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Tous  les  exemplaires  du  Codex  qui  ne  seront  pas  estam- 
pillés 1°  du  timbre  de  la  Faculté  de  médecine,  2'  de  la 
signature  du  Doyen  de  la  Faculté  de  médecine  ,  3°  du 
chiffre  de  l'Editeur- Propriétaire, seront  réputés  contrefaits. 
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Paris,  le  10  septemtHc  idJv 


RAPPORT 

AU  ROI. 


..> 


SJRE, 


La  loi  du  21  germinal  an  XT,  qui  règle  Texercice  (!e 
la  pharmacie  en  France,  porte,  article  218,  que  «  î.e 
gouvernement  devra  charger  les  professeurs  des  écolrs 
de  médecine,  réunis  aux  professeurs  des  écoles  de  phai- 
macie,  dere'diger  un  Codex  ou  Formulaire  des  prepf;- 


rations  médicinales  et  pharmaceutiques  qui  devront 
être  tenues  par  les  pharmaciens  ».  Ce  même  article  éta- 
blit que  <c  ce  Codex  ne  pourra  être  publié  qu'avec  la 
sanction  du  gouvernement  et  d'après  ses  ordres.  » 

C'est  en  vertu  de  ces  dispositions  deijaloi  du  si 
germinal  an  XI  que  le  gouvernement  fit  publier ,  en 
1816,  le  Codex  Medicamentarius  qu'on  observe  encore 
aujourd'hui,  et  qui  fut  rédigé  par  une  commission  spé- 
ciale désignée  à  cet  effe|;.„ 

Une  telle  publication,  entreprise  sous  la  direction 
de  l'autorité,  et  revêtue  d'un  caractère  officiel,  doit  être 
à  la  fois  pour  les  praticiens  un  guide  certain,  pour  l'ad- 
ministration un  moyen  d'ordre  et  de  surveillance.  Mais 
ces  avantages  seraient  perdus,  et  la  santé  publique  se- 
rait bientôt  en  péril ,  si  le  Codex  imposé  aux  pharma- 
ciens et  aux  médecins  cessait  jamais  de  se  soutenir  au 
niveau  de  sa  destination,  si  ses  prescriptions  n'expri- 
maient pas  constamment  l'état  présent  de  la  science  et 
n'offraient  pas  un  résumé  fidèle  des  observations  les  plus 
récentes.  C'est  un  ouvrage  progressif  de  sa  nature,  et  qui 
doit  subir,  par  conséquent,  toutes  les  modifications  que 
le  temps  apporte  dans  la  pratique.  De  là,  la  nécessité 
de  réviser  le  Codex  à  certains  intervalks,  de  remplir, 
les  lacunes- qu'il  peut  présenter,  de  rectifier  les  erreurs 
qu'il  peut  contenir.  Depuis  1816,  les  découvertes  pré- 
cieuses qui  ont  agrandi  le  domaine  de  la  clirmie  et  de 
la  médecine  ont  donné  une  extension  plus  grnnyîe  à  la 


pharmacologie.  Un  grand  nombre  de  medicamens  de- 
mandes chaque  jour  dans  les  officines,  et  dont  les  avan- 
tages ont  été  démontrés  par  l'expérience,  ne  se  trou- 
vent point  formulés  dans  le  Codex  Medicamentarius, 
D'une  autre  part,  des  erreurs  graves,  signalées  dans  di- 
vers ouvrages,  indiquées  dans  tous  les  cours  publics, 
n'ont  point  disparu  de  ce  travail,  auquel  les  pharma- 
ciens sont  obligés,  néanmoins,  de  se  conformer.  Il  est 
donc  non  seulement  indispensable,  mais  urgent,  de 
publier  une  nouvelle  édition  du  Codex.  L'Académie 
royale  de  Médecine,  l'Ecole  de  Pharmacie,  la  Faculté 
de  Médecine  de  Paris,  m'ont  adressé  à  ce  sujet  des  ré- 
clamations dont  on  ne  saurait  contester  la  valeur. 

Ces  motifs  suffiront,  je  pense,  pour  déterminer  Votre 
Majesté  à  approuver  la  proposition  que  j'ai  l'honneur 
de  lui  soumettre,  de  nommer  une  commission  qui  s'oc- 
cuperait immédiatement  de  la  rédaction  d'un  nouveau 
Codex  pharmaceutique.  La  loi  de  germinal  an  XI  exi- 
geant que  cette  rédaction  soit  confiée  à  une  réunion  de 
professeurs  des  Ecoles  de  Médecine  et  de  Pharmacie, 
j^  demanderais  à  Votre  Majesté  l'autorisation  de  choisir 
les  membres  de  cette  commission  parmi  ceux  de  MM.  les 
membres  de  l'Académie  royale  de  Médecine  qui  appar- 
tiennent à  l'enseignement  de  la  Faculté  de  Médecine  ou 
de  l'Ecole  de  Pharmacie  de  Paris. 

La  publication  du  nouveau  Codex  n'entraînerait  au- 
cune dépense  imputable  sur  les  fonds  de  l'État,  les  frais 


divers  de  rédaction  et  d'édition  devant  êtr^  mis  à  i^ 
charge  de  l'éditeur  avec  lequel  le  ministère  de  l'instruc- 
tion publique  s'entendrait  à  cet  effet. 

Téi  riiônneur  d'être  avec  le  plus  profond  respect, 


SIRE,  . 

DE  VOTRE  MAJESTé, 


Le  très-humble  et  très-obéîssaiïl 
serviteur  et  fidèle  sujet. 

Le  Ministre  de  l'Instruction  publique  , 
signé  :  QUIZOT . 

Approuvé  : 

Signé  :  LOUIS-PHILIPPE. 

Par  le  ROI: 

Le  Ministre  de  l' Instruction  publique  j 
signé  :  GUIZOT. 

Pour  copie  conforme  : 

Pour  le  Ministre  et  par  délégation , 

Le  chef  du  Secrétariat^  auditeur  au  ConseU-d^État, 

A.  GENIE. 


ARRÊTÉ  DU  MIÎSI8TRE. 


Le  Ministre  secrétaire  d'État  au  département  de  l'Instruc- 
tion publique, 

Vu  l'article  28  de  la  loi  du  21  germinal  an  XI 5 
Vu  le  rapport  au  Roi  du  10  septembre  1835; 

Arrête  ce  qui  suit  : 

Art.  l*^^  Une  Commission  spéciale  est  formée  près  le 
Ministère  de  l'Instruction  publique  à  l'effet  de  s'occuper 
immédiatement  de  la  révision  du  Codex  medicamenlar'ius  , 
publié  en  1816  par  le  gouvernement,  et  pour  préparer  une 
nouvelle  édition  de  cet  ouvrage. 

Art.  2.  Cette  Commission  est  composée  ainsi  qu'il  suit  : 

MM.  Orfila  ,  membre]  du  Conseil  royal  de  l'Instruction 
publique ,  doyen  de  la  Faculté  de  Méde- 
cine de  Paris,  président; 

^^    r     *        l  Professeurs  de  la  Faculté  de  Médecine 

-,  (  de  Pans  : 

Richard,      )  ' 

BussY,  \ 

Caventou,    I 

RoBiQUET,    >  Professeurs  de  l'École  de  Pharmacie; 

Pelletier  ,  i 

SOUBEIRAN  ,  ; 

Hipp.  RoTER-CoLLARD,  chef^de  la  3^  division. 

Paris,  le  19  septembre  1835. 

Signé  GUIZOT. 

Pour  ampliation  : 

Pour  le  Ministre  et  par  délégation  : 
Le  chef  du  cabinet  et  du  secrétariat  ^ 
Auditeur  au  Conseil  d'État , 

A.    GÉNIE. 

Par  arrêté  du  Ministre'du  26  septembre  1835 ,  M.  Achille 
Comte  a  été  nommé  Secrétaire  de  ladite  Commission. 
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Il  est  dans  la  nature  même  des  Codex  ou  Pharma- 
copées de  vieillir  rapidement,  et  d'avoir  par  conséquent 
besoin  d'être  fréquemment  renouvelés.  S'appuyant  en 
grande  partie  sur  la  chimie,  la  pharmacie  doit  en  suivre 
les  progrès,  en  adopter  les  découvertes,  et  modifier 
comme  elle,  quand  le  besoin  s'en  fait  sentir,  ses  théories 
et  ses  procédés  opératoires.  Dans  aucune  autre  période 
peut-être  la  chimie  n'a  fait  autant  de  progrès,  n'a  subi 
autant  de  changemens  qne  depuis  une  vingtaine  d'an- 
nées. Des  moyens  d'analyse  plus  puissans  et  plus  précis 
ont  fait  connaître  la  compositi(m  jusqu'alors  ignorée 
d'un  grand  nombre  de  corps,  ^^en  que  les  autres  bran- 
ches de  la  science  y  aient  également  participé,  c'est 
dans  la  chimie  végétale  que  ce  mouvement  et  ces 
changemens  se  sont  fait  plus  particulièrement  sen- 
tir :  aussi  les  théories  fondamentales  de  la  science  et 
la  nomenclature  ont-elles  été  complètement  changées , 
et  un  langage  nouveau  est  venu  remplacer  celui  qui , 
depuis  la  brillante  époque  de  Lavoisier,  avait  suffi 
à  tous  les  besoins  de  la  science. 

Le  Codex  français ,  dont  la  dernière  édition  avait  été 
publiée  en  1 8 1 8 ,  présentait  de  nombreuses  lacunes  :  des 
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matières  importantes  e'taient  entrées  dans  le  domaine  de 
la  thérapeutique;  des  proce'dés  nouveaux  plus  e'cono- 
miques  ou  plus  certains  dans  leurs  résultats  avaient  été 
découverts  pour  un  grand  nombre  de  médicamens;  il 
était  donc  urgent  de  revoir  cet  ouvrage  et  d'y  faire  les' 
changemens  et  les  additions  nécessités  par  les  progrès 
de  la  chimie  et  de  la  pharmacie. 

M.  le  Ministre  de  l'Instruction  publique,  par  une 
ordonnance  en  date  du  19  septembre  i835,  a  chargé  de 
ce  travail  une  Commission  composée  de  MM.  Orfila, 
doyen  de  la  Faculté  de  Médecine;  Duméril,  Andral, 
Royer-Collard  et  Richard,  professeurs  dans  cette  Fa- 
culté; de  MM.  Robiquet,  Pelletier,  Caventou,  Bussy  et 
Soubeiran,  professeurs  à  l'Ecole  de  Pharmacie  de  Paris; 
et  de  M.  le  docteur  Achille  Comte,  secrétaire  de  la 
Commission.  Le  travail  a  été  partagé  entre  chacun  des 
membres  de  cette  commission,  lu  et  discuté  en  commun 
dans  des  réunions  qui  ont  eu  lieu  régulièrement  depuis 
cette  époque.  Toutes  ^es  fois  qu'il  s'est  élevé  quelque 
doute  sur  le  meilleur  procédé  à  suivre  dans  une  prépa- 
ration, des  essais  comparatifs  ont  été  faits,  et  les  résul- 
tats en  ont  été  examinés  avec  une  scrupuleuse  attention 
et  souvent  soumis  à  des  expérimentations  thérapeu- 
tiques. La  position  personnelle  des  membres  de  la 
Commission  a  permis  de  lever  les  difficultés  qui  se 
sont  présentées  dans  le  cours  de  la  rédaction  du  nou- 
veau Codex.  Nous  avons  aussi  profité  des  observations 
qui  nous  ont  été  transmises  par  quelques  Sociétés  de 
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pharmacie  de  différentes  villes  du  royaume  et  par  plu- 
sieurs de  nos  honorables  collègues.  En  un  mot,  nous 
avons  cherché  et  puisé  la  lumière  partout  où  nous  avons 
cru  pouvoir  la  rencontrer,  afin  d'améliorer,  autant 
qu'il  était  en  nous,  l'ouvrage  que  nous  étions  appelés 
à  mettre  au  courant  des  nombreuses  découvertes  de 
la  science.  Mais  néanmoins,  si  nous  n'avons  pas  adopté 
toutes  les  formules  qui  nous  ont  été  envoyées,  c'est  que 
nous  avons  pensé  que  c'était  un  Codex  général  que  nous 
devions  rédiger,  et  non  un  recueil  des  formules  que 
chaque  médecin  ou  chaque  pharmacien  avait  cru  devoir 
inventer  ou  modifier  d'après  ses  propres  idées  ou  son 
expérience  particulière. 

Nous  n'avons  donné  qu'une  seule  formule  et  qu'un 
seul  mode  de  préparation  pour  chaque  médicament. 
Nous  avons  toujours  choisi  celui  que  l'expérience  nous 
a  prouvé  offrir  les  résultats  les  plus  certains  et  les 
plus  constans.  Quand  plusieurs  procédés  différens- 
avaient  été  indiqués  pour  un  même  médicament., 
nous  avons  eu  recours  à  des  essais  comparatifs  et  ce 
sont  leurs  résultats,  scrupuleusement  examinés  qui 
ont  déterminé  et  fixé  notre  choix.  Néanmoins,  quand 
un  médicament  préparé  de  différentes  manières  pouvait 
avoir  des  propriétés  diverses  et  un  mode  d'action  diffé- 
rent, nous  avons  alors  donné  plusieurs  formules  :  c'est 
ce  que  nous  avons  fait,  par  exemple,  pour  l'extrait  de 
Ciguë,  avec  ou  sans  fécule,  ou  matière  verte;  pour 
l'extrait  d'Opium,  avec  ou  sans  narcotine,  préparé  à 
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r©au  OU  aiT  vin ,  etc.  On  comprend  qu'ici  les  difïerenees 
dans  le  moded^  préparation  puissent  amener  des  diffé- 
rences dans  les  propriétés  médicales  :  le  médecin  qui 
voudra  prescrire  l'un-de  ces  modes  particuliers  de  pré- 
paration devra  l'indiquer  spécialement;  car,  pour  le 
pharmacien,  l'extrait  de  Cigué  sans  indication  particu- 
lière sera  l'extrait  de  Ciguë  sans  fécule  verte  ;  l'extrait 
d'Opium  sera  l'extrait  préparé  à  l'eau  avec  tout  ce  que 
ce  véhicule  a  pu  retirer. 

En  ne  donnant  qu'une  seule  formule  pour  chatjue 
médicament,  nous  n'avons  pas  prétendu  qu'il  n'y  eût 
pas  d'autres  moyens  de  le  préparer.  Mais  nous  avons 
voulu  éviter  au  pharmacien  -des  tâtoonemens  souvent 
préjudiciables  à  ses  intérêts ,  et  au  médecin  surtout 
l'incertitude  où  il  aurait  pu  être  du  procédé  suivi 
pour  la  préparation  du  médicament  qu'il  preserirait, 
et  par  conséquent  de  la  dose  à  laquelle  il  peut  le 
donner. 

Après  y  avoir  mûrement  réfléchi,  la  commission  s'est 
décidée  à  rédiger  en  français  la  nouvelle  édition  du 
Codex.  Sans  doute  la  langue  latine  offre  l'avantage 
d'être  la  langue  commune  à  tous  les  peuples  policés, 
et  de  servir  de  moyen  de  communication  entre  -les 
hommes  de  science  de  tousî  les  pays.  Mais  néanmoins 
nous  nous  sommes  rappelé  que  le  Codex:  était  }>artitu- 
lièrement  destiné  à  la  France  ,qu'iî  devait'  servir  de 
guide  surtout  pour  la  pratique,  et  que  par  conséquent  la 
première  condition  qu'il  devait  offrir  était  d'être  bien 
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compris,  afin  de  ne  laisser  aucun  doute  dans  l'esprit  de 
ceux  qui  devaient  le  consulter.  D'ailleurs,  en  le  rédi- 
geant en  latin,  la  commission  n'avait  ihuI  moyen  d'em- 
pêcher qu^une  traduction  française,  peut-être  peu  fidèle, 
n'en  fût  immédiatement  publiée  et  sam  sa  participation. 
Sous  tous  ces  rapports,  la'  rédaction  en  français  nous 
a  semblé  devoir  être  préférée.  "Néanmoins,  nous  avons 
placé  en  regard  du  nom  français  des  médicamens 
simples  et  composés  la  dénomination  latine,  pour  qu-e 
le  pharmacien  pût  toujours  exécuter  sans  embarras  une 
prescription  écrite  darrs  cette  dernière  langue.  Par  ce 
dernier  moyen,  le  Codex  français  pourra  toujours  être 
consulté  avec  avantage  par  les  étrangers,  qui  ne  pour- 
ront conserver  aucune  incertitude  sur  les  drogues 
simples  dont  se  composent  nos  diverses  préparations 
pharmaceutiques. 

Sous  le  rapport  de  la  distribution  générale  des  ma- 
tières et  de  l'ordre  suivant  lequel  il  a  été  successivement 
traité  de  chacune  d'elles ,  cette  nouvelle  édition  pré- 
sente de  très  grands  changemens,  quand  on  la  compare 
avec  celle  qui  l'a  précédée.  En  général,  nous  avons 
procédé  du  simple  au  composé,  et  au  lieu  de  former, 
comme  dans  l'ancien  Codex,  des  sections  comprenant 
chacune  un  certain  nombre  de  préparations  analogues 
il  e^  vrai, bien  que  souvent  très  différentes  dans  leur 
nature,  nous  avons  préféré  faire  des  chapitres  distincts 
pour  chaqueforme  de  nrédicamens,. ou  chaque  dasse  de 
corps  drfférens  par  lem^   composition  chimiejue,  san» 
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établir  une  classification  précise  qui  n'aurait  aucune 
importance  dans  un  ouvrage  du  genre  de  celui-ci.  Nous 
avons  traité  des  préparations  chimiques,  avant  de 
parler  des  préparations  pharmaceutiques  ou  galéniques. 
Ainsi  nous  avons  parlé  successivement ,  et  dans  autant 
de  chapitres  distincts,  r  des  corps  simples;  û°  des 
acides  minéraux;  3°  des  oxides  métalliques;  4°  des 
sulfures;  5"  des  chlorures;  6°  des  bromures;  7°  des 
iodures;  8°  des  cyanures;  9°  des  sels  minéraux;  10"  des 
acides  végétaux;  11"  des  alcalis  végétaux;  12°  des  sels 
végétaux,  etc.  Les  dix-huit  premiers  chapitres  sont 
ainsi  consacrés  à  toutes  les  préparations  chimiques 
proprement  dites.  Les  suivans  comprennent  les  pré* 
parations  pharmaceutiques.  Ici  encore  nous  nous 
sommes  élevés  des  préparations  les  plus  simples  à 
celles  qui  offrent  une  plus  grande  complication.  Ainsi 
nous  avons  décrit  successivement  1°  les  poudres  sim- 
ples; 20  les  pulpes;  3"  les  sucs  extraits;  4°  les  huiles 
et  les  graisses;  5°  les  tisanes;  6°  les  apozëmes;  7°  les 
émulsions  ;  8"*  les  potions  ;  9°  les  teintures  ;  i  o"  les 
vins,  etc. 

Si  nous  avons  fait  un  grand  nombre  d'additions  nou- 
velles, soit  dans  les  médicamens  simples  et  récemment 
introduits  dans  la  thérapeutique,  soit  dans  les  formes 
sous  lesquelles  on  peut  administrer  un  grand  nombre 
de  médicamens ,  nous  avons  cru  aussi  pouvoir  opérer 
des  retranchemens  qui,  sans  rien  faire  perdre  à  l'art 
de  guérir,  simplifient  l'art  du  pharmacien.  C'est  par- 
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ticuliërement  dans  les  mëdicamens  composés  que  nous 
avons  éliminé  quelques  unes  de  ces  formules  sur- 
années qui  par  leur  bizarre  [et  hétéroclite  composition 
rappellent  encore  l'enfance  de  l'art  et  l'époque  reculée 
où  elles  ont  été  introduites  dans  nos  pharmacopées. 
Nous  ne  craignons  pas  qu'on  nous  reproche  ces  sup- 
pressions ,  car  nous  ne  les  avons  faites  qu'avec  mesure 
et  quand  nous  les  avons  reconnues  nécessaires.  Peut- 
être  même  pourrait-on  nous  reprocher  d'avoir  à  cet 
égard  poussé  trop  loin  le  scrupule.  Nous  n'avons  pas 
craint,  au  contraire,  de  multiplier  le  nombre  des  for- 
mules simples,  qui  sont  celles  que  le  praticien  peut 
employer  avec  le  plus  de  confiance.  Néanmoins  nous 
n'avons  pas  cru  devoir  accueillir  dans  un  ouvrage  du 
genre  de  celui-ci  toutes  ces  substances  que  l'on  a  tour 
à  tour  préconisées  outre  mesure,  pour  les  abandonner 
bientôt.  Nous  n'avons  introduit  dans  les  formules  du 
Codex  que  les  médicamens  dont  l'usage  a  été  sanctionné 
et  justifié  par  des  succès  bien  réellement^constatés. 

Quoique  nous  n'ayons  placé  dans  le ^ Codex  fran- 
çais que  des  préparations  toutes  utiles  et  généra- 
lement employées,  cependant  nous  avons,  dans  la 
table  générale  qui  termine  cet  ouvrage,  marqué  d'un 
astérisque  les  préparations  que  leur  emploi  plus  gé- 
néral place  parmi  celles  qui  doivent  faire  nécessaire- 
ment partie  de  toute  pharmacie.  Elles  seront  donc  en 
quelque  sorte  exigibles;  et  le  pharmacien,  même  dans 
les  petites  localités ,  doit  en  être  pourvu. 


Le  Codex  est  le  guide  du  pharmacien  dans  la  prépa- 
-  mtionde  tous  les  médicamenso;9^cï/î<^zr^  qu'il  doi^  avoir 
sans  cesse  à  la  disposition  du  médecin.  On  doit  y  trouver 
'  Findication  des  drogues  simples  qui  entrent  dans  cha- 
cun d'eux  ^  de  leur  dose  et  des  opérations  auxquelles  il 
faut  les  soumettre  pour  les  me'langer  ou  les  combiner 
ensemble.  Nous  y  avons  donc  décrit  avec  soin  et  avec 
tous  les  détails  nécessaires  à  leur  parfaite  intelligence 
la  préparation  de  tous  les  médicamens  officinaux. 
Quant  aux  préparations  essentiellement  magistrales  .^ 
telles  que  les  tisanes,  les  potions,  les  pilules,  etc., 
comme  elles  doivent  varier  suivant  le  but  que  se  pro- 
pose le  médecin,  ou  suivant  sa  confiance  en  telle  ou  telle 
substance ,  nous  nous  sommes  contentés  d'en  indiquer 
seulement  quelques  exemples  pris  dans  celles  que  l'on 
emploie  généralement  ou  qui  exigent  quelques  précau- 
tions particulières  dans  leur  préparation.  C'est  au  pra- 
ticien à  déterminer  lui-même  les  substances  qu'il  veut 
associer,  et  la  dose  relative  à  laquelle  il  veut  porter 
chacune  d'elles  dans  le  médicament  composé  qu'il 
prescrit. 

Dans  les  formules  des  préparations  chimiques  propre- 
ment dites,  les  quantités  de  chaque  substance   ont iété 
-^exprimées  en  parties  ou   en  nombres   et;  non    pa&.en 
'poids.  Par  ce  moyen  le  pharmacien  pourra  augmenter  ou 
.  diminuer,  à  sa  volonté  et  suivant  ses  besoins,  la  quantité 
du  médicament  qu'il  voudrait  préparer.  Pour  les  prépa- 
rations pharmaceutiques,  les  quantités». ont  toujours  «té 
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pfésentë^s  en  poids.  Nous  avons,  pour -pto  de  facilité" 
et  afin  d'être  bien  compris  de  tous,  employé  concurremH' 
ment  les  poids  anciens,  c'est-à-dire  la  livre  et  ses  divi- 
sions, et  les  poids  de'cimaux,  c'est-à-dire  le  gramme,  ses* 
multiples  ou  ses  fractions.  ' 

Pour  exprimer   la  densité  de  l'alcool  qu'on  doit  emr 
ployeràdifférens  degrés  de  concentration  dans  diverses 
préparations  pharmaceutiques^  nous  nous  sommes  servis., 
concurremment  de  l'aréomètre    de.  Cartier,   le    seulr^ 
emploj^é  aujourd'hui  dans  le  commerce,  et  de  l'alcoo'-, 
mètre  centésimal  de  M.  Gay-Lussac,  qui  offre  un  plus - 
grand  degré  de  précision.  Mais  nous  avons  abandonné 
l'aréomètre  de  Baume   et  l'aréomètre  Batave  dont  on 
avait  fait  usage  dans  la  dernière  édition  du  Codex.  Seu- 
lement pour  les  sirops,  les   dissolutions  salines,  en  un 
mot  pour  tous  les  liquides  d'une  densité   supérieure   à 
celle  de  l'eau,  nous  nous  sommes  servis  de  l'aréomètre 
de  Baume,  dont  l'usage  a  consacré  l'emploi. 

Des  tables  sur  les  poids  anciens  comparés  aux  poids 
décimaux,  sur  les  degrés  de  l'aréomètre  de  Cartier 
comparés  à  ceux  de  l'alcoomètre  centésimal  de  M.  Gay- 
Lussac;  sur  lajdensité  des  divers  liquides  à  un  même 
degré  de  température  ;  sur  le  rapport  des  différens  pèse- 
liqueurs  avec  la  densité  des  liquides  ;  sur  le  rapport  des 
degrés  du  pèse-acide  avec  la  densité  des  liquides  ;  et  enfin;* 
sur  lesdegrés|du  thermomètre  centigrade ,  de  Réaumur| 
et» de  Fahrenheit  comparés  entre  eux,  ont  été  placées  em 
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tête  de  Fouvrage,  et  seront  consultées  avec  fruit  par  ceux 
qui  en  feront  usage. 

Si  le  Codex  n'est  pas  un  recueil  oii  le  médecin  trouve 
réunies  les  formules  de  toutes  les  préparations  magis- 
trales qu'il  peut  employer,  il  ne  doit  pas  non  plus  être 
assimilé  à  un  ouvrage  didactique  propre  à  enseigner  les 
principes  généraux  de  la  pharmacie  à  ceux  qui  ne  l'au- 
raient pas  étudiée.  Nous  avons  donc  retranché  du  nou- 
veau Codex  les  notions  générales  et  la  description  des 
drogues  simples  qu'on  avait  placées  en  tête  de  la  pré- 
cédente édition.  Cette  dernière  partie  en  effet  appartient 
à  l'histoire  naturelle  médicale,  et  ce  n'est  pas  dans  un 
ouvrage  du  genre  de  celui  que  nous  publions  qu'on 
peut  la  présenter  avec  tous  les  détails  nécessaires  pour 
la  bien  faire  connaître.  C'est  donc  aux  traités  spéciaux 
de  pharmacie  et  d'histoire  naturelle  médicale  qu'on  doit 
recourir  pour  ces  principes  fondamentaux  de  l'art. 
Néanmoins,  en  tête  de  chacune  des  formes  principales 
sous  lesquelles  on  administre  les  médicamens ,  nous 
avons  placé  quelques  généralités,  propres  seulement  à 
rappeler  ce  qu'il  y  a  de  plus  essentiel  dans  chaque  mode 
de  préparation. 

Nous  avons  éprouvé  quelque  embarras  pour  adopter 
une  nomenclature  générale  et  raisonnée  des  médica- 
mens, parce  que,  sous  ce  rapport,  la  science  n'est  pas 
Qncore  peut-être  complètement  arrêtée.  Néanmoins, 
pour  les  préparations  chimiques,  nous  avons  donné  la 
préférence  aux  dénominations  nouvelles ,  en  combinant 
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ensemble  la  nomenclature  des  chimistes  fi  ançais  et  celle 
(le  M.  Berzelius,  Mais  en  substituant  ainsi  des  noms 
nouveaux  à  des  noms  plus  gëne'ralement  connus,  nous 
avons  voulu  néanmoins  pouvoir  être  compris  de  tous. 
Nous  avons  donc  placé  en  synonymes ,  à  la  suite  du 
nom  chimique  tiré  de  la  composition  du  corps,  les 
noms  vulgaires  ou  plus  anciens  sous  lesquels  il  est 
communément  désigné,  en  négligeant  cependant  les 
dénominations  trop  anciennes  et  aujourd'hui  tout  à 
fait  inusitées. 

Quant  aux  préparations  pharmaceutiques,  nous  avons 
cru  devoir  conserver  la  nomenclature  ancienne.  Nous 
n'ignorons  pas  cependant  que  beaucoup  d'auteurs  ont 
proposé  à  différentes  époques  des  nomenclatures  et  des 
classifications  des  préparations  pharmaceutiques.  Mais 
en  général  ces  classifications  sont  moins  rigoureuses 
et  moins  précises ,  parce  que  les  caractères  sur  lesquels 
elles  sont  basées  ne  peuvent  avoir  ni  la  même  fixité  ni 
la  même  précision  que  ceux  tirés  de  la  composition 
chimique. 

A  la  suite  du  nom  français  de  chaque  drogue  simple 
qui  entre  dans  un  médicament  composé ,  nous  avons 
ajouté  le  nom  latin.  Pour  les  médicamens  tirés  des  corps 
organisés ,  nous  avons  suivi  deux  voies.  Quand  le  mé- 
dicament était  une  partie  ou  un  organe  d'un  végétal  ou 
d'un  animal,  nous  avons  ajouté  le  nom  botanique  ou 
j&oologique  de  la  plante  ou  de  l'animal  dont  le  mé- 
dicament  est  une  partie.  Ainsi   après    avoir  indiqué 
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\és'i:'euW\è^.^é  Gigtrë  ,  les  fruits  d'Ahis,  les'  feiiiliës  de^ 
Sëé^;  ete;^  nous  avons  place  à  la  suite  et  entre  deux  pa-^  • 
reiltheses  les^nom-s  ée  Co'timm  maculatuin,    de  Pim-^'- 
piri'èlla  animni  ou  d&  Ccùsùa  acutifoUa ,  comme  repré-* 
sentant  le  ve'getaldont  tes  substances  sont  des  parties. 
M!â¥s  quand  le  mëdîcament  simple  était  non  un  organe^ 
mais  une  matière  extraite  par  des  procèdes  divers  d'une 
plante  ou  d'un  animaî>,  nous  y  avons- simplement  ajouté 
le- nom  pharmaceutique  latin.  Ainsi ,  pour  la  Gomme 
arabique,  nous  avons  mis  {Giunuii  arahicum)  ç.t  now 
Mimosa  nilotica;  pour  le  Bauine  du  Pérou  {Bàlsainam 
peruvianuni)  et  won  Myroxylwii peruiferwn ;  pour  l'O- 
pium (Opà^/?^  thèbaicum)  et  non  Papaver  soimiiferuin  ; 
et  ainsi  de  même  pour  les  autres  substances  analoguesj' 

Mais  pour  indiquer  l'origine  de  toutes  les  substances 
simples,  végétales  ou  animales  qui  entrent  dans  les  di- 
verses préparations  du  Codex,  nous  avons  place  en  tête 
de  l'ouvrage  une  table  alphabe'tique,  dans  laquelle  nous 
avons  indique  le  nom  français  de  chaque  substance, 
l'indication  des  parties  dont  on  fait  usage,  et  le  nom 
me'thodique  de  la  plante  ou  de  l'animal  qui  la  produit. 
Ici,  comme  pour  les  préparations  composées,  nous- 
avons  marqué  d'un  astérisque  celles  de  ces  matières 
simples  dont  le  pharmacien  doit  être  nécessairement 
pourvu,  à  cause' de  leur 'impm^tance  ou  de  leur  emploi 
fréquent. 

Nous  avons  réuni  constamment  nos  efforts  pour  faire* 
disparaître  de  la  nouvelle  édition  du  Codex  que  nous*- 
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étions  appelés  à  publier  les  imperfections  et  les  lacunes 
que  le  temps  et  les  progrès  incessans  de  la  chimie  et 
de  la  pharmacie  avaient  fait  apercevoir  dans  l'édition 
précédente.  Mais  si  nous  ne  pouvons  espérer  que  notre 
travail  soit:  à  l'abri  de  tous  reproches  et  satisfasse  l'at- 
tente et  les  idées  particulières  de  chacun,  nous  pensons 
néanmoins  qu'il  sera  un  guide  sûr  pour  le  praticien  ;  car 
il  ne  contient  que  des  formules  toutes  exécutables.  En 
effet,  toutes  ont  été  essayées  et  exécutées,  quand  le 
moindre  doute  avait  pu  s'élever  sur  leurs  résultats.  Nous 
ne  nous  sommes  pas  dissimulé  la  difficulté  de  la  tâche 
qui  nous  était  imposée,  et  nous  avons  cherché  conscien- 
cieusement tous  les  moyens  d'élever  le  nouveau  Codex 
français  au  niveau  de  l'état  actuel  des  conTiaissances  chi- 
miques  et  pharmaceutiques,  sans  lui  faire  perdre  néan- 
moins son  caractère  d'ouvrage  essentiellement  pratique. 


MEDICAM1BNTS   SIMPLES 

QUI  ENTRENT  DANS  LES  FORMULES  DU  CODEX 


ou    QUI    SONT    d'un    USAGE    HABITUEL. 


(Les  articles  marqués  d'un  aslérique  doivent  se  trouver  dans  toutes  les 
pharmacies,) 

*  Absinthe  grande.  Absinthium  vulgare.  Corymbifères. 

Feuilles  et  sommités» 
Absinthe  petite.  Absinthium  ponticum»  Corymbifères. 

Feuilles  et  sommités. 
Acétate  de  cuivre  cristallisé.   Acetas  cuprîcus. 

Veydet  cristallisé. 
'—         i^Sous).  Acetas  bicupric lis. 

Verdet,  vert  de  gris. 

*  Acétate  DE  plomb  cristallisé.  Acetas  plumbicus. 

Sel  de  Saturne. 
Acide  arsénieux.  Acidum  arseniosum. 

Arsenic  blanc  ,  oxide  blanc  d'arsenic 
AciiE.  Apium  graveolens.  Ombellifères. 
.  Racines. 

*  Aconit.  Aconitumnapellus.  Renonculacées. 

Feuilles  et  racines. 
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AcôRE  VRAI.  Acorus  calamus,  Aroïdées 

Tige  souterraine. 
Agaric  blanc.  Boleps^arîcîs.  Champignons. 
Le  Champignon  entier. 
^Agaric  de  Chêne.  Boletus  ^gnîarhis.  Champignons. 
Le  CTiampîgnon  entier^ 
AiGREMOiNE.  Agrlmonîa  evpatorîum.  Rosacées. 

Feuilles 
Att.  AUium  sativum,  Liîiacées. 

Bulhes. 
Alkékenge.  Phijsalis  Alhekengî,  Solanées. 
Baies. 
^Aloès.  Aloe  soccotrlna,  Liîiacées.      ^ 

Suc  épaissi, 
^Amandes  douces.  Amygdalus  sauva.  Rosacées. 

Semences. 
^Amandes  amères.  Amygdalus  saîîva  var.  amara.  Rosacées. 
Semences. 
AïïAKPlER.  Amygdalus  satîva,  Rosacées. 

Feuilles,  Semences. 
Ambre  gris.  Plnjseter  macrocephalus .  Mammif.  Cétacés. 
Concrélion  intestinale. 
*  Ambre  jaune.  Origine  inconnue.  Fossiles. 

Résine  fossile. 
"^Amidon.  Amylum. 
Fécule. 
Ammi.  Ammi  majus,  Omhclîifères. 

Fruits. 
Amome  en  grappes.  Amomum  racemosum.  Amomées. 
Fruits. 
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ÂNETU.  Anethum  graveolens.  Ombellifères. 
Fruits.   , .  ,^  i    .  :   A     ,„,..^ 

*  Angélique.  Angelîca  archangelîçao  QmbçHifères. 

reuilles.,,  racines ,  semejaces. 
Angusture  fausse.  Stryclinos . . . ,  S.tryclinée^. 

Écorce. 
Angusture  vraie.  Cusparia  fibr^uga,  Butacées. 

Écorce. 
Anémone,  anémone  pulsaûlla.  Renonculacées. 

Feuilles. 

*  Anis.  Pimpinella  anisum.  Ombellifères. 

Fruits. 
Anis  étoile.  IlUcium  anisatum.  Magnoliacées. 

Fruits. 
Antimoine.  Stibium. 

Métal. 
Argent.  Argentum. 

Métal. 
Aristoloche  longue.  Ârisiolochia  longa.  Aristoïochiées. 

Racine. 
Aristoloche  ronde.  Aristolochia  rotunda.  Aristolochiées. 

Racine. 

*  Armoise.  Àrtemhia  vulgaris.  Corymbifères. 

Feuilles  et  sommités. 

*  Arnica.  Arnica  montana,  Corymbifères. 

Fleurs. 
Arrow-root.  Maranta  arundinacea.  Amomécs. 

Fécule. 
Arrête-bœuf.  OnonisspinosaetO.arvensîs,  Légumineuses. 

Racine. 
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Arum.  Arum  maculatum,  Âroïdées. 
Racine. 

*  As  ARUM,  Âzarum  europœum.  Aristolochiées. 

Feuilles  et  racines. 
*AsA  FœTiDA.  Ferula  asc-fœtida,  Ombellifères. 

Gomme  résine. 
Asperge.  Asparagus  officinalis.  Asparaginées. 

Racines,  bourgeons. 
*AuNÉE.  Inula  helenîum.  Corymbifères. 

Racine. 
Avoine.  Avena  satîva.  Graminées. 

Fruits. 
Badiane    Illicium  anisatum.  Magnoliacées. 

Fruits. 
Balauste.  Punica  granatum,  Myrtacées. 

Écorce  du  fruit  du  Grenadier. 
*Bardane.  Arctium  lappa.  Garduacées. 

Racine. 
Basilic.  Ocymum  basilicum.  Labiées, 

Sommités. 
*Baume  de  Copahu.  Copahifera  officinalis^  Légumineuses. 

Térébenlbine. 
Baume  de  la  Mecque.  Amyris  opobatsamum.  Térébinthacé«s . 

Térébenthine. 
Baume  du  Pérou  noir.  Myroxykimperuiferum.  Légumipeuses. 

Baume. 

*  Baume  de  Tolu.  Myroxylum  totuiferum.  Légumineuses. 

Baume. 
Bdellium.  Heudeloiia  africana.  Térébinthacées . 
Gomme  résine. 


^NOMENCLATURE.  xxix 

Beccabunga.    Veronica  beccabunga.  Antirrhinées. 
Feuilles. 
♦IjELLadone.  Alropa  belladona.  Solanées. 
Racines,  feuilles,  fruits. 
Ben.  Moringa  aptera.   Légumineuses. 
Semences. 
*  Benjoin.  Styrax  benzoin.  Guaiacanées. 
Baume. 
Bërbëris.  Berberis  vulgaris.  Berbéridées. 

Fruits  et  Graines. 
Bergamotte.   Citms  bergamia.  Âurantiacées. 

Écorce  du  fruit. 
BÉTOINE.  Betonica  officinalis .^Juahïèes. 

Feuilles. 
Bigarade.  Citrus  bîgaradîa.  Âurantiacées. 

Écorces  du  fruit. 
Bismuth.    Bismuthum. 
Mêlai. 
*BisTORTE.  Polygonum  bîstorta.  Polygonées. 
Racine, 
Bitume  de  Judée.  Asphaltum.  Fossiles. 
Bitume. 
*  Blanc  de  Baleine.  Physetermacrocephalus.Mdimmiî.  cétacées, 

Graisse. 
*hh±.   Triticum  sativum.  Graminées. 

Amidon. 
Bluet.  Centaurea  cyanus,  Gardnacées. 

Fleurs* 
B(KUF«  Bos  tourus.  Mammifëres  ruminans. 
Chair,  os,  moelle,  bile. 
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Bois  d'Aloès,  "35ra*<r<:pc aria  agàHocha^  Eupborbaciécs» 

Bois. 
DE  Brésil.  Ccesalpinia  echînata.  Légumineuses. 

Bois. 
DE  Campêche.  iJl€Bmatoxylum  campechîanum.  Légumla. 

BoiSo 
DE  Rhodes.  Convolvulus  scoparius.  Convolvulacées. 

Bois. 
* — —  DE  Surinam-  Quassîa  amara.  Simaroubées. 

Racine. 
Bol  d'Arménie.  Boliis  orlentalis. 

Argile  ferrugineuse. 

*  Borate  de  soude.  Boras  Sodicus. 

Borax. 

*  Bourgeons  de  Sapin.  Abies  taxifotia.  Conifères. 

Bourgeons. 

*  BouR AC HE .  Borago  ojjtcîiialis .  Boraginées . 

Feuilles,  fleurs. 

*  Bouillon  blanc.  Vcrbascum  thapsus,  Antirrhînées . 

Feuilles,  fleurs. 
Brtone.  Brijonîa  dintca.  Cucurbitacées. 

Racine. 
Buis    Buxus  sempervirens.  EuphorbiacéeS. 

Feuilles,  racine. 
Buglb.  Ajuga  replans.  Labiées. 

Feuilles,  fleurs. 
BuGLOSSE,  Anchusa  italica,  Boraginécs. 

Feuilles,  fleurs. 
BuNiAS.  Bunias  bidboeastanum,  Ombellifères. 

Semences. 
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^Cabaret.  Azarum  europœunu  Âristolochiées. 
Racines ,  feuilles. 
Cacao.  Theobroma  cacao.  Byttnériacées^ 

Semences. 
GitFÉ.   Coffea  arabica.  KuLiacécs. 

Semences. 
Caïllelait.  Galium  verum.  huhiticéea. 

Fleurs. 
Cainça.  Chiococca  anguicida*  Rabiacécs. 

Racines. 
Caîeputii.  Melaleuca  leucadendrum,  Myrtacécs. 

Huile  volatile. 
Calament.  Melissa  calamîntlia.  Labiées. 

Feuilles  et  sommités. 
Callebasse.  Cucurbita  lagenaria.  Cucurbilacées. 
Semences. 
"^Camomille  vulgaire.  Matncarîa  camomUla.  Corymbifères. 

Fleurs. 
*  Camomille  romaine.  Anthémis  nobllîs,  Cofymbif&res^ 

Fleurs. 
"^Camphre.  Laurus  camphora.  Laurinées, 

Huile  volatile. 
"^CaNNe.  Arundo  donax.  Graminées. 

Tige  souterraine, 
^Cannelle  de  Cetlan.  Laurus  cinnamomum.  Lauriiiées, 
Écorce. 
Cannelle  blanche.  Canella  alba,  GuttifèreSé 

Écorce, 
Cannelle  giroflée.  M}jrtm  caryophijUata.  Myrtacées. 
Écorce. 
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*Canthari0es,  Metoe  vesicatorîus,  lusect.  coléoptères. 

Insecte. 
"^Capillaire  du  Canada.  Adianthum  pedatum.  Fougères. 
Feuilles. 
Capillaire  de  Montpellier.  Adianthum  capillus  veneris.  Fou- 
Feuilles,  gères.] 
Carbonate  de  chaux.  Carbonas  calciciis. 
Craie  marbre. 

*  Carbonate  de  magnésie.  Carbonas  magnésiens. 

Magnésie  blanche* 
^Carbonate  d3  plomb.   Carbonas  plumbic us . 

Céruse. 
^Carbonate  de  potasse.  Carbonas  potassicus  venalis. 

Potasse  de  commerce. 

*  Carbonate  de  soude.   Carbonas  sodicus  venalis. 

Soucie  de  commerce. 
Cardamome  major.   Cardamomum  rnajus.  Araomées. 

Fruits. 
Cardamome  minor.  Amomum  repens.  Âmomées. 

Fruits. 
Cardamome  moyen.  Cardamomum  médium.  Amomées. 

Fruits. 
Carotte.  Daucus  carota.  Ombellifères. 

Racines. 
Carpobalsamum.   Amyris  opobaUamum.   Térébinthacées. 

Fruits. 
Cascarille.  Croton  cascarilla.  Euphorbiacées. 

Écorce. 
*Casse.   Cassia fistule.   Légumineuses. 

Fruits. 
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Cassia  lignea.  Laurus  cassia.  Laurinées. 

Écorce. 
*Castoréum.  Castor fiber.  Mammif.  Rongeurs. 

Matière  excrémentitielle. 
Cataire.  Nepeta  cataria.  Labiées. 

Sommités. 
Cédrat.  Citrm  medica.  Aurantiacées. 

Écorce  du  fruit. 
^Centaurée  petite.  Erythrœa  centaurium,  Gentianées. 

Sommités  fleuries. 
Cerfeuil.  Scandix  cerefolîum.  Ombellifères. 

Feuilles. 
Cerises.  Cerasus  communîs.  Rosacées. 

Fruits. 
*Cévadille.   Veratrum  sabadilla.  Colchicacées. 

Fruits. 
Chardon  bénit.  Centaurea  benedîcta.  Carduacées. 

Feuilles. 
Chardon  roland.  Eryngium  campestre.  Ombellifères.    < 

Racines. 
*  Chêne.  Querciis  robur.  Cupulifères. 

Écorce,  fruits. 
Chenevis.  Cannabis  sativa.  Urticées. 

Fruits. 
"^Cham^edrys.  Teucrium  clmmœdrys.  Labiées, 

Feuilles  et  sommités. 
Chamjepitys.  Teucrium  chamœpîty s»  Labiées. 

Feuilles  et  sommités. 
Chèvjeiefeuille.  Leonicera  caprifolium.  Caprifoiiacées - 

Fleurs. 
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*  Chicorée  sauvage.  Cichorîum  întybus»  Chicoracées. 

Racines ,  feuilles. 

*  Chiendent.  Trîticumrepens.  Graminées. 

Tige  souterraine. 
^Chloruré  de  sodium.  Chloruretum  sodieum. 

Sel  marin. 
Chou  rouge.  Brassîca  oteracea  var.  ru6ra.  Crucifères. 

Feuilles. 
^CiGUE  (grande).  Conîum  maculatum,  Ombellif^es. 

Feuilles,  semences. 
*CiRE.  Apis  mellîfica.  Insect,  hyménoptères. 

Matière  grasse. 

*  Citron.  Citrus  limonum.  Âurantiacées. 

Suc,  écorce  du  fruit. 
ChOWKTEs»  Oniscus  asellus,  Crustac.  îsopodes. 

L'animal  entier. 
^Cochenille.  Coccus  cactî.  Insect.  hémiptères. 

Insecte, 
Cochléaria.  Cochleana  officinalîs.  Crucifères. 

Feuilles. 
^Coings.   Cydonia  vulgaris.  Rosacées. 

Fruits ,  semences. 
"^Colchique.  Colchicum  autumnale.  Colchicacées. 

Bulbes,  semences. 
^COLLE  DE  Poisson.  Accîpenser  huso.  Poissons  cartilagineux. 

Vessie  natatoire. 
^COlophone.  Piniis  mûndma.  Conifères. 

Résine. 

*  Coloquinte.  Cucumîs  c<)/ocî/n//ri5.  Cucuthitaéées. 

Fruits. 
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Colombo.  Coccutus  palmatus,  Ménispermées. 

Racines. 
Concombre.  Cucumis  sativus.  Cucurbitacées. 

Fruits,  semences. 
CoNsOMBRE  SAUVAGE.  Echalliuiït  elaterium»  Cucurbitacées. 

Fruits. 
*CONSOUDE.  Symphytum  officinale.  Boraginées. 

Racine. 
^Coquelicots.  Papaver  rhœas .  Papavéracées. 
Pétales. 
Corail  rouge.  Isîs  nobilu.  Animaux  rayonnes. 

Polypiers. 
CoRALiNE  BLANCHE.  CoralUna  pfficînalis.  Anim.  rayonnes. 
Polypiers. 
^  Corne  de  Cerf.  Cervus  elaphus,  Mammif.  ruminans. 

Corne. 
^Courge.  Cucurbita  lagenarîa.  Cucurbitacées. 

Semences, 
CosTUs  ARABIQUE.  Costus  avabicus.  Amomées. 

Racine. 
Cresson.  Nasturtium  officinale.  Crucifères. 

Feuilles. 
Croton  tiglium.  Croton  tiglium.  Ëuphorbiacées. 
Semences. 
^CuBÈBEs.  Piper  cubeba.  Pipéracées. 
Fruits. 
Cuivre.  Cuprum, 
Métal. 
^CuMiN.   Cuminum  cyminum.  Ombelliféres 
Fruits. 
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CoRCUMA.   Curcuma  longa  et  C.  rôtunda,  Amomées. 

Tige  souterraine. 
Cyanure  de   potassium   ferrugineux.    Cyanuretum  ferroso 

potassicum. 
"  Ferrocyanate  de  potasse,  Prussiate  de  potasse 

ferrugineux. 
Ctnoglosse.   Cynoglossam  officinale,  Boraginées. 

Écorce  de  la  racine. 
CYNORRHODOisrs.  Rosa  canina.  Rosacées. 
Fruits. 
*  Dattes.  Phœnix  dactylifera.  Palmiers. 
Fruits. 
Daucus  de  Crète.  Athamantha  cretensis.  Ombellifères 

Fruits. 
DiCTAME  DE  Crèi^e.  Origanum  dîctamnus.  Labiées. 
Feuilles. 
"^Digitale.  Digitàlis  purpurea.  Aritirrhinées. 
Feuilles. 
Dompte-venin.  Ascleptasvîncetoxîcum.  Apocynées. 
Racine. 
^DoucE-AMÈRE.  Solunum  dulcamara.  Solanées. 
Tige. 
ÉcORCE  DE  WiNTER.  DrymîsWinteri.  Magnoliacées. 

Écorce. 
ÉcREvissE.  Astacus  fluvîatîlis.  Crustacées,  Décapodes. 

Concrétion  calcaire  de  1' 
Ellébore  blanc.  Veratrum  album.  Colchicàcées. 

Racine. 
Ellébore  noir.  Helleborus^niger.  Rcnonculacées 
Racine. 
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^Encens.  Boswellia  serrata,  Térébinthacées. 
Gomme  résine. 

*  Éponges,  Spongia  officinalis.  Animaux  rayonnes. 

Polypiers.  ' 

Éfurge.  Euphorbia  lalhyris.  Euphorbiacées. 

Semences. 
Értsimum.  Erysimum  officinale.  Crucifères. 

Feuilles. 
Ers.  Ervum  ervilia.  Légumineuses. 

Semences. 
*Étain.   Stannum. 

Métal. 
Euphorbe.  Euphorbia  officinarum,  Euphorbiacées. 

Gomme  résine. 

*  Fenouil.  Fœniculum  duice.  Ombellifères. 

Racines  et  feuilles. 
Fenugrec.   Trigonella  fœnum  grœcum.  Légumineuses. 

Semences. 
Fer.  Ferrum. 

Métal. 
FÈVE.  Faba  saliva.  Légumineuses. 

Semences. 
Fèye  saint-Ignace.  Ignaiia  amara.   Strychnées. 

Semences. 
Fiel  de  Bœuf.  Bos  taurus.  Mammifères  ruminans. 

Bile. 
Figues,  Ficus  carica.  Urticées. 

Fruits. 
^Follicules  de  Séné.  Cassîa  acutifolïà.  Légumineuses. 

Fruits. 
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,  ^Fougère  mâle.  Nephrodium  filix  mas.  Fougères. 

Souche. 
^Fraisier.  Fragarîa  ve^cai  Rosacées^ 
Racines,  fruits. 
Framboises.  Bubm  idœus,  Roa&cées. 
Fruits. 
*FuMETERRE.  Fumatta  offictualu.  Fumariacées. 

Feuilles. 
^Gaiac.   Giiaiacum  offixinale.  Rutacrées. 
Bois,  résine. 
Galbanum.  Bubon  galbanum.  Ombellifères. 

Gomme  résine. 
Galanga.   Marantha  galanga,  Amomèes. 

Tige  souterraine. 
G  ALI  POT.  Pinus  maritima.  Conifères. 

Résine. 
Garafce.  Rubîa  tinctorum.  Rubiacées. 
Racine. 
'^Garou.  Daphîie  gnidium,  Thyuielées. 

Ecorce. 
^Genévrier.  Juniperus  communis.  Conifères. 
Fruits. 

*  Gentiane.  Geniiana  lutea.  Gentianées. 

Racines. 
^Gingembre.  Zinziber  officinale»  Amomées. 
Tige  souterraine. 

*  Girofles.   Canjophijllus  aromaticus.  Myrlacées. 

Fleurs. 
"^ Gomme  adraganthe.  Astragalus  verus.  Légumineuses. 
Gomme. 
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*GOmme  ammoniaquï:.  Uemdeum  gummiferum.  Ombellifères. 
Gomme  résine. 

*  — rçc  f*i*ÀB|QUE.  4(imo*.tt!Ïî^/o^ica.  légumineuses. 

Gomme.  .diibfi/T 

* GVTTE»  Cmn^ogia  gutta*  ,ÇtMit'4^X^i 

Gomme  résine. 
^■■'i"'i"Mi  ■  ,:J}V  SÉNÉiSAïi,  A^^mo^a  vereck,  .t^gvip^ifkeuses . 

Gomme.  ■  îr    r 

^GouDKON»  PîWMSpwwrifiiwa.  iConifôres. 

Résine  empyreumaliqucî.,  ,.^-.j 

*Grai5sk  de  porc.  Sus  scrofa.  Mammifères  pachydermes. 

Graisse. 

*  Grenadier.  Pmle^  grm<U^T^»  MyrJtacée?* 

Fleurs,  semences,  écorce  déracine  et  de  fruits. 
Grenouille.  iRa»a.escu/€|tt{a.  \EepUles  batracieiis. 

Chair. 
Groseilles.  Ribes  rubrum,  Bihésiées. 

Fruits. 

*  Gruau.  Avenu  sativa.  Graminées. 

Fruits  décortiqués. 
^Guimauve.  Althœa  offic'malis.  Malvacées, 

Racine,  fleurs. 
^Houblon.  Humuluslupulm.  Xiiûc^t^s. 

Fruits  et  tiges. 
^Hydrochlorate  d'ammoniaque.  Chlorliydras  amvioniœ. 

Sel  ammoniac. 

*  Htsope.  Hyssopus  oJfiQmaiis .  s  Labiées . 

Sommités.  ,  . 

*ICHTHTo€QLLE.^çcipensçrftt(so.  Poissons  cartilagineux. 
Vessie  natatoire. 
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itBLE.  Sambucus  ebulus,  Caprifoliacéeis. 

Fruits. 
Impératoire.  Imperatoria  ostruiliium.  Ombéllifteres: 

Racine. 
Indigo.  Indigofera  tînctona.  Léguoaineusès.  *   ' 

Matière  colorante. 
^Ipécacuanha  ANNELÉ.  Cephoslis  ipecacuanha,  Rubiacées. 
Racine. 
Iris  commune.  Iris  germanica.  Iridées. 
Tige  soutertàine. 
'  "^ÎRis  DE  Florence.  Iris  florentina.  Iridées. 
Tige  souterraine. 
*Jalap.  Ipomœa  piirgans.  Convolvulacées. 
.^jiii. ;  ti.        Racine. 

^Jujubes.  Ziziphus  officinalis.^hdimnées,        JfilUOWS.i  ' 

Fruits. 
^JusQuiAME.  Hyosciamus  niger.  Solanées. 

Feuilles,  semences. 
Kermès  animal.   Coccus  îlicis.  Insect.  hémiptères. 

L'insecte  femelle. 
KiNO.  Nauclea  gambeer.  Rubiacées. 

Suc  épaissi. 
Labdanum.  Cistus  labdanum.  Cistées.^^'^HUA^   .viojcî 

Résine. 
LÎiWï;«c. 

Lait. 
Laitue.  Lactuca  sativa.  Chicoracées. 

Tiges,  feuilles. 
*     Laitue  \ikevse.  Lactuca  virosa.  Chicoracées. 

Tiges,  feuilles. 
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L.vuRiER.  Laurtis  nobilis.  Laurinées. 

Feuilles,  fruits. 
Laurier  cerise.  Cerasm  lauro-cerasus .  Rosacées. 

Feuilles. 

*  Lavande.  Lavandula  vera.  Labiées. 

Fleurs. 
Lentille.  Ervumlens.   Légumineuses. 

Semences. 
*LiCHEN  d'Islande.  Cetraria  islanclica     Lichénécs. 

Lichen. 
Lierre.  Hedera hélix.  Hédéracées. 

Feuilles. 

*  Lierre  terrestre.   Glecoma  hederacea.   Labiées. 

Feuilles. 
Limaçon.  Hélix  pomatia.  Mollusques  g^astéropodes. 

Chair. 
*  Limon.   Citrus  limonum.  Aurantiacées. 

Suc ,  écorce  du  fruit. 
LivÈCHE.  Ligusticum  levislicum.  Ombellifères. 

Feuilles  et  racine. 
Lupin.  Lupînus  variabilis.  Légumineuses. 

Graines. 
*Lycopode.  Lycopodium  clavatiim.   Lycopodiacées. 

Sporules. 
Lys.   Lilium  candidum.  Liliacées. 

Bulbes. 
Macis.  Myristica  moschata.  Myristicées. 

Arille  de  la  graine. 
Malabathrum.  Laurm  malabathrum.  Laurinées. 

Feuilles 
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Mandragore.  Atropa  mandragora,  Solanées. 
Feuilles. 

*Manne.  Fraxinus  ornus,  Jasminées. 
Suc  sucré. 

Marjolaine,  Thijmus  majorana.  Labiées. 
Feuilles  et  sommités. 

MarRUBE.  Marrubîumvulgare.  Labiées. 
Feuilles  et  sommités. 

Marum.   Teucrium  marum»  Labiées. 
Feuilles  et  sommités. 

Mastic.  Pistacia  tentiscus.  Térébinthacées. 
Résine. 

^Matricaire.  Mairicarîaparthsnium.  Coryrabifères. 

Sommités  fleuries. 
^Mauvê.  Malva  rotundifolîa  et  Malva  glabra.,  Malvacées. 

Feuilles,  fleurs. 
Mélilot.  Melilotm  officmalîB,  Légumineuses. 

Sommités  fleuries. 
"^Mélisse.  Melîssa  officlnalis,  LaLlées. 

Feuilles  et  sommités. 
Melon.  Cucumis  melo.  Cucurbitacées. 

Semences. 
^Mercure.  Hydrargyrum. 

Métal. 

Menyanthê.  Menyanthes  trifoHata.  Gentiauées; 
Feuilles. 

Menthe  aquawquë.  Meniha  aquatica.  Labiées. 
Feuilles  et  sommités. 
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Menthe  coq.  Balsamita  suaveofens.  Coryrabifères. 

Feuilles  et  sommités» 
CRÉPUE.  Mentlia  crispa.  Labiées. 

Feuilles  et  sommités. 
*  — —     POIVRÉE.  Mcnthapiperlta.  Labiées. 

Feuilles  et  sommités. 
Mercuriale    Mercunalis  annua.  Euphorbiacées, 

Feuilles. 
MÉUM.  Athamantha  meum,  Ombellifères. 

Racine. 
^MiËL.  Apis  meflifica.  Insect.  hyménoptères. 

Mat.  sucrée. 
Millepertuis.  Hypericum  perforaîum.  Hypéricinéesi 

Sommités. 
*M0RELLE.  Solarium  nigrum.   Solanées. 

Feuilles- 
^Mousse  dé  Corse.  Fucus  helminthocorton.  Algues. 

Algues, 
Moutarde  blanche.  Sinapis  alba.  Crucifères. 

Semences. 
^Moutarde  noire.  Sinapis  nigra.  Crucifères. 

Semences. 
Mures.  Morus  nigra,  Urticées. 

Fruits. 
*M¥se    Mosclius  moschîferus.  Mammifères  ruminans. 

Matière  excrétée. 
*  Muscades.  Myrislîcamoschata.  Myristicées. 

Semences. 
^Myrrhe.  Amyris  kataf.  Térébinthacées. 

Gomme  résine. 
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Myrte.  Myrtus]communis.  Myrtacées. 

Feuilles  et  fleurs. 
Naphtè.   Naphta. 

Bitume. 
Narcisse  dEs  PRÉS.  Narcissns  pseudo-narcissm.  Narcissées. 

Feuilles  et  fleurs. 
Nard  celtique.  Valeriana  celtica.  Valérianées. 

Racines. 
Nard  indique.   Valeriana jatamansi.  Valérianées. 

Racines. 
Navet.  Brassica  napus.  Crucifères. 

Racine* 
Nerprun.  Rhamnus  cathartica,  Rhaninées. 

Fruits . 
*NiCOTiANÈ.  Nicotiana  tabacum.  Solanées. 

Feuilles. 
^Nitrate  de  potasse.  Nitraspotasskus. 

Sel  de  nitre,  salpêtre. 
Noisette.  Corylus  avellana.  Gupulifères. 

Semences. 
Noix.  Juglans  regia.  Juglandées. 

Semences ,  péricarpe. 
*Noix  DE  GALLES.  Quercus  infecioria,  Cupulifères. 

Excroissances  produites  par  la  piqûre 
du  Cynîps  gallœ  dnctoriœ. 
Noix  vomique.  Slryclinos  nux  vomica.  Strychnées. 

Semences. 
Noyer.  Juglans  regia.  Juglandées. 

Feuilles,  semences,  péricarpe. 
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NiMPHiEA.  Nijmphaa  alba.  Nympbéacées- 

Racines,  Heurs. 
Œillet  rouge.  Diantims  caryophijllus.  Cary opby liées. 

Pétales. 
Œuf  DE  POULE.  Phmianus  gallus.  Oiseaux  Gallinacés 

Blanc ,  jaune. 
Ognon.  AUium  cœpa.  Liliacées. 
Bulbes. 
*Oliban.  Boswellîa  serrata.  Térébinthacées. 

Gomme  résine. 
*Oli"VEs.  Olea  europœa.  Jasminées. 
Huile. 

*  Opium.  Papaver  somniferum.  Papavéracées 

Suc  épaissi. 
Opobalsamum.  Amyris  opobalsamum.  Térébinthacées. 

Térébenthine. 
Opopanax.  Pastînaca  opopanax.  Ombellifères. 

Gomme  résine. 
Oranges.  Cilrus  aurantîum.  Auranfiacécs. 

Suc,  écorce  du  fruit. 
^Oranges  amères.   Citrus  medica,  Aurantiacées, 

Suc,  écorce  du  fruit. 

*  Oranger.  Citrus  aurantium.  Aurantiacées. 

Feuilles,  fleurs. 
Oi^CANETTE.  Anchusatinctoria.  Boraginées. 

Racines. 
*0R6Êà  Hordeum  vulgare.  Graminées, 

Fruits. 
Orme.   Ulmus  campeslris,  Ulmacées.  - 

Écorce.  .st^HusI 
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*  Origan,  Orlganum  pytlg^r^..  Labiées, 

Sommités. 
Orobe„  iQro6«is  s(Zfîvws.v  Lég\iiH^u^ 

Semences, 
Ortie.:  [7r/tcfr  4«oiça"  Urticées. 

Fleurs. 
Oseille.  Rumex  acetosa.  Poly^pïiées. 

Feuilles, 
OxidE  d'antimoine  vIXRE.^;cs..,,0^^(/^^»,^f^6km^«km^ 

Verre  d'antimoine.  ,        ,    , 

OxiDE   d'antimoine   DEMi-yiTïvEux,    Oxîdum  sl^t^um.  s^i^ù-^ 

Foie  d'antimoine.  ,j\iijU  vitreum.} 

*  —     manganèse.  SnjieXfQoàdum  n\angamcu(^«,,, 

Manganèse. 
^     —     PLOMB  DEMi-yiTREUX.  Omdumplttmb^ieiim.semi-vUreumi 
Lithaige.  , 

—     PL®MB  ROUGÈ.  Oxidum  plumbîcnm  rubrum. 
Minium. 
Pareira  brava.  Cissaw/îe/os  p«reî>a  .Méiiiapermées. 

Racines. 
Pariétaire.  Panetarîaqffifinalîs.  Urticées, 

Feuilles. 
Pastèque.  Cucurbïta  ciîruUus,  Cucurbitacéesg^ 
Semences. 
^Patience.  Rumex  patîentla,  Polygonées. 

Racines. 
*PaVOT.  Papaver  somniferum.   Papayéracée3.  "     . 

Opium,  capsules,  semences,  feuilles. 
Pêcher,  Amijgdalus  persîca.  Rosacées. 
Feuilles,  fleurs. 


NOMENCLATURE.  ,  xlvij 

Pensée  sauvage.   Viola  arvemis,  Violariécs. 

Feuilles. 
Persil.  Apîum  petroselinum.  Ombellifèîres.  . 

Racine,  fruits. 
Persil  de  Macédoine.  Bub'Onmaceçlomenm.Qmhellifbïes, 

Fruits. 
Pervenche»  Vincamajor^eiminor,  j^j^ocy^néQS. 

Feuilles. 
Petit  houx.  Ruscus  aculeatus»  Asparaginées. 

Racine. 
Pétrole.  Petrolum.  * 

Bitume. 
Peuplier.  Populus  nigra.  SaMcïnées. 

Bourgeons. 
*Pied-de-Chat.  Gnaphalium  dioicum,  Corymbifères. 

Fleurs, 
Pissenlit.  Taraxacum  dens  leonïs»  Chicoracées. 

Feuilles. 
Pistache»  Pistacia  vera,  ïérêbinthacées. 

Semences. 
Pivoine.  Pœonïa  officinale,  Reuonculacées^ 

Racines,  ileurs. 
Phellandre  AQUATiQUEi  Phellandrlum  aquaticum,  Ombellif. 

Semences. 
PiANTiiN.  Plantago  majon  Plantagiuées. 

Feuilles. 
Plomb.  Plumbum. 

Métal. 
*  Poivre  a  queue.  Piper  cube ba.Fi:péntèes. 

Fruits. 
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Poivré  blanc.  Piper  nigrum  decorlicatum,  Pipéritée?. 
Fruits. 
—  —     LOT^G.  Piper  longum.   Pipéritées. 
Fruits. 

NOIR.  Piper  nigrum.  Pipéritées. 

Fruits. 
*Poix  BLANCHE.  Piïius  maritîma.  Conifères. 
Résine. 

* DE  Bourgogne.  Pinus  maritima.  Coni^res. 

Résine. 

* résine.  Pinus  maritima.  Conifères. 

Résine. 

* noire.  Pinus  maritîma.  Conifères. 

Résine  empyreumatique. 
*POLYGALA  DE  VIRGINIE.  Polijgala  seneka.  Polygalées. 
Racine. 
Polypode.  Polijpodium  vulgare.  Fougères. 

Souche. 
Pomme.  Malus  communis.  Rosacées, 
Fruits. 
*  Pommes  de  terre    Solanum  tuberosum.  Solanées. 
Tubercules,  fécule. 
?OMME  ÉpmEV SE.  Datura  stramonium.  Solanées. 

Feuilles  ,  fruits ,  semences. 
Poulet.  Jeune individudu  Pliasianus  gallus.  Ois.  Gallinacés. 

Chair. 
PoULiOT.   Menthapulegium.  Labiées. 

Feuilles  et  sommités. 
Pruneaux.  Prunus  domestîca.  Rosacées. 
Fruits  desséchés. 
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Pulmonaire.  Pulmonaria  angustifolia,   Boraginées. 
Feuilles. 
^Ptrèthre.  Anthémis  pijrethrum.  Corymbifèros. 

Racine. 
^Quinquina  gris.  Cincliona  condaminea.  Rubiacées. 
Écorces, 

* JAUNE.  Cinchona  cordifolîa,  Rubiacées, 

Écorces. 

^ ROUGE.   Cinchona  oblongifolia.  Rubiacées. 

Ecorces. 
QuiNTEFEUiLLE.  PotentiUa  vcptans.  Rosacées. 

Racines. 
Raifort.  Cochlearîa  artnoracia.  Crucifères 

Racines. 
Raisins.   Vitis  tînifera.  Viuifères. 
Fruits. 
*Ratanhia.   Krameria  ixina.   Polygalées. 

Racines 
^RÉGLISSE.   Glycyrrhiza  giabra.  Légumineuses. 
Racines,  suc  épaissi. 
RÉSINE  ÉLÉMi.  Amijris  elemifera.  Térébinthacées. 

Résine. 
Rhapontic.   Rheum  rhaponticum.  Polygonées. 
Racines. 
"^Rhubarbe.  Rheum  australe,  Polygonées. 
Racines. 
Rhus  radicans.  Rhus  toxicodendrum.  Térébinthacées. 

Feuilles. 
Ricin.  Ricinus  communis.  Euphorbiacées. 
Semences. 


i  €mm. 

*Riz.   Ory&a  Stttiva.  GràmmééÉ. 
Semences. 

*  Romarin.  Rosmariûm  offctrialis.  Labiées;^. 

Feuilles 
Ronces.  Rubusfructtcosns.  'Ràsaeè&s^ 

Feuilles. 
Roses  palfs.  Rosacentifoliû.  "Ros^^éês, 

Pétales. 

*  Rosés  roijges.  Rosa  gallica.  Rosacées. 

Pétales, 
Rue.   Ruta  graveôlem.  RutacéeB. 
Feuilles. 

*  Sabine.   Junîperus  sabinn.  Conifères/ 

Feuilles. 

*  Safran.   Crocus  sativus.  î ridées^ 

Stigmates. 
Sagapenum.  Ferula  persw^.  Ombelîifèrer^" 

Gomme  résine. 
*Sagou.  Sagm  Rumpkii.  Palmiers. 

Fécule. 
*Salep.  Orchis  mascula.  Orchidèessv 

Tubercules. 

*  Salsepareille.  Smilax  salsaparilla.  SmilaCéfêS; 

Racines. 
Sandaraque.  Jumperm  tycia,  CoinfèTea. 
Résine. 
*Sangdragon.  Pteroùûrpm  drùco.  Légufftjnetts*»,, 
Résine. 

*  Sangsues.   Hîrudo  tnedicmalis,  AnnélidPs,  abriïM^hes. 

Ar.imal  entier. 
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Saniglc.  Sanictda  eW'Opœa.  Onàbellifères. 
Feuilles. 

*  Sapin..  Abies  pecûndta..  Conifères . 

Bourgeons.  ^ 

*  Saponaire^  Sàponfrriaofficinalîs.  Caryophy  liées. 

Racines ,  feuilles. 
Sariette.  Satiireia  hvrtensis.  î^aihiées. 

Feuilles  et  soraraités. 
^Sassafras.  Lawm^a^sufrm.  Lauritiées. 
Racines, 

Feuilles. 
*Savon  de  soude.  Stipo^^mdicm\'*^ii^-'^^'if-  ■■■>■'- 
Savon  blanc.  .f-VK 

•-^^T^éUi'^om:kiàE.'Sâpopoldssicm, 

Savon  vert.  .cihn'-i 

ScABiEUSE.  S^€ibîom&rvèûsi§yM^Bkc^es.' 
Feuilles ,  fleurs.  .^ùy^ii:, 

*ScAMMONÉE  d'Alep.  Convohébtëuammt^m^Conyohwl^eées, 
Gomme  résine.  ,■  .  :n     / 

ScHdiNANTHÈ.  Andropogonscfiœnanthus.   Grainittée^.'S"^  .'O'*"  . 
Tigies  s>0uterrBinfis.      \^iéb'îid  iiâtsoci 
*SciLLË.  ScilMmariàma,  Ijiliacées. 

Bulbes.  ,itc,ui.^h(i 

Scolopendre.  ScolopendniumQffièinanim^  FoU^hves,' 

Feuilles.  >'3i 

Sgordium.   TeucrîumscQr(Buin..:Iji8ihièes. 

Feuilles. 
S^SÂ^i'^pia  officinaUs.  Mollusques,  céphalopodes. 
Coquilles. 
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Seigle.  Secale  céréale.  Graminées. 
Fruits. 
^Seigle  ergoté.  Sclerotium  clavus.  Champignons» 

Le  grain  altéré. 
/^Semen  contra.  Artetnisia  contra.  Corymbifères. 

Fleurs. 
*SÉ]NÉ.   Cassia  acutîfolia.  Légumineuses. 
Feuilles. 
Séneçon.  Senecio  vulgaris.  Corymbifères. 
Feuilles. 

*  Serpentaire  de  Virginie.  Aristolochia  serpentaria,  Ansioh 

Racines, 

*  Serpolet.   Thymus  serpiUum.   Labiées. 

Sommités. 
Seseli  de  Marseille.  Seseli  tortuosum.  Ombellifères. 

Fruits. 
"^Simarouba.  Quassitt  simaruba,  Simaroubées. 

Écorces. 
Spkj;  .,  Lavandula  spka.  Labiées . 

Huile  volatile. 
"^SoL'iRE.  Sulfur. 

Soufre  en  canons ,  fleurs  de  soufre. 
Spicanard.  Faler'iana jatamansi.  Valérianées. 

Racines. 
'^^^vm^fSinïlaùù  s^uina.  Smilacées.  .^cv:2^0J0L;cr. 

Racines.  " 

Stockas.   Lcwundula  siœchas.   Labiées. 

Fleurs. 
*Staphysaigre.  Delpliinium  staphysagria.  Renonculacées. 

Semences. 
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StORAX.  Styrax  oJ[j[icinale .  Styr^cées 
Baume. 
*SïRAMONiUM.  Datiira  slramonium.  Solanées. 
Feuilles  ,  fruits  ,  semences. 
Styrax  liquide.   Liquidambar  orientale.  Araentacées. 

Baume. 
Suc  d'Acacia.  Mimosa  nilotica.  Légumineuses. 

Suc  épaissi  des  fruits  verts. 
Suc  d'Hypociste.   Cijtinus  hypocistis.  Cytinées. 
Suc  épaissi. 
^SucciN.  Fossiles. 

Résine  fossile. 
*  Sucre.  Saccharum  officinarum.  Gràm.  et  Be ta  vulgaris.  Che- 
Sucre.  nopod.] 

*Suir  DE  Mouton.  Ovisaries.  Mammif.  ruminans. 

Graisse. 
^Sulfate  d'alumine  et  de  potasse.  Sulfas  alumini  co-potas- 
Alun.  sicus.  ] 

—       DE  BARYTE,  Sulfas  baryticus. 


de  chaux.  Sulfas  calcicus. 

Sélénite,  pierre  à  chaux. 
de  cuivre.  Sulfas  cupricus. 

Vitriol  bleu  ,  de  Chypre. 
de  fer.  Sulfas  ferrosus. 

Vitriol  vert. 
DE  MAGNÉSIE,  Sulfas  magnesîcus. 

Sel  de  Sedlitz,  d'Epsom. 
DE  SOUDE.  Sulfas  sodicus. 

Sel  d'Epsom  de  Lorraine,  Sel  de  Glauber. 


*  Sulfate  de  zinc   Subits,  zinùcus^ 

Vitriol  blanc. 

*  Sulfure  d'  ksimoij^iù.  Suy^ij^eiim  uibicmn. 

x4ntimoine  vert. 

Orpiii. 

—       —     aauGE    Sulfuratumsubarsemosum, 
Réalgar. 

*  —       MERXip>BJB,  Sulfur.etumiiy'tlrarg.ifriciim, 

Cinnabre. 

*  Sureau.  Sambucus  nigra.  Co.rnées. 

Fleurs ,  écorce  des  raciaes 
*Tab4ç.  Micoiicmatabacum-  Solaaées. 

Feuilles. 
*Tamari,i^§,   Taman^dm^ndiccu  h^gmaim^mm. 

Pulpe  du  fruit. 
f  .1?^N4L,is|i5.   Tanacetum  vulgar^t  Corymbifères. 

Sommités. 
*Tapioka.  Jatropha  manihoi.  Eui^horhisLcées. 

Fécule. 

*  TÉRÉBENTHINE  DE  BORDEAUX.  Piwâmarifima.   Conifères. 

Térébenthiae. 
— — —     DE  CwTo.  Pisteicîa  (ereb'mthus.  Térébinthaeées; 
Térébenthine. 

DE  Strasbourg^  Abîes  taxifolia.  Conifères^ 

Térébenthine. 

* DE  Venjis:E.  Larix  eur,opoea.  Conifères.  ^ 

Térébenthine. 
*Thé.   Tliea  bohsa.  Ternstr^mîacé^s.  ' 
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Thlasm.    Tlilaspi  arvense.  Crucifères, 
Semences. 
*Thym.    Thymus  vulgarîs.   Labiées. 
Feuilles  et  sommités. 

*  Tilleul.    TUia  eitropvea .  Tiliacées» 

Fleurs, 
ToRMENTiLLÊ.    TormenlUla  erecta.  Rosaeées. 

Racines. 
Tortue.   Tcstudo  europœa    Reptiles  chéloniens. 

Chair. 

*  Tussilage.   Tussilmjo  farfara,  Corymbifères. 

Fleurs. 
Turbith.   Convolvulus  turpetlmm.  Convolvulacées. 

Racines. 
TuTHiE.    Tuthia. 

Oxidum  zincicum  impurum. 
tJvA  URSi.   ^rhiitus  uva  ursi.   Vacciniées 

Feuilles. 
^Valériane.    Valerîana  officlnalis.   Valérianées. 

Racines. 
Vache.   Femelle  du  Bos  taurvs.  Mamniif.  ruminaus. 

Lait. 
Vanille.    Vanîlla  aromatica    Orchidées, 

Fruits . 
Veau.   Jeune  âge  du  Bos  tauras. 

Chair,  poumons. 
Verjus.    Vilîs  vinifera.  Var. 

Suc. 
VÉRONIQUE.    Veronîca  officmcAh.  Antirrhinées. 

Feuilles.     *^ 
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*  Violettes.   Viola  odorata.  Violariées. 

Fleurs ,  semences. 
Vipère.   Vipera  berus.  Reptiles.  Ophidiens. 

La  chair,  la  tête. 
Xylobalsamum.  Amyris  opobcdsamum    Térébinthacées. 

Bois. 
Zédoairë.  Kœmpferia  galangcL  Amomées. 

Souche. 
Zinc.  Zincicum. 

Métal. 


NOTIONS  PRÉLIMINAIRES 


DE  LA|MANIERE  D'EXPRBÎER  LA  QUANTITE   DES  SUBSTANCES 
PRESCRITES  DANS  LES  FORMULES. 


POIDS    ET   MESURES. 

Afin  de  rendre  les  formules  de  cet  ouvrage  indépen- 
dantes de  la  nature  des  poids  et  mesures  en  usage  dans 
les  divers  pays,  et  pour  qu'on  puisse  les  exécuter  faci- 
lement à  toute  époque  et  en  tous  lieux,  nous  avons 
exprimé  la  quantité  de  chacune  des  substances  par  des 
nombres  qui  indiquent  seulement  la  proportion  suivant 
laquelle  ces  substances  entrent  dans  la  composition  des 
médicamens.  Nous'^avons  toujours  cherché  à  établir  des 
rapports  simples  |et  faciles  à  saisir ,  toutes  les  fois  du 
moins  que|  nous  avons  pu  le  faire  sans  altérer  les  pro- 
priétés essentielles  des  médicamens. 

Comme  ces  rapports  sont  exprimés  en  millièmes,  ils 
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peuvent  immédiatement  être  traduits  pour  l'exe'cution 
des  formules  en  grammes ,  en  multiples  et  en  sous- 
multiples  du  gramme,  qui  sont  les  poids  légaux  en 
France.  Ainsi  le  nombre  2000  exprimera  21000  grammes 
ou  2  kilogrammes ,  le  nombre  o,5  exprimera  5  dixièmes 
de  gramme  ou   5   décigrammes. 

Ne'anmoins  comme  l'usage  des  poids  décimaux  n'est 
pas  encore  généralement  répandu  dans  les  officines, 
nous  avons  cru  nécessaire,  dans  l'intérêt  de  la  bonne 
préparation  des  médicamens,  d'exprimer,  pour  les 
préparations  plus  spécialement  pharmaceutiques,  le 
poids  des  substances  en  toutes  lettres ,  en  nous  servant 
pour  cela  des  dénominations  anciennes;  nous  avons 
donné  en  regard  leur  équivalent  en  grammes. 

Nous  devons  prévenir,  qu'afin  de  pouvoir  opérer  fa- 
cilement la  transformation  des  grammes  en  livres, 
onces,  gros,  etc.,  et  réciproquement,  nous  avons  pris 
non  les  rapports  exacts  mais  des  nombres  ronds  faci- 
lement divisibles  ;  ces  petites  différences  étant  du  reste 
sans  importance  réelle  pour  l'exécution  des  formules. 

Toutes  les  fois  que  le  poids  d'une  substance  très 
active  a  dû  être  modifié  par  ces  transformations ,  nous 
avons  cherché  à  rester  au-dessous  du  poids  indiqué  par 
les  anciennes  forjnules  plutôt  que  de  le  dépasser  d'une 
quantité  notable. 

Les  tableaux  suivants  font  connaître  les  rapports 
exacts  des  poids  anciens  aux  nouveaux  et  les  rapports 
approchés  qui  ont  été  adoptés  dans  cet  ouvrage. 
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RAPPORT    EXACT    DES     POIDS     DÉCIMAUX    A    LA    LIVRE   MÉTRIQUE 
EH   Uî>A<JE   EN   FRANCE. 

Grammes.       Livres.        Oncci.        Groi.  Graini. 

1  kilogramme. .   ou  1000  =  2 ............. .       » 

1  hectogramme 100. .......  .5. ...  1 ,.  .  .43,20 

1  décagramme 10. ...  »....•.... 2 ...  . 40,52 

1  gramme 1 .........  t ........  .  18,45 

1  décigramme 0,1 .............  «v.. . .   1,84 

1  centigramme 0,01 .................   0,184 


RAPPORT     DE    LA    LIVRE    MÉTRIQUE     ET    DE    SES    DIVISIONS    AVEC 

LES    POIDS    DÉCIMAUX    (1). 

Grammei. 

1  ^raiii 0,054 

1  scrupule  ou  24  grains 1,50 

7  gros  ou  56  grains \ .  . .  1,95 

2  scrupules  ou  48  grains 2,60 

1  gros  ou  72  grains ,         3,90 

2  gros 7,81 

;      7  once  ou  4  gros , 15,62 

1  once. ..... .. . .^ 51,25 

Quarteron  ou  4  onces. 125,00 

7  livre  ou  8  onces. 250,00 

1  livre  ou  16  onces 500,00 

^livres , . .  ....  ... ., 1000,00 


(1)  La  livre  ea  usage  en  pharmacie,  avant  l'adoption  de  la  livre  mé- 
trique,  était  Ia|livre  poids  !dc]  marc.    Pour  avoir  son  équivalent  en 
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RAPPORTS    APPROCHÉS    ADOPTÉS    POUR   CET    OUVRAGE. 

GrammM. 

1  grain 0,05 

2  grains 0,  l 

j  gros  OU  36  grains 2 

1  gros  ou  72  grains 4 

2  gros 8 

7  once  ou  4  gros 16 

1  once 52 

1  once  ei-^ 48 

2  onces 64 

3  onces 96 

4  onces 12d 

i  livre 250 

1  livre. 500 

2  livres 1000 


MESURES   DE    CAPACITE. 

Les  seules  mesures  de  capacité  employées  dans  cet 
ouvrage  sont  le  litre  et  ses  divisions  décimales,  mais 
nous  n'avons  eu  que  très  rarement  l'occasion  d'en  faire 


grammes,  il  suffit  de  multiplier  par  1,0214  le  nombre  qui  indique  la 
valeur  de  la  livre  métrique.  On  obtiendra  de  même  l'équivalent ,  en 
grammes  de  toutes  les  divisions  de  la  livre  poids  de  marc  connaissant  la 
valeur  des  divisions  correspondantes  de  la  livre  métrique. 
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usage.  Nous  avons  préféré  donner  les  indications  en 
poids. 

On  pourra  toujours,  au  besoin ,  convertir  ces  derniers 
en  mesure  et  réciproquement,  lorsqu'on  connaîtra  la 
densité  des  liquides  employés.  JNous  donnons  ici  le 
rapport  entre  le  litre  et  l'ancienne  pinte  usitée  autrefois 
en  pharmacie. 

RAPPORT    DU    LITRE   A    LA    PINTE. 

litref. 

La  pinte  équivaut  à  ..........  .  0.931 

La  chopine 0.466 

Le  demi-setier 0.235 

Le  poisson 0.116 

ÉVALUATION  PONDÉRALE  DES  SUBSTANCES  QU'ON  A  COUTUME 
DE  PRESCRIRE  PAR  GOUTTES,  CUILLERÉES,  POIGNÉES,  PIN- 
CÉES ,    ETC. 

Il  y  a  un  grand  nombre  de  substances  que  Ton  prescrit 
par  gouttes,  cuillerées,  pincées,  etc.  Ces  expressions  qui 
ne  se  rapportent  à  aucune  mesure  rigoureusement 
déterminée  laissent  toujours  dans  la  préparation  du 
médicament  quelque  incertitude  qu'il  serait  utile  de 
faire  disparaître;  il  est  vrai  que  cette  incertitude  ne 
porte  en  général  que  sur  des  substances  peu  actives, 
dont  on  peut ,  sans  grand  danger ,  modifier  la  propor- 
tion, et  que  lorsqu'il  s'agit  de  substances  énergiques 
que  l'on  prescrit  par  gouttes,  telles  que  le  laudanum, 
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4ivefôes  t?einttums ,  etc.^  la  limite  des  jerî'eurs  possibles 
est  assez  resserrée  pour  que  l'on  n'ait  pas ,  en  général,  à 
reddîîiter  d'aedd^M  gr^aves  en  Atioptant  ce  mode  de 
|yrêPSfer^ption  ,  feït  leoramôdîe  d'ailleurs  dans  la  pratiquée. 
Nékttmoins ,  â^n  d€  fouriair  aux  praticiens  des  données 
qui  pomTôî4%  leur  être  utiles  dans  beaucoup  d;€  circon- 
stances y  nous  croyons  devoir  placer  ici  un  taMesau  du 
poids  des  principales  substances  qui  font  le  sujet  de  cet 
article.  On  ne  doit  pas  considértor  ces  poids  comme  ri- 
goureusement exacts,  mais  comme  des  approximations 
suf6s;^Dtes  pour  la  pratique. 

Vingt  g.OUttes  de  : 

Grains.      Grammes. 

Ether  sulfurique  à  66'  pèsent., ^..v^.^. .  .0,35 
Liqueur  d'Hoffmann,  •g-v^gç.-,.  .     9....  0,45 
Alcool  à  34°  Cart.  86°  cent.   ...     id,...  id. 
Alcoolat  de  mélisse  composé  .  .     îd....  id. 

Huile  animale  de  Dippel.  .  .   .   .  10. . .  .0,o 
Teinture  alcoolique  de  Benjoin  .     id..  .  .  id. 
—               —           Castoiéum.     id..  , .  id. 

Huile  d'olives 11.... 0,55 

Huile  d'amandes* id..  . .  id. 

Acide  acétique  à  10" 12. . .  .0,60 

Vinaigre  distillé 15 0,65 

Huile  essentielle  de  menthe  ...     trf. . . .  id. 

Naphte .  14 OJO 

Eau  de  Rabel  , .     id.. . .  id. 

Eau  distillée. id. ...  id. 
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^  ,  Grains.  Grammes. 

Laudanum  de  Sydenbam.  •   -.  •  •   15.., .0,78 

(T -Essence  de  giioile, .   16.    ..0,80 

Soude  caustique  à  56° 18 0,90 

Laudanum  de  Rousseau 22....  1,10 

Acide  sulfurique  à  66° 24 .,...1,20 

Dissolution  concentrée  dégomme 

arabique icf. ...  id 

Sirop  de  sucre  à  55^   .....  SO 1,50 

'"'  Once».    Groi.     Gr»în».        Grammes. 

Une  cuillerée  à  café  d'eau  commune 

équivaut  à ir . . .  1 .  . .  18. .  .      § 

—         —       ordinaire,  à  4  cuille- 
rées à  café  ou  .  .  .  .  » .  . .  5 . . .    »...   20 

Une  verrée  équivaut  à  8  cuillerées  .5.......    »...  157 

Une  poignée  de  semences  d'orge  équi- 
vaut à  ...  3. ..â. ..36.. .101,40 

—  —  de  lin  .   .   .  1 . .  .4.  o .   0.  .  .   47,60 

—  de  farîile  de  lin 5...  5...    §...105,00 

—  feuilles  sècbes  de  mauve*  Î...5...   »...   43,90 

—  —        —     cbieorée  .  l...f...    i...   52,00 

—  fleurs  de  tilleul  .  .  .   .  .  1. .  .2.  c  .50. .  .  40,10 
Une  pincée  de  fleurs  de  camom.  rom.  f...2...   »...     4,00 

^  — •  d'arnica   ....   i . .  .1. .  .48. .  .  6,20 

-^  -^  d«  tussilage.  .  .   p . .  .kf. .  .îd . . .  id. 

—  ^—  de  guimauve  .  .  t . .  .1. .  .24. . .  5îO0 

—  —r  de  mauvç,  .  .  ,  » , .  .ji. .  .^0., .  5,30 

—  —  de  semences  de 

fenouil.   .  .   .  ,   . . . .  1 .  .  .60.  .  .      7,00 

—  —         d'anis.  .   .   .   .   .    ,...1...12...      4,40 
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Onces,    Gros,       Grains.      Grammes. 

Un  œuf  de  poule  nouvellemeat  pondu 

pèse  terme  moyen.  2. .  .2. . .    l*  i.^."*  72 

—      dépouillé  de  sa  co-  'o 

quille. 2.  .  .».  .  .    »...   64 

—      le  blanc  seul  .  .   .  .   1.  .  .2. .  .57. . .   43 

—  —     le  jaune  seul  .   .  .  .   ». .  .5. . .  15. . .   21 

Les  amandes  qu'on  emploie  à  la  pré- 
paration des  émulsions  pèsent  en 
général »...»..  .23. .  .      1,15 

Et  lorsqu'elles  sont  mondées  .   .   .   .   >...»...  20.    .      1 

Ainsi  26  à  27  amandes  font  environ  1  once  ou  32  grammes. 

DE    LA    DENSITE    ET    DE    i/arÉOMÈTRE. 

Il  est  souvent  nécessaire  dans  les  opérations  de  phar- 
macie d'amener  un  liquide  à  une  densité  détermine'c, 
soit  pour  le  faire  cristalliser,  soit  .afin  de  l'obtenir 
avec  des  propriétés  spéciales.  L'instrument  qui  sert 
de  guide  pour  les  opérations  de  ce  genre  est  l'aréo- 
mètre. Il  prend  le  nom  de  pèse-acide  ou  de  pèse-sel  , 
quand  il  est  destiné  à  prendre  la  densité  des  liquides 
plus  pesans  que  l'eau;  il  prend,  au  contraire,  celui 
de  pèse-liqaeur ,  quand  on  l'emploie  pour  les  liquides 
moins  denses.  Le  seul  aréomètre  que  Ton  emploie  dans 
le  premier  cas  est  celui  de  Baume  ;  tious  l'avons  adopté 
pour  cet  ouvrage. 

On  connaît,  au  contraire,  plusieurs  pèse-liqueurs  :  on 
s'est  servi  successivement  de  celui  de  Baume,  de  celui 
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de  Cartier  et  de'  l'alcoôtnëtré  centésimal  que  l'on  doit 
à  M.  Gay  Lussac;  ce  dernier  s'applique  exclusivement  à 
i-aïcôol.  Les  deux  premiers  ne  diffèrent  l'un  de  l'autre 
que  par  une  le'gere  modification  de  leur  échelle  ;  le  point 
infe'rieur,  qui  correspond|à  l'eau  pure  est  marqué  lo", 
^»f^;''îl  est  le  même  pour  les  deux  instrumens,  mais  le  3o" 
degré  de  Cartier  correspond  au  3^^  de  Baume;  ainsi  le 
même  espace  qui ,  dans  l'aréomètre  de  Baume,  se  trouve 
-'divisé  en  ii2*,  se  trouve  divisé  en  20  dans  celui  de  Car- 
tier. Ces  rapports  primitifs,  entre  les  échelles  des  deux 
instrumens  ont  été  modifiés  plus  tard  ,  mais  d'une  ma- 
nière peu  sensible,  par  les  changemens  successifs  qui 
ont  été  apportés  à  l'échelle  de  Cartier. 
'"' "  Dans  l'alcoomètre  centésimal  de  M.  Gay  Lussac ,  le- 
■'chelle  es!:  divisée  en  100  degrés  inégaux  en  longueur  : 
îe  zéro  correspond  à  l'eau  pure  et  le  nombre  100  à  l'al- 
cool absolu.  Chaque  degré  intermédiaire  exprime  en 
centièmes  la  quantité  d'alcool  absolu  renfermé  dans  la 
liqueur  essayée  :  ainsi,  lorsque  l'instrument  s'enfonce 
dans  un  liquide  alcoolique  jusqu'à  4^°  par  exemple,  on 
doit  en  conclure  que  ce  liquide  contient,  sur  100  par- 
ties, 60  parties  d'eau  et  4o  d'alcool  pur. 

Cet  instrument  a  été  gradué  pour  la  température  de 
1 5°  cent,  et  ses  indications  ne  sont  rigoureusement  exac- 
tes €|ue  pour  cette  température.  Il  faut  donc  avoir  soin 
toujours  d'y  ramener  les  liqueurs  que  l'on  veut  éprou- 
ver. L'on  peut,  au  reste,  trouver  dans  l'instruction  qui 
a  été  publiée  par  l'auteur  à  ce  sujet  les  corrections  né- 
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cessaires  à  faire  aux  indicatioas  de  rin3trum.çiit,^oAr,|e 

rendre  applicable  à  toutes  les  températures. 

L'are'ometre  que  nous  avons  employé  pour  les  li- 
queurs plus  légères  que  l'eau  est  celui  de  Cartier,  qui 
est  le  plus  re'pandu  dans  le  commerce  ;  et  toutes  les 
fois  que  nous  l'avons  appliqué  à  l'alcool ,  nous  avons 
joint  en  regard  le  degré  de  l'alcoomètre  centésimal , 
caractérisé  par  les  lettres  cent. 

Comme  il  peut  être  souvent  utile  de  connaître  la 
pesanteur  spécifique  des  liquides,  dont  on  connaît  le 
degré  aréométrique,  et  réciproquement,  nous  avons 
placé  ici  un  tableau  de  la  densité  des  liquides,  corres- 
pondante à  chaque  degré  des  aréomètres  de  Baume  et 
de  Cartier.  Nous  indiquons  aussi  le  poids  d'ijn  litr^  des 
principaux  liquides  employés  en  pharmacie  ;  enfin  nous 
donnons  dans  les  deux  derniers  tableaux  l'évaluation 
des  degrés  de  Cartier  en  degrés  centésimaux,  et  le  rap- 
port des  degrés  de  Baume  à  ceux  de  Cartier. 
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RAPPORT 

DES    DEGRÉS    DU     TÈSE-ACIDE    AVEC    LA    DENSITÉ    DES    LIQUIDES. 


Degrés 

Degré? 

Degrés 

Degré» 

da 

Densité. 

de 

Deorité. 

de 

Densité. 

de 

Densité. 

:  Baume.. 

Baume. 

Baume. 

Bauraé. 

0 

1000 

19 

1152 

38 

1559 

57 

1656 

1 

1007 

20 

1161 

59 

1372 

58 

1676 

2 

1014 

21 

1171 

40 

1584 

59 

1695 

!     5 

1022 

22 

1180 

41 

1598 

60 

1715 

!     4 

1029 

23 

1190 

42 

1412 

61 

1756 

5 

1036 

24 

1199 

4^ 

1426 

62 

1758 

6 

1044 

25 

1210 

44 

1440 

65 

1779 

7 

1052 

26 

1221 

45 

1454 

64 

1801 

8 

1060 

27 

1231 

46 

1470 

65 

1825 

9 

1067 

28 

1242 

47 

1485 

66 

1847 

10 

1075 

29 

1252 

48 

1501 

67 

1872 

1  11   ■ 

1083 

30 

1261 

49 

1516 

68 

1897 

12 

1091 

31 

1275 

50 

1552 

69 

1921 

15 

1100 

52 

1286 

51 

1549 

70 

1946 

14 

1108 

33 

1298 

52 

1566 

71 

1974 

15 

1116 

54 

1309 

53 

1583 

72 

2000 

16 

1125 

35 

1321 

54 

1601 

75 

2031 

17 

1134 

36 

1354 

55 

1618 

74 

2059 

18 

1143 

57 

1546 

56 

1637 

75 

2087 

1 

76 

2116 
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POiDC  d'un  litre,  ou  densité  ,  ï)es  divers  liquides  dont 

LES    NOMS    suivent. 

'j  ';-'  ''  grammes. 

[Eau  distillée  .................  1000 

'  Acide  acétique  le  plus  concentré.   ......  1063 

Id.     hydrochlorique  à  22°. ._.   .  1180 

Id*     nitrique  le  plus  concentré.   .    .   .-,,  >    .i  .  1510 

Id.     sulfurique  à  66° 1847 

Alcool  absolu. .   .   .   /^   4  .  797 

Id.     du  commerce  §5".   .   .   ...   .   .   .  .'  .*       865 

Id.     faible  eau-de-vie- 22°  ...   .   .   ....       923 

Ammoniaque  liquide  22°.   .   .   .   .   ,   .   ...   .       925 

Ether  acétique 917 

Id.     hydrocîilorique. 914 

Ici,     nitrique  .......   .   . 911 

Id.     sulfurique,  56°  B.   ..   .       .......        758 

Id.     sulfurique  pur,  65*^  B 729 

Huile  de  baleine  .....   ^  ........   .       923,5 

Huile  d'amandes  douces      ..........       917 

Id.     de  faine  . !   ...       917,6 

W.     de  lin 940,5 

;    ild.'  d'olives 915,3 

-     Id,     de  pavot 928,8 

Id.     de  ricin 940,9 

Id.     volatile  de  térébenthine   ........       869,7 

Lait  de  vache 1032,4 

Id.  de  chèvre 1034,1 

Huile  de  brebis 1040,1 

Id.  d'anesse 1035,5 
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grammes. 

Petit-lait  de  vache  clarifié 1019,3 

Vin  de  Bordeaux 993,7 

"   'jrf.  de  Bourgogne 991,7 

Ids  de  Madère 1038,2 

i     Id.  de  Malaga  .   .  « 1022,1 

f   Vinaigre  blanc  d'Orléans 1013,5 

Vlnaigte  distillé 1009,5 

ÉVALUATION 

liES    DEGRÉS    DE    CARTIER   EN    DEGRÉS    CENTÉSIMAUX  A    LA   TEM- 
PÉRATURE   DE    15°    CENTIGRADES. 


Cartier. 

10 

11 

12 

13 

14 

15 

16 

17 

Î8 

19 

20 

21 

2â 

25 

2i 

25 

26 

27 


Centésimaux. 

0.2 

5.1 

11.2 

18. 2 
25.2 
31.6 
36.9 
41.5 
45.5 
49.1 
52.5 
35.6 
58.7 
61.5 
64.2 
66.9 
69.4 
71.8 


Cartier. 

28 
29- 
30 
31 
32 
33 
34 
35 
36 
37 
38 
39 
40 
41 
42 
43 
44 


Centésimaux. 

74 

76.3 

78.4 

80.5 

82.6 

84.4 

86.2 

88 

89.6 

91.2 

92.7 

94.1 

95.4 

95.6 

97.7 

98.8 

99.8 


«IV 


GOBEX. 


RAPPORT 

DES    0EGRÉS    DES    DIFFÉRENS    PÈSE-LIQUECRS    AVEC    LA    DENSITÉ 

DES   LIQUIDES. 


s 

tknamé. 

Cirtièr. 

Den»it6. 

Itauuié. 

Cartier. 

Densiti. 

10,   .    . 

10,     .   . 

1,000.   . 

50.   .   . 

28,58.   . 

0,878.   . 

11.  ,    . 

10,92.  . 

0,995.   . 

51.   .   . 

29,29.   . 

0,872.   . 

12.    .   . 

11,84.  . 

0,986. 

52.   .   . 

50,51.   . 

0,867.   . 

15.    .   . 

12,76.  . 

0,979. 

55.   .   . 

51,15.  . 

0,862.   . 

14.    .   . 

15,67.  . 

0,975     . 

54.   .   . 

52,04.   . 

0,857.  . 

15.   .   . 

14,59.  . 

0,966 

5-5.  .    . 

52,96.  . 

0,852.   . 

16.   . 

15,51.   , 

0,960 

56.       . 

§5,88.   . 

0,847.   . 

17.       . 

16,45.   . 

0,955    . 

57.       . 

54,80.  . 

0,842.   . 

18.      . 

17,55.  , 

0,947     . 

58.  .   . 

55,72.   . 

0,857.   . 

19    .   . 

18,26.   . 

0,941. 

59.   .   . 

56,65.   . 

0,852.  . 

|20    .   . 

19,18.  . 

0,955.   . 

40.   .   . 

57,55.   . 

0-,827.   . 

121     .   . 

20,10.  . 

0,929 

41.  .   . 

58,46.   . 

0,825.  . 

1122     .   . 

21,02. 

0,025.   . 

42.   .   . 

59,40.   . 

0,818.   . 

j  25,   .   . 

21,94.  . 

0,917.   . 

45.   ,   . 

40,51.   . 

0,815.   . 

24.  .   . 

22,85.   . 

0,911.   . 

44.   .   . 

41,22.   . 

0,809.   . 

25.   .   . 

25,77.   . 

0,905.   . 

45.   .   . 

42,14.    . 

0,804.   . 

1  26.    .    . 

j  24,69.   . 

j  0,800    . 

46.    .   . 

45,06.    . 

0,800,   . 

'27.    .   . 

25,61.   . 

0,894.   . 

47.    .   . 

45,98.    . 

0,T95.   . 

128.   .    . 

26,55.   . 

0,889.   . 

48.   .   , 

44,90.  . 

0,791.   . 

129.   .   . 

27,44.   . 

0,885.  . 

j 

DU   THERMOMETRE.  ■ 

Les  thermomètres  en  usage  sont  ceux  de  Rëaumiir,' 
de  Fahrenheit  et  de  Celsius;  ce  dernier  est  le  même  que 
le  thermomètre  centigrade.  Nous  l'avons  adopté  exclu- 
sivement; mais  pour  faciliter  la  comparaison  des  pro- 
cédés indique's  dans  cet  ouvrage  avec  les  procëde's  déjà 
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THERMOMETRES, 
publiés,  nous  joignons  ici  un  tableau  comparatif  des 
diverses  échelles  therraométriques. 


TABLEAU  COMPARATIF 

DES  THERMOMÈTRES    CENTIGRADE  ,   RÉAUMUR  ,    ET   FAHRENHEIT. 


Centigrade. 

Réaumur. 

Fahrenheit. 

Centigrade. 

Réaumur. 

Fabrenhril. 

—20° 

—16° 

4° 

55° 

44° 

isr 

15 

12 

5 

60 

48 

140 

10 

8 

14 

65 

52 

149 

S 

4 

25 

70 

56 

158 

0 

0 

32 

75 

60 

167 

5 

4 

41 

80 

64 

176 

10 

8 

50 

85 

6S 

185 

15 

12 

59 

90 

72 

194 

20 

16 

68 

95 

76 

205 

25 

20 

77 

100 

80 

212 

50 

24 

86 

105 

84 

221 

55 

28 

95 

110 

88 

230 

40 

52 

104 

115 

92 

239 

45 

56 

115 

120 

96 

248 

50 

40 

122 

/ 

TEMPÉRATURES    AUXQUELLES    S  EFFECTUENT    QUELQUES 
OPÉRATIONS    PHARMACEUTIQUES 

Point  d'ébullition  de  : 

Cent. 

Acide  sulfuriqiie  concentré 310° 

Essence  de  thérébenthine .   156 

Dissolution  saturée  de  nitre 114 
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Cent 

Dissolution  saturée  d'iiydroclilorate  d'ammoniaque.  113 
—  —     de  sel  marin  ...  V  ......   106.6 

Sirop  de  sucre 105 

Eau  pure 100 

Acool  à  22"  cart. .81.25 

—  36° 

—  pur.  .   .    .   , 78.4 

Eiber      pur 35.5 

Température  à  laquelle  on  a  coutume  de  prendre 

le  thé  et  les  boissons  très  chaudes 43 

Bains  chauds 32 

Température  convenable  pour  la  dessiccation  de  la 

plupart  des  substances  organiques de  50  à25 


CODEX. 

PHARMACOPÉE  FRANÇAISE. 
CHAPITRE  PREMIER. 

CORPS  SIMPLES. 


B/. 


1.  OXIGÈNE. 
OXIGENIUM. 
Chlorate  de  potasse  (Chloras  potassicus) 10 


Introduisez  le  chlorate  dans  une  petite  cornue  de  verre  à 
laquelle  vous  adapterez  un  tube  recourbé  propre  à  conduire 
le  gaz  dans  des  flacons  remplis  d'eau  et  renversés  sur  la 
cuve  hydro-pneumatique.  Chauffez  graduellement  la  cornue 
à  feu  nu  ;  le  sel  fondra  ;  le  gaz  se  dégagera  et  viendra  se 
rendre  dans  les  flacons  ;  modérez  le  feu  si  le  dégagement  se 
fait  trop  rapidement;  poussez  l'opération  jusqu'à  ce  qu'il 
ne  se  dégage  plus  de  gaz.  Il  ne  restera  .plus  alors  dans  la 

1 
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cornue  que  du  chlorure  de  poiassium.  Bouchez  les  flacons 
sous  l'eau  et  conservez  le  gaz  pour  l'ujage,  en  maintenant  le 
goulot  des  flacons  plongé  dans  l'eau. 

Dix  grammes  de  chlorate  de  potasse   fourniront  un  peu 
plus  de  deux  litres  et  demi  d'oxigène. 

2.  FLEURS  DE  SOUFRE  LAVÉES. 
SULFUR  SUBUMATUM  ET  LOTUM. 


^ 


•  Fleurs  de  soufre  du  commerce  (  Sulfur  subli- 

matum  ) 1000 

Mêlez  les  fleurs  de  soufre  avec  une  petite  quantité  d'eau 
pure  de  manière  à  en  faire  une  pâte  molle  que  vous  délayerez 
ensuite  avec  de  Teau  bouillante;  laissez  déposer;  décantez 
le  liquide  surnageant;  remplacez-le  par  de  nouvelle  eau 
et  continuez  ainsi  jusqu'à  ce  que  l'eau  de  lavage  n'ait  plus 
d'action  sur  le  papier  de  tournesol;  jetez  alors  le  soufre 
sur  une  toile,  faites-le  égoutter  et  sécher. 

5.  SOUFRE  PRÉGIPITÉ. 

(.Magistère  4e  Suivre,) 
SULFUR  PRiECIPITATUM. 


M* 


Polysulfure, de  potassium  (Po/ysMJfwrçfMm  po- 

tassicum)  . ., 100 

Eau  pure  (Aquapura) 40QO 

Acide  chlorhydrique,(icic/Ann  chlorhydriçum},  .Q.  $• 


CORPS  SIMPLES.  I 

Faites  dissoudre  le  sulfure  dans  l'eau,  filtrez  et  versez 
peu  à  peu  dans  la  liqueur,  l'acide  chlorhydrique  affaibli, 
en  suffisante  quantité  pour  décomposer  tout  le  sulfure. 
Cette  opération  doit  se  faire  à  l'air  libre.  Une  grande  partie 
du  soufre  se  précipitera;  décantez,  lavez  le  dépôt  à  plu- 
sieurs reprises  et  recevez-le  sur  un  filtre.  Faites  sécher  le 
soufre  et  conservez-le  pour  l'usage. 

Quelque  pur  que  paraisse  le  soufre  préparé  de  cette  ma- 
nière, et  avec  quelque  soin  qu'on  l'ait  lavé,  il  diffère, à 
plusieurs  égards  du  soufre  sublimé  ;  il  forme  une  poudre 
plus  terne  :  quand  il  a  été  nouvellement  obtenu  on  le 
reconnaît  à  l'odeur  particulière  qu'il  exhale  j  liquéfié  au  feu, 
il  est  plus  mou  et  plus  ductile  que  le  soufre  préparé  de 
toute  autre  manière. 


4.  PHOSPHORE. 

PHOSPHORUS. 

•  Os  de  bœuf  ou  de  mouton  (  Bos  taurus^  Qvis 

aries  )  calcinés  à  blanc . . . 12000 

Acide  sulfurique  (Acidum  sulfuricum)  à  66°  B^.  10000 
Chaithon  \é^èiaLl{Cmbo  e  ligno)». ..........        1000 


Hédtiisez  les  c>s  en  poudre  fiiïe  ,*  délayez  cette  poudre  dans 
^ne  terrine  degrés  ou  dans  un  baquet  de  bois,  avec  deux 
fois  son  poids  d'eau ,  de  ïntanière  à  en  faire  une  bouillie  bien 
homogène,  sur  laquelle  vous  verserez  peu  à  peu  l'acide  sul- 
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furique  en  agitant  continuellement  avec  une  spatule  de 
bois.  La  masse  s'échauffera,  laissera  dégager  beaucoup  de 
gaz ,  et  deviendra  presque  solide. 

Ajoutez  alors  une  nouvelle  quantité  d'eau,  pour  ramener 
la  matière  à  l'état  de  pâte  molle,  et  laissez  réagir  l'acide 
pendant  vingt-quatre  heures. 

Lavez  ensuite  cette  masse  avec  soin  et  à  plusieurs  re- 
prises ,  avec  de  l'eau  ;  jusqu'à  ce  que  la  dernière  eau  ne  soit 
plus  sensiblement  acide. 

Évaporez  la  liqueur  claire  en  consistance  de  sirop  peu 
épais  ,  dans  une  chaudière  de  plomb  ou  de  cuivre.  Laissez 
refroidir  complètement,  séparez  par  décantation  le  sulfate 
de  chaux  déposé ,  lavez  le  dépôt  avec  une  petite  quantité 
d'eau  froide  que  vous  ajouterez  au  liquide  décanté^  éva- 
porez le  tou^  de  nouveau  jusqu'en  consistance  de  miel. 

La  quantité  du  produit  ainsi  obtenu  sera  de  4,000  en- 
viron. 

Mêlez  ce  produit  avec  le  charbon  végétal  réduit  en 
poudre  fine.  Placez  le  mélange  dans  une  chaudière  en 
fer,  desséchez-le  complètement.  (Il  sera  nécessaire  pour 
cela  de  chauffer  jusqu'à  faire  rougir  le  fond  de  la  chau- 
dière, et  d'agiter  fréquemment  pour  favoriser  Vévaporation 
de  l'eau.  ) 

Le  produit  desséché ,  d'une  couleur  noire  ,  attire 
l'humidité  ;  il  doit  être  placé  dans  des  vases  herméti- 
quement fermés  lorsqu'il  n'est  pas  employé  immédiate- 
ment; il  se  conserve  ainsi  indéfiniment  et  peut  servir  en 
tout  temps  à  la  préparation  du  phosphore.  On  y  procède  de 
la  manière  suivante  : 

Introduisez  le  mélange  ci-dessus  dans  une  cornue  de  grès 
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iutéC;  que  vous  remplirez  jusqu'aux  neuf  «lixièmes  environ; 
placez-la  dans  un  bon  fourneau  à  réverbère,  garnissez  avec 
de  l'argile  l'espace  compris  entre  le  fourneau  et  le  col  de  la 
cornue  auquel  vous  adapterez  une  large  allonge  en  cuivre 
recourbée;  celte  allonge  devra  plonger  dans  un  bocal  en 
verre  contenant  de  l'eau  et  fermé  à  sa  partie  supérieure  par  un 
bouchon  de  liège,  percé  de  deux  trous,  l'un  assez  grand  pour 
laisser  passer  le  bec  de  l'allonge,  et  le  deuxième  beaucoup 
plus  petit,  destiné  à  recevoir  un  tube  d'un  mètre  environ  de 
longueur  sur  un  diamètre  de  huit  à  dix  millimètres  ;  ce  der- 
nier tube  est  destiné  à  donner  issue  aux  vapeurs  non  conden- 
sables.  L'allonge  ne  doit  plonger  que  très-peu  dans  l'eau  du 
ilaeon,  de  manière  seulement  à  intercepter  le  contact  entre 
l'air  extérieur  et  l'intérieur  de  l'appareil.  Il  faut  qu'en  cas 
d'absorption  le  liquide  ne  puisse  point  remonter  jusque  dans 
la  cornue;  enfin  le  vase  en  verre  qui  sert  de  récipient  doit 
être  placé  dans  une  terrine  contenant  de  l'eau,  tant  afin 
d'éviter  les  accidens  qui  pourraient  résulter  de  la  rupture 
du  récipient,  que  pour  pouvoir  le  rafraîchir  k  volonté. 

Tout  étant  ainsi  disposé,  et  les  luts  étant  bien  secs, 
chauffez  avec  soin  et  progressivement  la  cornue  de  manière  à 
la  porter  au  rouge  dans  l'espace  de  trois  heures  environ. 
Dès  cette  époque  il  se  produira  un  dégagement  de  gaz  ; 
Quelques  heures  après  le  phosphore  commencera  à  paraî- 
tre. Le  dégagement  du  gaz  dure  jusqu'à  la  fin  de  l'opération. 
Suivant  qu'il  est  plus  ou  moins  rapide,  il  indique  que  l'o- 
pération marche  plus  ou  moins  vite;  et  doit  servir  de  guide 
à  l'opérateur  pour  ralentir  ou  activer  le  feu. 

Le  phosphore  se  réunit  dans  la  partie  inférieure  du  réci- 
pient, sous  forme  liquide  ;  il  a  une  couleur  jaunâtre  dans  le 
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commencement,  et  brune  sur  la  fin  de  l'opération,  en  raisoa 
des  impuretés  qu'il  entraîne  avec  lui. 

On  peut  ainsi  d'une  expérience  bien  conduite,  qui  doit 
durer  de  vingt  à  vingt-quatre  heures,  retirer  environ  deux 
livres  dix  onces  ou  ^''512    de  phosphore  brut. 

Le  phosphore  brut  se  purifie  de  la  manière  suivante  :  on 
le  place  dans  une  peau  de  chamois,  on  en  fait  un  nouet  que, 
l'on  serre  fortement  avec  plusieurs  tours  de  bonne  ficelle,^ 
on  plonge  ce  nouet  dans  de  l'eau  à  50°  environ  ;  le  phos- 
phore fond  ;  on  saisit  alors  le  nouet,  sans  le  sortir  de  l'eau, 
avec  (jes  pinces  de  fer  ou  de  bois  et  on  le  tord  sur  lui-mêmej 
celle  pression  détermine  la  filtration  du  phosphore  au  tra- 
vers des  pores  delà  peau,  il  tombe  en  petites  gouttelettes 
qui  se  réunissent  au  fond  de  l'eau  en  une  masse  liquide, 
presque  incolore*,  les  impuretés  restent  dans  l'intérieur  d-e 
la  peau ,  mélangées  encore  d'une  petite  quantité  de  phos- 
phore. 

Le  phosphore  purifié  est  mis  ensuite  sous  forme  de  petits 
cylindres  :  on  choisit  à  cet  effet  des  tubes  de  verre  de  six  à 
huit  décimètres  de  longueur,  d'un  diamètre  inlérieur  égal  à 
celui  qu'on  veut  donner  aux  cylindres  (cinq  à  siji  milli- 
mètres) :  il  faut  avoir  soin  que  ces  tubes  soient  sensible- 
ment coniques. 

Ou  met  le  phosphore  dans  une  terrine  contenant  de 
l'eau  chaude;  lorsqu'il  est  fondu- on  y  plonge  par  une  de  ses 
extrémités  l'un  des  tubes  indiqués  plus  haut;  l'opérateur  as- 
pirant par  l'exlrémité  la  plus  étroite  force  le  phosphore  li- 
quide à  s'élever;  lorsque  le  tube  est  rempli  aux  4/5  environ 
il  ferme  avec  l'index  Vcxtrémilé  inférieure  du  tube  et  le 
porte  ainsi  dans  un  vase  plein  d'eau  froide,  et  suffisamment 
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profond  pour  qu'il  y  plonge  tout  entier;  le  phosphore  en  se 
refroidissant  se  solidifie,  et  à  l'aide  d'un  léger  mouvement 
imprimé  au  luhe,  ou  d'une  petite  tige  de  fer  qu'on  y  intro- 
duit par  l'ouverture  la  plus  étroite,  on  parvient  facilement 
à  le  détacher. 

Le  phosphore  doit  être  conservé  sous  l'eau  dans  des  11a- 
cons  hien  fermés  ;  il  es,t  presque  complètement  incolore  et 
transparent,  l'aclioji  de  la  lumière  vive  le  colore  prompte- 
ment  en  rouge  plus  ou  moins  foncé,  et  avec  le  temps  il  finit 
toujours  par  se  recouvrir  dans  l'eau  d'une  couche  opaque 
blanche  qui  est  de  l'hydrate, de  phosphore. 


^.  CHLORE  LIQUIDE. 
CHLORUM  AQUA  SOLUTUM. 


W 


•  Bioxide  de  manganèse  {Superoxidum  mangani- 

ciim) 250 

Acide    chîorhydrique    liquide  (Acidum  chlo- 

rhydrîcum  aquâ  solutum) 1000 

Introduisez  dans  un  matras  posé  sur  un  bain  de  sable,  le 
bioxide  préalablement  pulvérisé  et  lavé  à  froid  avec  de  l'acide 
«lilorhydrique  étendu  d'eau;  adaptez  au  cOÎ  de  ce  matras 
on  bouchon  percé  de  deux  trcus  quîlivreronl  passage,  l'un  à 
URlu'been  S,  pai  lequel  on  pourra  verset  l'acide  dans  le  ma- 
tras, et  l'autre  "uni  tube  recourbé  qui  se  rendra  au  fond  d'un 
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flacon  àtrois  tubulures,  contenant  une  petite  quantité  d'eauj 
ce  flacon  sera  suivi  de  plusieurs  autres  semblables,  com- 
«luniquant  entre  eux,  comme  dans  l'appareil  de  Woulf,  et 
remplis  d'eau  froide;  la  branche  du  dernier  tube  se  rendra 
dans  une  éprouvette  contenant  de  la  chaux  hydratée  (éteinte). 

L'appareil  ainsi  disposé  et  bien  luté,  versez  dans  le 
malras,  au  moyen  du  tube  en  S,  un  tiers  environ  de  l'acide 
chlorhydrique.  Le  gaz  se  dégagera  même  à  froid;  mais  en 
chauff'ant  modérément,  le  dégagement  sera  plus  prompt  : 
lorsqu'il  se  ralentira,  ajoutez  de  nouvelles  portions  d'acide» 
Le  chlore  gazeux  traversera  l'eau  du  premier  flacon,  s*y 
débarrassera  des  matières  étçangères  qu'il  pourrait  con- 
tenir ,  passera  dans  le  deuxième,  se  dissoudra  dans  l'eau 
qu'il  renferme,  et  lorsque  celle-ci  en  sera  saturée  >  se  por- 
tera dans  le  troisième  flacon;  enfln  la  chaux  éteinte  absor- 
bera le  gaz  excédant,  qui,  sans  cette  précaution,  se  répan- 
drait dans  l'atmosphère  du  laboratoire. 

Il  faut  conserver  l'eau  saturée  de  chlore  dans  des  fla- 
cons bien  bouchés  et  entourés  d'un  papier  noir,  qu'on 
place  dans  un  lieu  frais  et  inaccessible  à  la  lumière. 

L'eau  dissout  deux  fois  son  volume  de  chlore  gazeux  à  la 
température  de  20'*  c. ,  et  à  la  pression  de  76  centimètres , 
c'est  à-dire  environ  ^yg   de  son  poids 

La  quantité  de  matière  indiquée  dans  la  formule  suffit 
pour  saturer  trente  mille  parties  d'eau. 

Si  l'on  voulait  obtenir  le  chlore  à  l'état  gazeux,  le  tube 
droit  qui  sort  du  premier  flacon  devrait  se  rendre  au  fond  d'un 
flacon  rempli  d'air;  le  chlore  gazeux  étant  plus  pesant  que 
l'air  déplacerait  ce  dernier.  Le  flacon  serait  ensuite  bouché 
avec  un  bouchon  de  cristal  et  mis  à  l'abri  de  la  lumière. 
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6.  FUMIGATIOIM  GUYTONNIENiNE, 

(  Fumigation  de  Chlore.  ) 
SUFFUMIGATIO    GUYTONÏANA. 


w 


•  Chlorure  de  sodium  (  Chloruretum  hodicum  )  en 

poudre o. 300 

Bioxide  de  manganèse  (  Super oxidum  manga- 

mciim  ), . '1 00 

Acide  sulfurique  [Acidwn  sulfuricum)  à  66''  B. . .  200 

Eau  commune  (Aqua  communîs). 200 

Mêlez  le  chlorure  de  sodium,  l'oxide  de  manganèse  et  l'eau 
dans  une  capsule  de  verre  ou  de  terre  et  ajoutez  ensuite 
l'acide  sulfurique.  « 

II  se  dégagera  bientôt  des  vapeurs  jaunes  verdâtres  qui 
deviendront  plus  abondantes  si  l'on  agite  le  mélange;  il 
convient  d'employer  à  cet  usage  un  tube  de  verre  ou  une 
baguette  de  porcelaine. 

N.  B.  La  pièce  dans  laquelle  se  fait  la  fumigation  doit 
être  tenue  parfaitement  close  ,  au  moins  pendant  une 
demi-heure. 

Les  doses  indiquées  dans  la  formule  suffisent  pour  une 
pièce  dont  la  capacité  serait  de  111  mètres  cubes;  il 
faudra  les  augmenter  ou  les  diminuer  en  raison  de  l'espace 
qu'on  voudra  puritiei. 
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7.  IODE. 

lODUM. 


B^. 


Soude  brute  de  vareck  (Cineres  fucorum),,      Q.  S. 


Trailez-la  par  l'eau  à  plusieurs  reprises,  de  manière  à 
enlever  tout  ce  qui  peut  être  dissous  par  ce  liquide  j  éva- 
porez les  dissolutions  réunies;  faites-les  cristalliser;  sépa- 
rez ainsi  par  une  suite  d'évaporations  et  de  cristallisations 
successives  tous  les  sels  cristallisables. 

Lorsque  l'eau-mère  refusera  de  donner  des  cristaux  , 
évaporez-la  à  siccité  ;  ajoutez  au  résidu  un  dixième  de  son 
poids  de  peroxide  de  manganèse  en  poudre  fine  -,  mélangez 
exactement.  Chauffez  le  mélange  au  rouge  brun  naissant 
dans  une  cbaudière  de  fer  en  agitant  fréquemment. 

Cette  calcination  a  pour  objet  de  faire  passer  à  l'état  de 
sulfate  les  sulfures  et  liyposulfites  qui  sont  en  grande  quan- 
tité dans  les  eaux-mères  des  soudes  de  vareck  ;  vous  recon- 
naîtrez que  ces  composés  seront  transformés  en  sulfates, 
lorsqu'on  dissolvant  dans  l'eau  un  peu  du  produit  calciné, 
la  dissolutionne  donnera  ni  odeur  d'hydrogène  sulfuré  ni 
dépôt  de  soufre  par  l'addition  de  l'acide  sulfurique  en  excès. 
Si  pendant  la  calcinalion  il  se  dégageait  des  vapeurs  vio- 
lettes ,  il  faudrait  modérer  l'action  de  la  chaleur. 

Les  sulfures  étant  entièrement  décomposés  ,  dissolvez 
le  résidu  dans  l'eau  en  quantité  suffisante  pour  obtenir 
une  dissolution  à  56°  de  l'aréomètre ,  faites   passer   dans 
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cette-  dissolution  un  courant  de  chlore  gazeux ,  en  ayant 
soin'  d'agiter  continuellement  la  liqueur  avec  un  tube 
dcf  verre.  Elle  se  colorera  fortement ,  se  troublera  ensuite, 
puis  lai&sera  déposer  l'iode.  Il  faut  ne  faire  passer  (jue  la 
quantité  de  chlore  rigoureusement  nécessaire  pour  la  pré- 
cipitation de  l'iode  :  lorsqu'on  suppose  qu'on  est  près  du 
point  de  saturation,  on  laisse  déposer  un  instant,  puis  on 
dirige  le  courant  du  chlore  sur  la  surface  même  du  liquide; 
tant  qu'il  contient  de  l'iodure  en  solution  ,  on  voit  se  former 
sur  cette  surface  une  pellicule  d'iode.  Le  même  eÊfet  n'a 
plus  lieu  lorsque  tout  l'iode  est  précipité;  dans  ce  dernier 
ca&9^ia  liqueur  s'éelaircit  promptement  et  ne  conserve  plus 
q^^'une  légère,  teinte. rougeâtre. 

Lorsque  l'iodC;  sera  entièrement  précipité ,  décantez  le 
liquide  surnageant.et.layez.le.  dépôt  avec  une  petite  quan- 
tité  d'eau. 

Ainsi  obtenu,  l'iode  est  sous  forme  de  poudre  noire  :  pour 
l'avoir  cristallisé ,  on  l'introduit  dans  une  cornue  de  verre, 
à  col  court ,  à  laquelle  ou  adapte  un  récipient  également 
en  verre;  on  soumet  la  cornue  à  un  feu  modéré  et  soutenu  ; 
l'iode  se  condense  dans  le  récipient  eu  lames  cristallines 
d'une  couleur  gris  d'acier. 

L'iode  doit  être  conservé  dans  des  flacons  en  verre,  bou- 
chés à  l'émenL 

8.  BROME. 

BROMUM, 

^  ®  Soude  brute    de  vareek  (Cineres  fucorum). .  .     Q.  S. 


m 
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Traitez  cette  soude  exactement  comme  pour  la  prépara- 
tion de  l'iode  N*'  7.  Lorsque  vous  aurez  séparé  tout  l'iode 
par  le  chlore  ,  le  liquide  surnageant  contiendra  le  brome 
entièrement  à  l'état  de  bromure  métallique  (si  vous  n'avez 
pas  ajouté  un  excès  de  chlore);  prenez  alors  : 

Eaux  mères   de  la  préparation   de  l'iode   {Quod 

liquidum  superest  de  iodi  prœparatione) 1250 

Bioxide  de  manganèse  (Superoxidum  manganicum) 

en  poudre 52 

Acide  sulfurique  (Acidum  sulfuricum)  à  66*^ 24 

Mettez  l'eau-mère  ,  l'oxide  de  manganèse  et  l'acide  dans 
une  cornue  en  verre ,  bouchée  à  l'émeril.  A  cette  cornue 
sera  adapté  un  ballon  en  verre  ,  portant  un  tube  courbé 
deux  fois  à  angle  droit ,  la  branche  verticale  la  plus  longue 
plongera  dans  une  éprouvette  entourée  de  glace  La  cornue 
Cl  le  ballon  ,  de  même  que  le  ballon  et  le  tube,  devront 
être  rodés  l'un  sur  l'autre  assez  exactement  pour  que 
l'appareil  puisse  être  monté  sans  lut  ni  bouchons  qui  se- 
raient inévitablement  détruits  par  l'action  du  brome. 

Tout  étant  ainsi  disposé ,  chauffez  la  cornue  de  manière 
à  porter  le  liquide  à  l'ébullilion.  Le  brome  passera  dans  le 
ballon  sous  forme  de  stries  huileuses  rouges  ,  avec  une 
petite  quantité  d'eau;  vous  arrêterez  l'opération  lorsqu'il 
cessera  de  se  produire  des  vapeurs  d'un  jaune  orangé. 

En  chauffant  légèrement  le  ballon  sans  démonter  l'appa- 
reil ,  vous  ferez  passer  le  brome  dans  l'éprouvette ,  où  il  se 
condensera  à  l'état  de  pureté. 

Le  brome  ainsi  préparé  est  liquide,  d'une  couleur  rouge 
jaunâtre  foncée,  très  volatil  ;  c'est  un  caustique  très  puis- 
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saut.  Il  doit  être  enfermé  dans  des  flacons  en  verre  bouchés 
à  l'émeril,  et  placé  dans  un  lieu  frais  et  éloigné  de  tous 
les  corps   que  sa  vapeur  pourrait  altérer. 

N.  B.  Il  ne  faut  rejeter  les  eaux-mères  qui  ont  servi  à 
cette  préparation  que  lorsqu'on  s'est  assuré,  par  une  nou- 
velle addition  d'acide  sulfurique  et  d'oxide  de  manganèse  , 
qu'elles  ne  contiennent  plus  de  brome, 

9.  ANTIMOINE  PURIFIE. 

STIBIUM  REPURGATUM. 


n/. 


Antimoine  du  commerce  {Stibium  vénale) ...        Q.  S. 


Réduisez  le  métal  en  poudre  fine,  étendez-le  en  couche 
mince  sur  un  plat  de  terre  vernissé  large  et  peu  profond  , 
faites-le  chauffer  graduellement  jusqu'à  ce  qu'il  se  mani- 
feste des  taches  noires  sur  sa  surface;  bouchez  alors  Tou- 
verture  inférieure  du  fourneau  pour  diminuer  la  chaleur; 
les  taches  s'agrandiront  peu  à  peu  ,  et  finiront  par  se  con- 
fondre, de  manière  à  ne  former  qu'un  tout  homogène  et 
d'une  nuance  uniforme  ;  puis,  toute  la  masse  deviendra  in- 
candescente malgré  l'abaissement  de  température.  Brassez 
la  matière  avec  une  spatule  en  fer  afin  de  faire  participer 
toutes  les  particules  métalliques  à  l'oxidation.  L'opération 
sera  terminée  lorsque  l'incandescence  cessera. 

Le  métal  acquiert  par  cette  calcination  environ  12,5  p-'/o 
d'oxigène,  ce  qui  constitue  une  espèce  de  sous-oxide  qui 
peut  aussi  être  considéré  comme  un  mélange  de  protoxide 


d'aiitimoiiiei(:oxide  antitM07iiq«G)et»  crantimoine  métarllique». 

Pour»  obtenir  le 'métal  pm?,  on  met  ce  produit  dans  un 
creuset  couvert  et  on  le  fait*  fondre  à  la  plus  basse  tempéra- 
ture possiblei  On  laisse  refroidir,  et  lorsqu'on  casse  le 
crewset  on- voit  que  la  partie  supérieure  estoccupée  par  une 
masse  gras âtre,  formée > d'aiguilles  parallèles,  as-sez  brillan*- 
tes.  C'est  de  l'oxide  anlimonique  alték'é  par  lés  oxides  des-'F 
métaux  étrangers  que  pouvait  contenir  l'antimoine;  au  des- 
sous se  trouve  un>  culot  d'antimoine  ,  formant  à  peu 
près  le  quart  du  poids  primitif  de  l'antimoine  employé.  Le 
métal  est  très  éclatant,  d'un  blanc  argentin;  sa  cassure  est 
grenue  ou  à  petites  lamelles. 

Pour  s'assurer  que  l'antimoine  ne  contient  plus  d'arse- 
nic,  on  en  broie  un  petit  fragment  avec  le  double  de  soiir; 
poids  de  crème  de  tartre ,  on  chauffe  assez  fortement  ce 
mélange  dans  un  petit  creuset  couvert  etluté;  on  obtient  par 
ce  moyen  un  alliage  de  potassium  et  d'antimoine  qui  jouit 
de  la  propriété  de  décomposer  l'eau.  Si  on  recueille  l'hy^ 
drogène  qui  provient  de  celte  réaction  dans  une  cloche  lon- 
gue et  étroite,  et  qu'on  y  introduise  une  allumette  enflam- 
mée, on  voit  le  gaz  brûler  couche  par  couche  sans  laisser 
aucuiiL  dépôt  sur  les  parois;  tandis  que  s'il, contient, les. 
moindres  traces  d'arsenic,  il  s'y  dépose  des  pellicuîesnoirâr 
frea.  d'arsenic  trèsTdivisé* 

On. peut tirejc  parti  pour  diveises  préparationsde  lloxide 
antim.Qnijq.ue  qu'on. sofetient  dans  cette  opération. 


w 
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10.  OR  EN  POUDRE. 

PULVJS    AURI. 

•  Or  en  feuilles  (.Aurum  in  laminas  exilissimas 

complanatiim) . .  » Q.   S. 


Triturez-le  avec  10  ou  12  fois  son  poids  de  sulfate  de 
.potasse  ,  jusqu'à  ce  qu'on  n'aperçoive  plus  de  particules 
brillantes  ;  passez  au  tamis  et  traitez  ce  mélange  par  l'eau 
bouillante;  le  sulfate  de  potasse  sera  dissous  et  l'or  restera 
sous  forme  de  poudre  ;  lavez  celle-ci  sur  un  filtre  et  dessé- 
cbez-la  à  l'étuve.  La  poudre  d'or  est  d'un  jaune  brillant, 
inattaquable  par  l'acide  nitrique  faible  et  complètement 
soluble  dans  l'eau  régale. 

•11.  MERCURE  PURIFIÉ. 

HYDRARGYRUM  REPURGATUM. 

•  Mercure  du  comiaeice  (HydrargyrumveJiale).     Q.  S. 

Introduisez-le  dans  une  cornue  de  terre  ,  de  verre  lutée , 
ou  de  fer,  que  vous  en  remplirez  à  moitié,  et  sur  le  col 
de  laquelle  vous  fixerez  un  linge  bumide  roulé  plusieurs 
fois  sur. lui-même,  de  manière  à  former  une  espèce  de  tube 
flexible  de  10  à  15  centimètres  de  longueur;  placez  solide- 
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ment  l'appareil  sur  un  fourneau  ,  inclinez  le  col  de  la  cor- 
nue dans  un  récipient  de  verre  contenant  de  l'eau,  de  ma- 
nière à  ce  que  le  linge  seul  pénètre  dans  ce  liquide. 

Chauffez  graduellement  jusqu'à  ce  que  le  mercure  soit 
en  ébullition  :  ce  métal  se  volatilisera  et  viendra  se  con- 
denser dans  l'eau  du  récipient.  Séchez- le  et  passez-le  à 
travers  une  toile  épaisse  ou  une  peau  de  chamois. 

Le  mercure ,  ainsi  obtenu,  est  propre  aux  divers  usages 
pharmaceutiques,  quoiqu'il  puisse  retenir  encore  une  très 
petite  quantité  de  bismuth ,  de  zinc  ou  d'étain.  Pour  le 
priver  de  ces  métaux,  il  suffirait  de  Tagiler  pendant  quelque 
temps  avec  une  dissolution  de  nitrate  de  mercure. 

12.  BISMUTH  PURIFIÉ. 

BISMUTHUM   REPURGATUM. 


W 


9   Bismuth  du  commerce  {Bismuthum  vénale). .  .  .      200 
Nitrate  de  potasse  (^Nitras  potassions) 10 


Réduisez  en  poudre  le  bismuth  et  le  nitrate  de  potasse , 
mélangez  exactement  les  deux  substances  ;  introduisez  le 
mélange  dans  un  creuset;  chauffez  au  rouge  et  laissez  re- 
froidir. Le  bismuth  occupera  la  partie  inférieure  du 
creuset  ;  pulvérisez-le  de  nouveau  et  traitez-le  encore  une 
fois  avec  la  même  proportion  de  nitre. 

iV.  B.  Ainsi  obtenu  le  métal  n'est  pas  encore  chimique- 
ment pur  5  on  peut  néanmoins  l'employer  en  cet  état  pour 
les  préparations  pharmaceutiques 


?/. 
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15.  POUDRÉ  D'ÉTAIN. 

PULVIS  STANNI. 
Étain  fin  (Stannmn  punim). Q.  S. 


Faites-le  fondre  à  une  douce  chaleur  dans  une  cuillère 
de  fer;  versez-le  dans  un  mortier  de  même  métal,  préala- 
blement échauffé  5  triturez-le  légèrement  avec  un  pilon  un 
peu  aplati  et  chaud  jusqu'à  ce  qu'il  soit  solidifié.  Vous 
aurez  ainsi  une  poudre  très  inégale  ;  vous  la  passerez  an 
tamis  de  soie  pour  séparer  la  portion  la  plus  divisée;  le 
résidu  sera  fondu  de  nouveau  et  traité  delà  même  manière, 
jusqu'à  ce  que  vous  ayez  obtenu  la  quantité  désirée  de 
poudre  d'étain. 

La  poudre  d'étain  est  grisâtre;  elle  est  soluble  en  en- 
tier, avec  elFervescence ,  dans  l'acide  chlorhydrique  j  elle 
doit  être  conservée  à  l'abri  de  l'humidité. 

14.  LIMAILLE  D'ÉTAIN. 

LIMATURA  STANNI. 


I^. 


Étain  fin  [Stanmim  puruin)., Q.  S. 


Divisez  le  métal  avec  une  grosse  lime  et  conservez  la  li- 
maille dans  des  bocaux  fermés. 

2 


1^  côUlxr 

15.  LIMAILLE  DE  FER  PRÉPARÉE. 

LIMATURA  FERRI  PRiiPARATA. 


B/. 


Limaille  de  fer  (  Limatura  ferri) Q.  S. 


Battez-la  dans  un  mortier  de  fer  avec  un  pilon  de  même 
métal  j  passez  le  produit  au  tamis  fin  et  rejetez  la  poudre, 
qui  provient,  pour  la  plus  grande  partie,  de  l'oxide  adhé- 
rent au  fer;  passez  ensuite  la  limaille  au  tamis  de  crin 
serré ,  afin  de  séparer  les  portions  les  plus  grossières  que 
vous  mettrez  de  côté. 

ta  limaille  de  fer,  ainsi  préparée ,  doit  être  brillante , 
attirable  à  l'aimant,  soluble  dans  l'acide  cblorbydrique  , 
avec  dégagement  de  gaz  hydrogène  ;  elle  donne  une  disso- 
lution à  peine  colorée.  On  doit  la  conserver  dans  des  flacons 
bien  bouchés. 

16.  LIMAILLE  DE  FER  PORPHYRISÉE. 

LIMATURA  FERRI  SUPRA  PORPHYRITEN  LiEVIGATA. 


B/. 


Limaille  de  fer  préparée  (  Limatura  ferri  prœ- 

parata  ) Q^.  S. 

Porpbyrisez-la  par  petites  parties  et  à  sec  jusqu'à  ce 
qu'elle  soit  réduite  en  une  poudre  très  fine.  La  limailk  por- 
pliyrisée  a  une  couleur  terne^  elle  est,  comme  la  précédeate, 
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sdlnl)le  avec  effervescence  dans  les  acides  ,  et  elte  dëit 
être  garantie  plus  soigneusement  encore  du  contact  de 
l'air  humide. 


CHAPITRE  II. 

ACIDES. 


17.   ACIDE  SULFURIQUE  PURIFIÉ. 

ACIDUM  SULFURICUM  REPURGATUM. 

e  Acide  sulfurique  du   commerce  (  Acîdum  sul- 

furicum  vénale  ) 1000 

Versez-le  dans  une  cornue  en  verre  d'un  litre  environ , 
dans  laquelle  vous  mettrez  trois  ou  quatre  spirales  en  fil 
de  platine  j  pour  distribuer  1î  chaleur  plus  uniformément 
dans  le  liquide.  Placez  la  cornue  dans  un  fourneau  à  réver- 
hère,  disposé  sous  une  honne  cheminée;  adaptez-y,  sans 
bouchon  ni  lut,  un  ballon  également  en  verre  et  de  même 
capacité  ;  ajoutez  le  dôme  du  fourneau  et  chauffez  très  gra- 
duellement avec  des  charbons  incandescens.  Poussez  peu  à 
peu  jusqu'à  l'ébullition  ;  soutenez  celle-ci  sans  interrup- 
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tion,  et  d'une  iDanière  régulière.  Lorsque  deux  ou  troîs 
onces  environ  de  liquide  auront  été  recueillies,  retirez 
le  récipient;  adaptez  en  un  autre  bien  sec  et  chaud.  La 
distillation  sera  continuée  jusqu'à  ce  qu'on  ait  retiré  les 
deux  tiers  environ  du  liquide.  Au-delà  de  ce  terme  le  sul- 
fate de  plomb ,  qui  s'accumule  par  l'évaporation,  occa- 
sionne des  soubresauts,  qui  offrent  quelques  dangers. 

L'acide  sulfurique  ainsi  distillé,  doit  être,  aussitôt  qu'il 
est  refroidi  ,  renfermé  dans  un  flacon  à  l'émeril  parfai- 
tement séché.  L'acide  le  plus  concentré  marque  66°  à  l'aréo- 
mètre ;  sa  densité  est  de  1,847. 

Lorsqu'on  a  besoin  de  rectifier  une  grande  quantité 
d'acide  sulfurique,  il  ne  faut  pas  employer  des  cornues 
d'une  plus  grande  capacité,  parce  que  l'opération  ne  pour- 
rait pas  s'exécuter  sans  risques;  mais  il  convient  préféra- 
blement  d'en  augmenter  le  nombre. 

L'acide  sulfurique  du  comîiierce  confient  très-fréquem- 
ment de  l'acide  liypo-nitrique;  on  peut  s'en  apercevoir 
en  ajoutant  à  une  petite  portion  de  cet  acide  un  peu 
de  protosulfatc  de  fer  en  poudre;  lorsqu'il  contient  de 
l'acide  hypo- nitrique,  il  se  colore  immédiatement  en 
rose  plus  ou  moins  foncé.  Comme  ces  deux  acides  passent 
ensemble  à  ia  distillation,  il  convient  d'enlever  préalable- 
ment l'acide  hypo-nitrique.  Acet  effet,  on  ajoute  à  l'acide  que 
l'on  veut  puiifier  2  ou  3  grammes  de  fleurs  de  soufre  par 
kilogramme,  et  l'on  chauffe  le  mélange  dans  un  matras 
au  bain  de  sable.  On  essaie  l'acide  de  temps  à  autre  par 
le  réactif  que  nous  avons  indiqué  -,  lorsqu'il  ne  donne 
plus  de  coloration,  on  le  retire  du  feu,  puis  On  procède 
à  la    distillation   ainsi    qu'il  a  été  dit. 


ACIDES.  21 

18.  ACIDE  SULFURIQUE  ALCOOLISÉ. 

(  Eau  de  Rabel.  ) 
ACIDUM  SULFURICUM   ALCOOLISATUM. 


I^ 


•   Acide  sulfurique  ( /lci(/f/m  sulfuricum  )  à.  66°..      100 
Alcool   (Alcool)  à  55"  Cart.   (  85  cent.  ) 300 


Mêlez  peu  à  peu  ,  en  versant  l'acide  sur  l'alcool ,  laissez 
déposer  ;  décantez  et  conservez  dans  un  flacon  pour 
l'usasre. 


'D' 


5/ 


19.  ACiDE  SULFUUEUX. 

ACIDUM  SULFUROSUM  AQUA  SOLUÏUM. 

•  Mercure  (  Hydrargifrum  ) 500 

Acide  sulfurique  {Acidum  sulfuricum)  à  66°. . .     750 


Introduisez  le  tout  dans  un^  maîras ,  que  vous  placerez 
à  l'aide  d'un  grillage  sur  un  fourneau.  Adaptez  à  ce  matras 
l'appareil  ordinaire  de  Woulf ,  composé  au  moins  de  5  fla- 
cons. Le  premier  7  beaucoup  plus  petit  que  les  autres,  ^ 
contiendra  un  peu  d'eau ,  uniquement  destinée  à  débar- 
rasser le  gaz  de  la  petite  quantité  d'acide  sulfurique  qu'iî 
peut  entraîner.  Yersez  dans  les  deux  autres  flacons  la  propor- 
tion d'eau  distillée  que  vous  voudrez  saturer  ,  au  moins  un 
litre  dans  cbacun.  Pour  ne  pas  être  incommodé  par  l'excé— 
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dant  du  gaz  sulfureux ,  il  convient  d'adapter  à  la  fin  de 
rappagrJeîil  uai  (tube  à  deux  brandies  parallèles ,  dontla  plus 
longue  plongera  dans  un  bocal,  contenant  des  fragmens  de 
craie  légèrement  humectés.  L'appareil  étant  disposé  et  les 
tubulures  exactement  lutées,  chauffez  peu  à  peu  le  matras; 
la  réaction  devra  être  souteaue  de  manière  à  obtenir 
une  émission  de  gaz  régulière  et  modérée.  Le  gaz  acide  sul- 
Êureux  étant  peu  soluble,  il  est  nécessaire  d'en  faire  passer 
beaucoup  dans  la  même  eau.  Si  on  veut  obtenir  un  acide 
très  concentré,  il  faudra  substituer  au  vase  contenant  de  la 
craie  humectée ,  une  petite  éprouvette  renfermant  2  ou  5 
pouces  de  mercure,  afin  de  faire  subir  au  gaz  une  ptes 
forte  pression. 

Cette  dissolution  concentrée,  à  la  température  ordinaire 
marque  7°  à  l'aréomètre  ;  sa  densité  est  de  1,055,  elle  con- 
tient environ  37  volumes  de  gaz. 

Le  sulfate  acide  de  mercure  qu'on  obtient  pour  résidu 
dans  le  matras ,  peut  servir,  lorsqu'il  a  été  chauffé  suffisam- 
ment ,  à  la  préparation  du  turbith  minéral  ou  du  sublimé 
corrosif. 

20.  ACIDE  NITRIQUE. 

(Acide  azotique.) 
ACIDUxM  NÏTRICUM. 


?/. 


Nitrate  de  potasse  {Nitras  potassions  ) 1000 

Acide  sulfurique  à  66°  [Acidum  sulfuricum). . .      1000 


Mettez  le  sel  pulvérisé  dans  une  cornue  de  verre,  versex-jy 
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ensuite  l'acide  sulfurique  au  moyen  d'un  tube  que  vous  intro- 
duirez parle  col  de  la  cornue  et  qui  descendra  jusque  dans 
la  panse  ;  retirez  ce  tube  avec  précaution  de  manière  à  ne 
point  répandre  d'acide  dans  l'intérieur  du  col.  Adaptez  à  la 
cornue  une  allonge  et  un  ballon  de  verre  tubulé  ;  chauffez 
doucement  d'abord,  puis  augmentez  le  feu  vers  la  fin  de  l'opé- 
ration jusqu'à  ce  qu'il  ne  passe  plus  rien  à  la  distillation. 
L'acide ,  ainsi  obtenu ,  est  impur  5  mais  il  peut  être 
enrployé  sans  inconvénient  à  la  préparation  des  divers  pro- 
duits pharmaceutiques.  Il  est  très  concentré,  et  on  l'amène 
par  une  addition  d'eau  au  degré  dîe  dilution  nécessaire. 

On  peut  l'obtenir  tout  à  fait  pur  en  le  privant  d'un  peu 
d'acide  sulfurique  qu'il  entraîne  à  la. distillation,,  ei  d^une 
certaine  quantité  de  chlore  qui  provient  des  chlorures  que 
renferme  toujours  le  nitrate  de  potasse  du  commerce  le 
mieux  purifié. 

On  sépare  le  chlore  au  moyen  du  nitrate  d'a.rg'ent ,  versé 
goutte  à  goutte  dans  l'acide  nitrique  impur,  jusqu'à  ce  qu'il 
cesse  de  précipiter  par  ce  réactif;  on  laisse  déposer;  on 
décante  le  liquide  clair  et  on  le  distille  à  une  douce  chaleui 
sxtr  une  petite  quactilé  (îe  nitrate  d-e  bariie ,  qui  s'empaie 
de  l'acide  sulfurique. 

I^'acide  nitrique  pur  suffisamment  étendu  d'eau ,  ne 
doit  précipiter  ni  par  le  nitrate  d'argent ,  ni.  par  le  nitrate 
de  barite.  Il  ne  doit  pas  avoir  sensiblement  de  couleur;  il 
peut  marquer  jusqu'à  40°  au  pèse  acide ,  mais  celui  du 
commei-jce  marque  rarement  plus  de  36°.  On  doit  éviter  de 
l'exposer  aux  rayons  de  la  lumière  vive ,  qui  le  rougit  et  le 
décompose  en  partie. 
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21.  ACÎDE  NITRIQUE  ALCOOLISÉ. 

(Esprit  de  nitre  dulcifié.) 
ACIDUM  NITRICUM  ALCOOLISATUM. 

o  Acide  nitrique  (Acidutn  nitricum)  à  34° 100 

Alcool  (Alcool)  à  35°  Cart.  (85°  cent.) 500 


W 


Mêlez  dans  un  flacon  et  conservez  pour  l'usage. 

22.  FUMIGATION  D'ACIDE  NITRIQUE. 


'  (Fumigation  de  Smith.  ) 
SUFFUMIGATÏO  CUM  ACIDO  NITRICO. 


ly*  Aci 


ide   sulfurique  (Acidiwi  sulfurîcum)  à  66°.  . .      64 

Eau  (  Aqua  ) 32 

Nitre  purifié  (Nitras  potassicus)rèàuit  en  poudre.     64 

Mêlez  l'eau  à  l'acide  dans  une  capsule  de  porcelaine  ou 
de  terre  vernissée  ;  placez  celle-ci  sur  les  cendres  chaudes 
ou  sur  un  bain  de  sable  modérément  chauffé.  Projetez  y 
par  pincées  le  nitrate  de  potasse,  en  ayant  soin  de  n'ajouter 
une  nouvelle  quantité  de  nitre  ,  que  lorsque  la  première 
aura  été  entièrement  décomposée  et  qu'il  ne  se  dégagera 
plus  de  vapeurs. 

La  dose  indiquée  précédemment  suffi  pour  désinfecter 
un  espace  de  120  mètres  cubes. 


n/ 
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85.  ACIDE  PHOSPHORIQUE. 

ACIDUM  PH^SPH<jmCUM. 

•   Phosphore  [Phosphorus) 100 

Acide  nitrique  à  32°  (Acidum  nitriciim  ) 800 


Coupez  le  phosphore  eu  petits  fragmens  d'un  gramme  au 
plus  ;  versez  l'acide  dans  une  cornue  en  verre  tuhulée,  qui 
n'en  sera  remplie  qu'à  moitié.  Placez  la  cornue  sur  un  hain 
de  sahle,  adaptez-y  une  allonge  et  un  ballon  tubulé,  auqu^ 
tous  ajouterez  un  long  inhje  pour  donner  issue  stuS 
vapeurs- non  condensées. 

Mettez-  dans  la  cornue  un  fragment  de  phosjihore  et 
chauffez  jusqu'à  ce  qu'il  soit  converti  en  acide  phospho- 
rîque  et  qu'il  ait  entièrement  disparu  ;  ouvrez  alors  la  tu- 
bulure de  la  cornue  et  projetez-y,  à  l'aide  d'une  pince  ,  un 
nouveau  morceau  de  phosphore  ;  refermez  promptement 
avec  le  bouchon  de  verre  et  continuez  ainsi  de  suite  jus 
qu*à  ce  que  tout  le  phosphore  ait  été  converti  en  acide 
phosphorique. 

Chaque  fois  qu'on  introduit  un  nouveau  morceau  de 
phosphore ,  il  se  produit  une  vive  effervescence  ;  il  faut 
ralentir  le  feu  lorsqu'on  s'aperçoit  qu'elle  devient  trop 
îorle. 

Lorsque  tout  le  phosphore  est  converti  en  acide,  on 
retire  le  liquide  de  la  cornue  et  on  le  concentre  dans 
une  capsule  de  platine  jusqo'en  consistance  de  si i^p  épiais 
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afin  de  chasser  la  totalité  de  l'acide  nitrique  ;  le  résidu  est  en- 
suite étendu  d'eau  jusqu'à  ce  que  la  dissolution  marque 
45°  au  pèse  acide,  ce  qui  correspond  à  une  densité  de  1,454. 
C'est  dans  cet  état  de  concentration  qu'on  emploie  l'acide 
phosphorique  pour  l'usage  médical. 

24.  ACIDE  BORIQUE. 

(Acide  boracique.  ) 
'  ACIDUM  BORICUM. 


W. 


Borax  du  commerce  {Boras  sodicus). 520 

Eau  (Âqua), 1500 

Acide  sulfurique  (Acîdum  sulfurîcum)  à  66°. .  100 
Albumine  d'un   œuf  (Albumen   ovi  gallinacei) 

délayée  dans  eau 2000 

Dissolvez  le  borax  dans  l'eau;  ajoutez-y  l'albumine;  faites 
chauffer  jusqu'à  ébuUition;  jetez  sur  un  blanchet. 

Ajoutez  peu  à  peu  l'acide  sulfurique  d.ans  la  liqueur 
chaude,  en  ayant  soin  d'agiter  avec  une  baguette  de  verre; 
et  passez  de  nouveau. 

Laissez  refroidir  et  cristalliser;  faites  égoutter  pendant 
deux  heures,  lavez  les  cristaux  sans  les  enlever  de  la  terrine, 
en  arrosant  toute  la  surface  avec  de  l'eau  froide.  Faites; 
égoutter  de  nouveau;  répétez  ces  lavages  jusqu'à  ce  que 
l'eau  sorte  sans  saveur  sensible.  Enlevez  ensuite  avec 
un  couteau  de  corne  ou  de  bois  la  surface  des  cristaux , 
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qui  est  ordinairement  écumeuse.  Divisez  la  masse  en  gros 
fragmens ,  que  vous  laisserez  séjourner  pendant  quelques 
jours  sur  des  doubles  de  papier  non  collé  ;  achevez  la  des- 
siccation à  l'étuve. 

L'acide  borique  brut  de  Toscane  peut  être  employé 
comme  le  précédent,  après  avoir  été  purifié  -,  il  suffit  pour 
cela  de  le  dissoudre  dans  l'eau,  de  clarifier  la  liqueur  au 
blanc  d'œuf  cl  de  faire  cristalliser. 

•  .     25.  ACIDE   CHLORHYDIUQUE. 

(Acide  hijdrochlorîque  ^  muriatique.) 
ACIDUM  CHLORHYDRICUM. 


Sel  marin  décrépité  (Chlorure tnm  sodicum) .  .  5,000 
Acide  sulfuriqiie  (Acidiim  sulfuricum)  à  66°.  .  .  3,000 
Eau  commune  (Aqua  commimis) . 


Introduisez  le  sel  dans  un  grand  matras  h  long  col ,  que 
vous  placerez  sur  un  bain  de  sable  ,  et  au  col  duquel  vous 
adapterez  deux  tubes  ,  l'un  courbé  en  S,  et  évasé  en  forme 
d'entonnoir  à  sa  partie  supérieure  :  l'autre  recourbé  en 
siphon  qui  se  rendra  dans  un  appareil  de  Wouîf,  composé 
d'un  flacon  ,  dit  de  lavage,  contenant  100  parties  d'eau,  et 
de  deux  flacons,  dans  chacun  desquels  il  y  aura  1000  parties 
d'eau  distillée  :  ces  flacons  ne  devront  être  remplis  d'eau 
qu'aux  deux  tiers  au  plus,  en  raison  de  l'augmentation  de 
volume  que  le  liquidé  éprouve  à  mesure  qu'il  se  sature. 
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Les  tubes  qui  sont  destinés  à  conduire  le  gaz  dans 
Peau ,  plongeront  à  peine  dans  le  liquide. 

L'appareil  étant  ainsi  disposé,  muni  de  tubes  de  sûretés 
et  bien  luté  ,  versez  peu  à  peu  dans  le  matras  Vacide  sul- 
furique,  étendu  d'eau. 

Cbauffez  le  sable  modérément ,  et  augmentez  le  feu  par 
degrés ,  jusqu'à  ce  qu'il  ne  se  dégage  plus  de  gaz. 

L'eau  du  premier  flacon  se  saturera  de  gaz  et  prendra 
une  couleur  jaunâtre  5  celle  du  second  et  du  troisième 
flacon  se  convertira  en  une  solution  d'acide  cblorbydrique 
très  pure  et  incolore,  qui  devra  marquer  22  degrés  ;  sa 
densité  sera  de  1,17. 

26.  EAU   RÉGALE. 

{Acide  fiitro-muriatique.) 
AQUA  RE&IA. 


B? 


o  Acide  nitrique  à  35°  (  Acidum  nitricum) 20 

Acide  cblorbydrique  (Acidum  chlorhydricum) . , .     60 

Mêlez  ces  deux  acides  dans  une  fiole  et  conservez  powiF 
l'usage  dans  un  flacon  boucbé  à  l'émeril. 
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SKT.  ACIDE  SULFHYDRIQUE  LIQUIDE. 

{Acide  hydrosulfurique  f  Eau  hydrosulfurée,) 
ACIDUM  SULFHYDRICUM  AQUA  SOLUTUM. 


w 


•   Sulfure  de  fer  artificiel  (Sulfuretumfern). . . .        100 
Acide  sulfurique  (Acîdum  sulfuricum)  k  25°. .      Q.  S. 


Introduisez  le  sulfure  de  fer,  réduit  en  poudre  grossière, 
dans  un  matras  adapté  à  une  série  de  flacons  de  Woulf , 
comme  pour  la  préparation  du  chlore  liquide  (N°  5).  Le 
premier  flacon  contiendra  une  petite  quantité  d'eau  ,  des- 
tinée à  retenir  le  peu  d'acide  sulfurique  que  le  gaz  pourrait 
entraîner  ;  les  autres  flacons  seront  remplis  aux  trois  quarts 
d'eau  distillée  ;  enfin  l'éprouvette ,  qui  termine  l'appareil , 
contiendra  un  lait  de  chaux  ,  destiné  à  ahsorher  le  gaz  non 
dissous.  (  Malgré  cette  précaution ,  il  est  toujours  bon 
d'opérer  dans  un  endroit  très  aéré  ,  afin  de  se  soustraire  à 
l'action  délétère  du  gaz  sulfhydrique.) 

Tout  étant  ainsi  disposé,  versez  l'acide  par  portion 
sur  le  sulfure  ,  au  moyen  du  tuhe  en  S  ,  de  manière  à  avoir 
un  courant  de  gaz  aussi  régulier  que  possible;  lorsque  l'eau 
sera  saturée,  retirez  la  dissolution  et  conservez-la  dans 
des  flacons  hermétiquement  Bouchés. 

Cette  dissolution  contient  environ  deux  fois  son  volume 
de  gaz  sulfhydrique:  exposée  à  l'air,  elle  se  décompose,  se 
trouble  ,  et  perd  l'odeur  qui  la  caractérise. 
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28.  ACIDE  CYANHYDRIQUE. 

(  Acide  prussîque  médicinal.  ) 
ACIDUM  CYANHYDRiCUM  AQUA  DILUTUM, 


®  Cyanure  de  mercure  (Cijanuretum  hijdrargijricum).     30 
Acide  chiorhydrique  Ç^cîdum  chlorlujdrïcum) .  .  .      20 


Réduisez  le  cyanure  en  poudre  et  introduisez-le  dans  une 
petite  cornue  de  Acrre  lubulée  et  placée  sur  un  fourneau. 
Adaptez  au  col  de  celte  cornue  un  îuLe  de  0'',55  environ  de 
longueur  sur  15"""  de  diamètre.  Remplissez  la  première 
moitié  de  ce  tube  avec  des  fragmcns  de  carbonate  de  chaux 
(marbre)  et  l'autre  avec  du  chlorure  de  calcium,  A  ce  pre- 
mier tube,  qui  doit  êire  disposé  sur  un  support  presque 
liorizontal-ement,  ajoutez-en  un  deuxième  d'un  plus  petit 
diamètre  courbé  à  angle  droit ,  et  plongeant  jusqu'aux 
deux  tiers  dans  un  tube  gradué,  entouré  d'un  mélange  de 
sel  marin  et  de  glace  pilée. 

L*appareil  étant  disposé  et  les  jointures  bien  îutées  o 
versez  par  la  tubulure  de  la  cornue  l'acide  chlorhydrique  ; 
bouchez  ,  laissez  réagir  à  froid  pendant  quelques  instans , 
puis  chauffez  graduellement  et  avec  précaution  ,  pour  que 
la  réaction  soit  lente  et  successive.  Lorsqu'elle  sera  termi- 
née ,    il   faudra  promener   à  distance  un   charbon   ardent 
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dans  toute  la  longueur  du  gros  tube,  afin  d'en  chasser  Ta- 
cide  cyanbydrique  qui  pourrait  s'y  être    condensé. 

On  enlèvera  ensuite  le  tube  gradué.  On  examinera  jus- 
qu'à quelle  hauteur  s'élève  le  liquide  et  l'on  y  ajoutera 
six  fois  autant  d'eau  distillée  en  volume.  Si  on  n'avait 
pas  de  tube  gradué  à  sa  disposition,  on  pèserait  l'acide 
et  on  le  mélangerait  de  8,5  fois  son  poids  d'eau;  mais 
il  faut  avoir  dans  ce  cas  la  précaution  préalable  de  tarer 
à  l'avance  Téprouvette  vide  et  munie  d'un  bon  bou- 
chon, afin  de  ne  pas  se  trouver  exposée  la  vapeur  hydro- 
cyanique  pendant  la  pesée.  Cet  acide  est  excessivement 
délétère.  On  doit  le  conserver  dans  des  flacons  bouchés  à 
l'émeril  et  le  placer  à  l'abri  de  la  lumière.  On  emploie  géné- 
ralement à  cet  usage  des  flacons  en  verre  bleu. 


mmx. 


CHAPITRE  m. 

OIIBÏIS  HÉTâLLÏQUES. 


29.  OXIdÈ  D'ANTÏMOINE  CRISTALLISÉ. 

(Fleurs  argentines  d' antimoine. } 
]       OXIDUM  STIBICUM  IGNE  PARATtJM. 

6  Aritîmoine  métallique   (Stibium), Q.  S, 

Mettez-le  dans  un  têt  à  rôtir,  placez  ce  têt  dans  la  moufle 
d'un  petit  fourneau  à  coupelle  de  D'Arcet ,  préalablement 
échauffé.  Substituez  à  la  porte  de  la  moufle  un  gros  charbon 
bien  allumé  et  placez -le  de  manière  à  ce  qu'il  n'obstrue 
pas  complètement  l'ouverture.  Lorsque  l'antimoine  sera 
en  pleine  fusion  et  qu'il  répandra  d'abondantes  vapeurs, 
bouchez  toutes  les  ouvertures  du  fourneau  ,  excepté  celle 
de  ia  moufle.  A  mesure  que  latempérature  baissera,  l'oxide 
d'antimoine  se  déposera  d'abord  sur  les  parois  du  têt ,  puis 
sur  la  surface  de  l'antimoine,  en  aiguilles  longues,  aplaties 
et  d'un  brillant  nacré. 

Quand  le  métal  sera  refroidi,  retirez  le  têt  et  séparez 
l'oxide  produit.  Débouchez  alors  toutes  les  ouvertures  du 
fourneau  ;  le  charbon  se  rallumera  :  vous  recommencerez 
l'opération,  etcontinuerez  ainsi  de  suite  jusqu'à  ce  que  vous 
ayez  recueilli  la  quantité  d'oxide  désirée. 


-R/» 
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30.    OXIDE   D'ANTIMOINE   PAR 
PRÉCIPITATION. 

OXIDUM  SïIBïCUM  AQUA  PARATUM 

Poudre  d'algarolb   {Oxi-chlorureùim  stibicum).  .   200 
Bi-carbonate  de  potasse  [Bl-carbonas  potas siens).    100 


Dissolvez  le  bi-carbonate  dans  dix  lois  son  poids  d'eau 
à  peu  près  ;  ajoutez  à  la  dissolution  la  poudre  d'algarotb 
et  faites  bouillir  pendant  une  demi-heure  environ  5  décan- 
tez j  lavez  exactement  le  précipité  et  faites-le  sécher. 

Cet  oxide  est  fusible  à  la  température  rouge  ;  il  cristallise 
par  refroidissement  et  prend  une  couleur  gris    de  perle. 

31.  SUR-ANTIMONIATE  DE    POTASSE, 

(  Antimoine  diaphorétique  lavé.  ) 
SUPER-STIBIAS  POTASSICUS. 


W 


9  Antimoine  pur  (Stibium  purum) 1000 

Nitrate  de  potasse  (ISitras  potassicus) .......     2000 


Réduisez  en  poudre  fine  chacun  de  ces  deux  corps  ,  faites- 
en  un  mélange  exact.  Projetez-le  par  petites  portions  dans  un 
creuset  préalablement   chauffé  au  rouge.  Lorsque   celui-ci 

3 
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en  serapresque  entièrement  rempli,  adaptez-y  un  couvercle  et 
maintenez-le  rouge  pendant  une  demi-heure  environ.  En- 
levez alors  la  matière  pâteuse  qu'il  contient ,  laissez-la  re- 
froidir ;  placez-la  dans  une  terrine  en  grès  et  versez  dessus 
une  assez  grande  quantité  d'eau  bien  limpide.  Laissez 
la  matière  se  déliter  d'elle-même ,  agitez-la  ensuite  avec 
un  morceau  de  bois  très  propre,  lavez  par  décantation  et 
jusqu'à  ce  que  l'eau  n'ait  plus  de  saveur  sensible;  jetez 
enfin  le  dépôt  sur  un  carré  de  toile  serrée  et  faites-le  sécher 
â  l'étuve. 

L'antimoine  diaphorétique  doit  être  d'une  blancheur 
parfaite;  il  est  composé  d'acide  antimonique  87o75  ,  po- 
tasse ^2  25. 

52.  ACIDE  ANTIMONIQUE, 

{Matière  perlée  de  Kerkringius.) 

ACIDUM  STIBICUM. 

Les  eaux  de  lavage  de  l'opération  précédente  étant 
saturées  par  l'acide  sulfurique,  fournissent  un  précipité 
assez  abondant  qui  est  l'acide  antimonique  hydraté  ,  au- 
trefois connu  sous  le  nom  de  Matière  perlée  de  Kerkringius» 


OXIDES  MÉTALLIQUES.  »5 

55.  POUDRE  ANTIMONIALE. 

{Poudre  de  James.) 
PULVIS  CUM  STIBIO  COMPOSITUS. 

ï^ m  Sulfure  d'antimoine   en  poudre  [Sulfuretum] 

stihicum  ) >  Sa  50' 

Corne  de  cerf  [Cornu  Cervi  elaphi)  râpée.  .  .  .  ) 

Mélangez  ces  deux  matières  et  griilez-les  sur  un  têt 
en  terre,  en  remuant  continuellement  jusqu'à  ce  qu'elles 
soient  réduites  en  une  poudre  grisâtre.  Passez  cette  poudre 
sur  un  porphyre  pour  l'obtenir  dans  un  grand  état  de 
division,  et  chaufifez-la  au  rouge  dans  un  creuset  pendant 
deux  heures 

54.  OXÎDE  D'OR. 

(  Acide  aurique:  ) 
OXIDUM  AUMCUM. 


^ 


9  Perchlorure  d'or  (Cliloruretum  aurîcum) lÔ 

Magnésie  calcinée  (Magnesîa  pura) 40 

Acide  nitrique  pur  (Acidnm  nîtricum  ) . Q-  S« 

ï'aites  dissoudre  le  perchlorure  d'or  dans  environ  400  par- 
ties d'eau;  ajoutez  la  maguésie  et  faites  bouillir  le  mélange 
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pendaiU  quelques  minutes;  lavez  ie  produit  avec  de  l'eau 
distillée  jusqu'à  ce  que  les  eaux  de  lavage  ne  précipitent  plus 
par  le  nitrate  d'argent.  Lavez-le  ensuite  avec  de  l'acide  ni- 
trique étendu  d'environ  20  parties  d'eau,  en  opérant  à  froid  ; 
lavez  alors  le  résidu  d'abord  avec  de  l'eau  distillée  aiguisée 
d'acide  nitrique,  puis  avec  de  l'eau  distillée  pure,  jusqu'à 
ce  que  les  eaux  de  lavage  ne  précipitent  plus  ni  par  le  ni- 
trate d'argent ,  ni  par  le  sous  phosphate  de  soude.  Le  pro- 
duit insoluble  sera  le  peroxide  d'or  hydraté.  Il  faudra  le 
recueillir  sur  un  filtre  et  le  dessécher  à  l'ombre,  à  l'air 
libre, 

N.B.  Pour  réussir  dans  cette  opération,  il  faut  em- 
ployer de  l'acide  nitrique  parfaitement  privé  d'acide  chlor- 
hydrique. 

55.  POURPRE  DE  CASSIUS. 

AURUM  STANNO  PARATUM, 

Perchlorure  d'or  (Chloruretum  auricum) 10 

Eau  distillée  {Aqua  pura) 2000 

Dissolvez  le  chlorure  d'or  dans  l'eau  ;  prenez  d'une  autre 
part  • 

Étain  pur  [Stannum  ) 10 

Acide  nitrique  (  Acidum  nitricum) 10 

Acide  chlorhydrique  {Acidum  clilorliydriciim), .  . .  20 

Eau  distillée  (  Aqua  pura) 1000 
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Faites  dissoudre  l'élain  à  froid  dans  le  mélange  des  deux 
acides  et  étendez  la  solution  avec  l'eau  distillée. 

Versez  alors  la  dissolution  d'étain  dans  celle  d'or  par 
petites  parties  ,  jusqu'à  ce  qu'il  ne  se  fasse  plus  de  préci- 
pité 5  laissez  déposer  et  lavez  par  décantation  ;  filtrez  et 
séchez  le  précipité  pourpre  à  une  très  douce  température. 

56.  OXIDE  ROUGE  DE  MERCURE. 

[Peroxide   de  mercure.) 
OXIDUM  HYDRARGYRICUM. 


H/ 


•   Mercure  pur  {Hijdrargyrum) 1000 

Acide  nitrique  [Acidiim  nitricum)  à  35° 1000 

Introduisez  le  mercure  dans  un  matras  à  fond  plat,  versez 
l'acide  et  placez  le  matras  sur  un  bain  de  sable  tiède  ,  jus- 
qu'à ce  que  îe  métal  soit  entièrement  dissous.  Augmentez 
alors  graduellement  la  cbaleur  pour  vaporiser  le  liquide. 
Quand  le  nitrate  de  mercuie  sera  desséché ,  élevez  la 
température  pour  le  décomposer,  continuez  jusqu'à  ce  qu'il 
ne  se  dégage  plus  de  vapeurs  nitreuses  jaunes  orangées;  lais- 
sez refroidir  lentement  l'oxide  ,  avant  de  le  retirer  du  ma- 
tras. Si  la  température  avait  été  trop  élevée,  ou  l'action  de  la 
chaleur  trop  prolongée ,  l'oxide  lui-môme  serait  décomposé  en 
oxigèneeten  mercure  :  on  obtiendrait,  au  contraire,  un  oxide 
mélangé  de  sous-nitrate  de  mercure,  si  l'on  n'avait  pas 
chauffé  suffisamment  pour  décomposer  tout  l'acide  nitrique. 
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57.  OXIDE  ROUGE  DE  FER. 

[Coloothar.) 
OXIDUM  FERRICUM  IGNE  PARATUM.^ 
©  Sulfate  de  fer  {sulfas  ferrosus)  purifié Q.  S. 


W 


Desséchez  le  sèl  dans  une  chaudière  de  fonte  ;  mettez  le 
résidu  dans  un  creuset  de  terre  et  chauffez  jusqu'à  ce  que 
la  masse  ne  dégage  plus  de  vapeurs  ;  retirez  du  feu ,  lavez 
le  produit  à  l'eau  bouillante,  jusqu'à  ce  que  l'eau  de  lavage 
n'entraîne  plus  rien;  desséchez  alors  le  produit  et  con- 
servez-le pour  l'usage. 

58,  SAFRAN  DE  MARS  APÉRITIF. 

{Oxide  de  fer  hydraté.) 
OXIDUM  FERRICUM  AQUA  MEDIANTE  PARATUM. 


W 


Sulfate  de  fer  (  Sulfas  ferrosus  )  cristallisé  et 

purifié 1500 

Carbonate  de  soude  (Carbonas  sodicus)  cris- 
tallisé       1800 


Faites  dissoudre  séparément  chacun  des  deux  sels;  fil- 
trez les  dissolutions  ;  versez  par  petites  portions  la  disso- 
lution de  carbonate  de  soude  dans  celle  de  sulfate  de  fer  : 
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agitez  le  mélange  pour  favoriser  la  réaction  :  il  se  formera 
un  précipité  Llaac  de  carbonate  de  protoxidc  de  fer  ;  lave2>» 
le  à  grande  eau  ,  par  décantation  ,  à  froid  ,  avec  la  pré* 
caution  d'agiter  fréquemment  le  précipité  pour  lui  faire 
absorber  l'oxigène  de  l'air  :  par  suite  de  cette  absorption,  sa 
couleur  blanche  passera  successivement  au  brun  verdâtre, 
puis  au  jaune  rougeâtre.  On  pourra  bâter  cette  transforma- 
tion en  divisant  ce  précipité  sur  des  toiles  et  en  le  lais- 
sant exposé,  pendant  qu'il  est  humide,  à  l'action  de  l'air. 
Le  précipité  bien  lavé  sera  desséché  ensuite  à  la  tempéra- 
ture ordinaire. 

Le  safran  de  mars  apéritif  est  d'un  jaune  rougeâtre  ; 
traité  par  les  acides  il  donne  lieu  à  un  dégagement  d'acide 
carbonique.  Il  peut  être  considéré  comme  un  mélange  de 
carbonate  de  fer  et  d'hydrate  de  peroxide. 

Si  vous  chauffez  dans  un  creuset  à  la  température  rouge 
brun  le  safran  de  mars  apéritif,  de  manière  à  chasser  l'eau 
et  l'acide  carbonique  qu'il  contient ,  vous  obtiendrez  la 
préparation  désignée  sous  le  nom  de  safran  de  mars 
ASTRINGENT  {Oxîdum  fenicum). 

59.  PEROXIDE  DE  FER  HYDRATÉ. 

HYDRAS  FERRICUS. 


w 


•  Sulfate  de  fer  purifié  (Sulfas  ferrosus),  ^  » . . . .  1000 

Acide  sulfurique  (Acidum  sulfuricum)  à  66°. . .  200 

Eau  (Aqua) 4000 

Acide  nitrique  (Acidum  nîtricum) Q.  S. 

Faîtes  dissoudre  le  sulfate  dans  Tèau  t  ajoutez-y  racide 
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sulfurique  ;  portez  le  tout  à  l'ébuUition  dans  une  capsule 
de  porcelaine  ou  de  çrès  ;  versez  alors  dans  la  dissolution 
l'acide  nitrique  par  petites  quantités  :  il  donnera  nais-' 
sance  à  un  dég^agement  de  gaz  rutilant  ;  lorsqu'il  aura  cessé , 
ajoutez  une  nouvelle  quantité  d'acide  nitrique  et  ainsi  de 
suite,  jusqu'à  ce  que  l'addition  de  l'acide  ne  produise  plus 
de  dégagement  de  vapeurs  rouges ,  ce  qui  indiquera  que 
tout  le  fer  est  passé  à  l'état  de  peroxide.  Laissez  refroidir  ; 
ajoutez  à  la  solution  20  ou  §0  fois  son  poids  d'eau  ;  préci- 
pitez alors  l'oxide  de  fer  par  l'addition  de  l'ammoniaque 
en  excès  :  lavez  le  précipité  rougeâtre  gélatineux  à  grande 
eau  par  décantation,  jnsqu'à  ce  que  l'eau  de  lavage  ne  préci- 
pite plus  par  l'eau  de  baryte;  jetez  le  produit  sur  une  toile 
pour  le  faire  égoutter;  séchez-le  à  la  température  ordinaire. 

Lorsque  l'oxide  de  fer  est  employé  comme  contre-poison 
de  l'acide  arsénieux  (arsenic  blanc),  il  doit  être  donné  à 
l'état  gélatineux  :  les  pharmaciens  doivent  par  conséquent 
en  conserver  sous  cet  état  dans  des  flacons  fermés. 

N.  B.  L'effet  de  l'hydrate  de  fer  comme  contre  poison  est 
d'autant  plus  assuré  qu'il  est  plus  récemment  préparé. 

40.  OXIDE  NOIR  DE  FER, 

(Êthiops  martial.) 

OXIDUM  FERROSO-FERRICUM, 

ly  •   Limaille  de  fer  { Limatura  ferri)  fine  et  pure.     12000 
Elacez-la  dans  une  terrine  de  grès  ;  ajoutez-y  assez  d'eau 
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pour  qu'elle  soit  parfaitement  et  uniformément  humectée, 
sans  cependant  que  le  liquide  puisse  couler  lorsque  l'on 
incline  la  terrine.  Tassez  un  peu  le  mélange,  et  abandon- 
nez-le à  l'action  de  l'air  :1a  masse  ne  tardera  pas  à  s'é- 
ibauffer.  Remuez-la  alors  avec  une  spatule,  pour  multiplier 
1SCS  points  de  contact  avec  l'air;  ajoutez  de  l'eau  pour 
remplacer  celle  qui  s'évapore ,  de  manière  à  maintenir 
la  matière  constamment  humide.  Cette  opération  est  ac- 
compagnée d'une  production  de  chaleur  qui  élève  la  tem- 
pérature de  la  masse,  lorsqu'on  opère  sur  des  quantités 
considérables,  jusqu'à  60  et  quelquefois  70"  cent,  j  il  se 
dégage  en  même  temps  une  grande  quantité  d'hydrogène  et 
ou  peu  d'ammoniaque.  Au  boutade  deux  ou  trois  jours  la 
limaille  sera  entièrement  refroidie,  et  l'oxidation  s'arrêtera. 

Mettes  alors  le  produit  dans  un  mortier  de  fer;  triturez- 
le  fortement ,  afin  de  séparer  î'oxide ,  du  fer  non  attaqué  ; 
jetez-le  ensuite  sur  un  tamis  de  crin  serré,  et  lavez  le 
tout  à  grande  eau  jusqu'à  ce  que  le  liquide  cesse  de 
passer  coloré  en  noir.  La  limaille  non  oxidée  restera  en 
grande  partie  sur  le  tamis,  I'oxide  sera  entraîné  par  l'eau. 
On  décantera  celle-ci  avec  rapidité  après  l'avoir  agitée  ;  on 
enlèvera  ainsi  par  décantation  tout  I'oxide  qu'elle  contient; 
les  portions  les  plus  lourdes  qui  restent  au  fond  du  vase  et 
qui  peuvent  contenir  des  parcelles  de  fer  seront  remises 
avec  la  limaille;  I'oxide  sera  jeté  sur  une  toile  serrée, 
égoutté  et  mis  à  la  presse  ;  on  le  desséchera  rapidement  en 
le  tenant  renfermé  dans  des  feuilles  de  papier  Joseph,  afin 
d'éviter  l'oxidalion  que  l'air  lui  fait  éprouver,  tant  qu'il 
n'est  pas  parfaitement  sec. 

La  limaille  non  attaquée  sera  traitée  de  nouveau  comme 
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précédemment,  et  donnera  une  nouvelle  quantité  d'oxide. 

Lorsque  la  température  est  peu  élevée  ,  comme  dans  l'hi- 
ver, ou  que  l'opération  se  fait  trop  lentement,  ou  favorise 
la  réaction  en  plaçant  le  vase  qui  contient  la  limaille  dans 
une  étuve  à  50°  environ,  ou  en  employant,  au  lieu  d'une 
terrine,  un  mortier  de  fer  préalablement  échauffé  comme 
pour  la  préparation  du  chocolat. 

L'éthiops  martial  doit  être  d'une  couleur  noire  foncée 
veloutée ,  sans  mélange  de  rouge ,  attirable  à  l'aimant  et  en- 
tièrement soluble  sans  effervescence  dans  l'acide  chlorhy- 
drique. 

41.  OXIDE  DE  ZINC. 

(  Fleurs  de  zinc) 
OXIDUM  ZmCICUM  IGNE  PARATUM. 


I^. 


Zinc  du  commerce  {zîncum  vénale  )........      1000 


Faites-le  fondre  dans  un  creuset  d'une  grande  capacité, 
d'un  litre  au  moins.  Portez  la  température  au  rouge;  re- 
couvrez incomplètement  le  creuset  avec  son  couvercle  ,  de 
manière  à  laisser  accès  à  l'air.  Une  portion  du  zinc  s'oxi- 
dera  en  se  sublimant  et  viendra  se  déposer  dans  la  partie 
supérieure  du  creuset  sous  forme  de  flocons  lanugineux. 

Lorsque  la  quantité  d'oxide  formé  sera  assez  considéra- 
ble ,  on  l'enlèvera  à  l'aide  d'une  petite  cuillère  de  fer  ou 
d'un  morceau  de  fil  de  fer  disposé  en  forme  de  fourchette. 
On  le  laissera  refroidir,  puis  on  l'enfermera  pour  l'usage. 
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Il  faut  dans  cette  opération  éviter  de  découvrir  trop  GOWi-> 
plètement  le  creuset,  la  majeure  partie  de  l'oxide  se  répan-' 
drait  dans  l'air  en  petit  filamens  blancs.  Lorsqu'on  a  enlevé 
avec  l'oxide  un  peu  de  métal  non  oxidé ,  ce  dernier  brûle 
avec  une  légère  flamme,  après  sa  sortie  du  creuset,  «t 
maintient  l'oxide  en  incandescence  pendant  quelques  in- 
staus  ;  dans  ce  cas,  l'oxide  relient  toujours  quelques  parti- 
cules métalliques  non  oxidées  j  il  est  moins  blanc  et  plu» 
d^nse» 

Il  arï-ive  fréquemment  que  les  premières  portions  d'oxidé 
qjUi  se  produisent  sont  colorées  en  jaune  rougeâtre  :  on  doit 
les  mettre  de  côté  et  ne  conserver  le  produit  que  lorsqu'il 
est  parfaitement  blanc. 

L'oxide  de  zinc  doit  être  entièrement  soluble  sans  effer- 
vescence dans  l'acide  bydro-cblorique.  Cette  dissolution  doit 
donner  avec  l'ammoniaque  un  précipité  complètement  so- 
luble dans  un  excès  d'ammoniaque. 

42.  MAGNÉSIE-. 

(Magnésie  calcinée.) 

OXÏDUM  MAGNESICUM. 


w 


e  Magnésie  blanche   (  Carbonas  magnésiens  ciim 

aquâ  ) , Q-  S- 


Calcinez-la  dans  un  creuset  jusqu'à  dégagement  complet 
de  l'eau  et  de  l'acide  carbonique  qu'il  renferme. 

Comme  la  magnésie  est  très  légère,  on  est  ordinairement 
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obligé  d'opérer  sur  des  volumes  considérables,  et  l'on  ne 
trouve  pas  facilement  des  creusets  d'une  capacité  conve- 
nable ;  on  les  remplace  avantageusement  par  des  vases 
en  terre  non  vernissés,  nommés  camions j  de  deux  litres  et 
demi  de  capacité  environ  :  on  en  renverse  deux  l'un  sur 
l'autre  et  on  les  assujettit  dans  cette  position  au  moyen  d'un 
fil  de  fer  assez  fort.  Le  vase  supérieur  doit  être  percé  dans 
son  fond  d'une  large  ouverture.  L'ensemble  de  ces  deux 
vases  ,  ainsi  disposés  ,  représente  un  grand  creuset  sur- 
baissé ,  renflé  à  sa  partie  moyenne  ;  on  y  met  le  carbonate 
de  magnésie  qu'on  veut  décomposer  ;  on  le  place  dans  un 
fourneau  convenable  et  l'on  chauffe  de  manière  à  le  porter 
au  rouge  naissant.  Le  volume  du  carbonate  de  magnésie 
étant  considérable,  il  faut  un  temps  assez  long  et  une  tem- 
pérature soutenue  avant  qu'il  soit  décomposé  jusqu'au 
centre;  on  peut  accélérer  cette  décomposition  en  remuant 
la  matière  avec  une  cuillère  en  fer  ,  de  façon  à  ramener  dans 
le  centre  la  portion  qui  se  trouve  à  la  circonférence  et  qui  a 
déjà  éprouvé  l'action  de  la  cbaleur.  L'opération  doit  être 
faite  avec  précaution,  parce  qu'elle  donne  lieu  à  un  grand 
dégagement  de  gaz  qui ,  en  raison  de  la  légèreté  de  la  ma- 
tière ,  pourrait  facilement  en  projeter  une  portion  hors  du 
creuset. 

La  magnésie  est  suffisamment  calcinée  lorsque,  projetée, 
après  son  refroidissement,  dans  de  l'eau  acidulée  par  l'acide 
sulfurique,  elle  s'y  dissout  sans  effervescence  par  l'agi- 
tation. 

Elle  doit  être  tenue  dans  des  flacons  bouchés.  Lorsqu'elle 
est  pure ,  sa  dissolution  dans  l'acide  chlorhydrique  ne 
doit  pas  précipiter  par  le  bi-carbonate  de  potasse  à  la  tem- 
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pêralure  ordinaire  ;  la  même  dissolution  convenablement 
acidulée  par  l'acide  chlorhydrique  ne  doit  pas  précipiter 
non  plus  par  l'addition  de  l'ammoniaque  en  excès. 

45.  EAU  DE  CHAUX, 

OXIDUM  CALCICUM  AQUA  SOLUTUM. 


W. 


Cl}£iu}(  vive   ( Oxidum  calcicum). Q.  V. 


Versez  peu  à  peu  de  l'eau  sur  la  chaux  vive,  placée  dans 
une  terrine  de  grès;  la  masse  s'échauffera,  dégagera  d'à 
boudantes  vapeurs  aqueuses  ,  se  fendillera ,  puis  se  trans- 
formera en  une  poudre  blanche  très  fine ,  connue  sous  le 
nom  de  Chaux  éteinte ,  de  Chaux  hijdratée. 

Placez  dans  un  grand  bocal  une  partie  de  cette  poudre  ; 
agitez-la  avec  trente  ou  quarante  fois  son  poids  d'eau  pour 
lui  enlever  la  potasse  qu'elle  pourrait  contenir  ,  si  la  chaux 
vive  avait  été  préparée  au  feu  de  bois.  Laissez  reposer  la  li- 
queur ;  décantez  ;  rejetez  le  liquide,  puis  versez  sur  la  pou-  ^ 
dre  qui  reste  cent  fois  son  poids  d'eau  de  fontaine.  Laissezc 
en  contact  pendant  quelques  heures ,  en  ayant  le  soin, 
d'agiter  de  temps  en  temps;  laissez  reposer  de  nouveau. 

Celle  liqueur,  éclaircie  par  le  repos  et  décantée,  coustilue 
l'eau  de  chaux;  elle  absorbe  rapidement  l'acidecarbonique 
de  l'atmosphère.  On  la  conserve  dans  dés  flacons  bien  bou- 
chés ;  et  pour  plus  de  sûreté  on  laisse  un  excès  de  chaux 
non  dissoute  dans  les  flacons. 
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44,  POTASSE  CAUSTIQUE  A  LA  GliAUX; 

(  Pierre  à  cautères .  ) 
OXIDUM  POTASSfCîJM  OPE  CALCIS  PARA^TUM. 


«  CarTionate  de  potasse  du  commerce  (Carho-  ' 

nas  potassicus) 20QQ[ 

Cb«iiix  viv-e  (  Oœiditm  eateioum  ) 1000 

Eau  (Aqua) 25,000 

éteigne?  la  chaux  ,  délayez-la  dans  5  ou  6  fois  son  poids 
d*eau . 

t>issolvez  le  carbonate  de  potasse  j  portez  la  liqueur  à 
l'ébiilliîion  dans  une  chaudière  de  fer  5  ajoutez-y  le  lait  de 
chaux  par  portion ,  de  manière  à  ne  pas  interrompre  l'é- 
buliition  ;  agitez  le  mélange  avec  une  spatule  de  fer  ;  main- 
tenez ainsi  la  liqueur  bouillante  pendant  une  demi-heure,' 
en  remplaçant  par  de  nouvelle  eau  celle  qui  s'évapore.  Jetez 
ensuite  la  masse  sur  des  toiles  pour  séparer  par  iiltration 
le  carbonate  de  chaux,  du  liquide  5  lavez  avec  soin  le  résidu. 
Réunissez  les  liqueurs  claires  5  évaporez-les  rapidement 
à  siccllé  dans  une  bassine  d'argent:  chaujfifez  fortement  le 
produit  jusqu'à  ce  qu'il  éprouve  la  fusion  ignée. 

Prenez  aloïs  ce  produit  par  petites  portions  à  l'aide  d'une 
cuillère  d'argent  à  bec  et  versez-le  par  gouttes  sur  un  marbre 
légèrement  huilé,  de  manière  à  obtenir  des  morceaux  arron- 
dis de  la  forme  des  pastilles  dites  à  la  goutte  ;  vous  les  enfer- 
merezpromptement  dans  des  vases  hermétiquement  bouchés. 
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Quelquefois  on  emploie  la  pierre  à  cautère  sous  forme 
de  cylindres  semblables  à  ceux  de  pierre  infernale  -,  il  suffit 
pour  l'obtenir  ainsi  de  la  couler,  lorsqu'elle  est  fondue,  da  ns 
la  lingotière ,  dont  on  se  sert  pour  la  pierre  infernale.  Enfin 
on  met  aussi  la  pierre  à  cautère  en  morceaux  irréguliers , 
qu'on  obtient  en  coulant  en  couche  mince  la  potasse  fondue 
sur  des  plateaux  de  cuivre  étamé  ou  d'argent,  huilés,  dont 
elle  se  détache  facilement  en  se  solidifiant.  On  la  casse  en 
fragmens  que  l'on  conserve  pour  l'usage. 

La  potasse  caustique  attire  puissamment  l'humidité  et 
l'acide  carbonique  de  l'atmosphère  ;  elle  se  liquéfie  promp- 
tement  lorsqu'on  la  laisse  exposée  à  l'action  de  Tair. 

45.  POTASSE  PURE. 

(  Potasse  ai  l'alcoal.  ): 
IlYDRAS  POTASSICUS. 


R' 


•  Pierre  à  cautères.  (Lapis  causticus) Q.  S. 

Fondez-la  au  feu  dans  une  bassine  d'argent;  laissez-la 
refroidir  enTagitant  continuellement,  de  manière  à  la  divi- 
ser en  une  poudre  grossière  ;  mettez-la  alors  en  macération 
avec  son  poids  d'alcool  à  §6"  dans  un  vase  de  verre  bien 
bouché  ;  agitez  fréquemment  le  mélange  pour  favoriser  la 
dissolution  de  la  potasse.  Après  quarante-huit  heures,  dé- 
cantez la  portion  liquide  et  versez  la  même:  quantité  d'alcool 
»trr  le*  résidu.  Décantez  après  le  même  temp^  ,  faites  un 
troisième  traitement  semblable  -^  réunissez  toutes  les  solu- 
tions alcooliques  ,  laissez-les  déposer  cfans  mt  vase  étroit  et 
bien  bouché;  décantez  la  p-ortion  claire;  évaporer-la  d'iâils 
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une  cornue  de  verre  jusqu'à  iDoiiiè  euviroH  de  son  volume. 
Hecueiiiez  i'aîeoôl  que  vqus  con$ei'verez  pour  servir  à  des 
opérations  semblables  ;  \  ersez  le  résidu  liquide  dans  une 
iassiue  d'argent,  évaporez  rapidement.  Sur  la  tin  de  l'o- 
pération la  liqueur  prendra  une  teinte  rougeâtre  foncée  et 
quelques  inslans  après  on  verra  se  former  à  la  surface  une 
matière  noire  charbonneuse^  qu'il  faudra  enlever  avec  soin, 
pour  qu'elle  ne  colore  point  le  produit  ;  le  liquide ,  dé- 
l^arrassé  de  cette  matière  brune  ,  sera  limpide  et  in- 
colore ;  lorsqu'il  sera  en  fusion  tranquille  et  que,  malgré 
l'intensité  du  feu,  il  ne  présentera  plus  d'apparence  d'ébul- 
lition,  on  le  versera  par  parties  sur  des  plateaux  d'argent 
qu'on  refroidira  promptement. 

La  potasse  pure  doit  se  dissoudre  sans  effervescence  dans 
les  acides  étendus.  Les  précipités  qu'elle  fournit  avec  les 
nitrates  d'argent  et  de  barite ,  doivent  être  entièrement  so- 
lubies  dans  l'acide  nitrique  5  elle  présente  d'ailleurs  les 
autres  propriétés  de  la  pierre  à  cautère. 


W 


46.  POUDRE  DE  VIENNE. 

LAPIS  CAUSTICUS  CUM  CALCE. 

9   Potasse  caustique  à  la  chaux  [Lapis  causticus) .  .     50 
Chaux  vive  [Oxidum  calcîcum) 60 


Réduisez  en  poudre  les  deux  substances  dans  un  mor- 
tier chauffé,  mélangez- les  exactement  et  avec  rapidité,  et 
renfermez  le  mélange  dans  un  bocal  à  large  ouverture  bou- 
ché à  l'émeri.  Pour  faire  usage  de  ce  caustique,  on  le  délaye 
avec  un  peu  d'alcool,  de  manière  à  le  réduire  en  une  pâte 
molle  que  l'on  applique  sur  la  partie  que  l'on  veut  cautériser. 


w 
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47.  SOUDE  CAUSTIQUE  LIQUIDE. 

(^Lessive  des  savonniers.) 

OXIDUM  SODICUM  AQUA  SOLUTUM. 

•  Carbonate  de  soude  cristallisé  {Carbonas  sof/i- 

CMS  in  cristallos  concretus) 2000 

Chaux  vive  (  Oxidum  ccdcicum  ) 800 

Eau  {Aqua) 12,000 


Éteignez  la  chaux  ;  délayez-la  dans  l'eau  ,  de  manière 
à  obtenir  un  lait  bien  homogène;  ajoutez-y  le  carbonate  de 
soude  et  faites  bouillir  le  mélange  pendant  une  demi-heure 
dans  une  marmite  de  fer,  en  ayant  soin  d'agiter  continuel- 
lement et  d'ajouter  de  l'eau,  pour  remplacer  celle  q^ui  s'éva- 
pore. 

Jetez  le  tout  sur  des  toiles  ;  recueillez  le  liquide  clair;  lavez 
exactement  le  résidu  ;  réunissez  l'eau  de  lavage  au  premier 
liquide ,  et  évaporez  rapidement  le  tout  dans  une  bassine 
d'argent  ;  desséchez  et  fondez  le  produit  de  l'évaporation , 
comme  il  a  été  dit  pour  la  préparation  de  la  pierre  à  cau- 
tère (n°  44);  vous  obtiendrez  ainsi  la  soude  caustique  solide. 

En  la  dissolvant  dans  suffisante  quantité  d'eau,  pour  que 
la  dissolution  froide  marque  36°  à  l'aréomètre  de  Baume  ^ 
laissant  déposer  et  décantant  la  liqueur  claire ,  vous  aurez 
la  lessive  caustique  des  savonniers. 
'^^  Elle  doit  être  conservée  dans  des  flacons  exactement 
touchés. 
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48.  AMMONIAQUE  LIQUIDE. 

[Alcali  volatil.) 
AMMONIA  AQUA  SOLUTA. 


W' 


\ 
A 


Hydy'ddBlorate    d'ammon«i\q[ue    (  Chlorhydras 

atnmomœ)  éri  pbiiây'è 2000 

Chau^  éteinifî4^gy£6*asj  çqlcicus) 2000 


Mêlez  rapidement  et  aussi  exactement  que  possible  ;  in- 
troduisez promptement  le  mélange  dans  une  cornue  de  grès 
lutée ,  à  laquelle  seront  adaptés  une  allonge  et  un  ballon  de 
verre;  ce  dernier  communiquera  avec  une  série  de  trois 
flacons  de  l'appareil  de  Woulf  ;  le  premier  contiendra  une 
1res  petite  quantité  d'eau,  suffisante  seulement  pour  y  faire 
plonger  l'extrémité  du  tube  qui  amène  le  gaz.  Chacun  des 
deux  derniers  flacons  devra  contenir  eau  distillée  1,500. 
Les  tubes ,  qui  y  amènent  le  gaz  devront  plonger  dans  le  li- 
quide jusqu'à  peu  de  distance  du  fond. 

L'appareil  étant  parfaitement  luté  ,  surtout  dans  les  par 
lies  qui  doivent  être  exposées  à  l'action  de  la  chaleur 
chauifez  légèrement  la  cornue  pour  faciliter  le  dégagement 
de  l'ammoniaque  j  élevez  ensuite  progressivement  la  tem- 
pérature jusqu'à  ce  qu'il  ne  se  dégage  plus,  de  gaz.  Dé- 
montez alors  l'appareil.  Vous  retirerez  du  deuxième  flacon 
environ  2  k.  d'ammoniaque  à  22",  qui  devra  être  conservée 
44JQ&  des  flacons  bouchés  à  l'émeril.  Le  dernier  flacon 
donnera  de  l'ammoniaque  faible  qu'on  pourra  employer  au 
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lieu  d'eau  pure  dans  une  opération  suivante.  Le  premier 
flacon,  dont  l'eau  a  ser>vi  à  laver  le  gaz,  renfermera  do 
l'ammoniaque  impure,  mais  très  concentrée;  enfin  le  ballon 
contiendra  aussi  une  certaine  quantité  de  liquide  ammo- 
niacal impur  et  empyreumatique  ,  qui  pourra  ,  comme  le 
précédent,  êti-e  employé  à  la  préparation  de  quelques  sds 
ammoniacaux.  Le  résidu  de  l'opération  sera  un  mélange 
de  chlorure  et  d'oxide  de  calcium ,  dont  on  pourra  tirer 
également  parti. 

Pendant  la  condensation  du  gaz  ammoniac  dans  l'eau,  il 
se  développe  beaucoup  de  chaleur  ;  il  est  convenable,  afin 
de  prévenir  cette  élévation  de  température  qui  s'oppose  à 
la  dissolution  du  gaz,  de  rafraîchir  les  flacons  au  moyen  d'un 
filet  d'eau  froide;  et  comme,  par  la  dissolution  du  gaz,  l'eau 
augmente  beaucoup  de  volume  ,  il  convient  encore  que  les 
flacons  ne  soient  pas  remplis  à  plus  de  la  moitié  de  leur 
capacité  au  moment  où  l'on  commence  l'opération. 

Lorsque  l'ammoniaque  n'a  pas  été  préparée  avec  l'eau 
distillée  et  avec  tous  les  soins  que  nous  indiquons  ici ,  elle 
peut  donner  avec  les  sels  de  barite  un  précipité  de  sulfate 
de  barite  et  avec  le  nitrate  d'argent,  un  précipité  de  chlorure 
d'argent  :  ce  dernier  ne  se  manifeste^  toutefois,  que  lorsque 
l'ammoniaque  a  été  préalablement  sursaturée  par  de  l'acide 
nitrique  pur. 

L'ammoniaque  pure,  au  contraire,  ne  donne  de  précipité 
avec  aucun  de  ces  réactifs;  saturée  avec  l'acide  sulfurique, 
elle  doit  fournir  une  dissolution  incolore  et  exempte 
d'odeur.  Il  n'est  pas  nécessaire  pour  l'usage  médical  que 
l'ammoniaque  soit  chimiquement  pure,  mais  on  doit  exiger 
qu'elle  marque  22°. 
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CHAPITRE  IV. 

SULFURES. 

49.  POUDRE  DE  SULFURE  D'ANTIMOINE. 

SULFURETUM  STIBICUM. 


w 


~9  Sulfure  d'Antimoine  (Sulfuretum  stibicum), . .     Q.  S. 

Pulvérisez-le  dans  un  mortier  de  fer;  passez  la  poudre  au 
tamis  de  soie;  faites  ensuite  avec  cette  première  poudre  et 
une  suffisante  quantité  d'eau  une  pâte  claire  que  vous  por- 
pliyriserez  jusqu'à  ce  qu'elle  ne  présente  plus  de  points 
brillans  ;  délayez  la  masse  porphyrisée  dans  une  grande 
quantité  d'eau  ;  agitez  et  décantez  de  manière  à  séparer  te 
poudre  la  plus  fine  que  vous  recueillerez ,  et  que  vous  des- 
sécherez pour  l'usage.  La  portion  la  plus  grossière  sera 
porphyrisée  de  nouveau  et  traitée  comme  précédemment , 
jusqu'à  ce  qu'elle  soit  transformée  tout  entière  en  une 
poudre  impalpable. 

50.  KERMÈS  MINÉRAL, 

(  Sous-Bydrosui/ate  d'Antimoine.  ) 
KERMES  MINERALE. 

JL|/«  Carbonate  de  soude  cristallisé  (Carbonas  «o- 

dicus  in  cristallos  concretus) » .        128 
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Eau  (Aqua) 1280 

Sulfure  d'Autimoine  (  Sulfuretum  stibicum  )...  Ç 

Faites  dissoudre  le  carbonate  de  soude  à  chaud  dans  une 
bassine  en  fonte  très  propre;  poussez  jusqu'à  ébullition, 
agitez  avec  une  spatule  de  bois ,  et  ajoutez  le  sulfure  d'anti- 
moine réduit  en  poudre  fine.  Soutenez  l'éhuUition  pendant 
une  heure  environ;  filtrez  la  solution  bouillante  dans  de»; 
terrines  en  grès  préalablement  chauifées  et  «contenant  un»' 
petite  quantité  d'eau  très  chaude. 

Laissez  refroidir  complètement  en  prenant  toutes  les 
précautions  pour  que  le  refroidissement  soit  le  plus  lent 
possible.  Recueillez  ensuite  sur  une  toile  serrée  la  poudre 
rouge  qui  se  sera  déposée  ;  lavez-la  sur  le  filtre  même 
avec  de  l'eau  froide;  continuez  les  lavages  jusqu'à  ce  que 
l'eau  coule  sans  saveur  marquée;  soumettez  à  la  presse  la 
poudre  ainsi  lavée;  faites-la  sécher  dans  une  étuve  modéré- 
ment chaufifée  ;  passez-la  au  tamis  de  soie  et  conservez-la 
dans  des  bocaux  très  secs ,  à  l'abri  du  contact  de  l'air  et 
=ie  la  lumière. 
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■!%.  KERMÈS  PRÉPARÉ  PAR  LA  VOIE 

SÈCHE. 

(  Sms-Hydrosulfate  d'Antîmoîne. } 
KERMES  IGNE  PARATUM. 


B/ 


•  Sulfure  d'Antimoine  (  Siilfuretum  stibicum). . .  SOO 
Carbonate  de  potasse  {Carbonas  potassicus), . .  1000 
Soufre  sublimé  et  lavé  (Sulfur  lotum) 30 

Mélangez  exactement  ces  trois  substances  et  failes  fondre 
le  mélange  dans  un  creuset  de  Hesse.  Lorsque  la  masse 
sera  en  pleine  fusion,  coulez-la  dans  un  mortiar  de  fer; 
laissez-la  refroidir  et  réduisez-la  en  poudre  fine.  Faites 
ensuite  bouillir  cette  poudre  dans  une  chaudière  de  fer  avec 

Eau. ,...,...     10000 

Filtrez  la  liqueur  bouillante  et  laissez  refroidir  lentement; 
décantez  5  mettez  le  kermès  sur  un  filtre ,  lavez-le  avec  soin 
et  faites  sécher  comme  il  a  été  dit  précédemment. 

£n  faisant  bouillir  de  nouveau  le  liquide  sur  la  portion 
insoluble  qui  est  restée  dans  la  chaudière  et  sur  les  filtres, 
on  obtient  une  nouvelle  quantité  de  kermès  qu'on  ajoute  à 
la  première.  L'on  peut  continuer  ainsi  jusqu'à  ce  que  le 
résidu  soit  épuisé. 

N  B.  Le  procédé  que  nous  venons  de  décrire  fournit 
une  beaucoup  plus  grande  quantité  de  kermès  que  le  pré- 
cédent :  mais  ce  kermès  est  toujours  moins  beau,  et  doit 
être  réservé  exclusivement  pour  la  médecine  vétérinaire. 
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52.  SOUFRE  DORÉ  D'ANTIMOINE 

(Hydrosulfate  sulfuré  (T Antimoine.) 
SULFURETUM  STIBICUM  AURATUM. 

X|/#  Eaux  mères  du  kermès  (Liqiior  posito  Kermete 

residuus  ) Q.  S. 

Versez-y  peu  à  peu  un  excès  d'acide  acétique  étendu  à  3': 
à  mesure  que  la  saturation  s'opérera,  il  se  déposera  tuae 
poudre  d'un  jaune  rougeâtre  qui  est  le  soufre  doré.  Cette 
poudre  sera  lavée  et  séchée  de  la  même  manière  que  le 
kermès. 

Il  est  essentiel  de  faire  l'opération  en  plein  air,  pour  ne 
pas  être  incommodé  par  l'acide  sulfhydrique  qui  se  dégage 
en  grande  abondance. 

55.  ÉTHIOPS  MINÉRAL. 

"     (Sulfure  noir  de  Mercure.) 
iETHIOPS  MENERALE. 

X|:  •  Mercure  (  Hydrargyrum  ) 100 

Soufre  sublimé  et  lavé  (  Sulfur  mblïmatum  et 
lotum  ) . . . , 200 
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Triturez  les  deux  corps  daus  un  mortier  de  verre  ou  de 
marbre,  jusqu'à  ce  que  le  mercure  soit  bien  éteint  et 
que  le  mélange  ait  acquis  une  couleur  noire. 


54.  PERSULFURE  D'ÉTAIN. 

(  Or  mussif,  ) 
SULFURETUM  STANNICUM. 


?/. 


Étain  pur  (  Stannum  ) 120 

Mercure  (  Hydrargyrum) 60 

Fleurs  de  soufre  (  Sulfur  sublimaUim) 70 

Sel  ammoniac  {Chlorliydras  ammonîœ) 60 


Faites  fondre  l'étain  dans  un  creuset  de  terre  à  la  plus  douce 
chaleur  possible  5  ajoutez-y  le  mercure  ;  pour  obtenir  un 
amalgame  que  vous  triturerez  ensuite  avec  le  soufre  sublimé 
et  le  sel  ammoniac.  Introduisez  ce  mélange  bien  homogène 
dans  un  matras  de  verre  placé  sur  un  bain  de  sable.  Chauffez 
graduellement  jusqu'à  ce  qu'il  se  manifeste  des  vapeurs 
blanches  et  une  odeur  prononcée  d'hydrogène  sulfuré. 
Maintenez  ce  dégagement  à  la  plus  douce  chaleur  pos- 
sible et  continuez  ainsi  jusqu'à  cessation  complète  de 
vapeurs. 

Laissez  refroidir ,  brisez  le  matras  :  la  partie  supérieure 
du  résidu  sera  occupée  par  une  couche  assez  épaisse  ,  com- 
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posée  de  petites  écailles  jaunes  et  Lrillantes  constituant 
l'or  nuissif,  formé  cle  (64,65)  d'étain  et  de (55,57)  de  soufre. 
A  la  partie  inférieure  se  trouvera  une  masse  de  proto- 
sulfure d'étain  plus  ou  moins  considérable,  suivant  la 
chaleur  employée  :  elle  se  distinguera  à  sa  couleur  de 
plombagine. 

'55,  SULFURE  DE'  'fER. 

SULFURETUM  FERRL 


7 

|Z  o  Limaille  de  fer  (Limaturaferrt), 600 

Soufre  (  Siilfur  )  pulvérisé 400 


Faites  un  mélange  aussi  exact  que  possible;  introduisez 
ce  mélange  dans  un  creuset  ;  chauffez  doucement  :  il  se  dé- 
veloppera bientôt  une  réaction  très  vive  qui  se  manifestera 
par  unegrande  émission  de  vapeurs  sulfureuses  et  une  éléva- 
tion considérable  de  température.  Lorsque  la  réaction  sera 
achevée,  augmentez  assez  la  chaleur  pour  liquéfier  le  sul- 
fure ;  enlevez  alors  le  creuset  et  coulez  le  produit  sur  une 
plaque  de  fonte.  Réduisez  la  masse  en  poudre  grossière 
dans  un  mortier  de  fer  ;  elle  servira  au  besoin  à  la  prépa- 
ration de  l'hydrogène  sulfuré  (  Acide  suif  hydrique  ). 
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56.  SULFURE  DE  CALCIUM  IMPUR. 

(Foie  de  soufre  calcaire.  ) 
SULFURETUM  CALCICUM. 


w 


•  Soufre  sublimé  ( Sulfur  sublimatum) ÎOO 

Chaux  hydratée  ( Hydras  calcicus) 300 

Eau  {Aqua) T. 500 


Mélangez  bien  exactement  dans  une  terrine  vernissée  ; 
faîtes  bouillir  jusqu'à  ce  qu'une  petite  portion  de  ce  mé- 
lange 5  versée  sur  une  surface  froide ,  se  prenne  en  masse 
solide  par  le  refroidissement  ;  coulez  sur  un  marbre,  et 
aussitôt  que  la  masse  se  sera  solidifiée ,  brisez-la  en  frag- 
mens  que  vous  conserverez  dans  des  bocaux  soigneusement 
bouchés. 

Le  sulfure  de  calcium  pur  se  préparerait  en  faisant  chauffer 
fortement,  dans  un  creuset  couvert  et  bien  luté,  un  mélange 
de  100  parties  de  gypse  statuaire  calciné  réduit  en  poudre 
fine,  et  15  parties  de  noir  de  fumée.  Ce  sulfure  est  blanc. 
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57.   SULFURE  DE  SODIUM  CRISTALLISÉ. 

(Hijdrosulfate  de  soude,) 
SULFURETUM  SODICUM  CUM  AQUA. 


R/. 


Soucie  caustique  {Oxidum  sodicum ).........,      100 


Dissolvez-la  dans  l'eau ,  de  manière  à  obtenir  une  disso- 
lution marquant  25°  à  l'aréomètre.  Faites  passer  dans  cette 
dissolution  un  courant  de  gaz  acide  sulfhydrique,  jusqu'à  ce 
qu'elle  cesse  d'en  absorber.  Maintenez  la  liqueur  à  l'abri  du 
contact  de  l'air,  elle  laissera  déposer  des  cristaux  incolores 
transparens  de  sulfliydrate  (bydrosulfate)  de  soude.  Faites - 
les  égoutter  sur  un  entonnoir,  et  conservez-les  pour  l'usage 
dans  des  flacons  exactement  fermés. 

Cet  hydrosulfate  est  employé  à  la  préparation  de  quelques 
eaux  minérales  sulfureuses. 

58.  POLYSULFURE  DE  POTASSIUM,     ^ 

(Sulfure  de  potasse.  Foie  de  soufre.  ) 
POLYSULFURETUM  POTASSICUM. 

Soufre  sublimé  (Sulfur  sublîmatum) 100 

Carbonate  de  potasse  {Carbonas  potassicus). .  ,  .     200 

Mêlez  très  exactement  dans  un  mortier,  faites  fondre  à 
une  douce  chaleur  dans  un  vase  en  terre  cuite  (  camion  ) 
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muni  de  son  couvercle.  Maintenez  la  même  température 
tant  qu'il  y  aura  tuméfaction  ;  lorsque  la  matière  commen- 
cera à  s'affaisser^  augmentez  un  peu  la  chaleur  pour  la 
fondre  complètement;  retirez  ensuite  du  feu,  et  après 
complet  refroidissement,  brisez  le  vase,  et  divisez  le  sulfure 
en  fragmens  que  vous  conserverez  dans  des  cruches  en  grès 
hien  bouchées.  Ce  produit  est  un  mélange  de  tri-sulfure  de 
potassium  et  de  sulfate  de  potasse. 

On  prépare  de  la  même  manière  le  sulfure  de  soude;  mais 
la  température  doit  être  plus  élevée. 

59.  POLYSULFURE   DE    POTASSIUM 
LIQUIDE. 

(Foie  de  soufre  liquide,) 
POLYSULFURETUM  POTASSICUM  AQUA  SOLUTUM. 


B^ 


e  Foie  de  soufre  solide  (Polijsulfuretum  potassî- 

cum  ) 100 

Eau  (Aqua) Q.  S. 


Faites  dissoudre  le  foie  de  soufre  dans  la  moins  grande 
quantité  d'eau  possible;  filtrez  rapidement  et  ajoutez  à  la 
dissolution  assez  d'eau  pour  que  le  mélange  marque  50°  à 
l'aréomètre  de  Baume. 

Cette  dissolution  contient  environ  le  tiers  .de  son  poids 
de  foie  de  soufre  ;  elle  doit  être  tenue  dans  des  flacons  bien 
fermés 
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60.  PERSULFURE  DE  POTASSIUM. 

(  Foie  de  soufre  saturé.  ) 
PERSULFUREïUM  POTASSICUM. 


B/. 


Fleurs  de  soufre  {Sulfur  sublimatum) 100 

Potasse  caustique  liquide  (Lapis  causticus  aquâ 
soluius  )  à  35° 300 


Délayez  la  fleur  de  soufre  dans  la  potasse  caustique  et 
faites-la  dissoudre  à  l'aide  de  la  chaleur  dans  un  matras  de 
verre.  Cette  dissolution  doit  marquer  42°  à  l'aréomètre  de 
Baume  ;  elle  contient  environ  la  moitié  de  son  poids  de 
persulfure  de  potassium.  Il  faut  la  conserver  dans  des  fla- 
cons Jjien  bouchés. 
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CHAPITRE  V. 

CHLOEïJEES. 


Gl-  PROTOCHLORURE  D'ANTIMOINE. 

[Beurre  d' aniimoine .) 
CHLORURE  TUM  STÏBICUM. 

Sulfure  d'antimoine  (Sulfuretum  stibicum). . . .      100 
Acide  clilorhydrique  (Acidum  clilorhijdrîcum) . .     300 

Introduisez  le  sulfure  dans  un  matras  ;  adaptez  au  col 
de  ce  matras  deux  tubes  ,  l'un  en  S  ,  l'autre  droit  et 
long;  placez  le  tout  sur  un  petit  fourneau,  sous  une 
bonne  cheminée;  versez  l'acide  par  petites  portions  à 
l'aide  du  tube  en  S  ;  agitez  de  temps  en  temps  le  matras  ; 
élevez  graduellement  la  température  juscju'à  l'ébulliiion; 
soutenez-la  pendant  une  demi-heure  environ;  laissez  re- 
froidir; décantez  dans  une  capsule  en  porcelaine;  évaporez 
au  bain  de  sable  jusqu'au  tiers  à  peu  près;  mettez  ensuite 
la  solution  concentrée  à  déposer  dans  un  vase  long  et  étroit; 
introduisez  le  liquide  clair  dans  une  cornue  en  verre 
adaptée  à  un  matras;  distillez  avec  précaution;  rejetez  les 
premières  portions  du  produit  tant  qu'elles  ne  précipiteront 
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pas  par  l'adclition  de  l'eau  ;  recueillez  les  portions  suivantes 
jusqu'à  ce  que  le  liquide  distillé  se  fige  complètement  en 
se  refroidissant  ;  changez  alors  le  récipient  ;  adaptez-en  un 
nouveau  bien  sec ,  et  passez  de  temps  à  autre  un  charbon 
ardent  sous  l'extrémité  inférieure  du  col  de  la  cornue 
pour  éviter  qu'il  ne  s'obstrue.  Lorsque  la  distillation  sera 
achevée,  liquéfiez  le  produit  en  chauffant  le  récipient  dans 
un  bain-marie;  coulez-le  dans  de  petits  flacons  longs  et 
étroits  ,  et  conservez-le  pour  l'usage. 

On  obtient  le  chlorure  d'antimoine  liquide  en  exposant 
le  chlorure  solide  au  contact  de  l'air. 

62.  OXIGHLOKURE  D'ANTIMOINE. 

(  Poudre  d'Algaroth.  ) 
OXICHLORURETUM  STIBICUM. 


B/ 


Beurre  d'antimoine  liquide  (  Cliloruretum  stibi- 

cum  aqiiâ  soluium  ) Iqq 


Versez  sur  ce  chlorure  50  à  40  fois  son  poids  d'eau  pure  : 
il  se  transformera  en  une  masse  blanche  caillebotée  ,  par  la 
formation  de  la  poudre  d'algaroth  ;  vous  la  jetterez  sur  un 
filtre,  vous  laverez  et  la  ferez  sécher  à  une  douce  chaleur. 

Lorsque  la  poudre  d'algaroth  est  restée  quelque  temps 
en  contact  avec  l'eau,  elle  éprouve  fréquemment  un  chan- 
gement dans  son  état  moléculaire,  et  elle  prend  un  aspect 
cristallin  très-prononcé. 
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65.  PERGHLORURE  D'OR. 

(  Murïate  d'or.  ) 
CHLORURETUM  AURÏCUM. 


«I  Or  lamiîié  [Aurum  in  laminas  complanatiim) IG 

Acide  nitrique  {Acidum  nhriciim) 10 

Acide    clilorhydriqiie    (  Acidum  clilorliydri- 

cum  ) 20 

Faites  dissoudre  l'or  dans  le  mélange  des  deux  acides  en 
opérant  dans  une  capsule  de  verre  ou  de  porcelaine; chauffez 
légèrement  pour  favoriser  la  dissolution;  évaporez  la  liqueur, 
jusqu'à  ce  que  des  vapeurs  de  chlore  commencent  à.  s'en  dé- 
gager, laissez  cristalliser  et  renfermez  promptement  dans 
un  flacon  Lien  fermé. 

Le  perchlorure  d'or  est  en  masse  aiguillée,  d'une  couleur 
rouge  orange;  il  est  très-déliquescent.  Il  se  décompose  par 
la  chaleur,  en  donnant  d'abord  du  protochlorure  d'or  d'un 
j  aune  pâle ,  puis  de  l'or  métallique  à  l'état  spongieux. 

On  doit  le  conserver  dans  un  flacon  de  cristal  bouché  à 
l'émeril. 
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Gi   CHLORURE  D'OR  ET  DE  SODIUM. 

(  Miiriate  d'or  et  de  soude.  ) 
CHLORURETUM  AURICO-SODICUM. 

«  Perclilorure  d'or  (Chloruretum  auricum  )...,...      85 
Chlorure  de  sodium  (Chloruretum  sodicum),  , . .      iQ 

Faites  dissoudre  les  deux  chlorures  dans  une  petite 
quantité  d'eau  distillée;  concentrez  la  solution  à  une 
douce  chaleur  jusqu'à  pellicule.  Par  le  refroidissement,  le 
chlorure  d'or  et  de  sodium  cristallisera  en  prismes  à  quatre 
paus  d'un  jaune  orangé. 

Le  chlorure  d'or  et  de  sodium,  quoique  moins  déliques- 
cent que  le  perchlorure  d'or,  doit  être  conservé  dans  un 
flacon  exactement  fermé. 

65.   PROTOGHLORURE  DE  MERCURE  PAR 
'SUBLIMATION. 

"     (Mercure  doux^  Calomêlas.) 
CHLORURETUM  HYDRARGYROSUM. 


R/ 


•  Mercure  (^Hydrargyrum) 

Acide  sulfurique  à  6Q°  [Aeîdum  sulfuricum) . . .     6000 
Sel  marin  (Chloruretum  sodicum), 5500 
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Versez  le  métal  et  l'acide  dans  une  chaudière  en  fonle 
très-propre  -,  faites  chauffer  pour  déterminer  la  réaction  de 
l'acide  sur  le  mercure  ;  soutenez  ensuite  la  chaleur  jusqu'à 
dessiccation  complète  de  la  masse.  Laissez  refroidir  pendant 
quelque  temps,  puis  ajoutez  le  sel  marin;  brassez  exacte- 
ment ;  et  quand  le  mélange  sera  bien  homogène,  introduisez- 
le  dans  de  grands  matras  à  sublimation  que  vous  remplirez 
jusqu'aux  2/5  seulement.  Nivelez  la  masse  en  imprimant 
de  légères  secousses  aux  matras,  couvrez-la  avec  une  couche 
de  peu  d'épaisseur  d'un  mélange  fait  avec  20  parties  de 
sable  et  1  de  charbon  végétal  bien  calciné.  Ces  matras  ainsi 
garnis  seront  recouverts  avec  de  petits  pots  de  faïence  qu'on 
renversera  sur  les  goulots  ;  on  les  disposera  ensuite  dans  un 
grand  bain  de  sable  en  tôle  ou  en  plaques  de  fonte,  placé  sous 
une  bonne  cheminée  et  entièrement  recouvert  par  une  sorte 
de  cage  garnie  latéralement  de  châssis  vitrés  dont  quelques 
uns  seront  mobiles. 

Procédez  alors  au  chauffage  qui  doit  être  conduit  très- 
doucement  et  avec  une  telle  régularité ,  qu'on  ne  mette  ja- 
mais un  nouveau  morceau  de  bois  que  le  précédent  ne  soit 
entièrement  rédoit  en  braise  et  repoussé  vers  le  fond  du 
foyer.  Cette  opération,  dans  les  fabriques  en  grand,  dure 
jusqu'à  trois  Jours  et  trois  nuits  consécutivement,  et  en- 
core ne  parvient-on  qu'à  faire  monter  tout- le  mercure 
doux  à  la  surface;  pour  l'obtenir  en  pain  on  brise  les  ma 
tras;  on  sépare  dans  chacun  d'eujSi  la  couc^re  de  mercure 
doux;  on  la  pulvérise  sur  une  aire  et  on  la  distribue  dans 
des  matras  de  plus  petites  dimensions;  puis  on  procède  à 
un  nouveau  chauffage  moins  lent  que  le  précédent,  et  sur 
la  fin  on  augmente  assez  la  température  pour  déterminer 
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un  commencement  de  fusion  de  la  couche  extérieure ,  afin 
de  donner  plus  de  compacité  au  pain  et  de  pouvoir  le  déta- 
cher facilement  du  malras. 

Le  protochlorure  de  mercure  est  insoluhle  dans  l'eau  et 
devient  d'un  beau  noir  en  le  broyant  avec  les  alcalis  causti- 
ques. On  ne  l'emploie  à  l'intérieur  qu'après  l'avoir  porphy 
risé  et  lavé   a  plusieurs  eaux  pour  lui  enlever  une  petite 
quantité  de  sublimé  qu'i] -contient  presque  toujours. 

..=;  :'     ■  ,   ■:■.   -  v'fy^'hy-   •    

m,  PROTOGHLORURE  DE  MERCURE 

PRÉPARÉ  A  LA  YAFEUR, 

{Mercure  doux  à  la  vapeur.) 
CHLORURETUM  HYDRARGYROSUM. 


m  Mercure  doux  (  Chloruretum  hijdrargijTosum) 

en  fragmens S.    Q. 


Introduisez  le  mercure  doux  divisé  en  petits  fragmens 
dans  une  cornue  de  grès  de  l/â  litre  bien  lutée  ;  remplissez- 
la  presque  entièrement;  montez  un  appareil  composé  d'un 
récipient  ovoïde  en  grès,  portant  5  tubulures  disposées  en 
croix,  2  latérales  et  une  perpendiculaire  ajustée  au  centre 
de  la  panse.  Placez  ce  récipient  sur  un  support  et  de  ma- 
nière à  ce  que  la  tubulure  perpendiculaiiesoit  dirigée  vers  le 
so\  et  puisse  plonger  dans  une  cruche  contenant  de  l'eau. 
Adaptez  la  cornue  à  l'une  des  ouvertures  latérales;  faites 
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communiquer  l'autre  avec  un  alambic ,  une  chaudière  à 
vapeur,  ou  tout  autre  vase  dans  lequel  on  puisse  faire 
bouillir  de  l'eau.  Lutezles  ouvertures  latérales;  faites  plon- 
ger l'autre  de  quelques  lignes  dans  de  l'eau  très-limpide. 
Chauffez  l'eau  presque  jusqu'au  point  de  l'ébullition,  gar- 
nissez la  panse  de  la  cornue  de  charbons  noirs ,  mettez 
quelques  charbons  ardens  près  de  l'extrémité  du  collet  vers  la 
tubulure  correspondante  du  récipient  (l).Chauifez  pardegré, 
et  quand  la  température  du  col  sera  assez  élevée  pour  que 
les  vapeurs  du  chlorure  ne  puissent  s'y  condenser,  condui- 
sez le  feu  de  proche  en  proche  jusque  sous  la  panse  de  la 
cornue;  déterminez  l'ébullition  de  l'eau,  et  dirigez  le  feu 
de  manière  que  les  vapeurs  soient  en  quelque  sorte  aussi 
abondantes  d'un  côté  que  de  l'autre.  L'on  peut  se  guider 
pour  la  direction  du  feu  sur  l'agitation  qui  se  produit  dans 
l'eau  dans  laquelle  plonge  la  tubulure  inférieure. 

Maintenez  le  feu  jusqu'à  ce  que  vous  jugiez  par  l'élévation 
de  température  que  la  cornue   ne  doit  plus  rien  contenir. 

Si  on  s'aperçoit  pendant  le  cours  de  l'opération  que  des 
vapeurs  blanches  et  abondantes  sortent  par  un  point  quel- 
conque de  la  surface  de  la  cornue,  il  faut  se  hâter  d'enlever 
celle-ci  avec  des  pinces  à  creuset  et  la  porter  hors  du  labo- 
ratoire pour  ne  pas  être  incommodé  par  les  vapeurs. 

Lorsque  l'opération  a  bien  marché  et  qu'elle  est  termi- 
née, enlevez  la  cruche  placée  sous  la  douille  inférieure  du 


(i)  On  se  sert  ordinairement  pour  cette  opération  d'un  fourneau  en  brique 
construit  sur  place,  et  de  manière  à  pouvoir  chauffer  le  col  de  la  cornue 
dans  toute  sa  longueur  et  mt^rae  la  tubulure  de  ce  récipient. 
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récipient,  démontez  l'appareil,  nettoyez  bien  le  récipient 
avec  l'eau  de  la  cruche,  réunissez  le  tout  et  continuez  jus- 
qu'à ce  que  Teau  sorte  claire  du  récipient;  tout  le  pro- 
duit de  l'opération  étant  réuni  dans  la  cruche  ,  laissez 
reposer;  décantez  l'eau  surnageant  le  chlorure,  remplacez- 
la  par  de  nouvelle,  agitez  vivement  avec  une  spatule  de  bois 
bien  propre,  laissez  déposer  et  continuez  les  lavages  jusqu'à 
ce  que,  l'eau  de  décantation  étant  filtrée,  on  n'y  retrouve 
plus  de  traces  de  deutochlorure  :  on  reconnaîtra  sa  pré- 
sence en  versant  quelques  gouttes  de  potasse  caustique, 
qui  dans  ce  cas  déterminerait  la  formation  d'un  précipité 
jaune. 

Séparez  par  lévigation  la  poudre  la  plus  fine,  faites 
égoutter  le  restant  sur  une  toile  et  broyez-le  ,  tout  humide  , 
sur  un  porphyre.  Lorsque  la  totalité  du  chlorure  sera  ré- 
duite au  même  degré  de  ténuité ,  égouttez ,  faites  sécher 
au  bain-marie  dans  un  vase  de  porcelaine  et  conservez  à 
l'abri  de  la  lumière. 

JV.  B.  Comme  il  s'agit  ici  d'avoir  une  poudre  excessive  - 
ment  blanche  et  ténue,  cette  opération  exige  les  soins  les 
plus  minutieux  pour  la  propreté;  il  faut  aussi  éviter  la  fâ- 
cheuse influence  des  vapeurs  éîrangères  et  surtout  de  celles 
qui  sont  sulfureuses. 


■  70    ^  CODEX. 

m.    PliOïOCHLORURE    DE    MERCURE,  PAR 
PRÉCIPITATION. 

(  Précipité  blanc,  ) 
CHLORURETUM  HYDRARGYROSUM. 


•  Mercure  (Hijdrargijnim) li 

Acide  nitrique  (Aciduîn  nitricum) 1500 

Laissez  dissoudre  le  mercure  par  simple  réaction  spon- 
tanée et  abandonnez  la  dissolution  à  elle-même  pendailt  un 
Jour  ou  deux.  Séparez  ensuite  la  liqueur  des  cristaux, 
lorsque  ceux-ci  seront  égouîtés,  broyez-les  dans  une  terrine 
et  versez  dessus  dé  l'eau  chaude  aiguisée  d'acide  nitrique  ; 
agitez  avec  un  tube  de  verre,  décantez  la  liqueur  et  repre- 
nez le  nitrate  restant  par  une  nouvelle  quantité  d'eau  aci- 
dulée ;  après  complète  solution  réunissez  toutes  les  li- 
queurs dans  un  vase  allongé",  précipitez-les  en  y  ajou- 
tant de  l'acide  cblorliydrique  ordinaire,  en  léger  excès, 
afin  de  précipiter  tout  le  mercure.  Laissez  déposer,  lavez 
le  dépôt  à  plusieurs  reprises  et  faites  les  derniers  lavages 
à  l'eau  chaude.  Jetez  ensuite  le  précipité  sur  une  toile,  et 
lorsqu'il  aura  été  assez  égoutîé,  trocbisquez-îe  sur  des  car- 
tons et  faites-le  sécher  à  l'étuve. 

La  première  liqueur,  séparée  des  cristaux  ,  contient  un 
mélange  de  proto  et  de  deutonitrate  de  mercure  ;  on  s'en 
sert  pour  la  préparation  du  précipité  rouge.  (  Voijez  Deu- 
TOxiDE  DE  Mercure.) 
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68    DEUTOGHLORURE  DE  MERCUIŒ. 

(  Sublimé  corrosif.  ) 
CHLORURETUM  IIYDRARGYRICUM 


ïl^ 


•  Mercure  {Hijdrarcjyriim  ) ....  =  .......  5000 

Acide  sulfurique  du  commerce  (  Acidinn  sulfu- 

ricum) 6000 

Sel  marin  [Chloruretum  sodicum  ) 5500 

Peroxide  àernan^SLiiese  (Suroxidummanganîcum) .  1500 


On  procède  absolument  de  la  même  manière  que  pour 
le  mercure  doux,  si  ce  n'est  qu'on  ajoute  du  peroxide  de 
manganèse  au  sel  marin  et  qu'on  recouvre  le  mélange  lors- 
qu'il est  introduit  dans  les  matras  avec  une  couche  de 
10  parties  de  sable  contre  une  d'oxide  de  manganèse. 

Le  chauffage  doit  être  conduit  avec  beaucoup  de  ména- 
gement 5  et  lorsque  pour  consolider  le  pain  on  élève  la 
température  vers  la  fin  de  l'opération,  on  ne  doit  jamais 
la  soutenir  long-temps  de  suite  ;  il  faut  alternativement 
l'abaisser  et  l'augmenter  afin  d'éviter  que  le  pain  ne  fuse  , 
c'est-à-dire  que  le  sublimé  ne  se  dissipe  à  l'extérieur, 
et  quand  cet  accident  a  lieu ,  malgré  les  précautions  qu'on 
a  pu  prendre ,  on  refroidit  en  dégarnissant  immédiate- 
ment le  haut  du  matras,  du  sable  qui  le  recouvre.  C'est  là 
l'époque  qui  exige  le  plus  d'habitude  et  qui  offre  le  plus  de 
danger  pour  l'opérateur. 
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Par  ce  procédé ,  on  obtient  toujours  une  certaine  quan- 
tité de  mercure  doux,  mais  il  est  Lien  facile  de  le  séparer, 
attendu  qu'il  ne  se  mélange  point  au  sublimé  j  il  forme 
une  zone  bien  distincte  qu'on  peut  enlever  sans  toucher  au 
pain  de  deutochlorure,  qui  occupe  toujours  la  partie  supé- 
rieure du  matras. 

Le  sublime  corrosif  est  soluble  dans  l'eau  distillée  et  dans 
l'alcool 5  sa  solution  dans  l'eau  précipite  en  jaune  rou- 
geâtre  par  la  potasse  et  la  soude,  eu  blanc  par  l'ammo- 
niaque. 

69.  DEUTOCHLORURE  DE  MERCURE   EN 

SOLUTION. 

[Liqueur  de  Van-Swîeten.) 
CHLORURETUM   HYDRARGYRICUM   AOUA    SOLUTUM. 


@  Deutochlorure  de  mercure  (sublimé  corrosif) 

(Cliloruretum  Injdrargyricum  ),  dix  huit  grains .  1 

Eau  pure  (Aqua  pura),  vingt-neuf  onces. .....  900 

Alcool  rectifié  (Alcool)^  trois  onces 100 


■  Dissolvez  le  sublimé  corrosif  dans  l'alcool  et  ajoutez  en  - 
suite  l'eau  distillée.  Cette  liqueur  contient  un  millième  de 
son  poids  de  sublimé  corrosif. 

N.  B.  En  conservant  cette  formule  qui  se  trouve  dans  le 
dernier  Codex,  nous  devons  faire  remarquer  que  les  doses 
indiquées  parles  diverses  pharmacopées  pour  la  liqueur  de 
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Van-Swieten  fournissent  une  solution quicontient  un  demi 
c;rain  de  sublimé  corrosif  par  once  ou  -'—de  son  poids  seu- 
lement, tandis  que  celle-ci  renferme  7;^^,  c'est-à-dire  environ 
un  dixième  en  sus. 

70.  MURIATE  DE  MERCURE  ET 

D'AMMOlNIàQUE. 

(5e/  Allembroth  soluble ,  liijdrochlorate  de  mercure  et  d'ammo- 
niaque .  ) 

CHLORURETUM  HYDRARGYRICUM    ET    AMMONICUM 


•  ^\\}A\mècovvosïî{Chloruretumhijdrargijncum),  \ 
Sel  ammoniac  pur  (C/i/or%rfrMS  ammonjce). ..  .  [ 

Mélangez  exactement  les  deux  sels  par  une  porpbyrisa- 
tion  long-temps  continuée. 

71-  OXIGHLORURE  AMMONIACAL  DE 
MERCURE. 

{Sel  Allembroth  insoluble ,  Mercure  de  vie.  ) 
OXÏCHLORURETUM  HYDRARGYRI  AMMONIACALE. 


W 


Sublimé  corrosif  (  Ciiloruretum  liydrargijricum).  100 

Eau  distillée  {Aqua  pura) 2000 

Ammoniaque  liquide  (Ammonia  liquida) Q.  S. 

10 
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Faites  dissoudre  le  sublimé  corrosif  dans  l'eau  distillée 
froide,  filtrez  la  dissolution  et  ajoutez-y  peu  à  peu  l'àm- 
moniaque,  jusqu'à  ce  qu'elle  cesse  d'y  faire  naître  un  préci- 
pité j  lavez  celui-ci  à  plusieurs  reprises  et  faites-le  sécher. 

^  72.,  PROTOCHLORURE,  DE  FER.., 

(  Mîirîate  de  fer  oxidulé.) 
CHLORURETUM  FERROSUM. 


1V« 


Tournure  de  fer  (Scobs  Ferri) 100 

Acide  ahlorhydnque  {Acidumclilôrlnjclriciim).     Q.    S. 


Mettez  l'acide  dans  un  matras  ;  ajoutez-y  la  tournure  par 
portions  jusqu'à  ce  que  l'acide  refuse  d'en  dissoudre  ;  faites 
bouillir  la  dissolution  sur  un  excès  de  tournure  ;  laissez  dé- 
poser pendant  quelques  instans  ;  décantez  la  portion  claire 
et  évaporez-la  rapidement  jusqu'à  siccité. 

f 

75.  PERCHLORURE  DE  FER. 

(  Miiriate  de  fer  an  maximum.  ) 
CHLORURETUM  FERRICUM. 


W 


•  Oxide  rouge  de  fer  (Oxidum  ferricum) 100 

Acide  chlorhydrique  (^Acidum  chlorliijdricum).     Q.    S. 


Dissolvez  l'oxide  dans  l'acide ,  évaporez  la  dissolution  à 
siccité  au  bain-marie;  enfermez  le  résidu  dans  des  flacons 
bien  bouchés. 
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•74.  FLEURS  AMMONIACALES  MARTL\LES. 

CHLORURETUM  FERROSO-AMMONIGUM. 


ly  •     l'A 


otôchlorure  de  fer  (Cliloruretiwïferrosum  ) . . .      ^100 
Sel  ammoniac  (Cfdorliydras  ammonlœ) 300 

•Dissolvezdaiis  la  plus  petite  quantité  d'eau  possible,  éva- 
porez à  siccité  5  conservez  à  l'abri  de  l'humidité. 

Si  au  lieu  d'évaporer  simplement  le  mélange  à  siccité,  on 
subiimait  ce  produit  en  le  chauffant  convenablement  dans 
une  capsule  en  terre  recouverte  d'un  vase  semblable  percé 
d'un  trou  à  sa  partie  supérieure  ,  on  obtiendrait  un  pro- 
duit d'une  couleur  jaune  auquel  on  donnait  autrefois  le 
nom  de  Fleurs  martiales  ammoniacales;  il  contiendrait  du 
chlorure  de  fer  et  du  sel  ammoniac  dans  des  rapports  très- 
variables. 

75.  CHLORURElDË  ZINC- 

[Murïate  de  zinc,) 
CHLORURETUM  ZINCICUM. 


; 


®   Zinc  en  grenailles  (Zincum) 

Acide  nitrique  [Acidum  nitricum) 5 

Craie  [Carbonas  calcicus) ...    S 

Acide  chlorhydrique  {Acidum  chlorhijdricnm) . .  Q  S. 

îissolvez  le  zinc  dans  l'acide  chlorliydrique  ,  ajoutez-y 
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l'acide  nitrique,  évaporez  à  siccité  dans  une  capsule  de  por- 
celaine, reprenez  par  l'eau,  ajoutez  la  craie,  laissezen  con- 
tact à  froid  pendant  24  heures  ,  filtrez  et  évaporez  de  nou- 
veau à  siccité. 

76.  CHLORURE  DE  MAGNÉSIUM 
CRISTALLISÉ. 

(Hijdrochlorate  de  magnésie,) 
CHLORURETUM  MAGNËSICUM  CUM  AQUA. 


ï^ 


Carbonate  de  magnésie  (Carbonas  magnesîcus) .        100 
Acide  chlorhydrique  (^^cidum  chlorliydriciim) . .      Q.  S. 


Dissolvez  la  magnésie  dans  Tacide  cbîorbydrique  en 
ayant  soin  de  mettre  unléger  excès  de  magnésie;  filtrez,  éva- 
porez à  40°  bouillant.  Introduisez  le  liquide  dans  un  flacon 
à  large  ouverture  et  laissez  cristalliser  par  refroidissement.. 
Ce  sel  attire  fortement  l'bumidité  de  l'air. 

77.  CHLORURE  DE  CALCIUM. 

(  Muriate  de  chaux.  ) 


w 


• 


CHLORURETUM  CALCICUM. 

Carbonate  de  chaux  (^Carbonas  calciciis).  . .        1000 
Acide  chlorhydrique  (.4cif/MmcA/or/?î/(/ncMm). ,     Q.    S. 
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Projetez  le  carbonate  de  chaux  par  parties  dans  l'acide 
cliloiLydrique  afin  d'éviter  une  trop  vive  effervescence , 
filtrez  la  dissolution  lorsque  l'acide  sera  parfaitement  sa- 
turé, évaporez-la  jusqu'à  siccilé  dans  une  chaudière  de  fer 
et  enfermez  le  produit  dans  des  flacons  hermétiquement 
bouchés. 

L'on  obtient  le  chlorure  de  calcium  cristallisé  en  éva- 
porant la  dissolution  à  40°  et  la  laissant  refroidir.  Si  l'on 
veut  au  contraire  obtenir  le  chlorure  de  calcium  fondu,  on 
place  le  résidu  desséché  dans  un  creuset  de  terre  dont  on 
élève  progressivement  la  température  :  lorsque  le  chlorure 
est  en  complète  fusion  ,  on  le  coule  en  couche  mince  sur 
Mne  pierre  unie  ou  sur  des  plateaux  de  cuivre  étamés. 

Le  résidu  que  l'on  obtient  dans  la  préparation  de  l'am- 
moniaque ,  par  le  sel  ammoniac  et  la  chaux  ,  peut  aussi  être 
employé  à  la  préparation  du  chlorure  de  calcium, il  suffît  de 
le  dissoudre  dans  l'eau,  de  filtrer  la  dissolution  et  de  l'éva- 
porer à  siccité. 

Le  chlorure  de  calcium  est  extrêmement  avide  d'humi- 
dilé  et  doit  être  conservé  dans  des  flacons  bouchés  avec 
beaucoup  de  soin. 
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78.  CHLORliRE  DE  BARI 

(Muriate  de  baryte.) 
CHLORURETUM  BARYTICUM 


®   Sulfate  de  baryte  (Sulfas  banjûcm). 1000 

ChaiLoii  de  Lois  (  Carbo  è  l'ujno  ) 200 

Acide  clilorîiydiique  (  Acidum  chlorhydricum.)    Q.  S. 


Mélangez  exactement  le  sulfate  et  le  cîiarbon  préalable- 
ment réduits  en  poudre;  tassez  le  mélange  dans  un  creuset 
de  terre  de  manière  à  ce  qu'il  en  soit  presque  complètement 
rempli;  mettez  par  dessus  une  coucbe  de  charbon  en  poudre 
et  fixez  exactement  le  couvercle  sur  le  creuset  avec  de 
l'argile  délayée. 

Chauffez  fortement  dans  un  fourneau  à  réverbère  ;  main- 
tenez le  creuset  à  la  température  rouge  pendant  deux  heu- 
res au  moins. 

Retirez  le  creuset  du  feu  ;  laissez  -le  refroidir  complète- 
ment avant  d'enlever  le  coiivercle,  et  séparez  la  couche  su- 
perficielle de  charbon.  Si  l'opération  a  été  bien  conduite, 
îa  matière  aura  une  couleur  d'un  gris  rougeâlre,  elle  sera 
légèrement  aggîomérée ,  surtout  contre  les  parois  du  creu- 
set. On  la  versera  dans  une  terrine  de  grès  j  on  la  délayera 
dans  5  ou  4  fois  son  poids  d'eau  5  on  versera  sur  le  mé- 
lange ,  et  en  agitant  continuellement  avec  une  spatule  de 
bois  une  suffisante  quantité  d'acide  chlorhydrique  pour 
que  la  liqueur  présente  une  légère  réaction  acide. 
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Cette  décomposition  donne  naissance  à  une  quantité  con- 
sidéraLle  de  gaz  acide  sulfliydriquc.  Il  est  convenable  de 
l'enflammer  au  moment  où.  il  se  dégage,  afin  d'éviter  les  in- 
eonvéniens  auxquels  sa  présence  peut  donner  lieu 

La  liqueur  sera  filtrée  ;  le  résidu  sera  lavé  à  l'eau  chaude, 
l'eau  de  lavage  et  la  liqueur  filtrée  seront  évaporées  à  sic- 
cité.  Le  résidu  de  l'évaporalioa  sera  redissous  dans  une 
petite  quantité  d'eau,  on  ajoutera  à  cette  dissolution  un  léger 
excès  de  sulfure  de  barium  pour  précipiter  le  fer  qu'elle 
pourrait  contenir  ;  on  filtrera  de  nouveau,  on  fera  concen- 
trer par  évaporation  lente  et  cristalliser. 

79.  CHLORURE  DE  SODIUM. 

[Sel  marin  purifié.  ) 

CHLORURETUM  SODICUM. 


w 


•  Sel  maria  du  commerce, ,....,..,.       1000 

Eau  [Aqua). ..... , \^.   S. 

Dissolvez  le  sel  dans  l'eau  ;  ajoutez  à  la  dissolution  un 
peu  de  carbonate  de  soude  dissous  que  vous  verserez  goutte 
à  goutte  jusqu'à  précipitation  complète  des  sels  terreux.  Fil- 
trez, évaporez  la  solution  dans  une  bassine  d'argent  ou  de 
cuivre  étamée  ;  enlevez  avec  une  écumoire  les  cristaux  qui  se 
produisent  par  l'évaporation.  Lavez-les  avec  un  peu  d'eau 
froide,  laissez-les  égoutter  et  faites-les  sécher  à  l'air. 

Le  sel   marin  purifié  doit  être  incolore  ,  soluble    dans 
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5  parties  d'eau  à  la  tempéraîure  ordinaire  ;  sa  soliitioo    ne 

doit  précipiter  ni  par  le^carbonate  de  soude,  ni  par  l'eau  de 

barite. 

Lorsque  le  sel  marin  contient  de  l'iode  ,  on  peut  le 
reconnaître  de  la  manière  suivante  :  On  mélange  le  sel  ré- 
duit en  poudre  avec  une  dissolution  légère  d'amidon,  et  l'on 
ver^e  sur  le  mélange  quelques  gouttes  de  dissolution  de 
chlore:  en  ajoutant  îç  chlore  go  alte  à  goutte  et  avec  précau- 
tion, on  voit  se  développer,  lorsque  le  sel  contient  de  l'iode, 
une  belle  couleur  bleue  qui  disparaît  par  l'addition  d'une 
nouvelle  quantité  de  chlore. 

80.  CHLORURE  DE  POTASSIUM. 

ÇSel  fébrifuge  de  Sylvius.) 

CHLORURETUM  POTASSÏCUM. 


Carbonate    de   potasse  [Carbonas   potassicm). 

Acide  chlorhydrique  (Acif/»m  chlorhijdncum) .    S.  Q. 


Dissolvez  le  sel  dans  une  suffisante  quantité  d'eau  , 
versez-y  l'acide  chlorliydrique  jusqu'à  saturation  complète 
et  en  agitant ,  afin  de  favoriser  le  dégagement  de  l'acide 
carbonique;  évaporez  la  dissolution,  et  laissez-la  cristalliser 
par  un  refroidissement  lent. 
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CHAPITRE  VI. 

BROMUBES. 


ai.  BROMURE  DE  POTASSIUM. 

BROMURETUM  POTASSICUM. 

«   Potasse  caustique  (Htjdras  potassîcus) 50 

Brome  (Brommn ) Q.  S. 

Faites  dissoudre  la  potasse  dans  environ  quinze  parties 
d'eau  ;  placez  la  solution  dans  un  vase  étroit  et  allongé  ; 
faites  arriver  le  brome  peu  à  peu  dans  les  coucLes  infé- 
rieures de  la  solution  alcaline  à  l'aide  d'un  entonnoir 
très  effilé  ;  mélangez  les  deux  liquides  en  imprimant  h  la 
masse  un  léger  mouvement.  Continuez  à  ajouter  du  brome 
jusqu'à  ce  que  la  liqueur  reste  légèrement  colorée  ;  évaporez 
à  siccité  dans  un  vase  de  porcelaine  ;  mettez  le  résidu  de 
l'évaporation  dans  un  creuset  de  platine  ;  faites-le  fondre  et 
maintenez-le  en  fusion  à  la  température  du  rouge  obscur 
pendant  quelques  minutes  ,  pour  convertir  en  bromure  le 
bromate  qu'il  contient.  Faites  redissoudre  dans  l'eau  dis- 
lillée  la  masse  saline,  qui  par  évaporation  et  refroidissement 
donnera  du  bromure  de  potassium  cristallisé  en  cube. 

Le  bromure  de  potassium  pourrait  être  confondu  avec 
l'iodure  de  potassium;  mais,  traité  par  l'acide  sulfurique 
concentré  ,  il  ne  laisse  pas  dégager  de  vapeur  violette. 


/. 
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CHAPITRE  VIL 

lODURES. 


82.  lODURE  DE  SOUFRE. 

[Sulfure  d'iode,) 
lODURETUM  SULFURIS. 


w 


•  Iode  (lodum) 40 

Soufre  sublimé  {Sulfur  sublimatum) 10 

Broyez  ensemble  l'iode  et  le  soufre  dans  un  mortier  de 
verre,  de  porcelaine  ou  de  marbre,  pour  les  mélanger  exac- 
tement; introduisez  le  mélange  dans  une  cornue  de  verre 
placée  sur  un  triangle,  dans  un  fourneau  à  réverbère.  Mettez 
sous  la  cornue  quelques  charbons  allumés ,  de  manière  à 
chauffer  légèrement  la  masse ,  sans  la  mettre  en  fusion. 
La  couleur  se  foncera  peu  à  peu  ;  quand  cet  effet  se  sera 
opéré  jusqu'à  la  partie  supérieure  de  la  matière  ,  augmentez 
le  feu  de  manière  à  mettre  l'iodure  en  fusion  ;  quand  il  sera 
fondu ,  inclinez  successivement  la  cornue  en  divers  sens, 
pour  inti*oduire  dans  la  masse  les  portions  d'iode  qui  se 
sont  volatilisées  et  condensées  sur  les  parois  supérieures; 
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laissez  refroidir  la  cornue  ;  casscz-la  et  conservez  l'iodurc 
dans  des  flacons  bien  bouchés. 

83.  lODURE  D'OR. 
IQDURETUM  AURICUM. 

X^/»  Perchlorure  d'or  {Chloruretum  auricum)  .....       'lOO 
lodurede  potassium  (loduretum  potassicum) .      Q.  S. 

Faites  dissoudre  dans  l'eau  et  séparément  le  perchlo- 
rure d'or  et  l'iodure  de  potassium  ;  versez  peu  à  peu  la  so- 
lution d'iodure  de  potassium  dans  celle  de  chlorure  d'or 
jusqu'à  ce  qu'il  ne  se  forme  plus  de  précipité.  Jetez  le  pré- 
cipité sur  un  filtre,  et  lorsqu'il  sera  bien  égoutté,  lavez-le 
avec  de  l'alcool  pour  enlever  l'excès  d'iode  qui  accompagne 
toujours  l'iodure  préparé  par  ce  procédé. 

L'iodure  d'or  doit  être  d'un  jaune  verdâtre  :  chauffé  dans 
un  petit  creuset  de  porcelaine,  il  doit  laisser^dégager  l'iode 
en  vapeurs   violettes  et  donner  pour  résidu    de  l'or  pur. 

84.  PROTG-IODURE  DE  MERCURE. 

lODURETUM  HYDRARGYROSUM. 


Mercure  (Hydrargurum)  .    100 

Iode  [lodum) 62 

Alcool  rectifié  (Alcool) Q-  S. 
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Triturez  l'iode  et  le  mercure  dans  un  mortier  d'agathe 
ou  de  porcelaine  en  ajoutant  un  peu  d'alcool  pour  former 
du  tout  une  pâte  coulante.  Continuez  la  trituration  jus- 
qu'à ce  que  le  mercure  ait  entièrement  disparu  ,  ce  qui  in- 
dique que  la  combinaison  est  opérée.  Desséchez  alors  le 
proto-iodure  dans  une  étuve^.à  l'abri  du  contact  de  la  lu- 
mière. On  doit  le  conserver  dans  un  vase  de  verre  placé 
dans  un  lieu  obscur. 

Il  faut  opérer  toujours  sur  de  petites  quantités  de  matière 
et  pendant  la  saturation  tenir  le  mélange  toujours  humecté 
d'alcool,  pour  éviter  que  la  masse  ne  s'échaufife  trop  forte- 
ment, car  elle  pourrait  s'enflammer  et  être  projetée  hors 
du  vase. 

Le  proto-iodure  de  mercure  est  d'un  vert-jaunâtre,  il  se 
décompose  facilement  par  le  contact  de  la  lumière  et 
devient  noir. 

85.  DEUTO-IODURE  DE  MERCURE. 

lODURETUM  HYDRARGYRICUM. 

X5/®  Perchlorure  de  mercure  (Chlorureium  Injdrar- 

gyrîcum  ) 80 

lodure  de  potassium  {loduretiim  potassicum).      100 

Faites  dissoudre  séparément  le  perchlorure  de  mercure 
et  l'iodure  de  potassium  dans  une  grande  quantité  d'eau 
et  mêlez  les  deux  liqueurs  :  il  se  fera  un  précipité  d'uÊi 
beau  rouge;   recevez-le  sur  un   filtre;    après  l'avoir  îa\é 
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avec  de  l'eau  distillée,  faites- le  dessécher  à  une  douce 
chaleur  et  conservez-le  à  l'abri  de  la  lumière. 

iV.  B.  La  condition  indispensable  pour  obtenir  un  deuto- 
iodure  de  mercure  bien  pur  et  d'une  belle  couleur  est 
d'employer  un  léger  excès  d'iodure  de  potassium;  cepen- 
dant il  faut  éviter  d'en  ajouter  une  trop  grande  quantité 
parce  qu'on  redissoudrait  le  deuto-iodure  de  mercure 
formé. 

Le  deuto-iodure  de  mercure  est  entièrement  volatil  et 
complètement  soluble  dans  l'iodure  de  potassium. 

86.  lODURE  DE  PLOMB. 
lODURETUM  PLUMBÏCUM. 


0  Acétate  neutre  de  plomb  (  Acetas  plumbîcus  ) 

lodure  de  foiassium  {loduretum  potassicum)     Q.  S. 


Dissolvez  séparément  les  deux  substances  ,  versez  à  froid 
et  par  petites  portions  la  solution  d'iodure  dans  celle 
d'acétate,  jusqu'à  ce  qu'elle  cesse  d'y  produire  un  précipité 
jaune,  lavez  le  précipité  avec  une  petite  quantité  d'eau 
froide  et  faites-le  sécher. 

L'iodure  de  plomb  est  jaune  ;  il  est  légèrement  soluble 
dans  l'eau  bouillante. 


B/ 
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87.  lODURE  DE  FER. 

lODURETUM   FERRL 

•  Limaille  de  fer  (  Limatura  ferri) 20 

Iode  (  lodum  ) 80 

Eau  (  Aqua  ) 100 


Mettez  l'eau  av€c  la  limaille  de  fer  dans  une  chaudière 
de  fonte,  puis  ajoutez  F  iode  par  parties  en  remuant  le  mé- 
lange avec  une  spatule  de  fer  ;  lorsque  la  liqueur  qui  d'a- 
hord  est  brune  ne  présentera  plus  que  la  teinte  verdâtre 
propre  aux  proto  sels  de  fer  ,  filtrez  et  évaporez  rapidement 
jusqu'à  siccité. 

L'iodure  de  fer  est  en  masse  brune,  déliquescente,  d'une 
saveur  styptique  et  atramentaire. 

88.  lODURE  DE  POTASSIUM. 

[Ihjdriodate  de  potasse.) 
lODURETUM  POTASSICUM. 

Jy.   Iode   {lodum) 100 

Limaille  de  fer  (  Limatura  ferri) 50 

Eau  distillée  (  Aqua  ) 500 

Carbonate  de  potasse  {Catbonas  potassicus).  Q.  S. 

Mettez  l'eau  dans  une  chaudière  de  fonte ,  ajoutez-y  la 
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limaille  de  fer  et  l'iode  ;  agitez  avec  une  spatule  et  chauffez 
la  liqueur  jusqu'à  ce  que,  de  Lrune  foncée  qu'elle  était,  elle 
soit  devenue  presque  tout-à-fait  incolore.  Filtrez  alors, 
lavez  le  résidu  de  limaille  de  fer  avec  une  petite  quantité 
d'eau  pure  que  vous  ajouterez  à  la  première  :  versez  dans 
ces  dissolutions  réunies  une  dissolution  de  carbonate  de 
potasse  jusqu'à  ce  que  cette  dernière  cesse  d'y  occasioner 
un  précipité  (les  doses  portées  en  la  formule  exigent  envi- 
ron 80  de  carbonate  de  potasse)  ;  fihrez  ,  lavez  exactement 
le  précipité  avec  de  l'eau  ;  ajoutez  celte  eau  de  lavage  à  la 
liqueur  filtrée ,  et  évaporez  à  siccité  dans  une  chaudière 
de  fonte  ;  redissolvez  le  produit  dans  4  à  5  fois  son  poids 
d'eau  ;  filtrez ,  évaporez  dans  une  capsule  de  porcelaine , 
et  laissez  refroidir  lentement  pour  obtenir  des  cristaux 
d'iodure  de  potassium  ;  soumettez  les  eaux  mères  à  une 
nouvelle  évaporation. 

L'iodure  de  potassium  est  incolore ,  cubique,  anhydre, 
déliquescent ,  très  soluble  dans  l'eau  et  dans  l'alcool. 

'^9.'  lOD-HYDRATE  D'AMMONIAQUE. 

(  Hydriodate    d'ammoniaque.  ) 
JODHYDRAS  AMMONÏyE. 


B^. 


Iode  (  lodum  )..... ÎOO 

Limaille   de  fer  (  Lîmatura  ferri  ) 30 

Eau  pure  (  Aqua  piira  ) 500 

Carbonate  d'ammoniaque  (Carbonas  ammoniœ).  Q.  S. 
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Opérez  comme  il  a  été  dit  pour  la  préparation  de  l'iodure 
de  potassium  5  en  remplaçant  le  carbonate  de  potasse  par 
celui  d'ammoniaque;  seulement  pour  obtenir  un  sel  blanc > 
ayez  soin  d'entretenir  constamment  dans  les  liqueurs  un 
petit  excès  d'ammoniaque  tant  que  durera  l'évaporation. 
Renfermez  le  sel  dans  des  flacons  bien  bouchés. 

L'hydriodate  d'ammoniaque  est  blanc  ;  il  cristallise  en 
cubes;  il  est  très  soluble  dans  l'eau.  Il  s'altère  prompte- 
ment  à  Tair  et  s'y  colore. 


CHAPITRE  VIIL 


R^ 


m,  CYANURE  D'OR. 

CïANURETUM  AURÏCUM. 


•  Or  (  Aurum  ) 1 

Eau  régale  (  Aqua  régla  ) 6 

Cyanure  de  potassium  (Cijamiretumpotassicwn) 

pur  et  fondu â 

Eau  distillée 24 


Faites  d'abord  dissoudre  l'or  dans  l'eau  régale;  évaporez 
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la  solution  à  siccité  ;  reprenez  le  résidu  par  8  parties 
d'eau  distillée  ;  filtrez  5  chauffez  la  solution  au  bain-marie  : 
et  quand  elle  sera  réduite  d'un  quart  environ,  ajoute2  peu 
à  peu,  et  en  agitant  avecjun  tube,  un  quart  de  la  solution  de 
cyanure  ;  continuez  l'évaporation  presque  jusqu'à  siccité  ; 
ajoutez  encore  eau  distillée  24  parties  5  agitez ,  puis  laissez 
quelque  temps  en  repos.  Séparez  par  décantation  le  cya- 
nure d'or  produit. 

Reprenez  les  eaux  mères  ;  évaporez  et  traitez  comme 
ci-dessus  avec  les  mêmes  quantités  d'eau  et  de  cyanure 
de  potassium.  Quelquefois  la  liqueur  se  colore  en  brun  dès 
cette  seconde  reprise ,  mais  on  n'en  doit  pas  moins  conti- 
nuer'l'évaporation  ,  et  quand  on  aperçoit  une  cerlaine 
quantité  de  cyanure  d'or  formé  ,  on  verse  dans  le  liquide 
cfuelques  gouttes  d'eau  régale  pour  le  décolorer  5  puis  on 
évapore  de  nouveau  pour  chasser  l'excès  d'acide  qui  s'op- 
poserait à  la  précipitation  du  cyanure  d'or.  Enfin  on  réitère 
ces  reprises  et  ces  additions  tant  qu'il  se  produit  du  cya- 
nure d'or  d'un  beau  jaune. 

Pour  retirer  l'or  contenu  dans  les  dernières  eaux  mères, 
on  évapore  le  tout  à  siccité  5  on  calcine  le  résidu  dans  un 
creuset  et  on  traite  ensuite  par  l'acide  chlorbydrique 
pour  enlever  le  fer. 

Le  cyanure  d'or  est  une  poudre  d'un  jaune  serin,  sans 
odeur  et  sans  saveur,  et  qui  n'est  pas  soluble  dans  l'eau. 
Par  l'action  de  la  chaleur  il  se  transforme  en  cyanogène  et 
en  or  pur. 

N.  B.  Il  importe  beaucoup  au  succès  de  l'opération  que. 
le  cyanure  de  potassium  soit  pur.  (Voyez  N"  9i-) 

1%  " 
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91.  CYANURE  DE  MERCURE. 

[Prmsiate  de  mercure.) 
CYANURETUM  HYDRARGYRICUM. 


W 


•  Cyanure  double  de  fer  hydraté  (Bleu  de  Prusse 

pur  )  (  Cijanuretum  ferroso-ferricum  ) 400 

Deutoxide  de  mercure  [Oxidum  hijdrargijricum)     500 
Eau  {Aqua) , 4000 


Mettez  le  bleu  de  Prusse,  réduit  en  poudre  fine,  dans  une 
chaudière  de  fonte  de  capacité  convenable,  délaye;z;-le 
exactement  avec  l'eau  5  ajoutez  l'oxide  de  mercure  préa- 
lablement pulvérisé  et  lavé  à  l'eau  chaude  ;  faites  bouillir 
le  tout;  agitez  de  temps  en  temps.  Si  la  couleur  bleue 
se  maintient  après  une  demi-heure  d'ébullition ,  ajoutez 
peu  à  peu  de  nouvel  oxide  de  mercure  jusqu'à  ce  que  le 
magma  prenne  la  teinte  rouge-brun  de  l'oxide  de  fer.  Jetez 
alors  sur  une  toile  serrée ,  et  quand  le  dépôt  sera  suffisam- 
ment égoutté  ,  faites  -  îe  bouillir  de  nouveau  dans  une 
quantité  d'eau  à  peu  près  égale  à  la  première;  jetez  sur 
la  toile ,  et  continuez  le  lavage  en  versant  successivement 
sur  le  précipité  de  petites  quantités  d'eau.  Réunissez  toutes 
les  liqueurs ,  évaporez-les  au  bain-marie  dans  une  capsule 
en  porcelaine  ou  dans  une  terrine  de  grès. 

Laissez  refroidir,  recueillez  les  cristaux  dans  un  enton- 
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noir  pour  qu'ils  s'y  égouttent  5  puis  faites-les  sécher  sur 
un  papier  à  l'étuve  :  ils  doivent  être  en  longs  prismes 
quadrangulaires  d'un  blanc  mat ,  complètement  décompo- 
sables  par  la  chaleur  en  cyanogène  et  en  mercure. 

Les  eaux  mères  seront  évaporées  pour  en  retirer  succes- 
sivement tout  le  cyanure  qu'elles  peuvent  contenir. 

iV.  B.  Si  l'on  n'avait  pas  de  bleu  de  Prusse  pur,  on 
pourrait  prendre  celui  du  commerce,  après  l'avoir  débar- 
rassé, au  moyen  de  l'acide  chlorhydrique,  de  l'alumine 
qu'il  contient. 

92.  CYANURE  DE  ZINC.   . 
CYANURETUxM  ZINCÎCUM. 


0   Sulfate  de  zinc  purifié  (Siilfas  zincicus) 50 

Cyanure   de   potassium  {Cijcmuretum  potassi-^ 

cum) Q.  S. 

Dissolvez  chacun  de  ces  deux  corps  séparément  dans  de  ._^ 

l'eau  pure;  versez  peu  à  peu  la  solution  de  cyanure  dans 
celle  de  zinc;  agitez  continuellement  avec  un  tube.  Laissez 
déposer  5  décantez;  délayez  le  dépôt  avec  de  nouvelle  eau; 
continuez  les  lavages  avec  un  peu  d'eau  distillée  chaude; 
laissez  égoutter  ;  placez  ensuite  le  filtre  sur  des  doubles  de 
papier  gris  ;  enlevez  le  précipité  encore  un  peu  humide  et 
achevez  la  dessiccation  sur  une  assiette  à  l'éîuve. 
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05,  GYANURE^  DOUBLE  DE-  FER  HYDRATÉ. 

(  Bleu  de  Prusse  pur.  ) 
CYANURETUM  FERROSO-FERRICUxM 

If/o  Sulfate  de  fer  purifié  {Sulfas  ferrosus). 1000 

Protocyauure  de  fer  et  de  potassium  (  prus- 
siate  jaune  de  potasse)  (Cijanuretumferroso 
potascicum) , Q.   S. 

Faites  dissoudre  le  sulfate  de  fer  dans  une  quantité  suffi- 
sante d'eau  j  aLandoDuez  pendant  15  jours  environ  la 
dissolution  au  contact  de  Fair,  dans  une  terrine  de  grès  ou 
une  cliaiidière  de  fonte,  agitez  fréquemment  avec  une  spa- 
tuîe|pour  faciliter  la  suroxidation  du  fer  et  filtrez. 

Faites  d'autre  part  dissoudre  le  cyanure  ferroso-potas- 
sique  (prussiate  de  potasse),  filtrez;  versez  peu  à  peu  cette 
solution  dans  celle  de  fer,  jusqu'à  ce  que  la  liqueur  surna- 
geante ne  précipite  ni  par  l'une  ni  par  l'autre  des  deux  so- 
lutions ;  agitez  le  mélange  pendant  quelques  instans  ;  laissez 
déposer;  décantez;  brassez  le  dépôt  restant  assez  long- 
temps pour  que  sa  teinte  devienne  bien  uniforme.  Réitérez 
cette  manœuvre  deux  ou  trois  fois  cbaque  jour  jusqu'à  ce 
que  la  couleur  soit  devenue  d'un  bleu  très-intense. 

Délayez  alors  dans  une  assez  grande  quantité  d'eau  très- 
limpide  et  versez  le  tout  dans  un  vase  long  et  étroit;  dé- 
cantez après  24  heures  de  repos,  continuez  les  lavages  el 
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les  décantations  jusqu'à  ce  que  l'eau  n'enlève  plus  rien  au 
précipité.  Jetez  ensuite  le  dépôt  sur  un  carré  de  toile 
serrée;  laissez  égoutter  pendant  plusieurs  jours;  enlin 
mettez  ce  dépôt  à  la  presse  et  divisez-le  en  petites  masses 
t[ue.vous  distribuerez  sur  la  même  toile  tendue  pour  en 
achever  la  dessiccation  à  l'étuve. 


94.  CYANURE  DE  POTASS 

(  Prussiate  de  -potasse.  ) 
CYANURETUM  POTASSICUM. 


W 


•   Protocyanure  de  fer  et  de  potassium  (prus- 
siate  jaune  de  j^otixsse)  [Cyanure lumferroso    ' 
potassicum  )........ 500 


Piîcz-le  grossièrement,  introduisez-le  dans  une  cornue  de 
grès,  que  vous  ne  remplirez  qu'à  moitié.  Placez  cette  cornue 
dans  un  très-bon  fourneau  à  réverbère.  Adapte^-y  un  tube 
pour  recueillir  les  gaz. 

Ciîauîfez  modérément  pour  chasser  d'abord  toute  l'eau 
de  cristallisation,  élevez  ensuite  la  température  par  degrés 
jusqu'à  déterminer  la  fusion  qi|i  sera  annoncée  par  un  dé 
gagement  de  gaz.  Soutenez  la  température  de  manière  à 
rendre  ce  dégagement  régulier  et  modéré;  lorsqu'il  aura 
cessé,  augmentez  progressivement  la  chaleur  et  maintenez- 
la  très-élevée  pendant  un  quarl-d'heure  ;  bouchez  ensuite 
l'extrémité  du  tuhe  avec  un  pen  déplut  ^  bouchez  également 
"  .  .  / 
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toutes  les  issues  du  fourneau  et  abandonnez  le  tout  jusqu'à 

complet  refroidissement. 

Brisez  alors  la  cornue:  enlevez  d'abord  la  couche  supé- 
rieure qui  forme  une  espèce  d'émail  blanc  bien  fondu  : 
c'est  le  cyanure  de  potassium  pur.  Détachez-la  soigneuse- 
ment avec  une  lame  de  couteau ,  et  enfermez-la  prompte- 
ment  dans  un  flacon  bouché  à  l'émeril.  Enlevez  ensuite  la 
masse  noire  et  spongieuse  qui  se  trouve  à  la  partie  infé- 
rieure; enfermez-la  également  dans  des  flacons  bien  bou- 
chés. 

Ce  cyanure  noir  est  plus  difficile  à  doser  que  l'autre , 
parce  que  la  quantité  de  fer  et  de  charbon  qu'il  contient 
n'est  pas  constante.  Sa  solution  filtrée  doit  être  parfaitement 
incolore,  autrement  la  calcination  n'aurait  pas  été  poussée 
assez  loin. 
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CHAPITRE  IX. 

SELS    MINÉRilUX. 


95.  SOUS-DEUTO    SULFATE  DE  MERCURE. 

(  Turbilh  minéral.  ) 
SUB-SULFAS   HYDRARGYRICUS. 


R/. 


Deuto-sulfate    de  mercure   (  Siilfas   hydrargy- 

ricus  ) -1 00 

Eau  Louillante  (  Aqua  buUiens). 1500 


Réduisez  le  sulfate  de  mercure  en  poudre  fine  après  l'a- 
voir desséché ,  mettez-le  dans  une  terrine  de  grès  et  versez 
dessus  l'eau  bouillante  ,  en  ayant  soin  d'agiter  continuelle- 
ment la  masse  avec  une  spatule  pour  faciliter  l'action  de 
Veaux  sur  le  sef.  Celui-ci  se  transformer^  en  une  poudre 
jaune  qui  est  le  turbith  minéral;  décantez  alors  le  liquide, 
lavez  la  poudre  à  plusieurs  reprises  avec  de  l'eau  bouil- 
lante et  faites-la  sécher. 

L'essentiel  pour  avoir  du  beau  turbith  est  que  le  sulfate 
que  l'on  emploie  soit  exempt  de  proto-sulfate;  on  s'en  as- 
sure en  dissolvant  dans  l'eau  une  petite  quantité  du  sulfate 
qu'on  veut  essayer  ;  on  verse  ensuite  dans  la  liqueur  une 
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dissolution  de  sel  marin  qui  ne  donne  i)oint  de  précipité 
si  le  sulfate  est  à  l'état  de  deuto-sulfate  et  qui  dans  le 
cas  contraire  donne  un  précipité  blanc  de  proto-chlorure 
proportionnel  à  la  quantité  de  proto  -  sulfate  existant  dans 
le  sel  mercuriel. 

N.  B.  La  condition  pour  obtenir  du  deuto-sulfate  de 
mercure  est  de  prolonger  l'action  de  l'acide  sulfurique  sur 
le  métal  jusqu'à  ce  qu'il  ne  se  produise  plus  d'acide  sulfu- 
reux. 

de.  SULFATE  DE  FER  CRISTALLISÉ. 

(  Proto -sulfate  de  fer  cristallisé.  ) 

'SULFAS  FERROSUS  CUM  AQUA. 


«   Limaille  de  fer  (  Lîmatura  ferri  ) 1000 

Acide  sulfurique  (  Aeidum  sulfuricum)  à  20°.      Q.   S. 

Mettez  l'acide  dans  un  vase  de  verre  ou  de  grès ,  ajoutez-y 
la  limaille  de  fer  par  portion  jusqu'à  ce  qu'il  n'y  ait  plus 
d'effervescence;  mettez  un  excès  de  limaille  de  fer,  portez 
à  l'ébullition;  concentrez  la  liqueur  jusqu'à  52°;  décantez 
et  laissez  cristalliser  par  refroidissement. 

Le  sulfate  de  fer  est  vert,  il s'efïïeurit  faiblement  et  prend 
nne  teinte  jaune  à  l'air  ;  il  renferme  41,78  d'eau  pour  cent. 
Exposé  à  la  chaleur  dans  une  chaudière  de  fer,  il  perd  sou 
èau  de  cristallisation  et  se  transforme  en  une  poudre  blanc'ic 
qui  est  le  proto-sulfate  anhydre. 
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97.   SULFATE   DE   ZINC  CRISTALLISÉ. 

(  Couperose  blanche.) 
SULFAS  ZINCICUS  CUM  AQUA. 


ly.Su 


Ifate  de  zinc  du  commerce  (Sulfas  zincicus 
venalis) 1000 

ChauÉfez-le  dans  un  creuset  de  terre ,  et  maintenez-le 
au  rouge  pendant  quelques  instans  ;  pour  décomposer  le 
sulfate  de  fer,  laissez  refroidir,  traitez  le  résidu  par  deux 
fois  son  poids  d'eau  bouillante;  fiRrez ,  faites  évaporer  et 
cristalliser  par  refroidissement. 

Le  sulfate  de  zinc  est  blanc,  styptique^  très  soluble  dans 
l'eau  ;  il  n'est  ni  efflorescent  ni  déliquescent  dans  l'é- 
tat ordinaire  de  l'air  almospbérique.  Il  doit  donner  un 
précipité  d'un  blanc  pur  lorsqu'on  verse  dans  sa  disso- 
lution quelques  gouttes  de  cyanure  ferroso-potassique. 

m.  SULFATE  D'ALUMINE  ET  DE  POTASSE 

DESSÉCHÉ. 

(  Alun   calciné.  ) 
SULFAS  ALUMINOSO-POTASSICUS. 

Xy^©  Alun  du  commerce  (Ahimen  vénale).  , ,     500 

Mettez-le  dans  un  creuset  de  terre  ou  dans  un  têt  d'unie 

15 
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grandeur  convenable  ,  chauffez  modérément  :  le  sel  fondra 
dans  son  eau  de  cristallisation,  se  boursoufflera  et  se  trans- 
formera en  une  masse  blanche  légère  très  spongieuse  qui 
est  l'alun  calciné 

La  chaleur  doit  être  maintenue  jusqu'à  ce  que  toute  l'eau 
de  cristallisation  soit  évaporée  ;  »nais  elle  ne  doit  jamais 
s'élever  jusqu'au  rouge  naissant  qui  décomposerait  com^ 
plètement  le  sulfate  d'alumine. 

L'alun  convenablement  calciné  doit  être  soluble  dans 
l'eau;  cette  dissolution  est  quelquefois  très  longue  à 
s'opérer. 

99,  SULFATE  DE  SOUDE  PURIFIÉ. 

(Sel  de  GUmber.) 
SULFAS  SODICUS. 


JC|/e  Sulfate  de  soude  du  commerce  (Sulfas  sodicus 

vendis  )..... î  000 

Eau  {Aqua ) 1000 

Dissolvez  le  sel  dans  l'eau  à  l'aide  de  la  chaleur  ;  filtrez 
la  dissolution,  et  laissez-la  cristalliser  par  refroidissement  ; 
décantez  les  eaux  mères  et  renfermez  le  sel  encore  humide 
dans  des  flacons  bien  bouchés. 

Le  sulfate  de  soude  est  très-efflorescent.  Il  contient  55,77 
p.  100  d'eau  de  cristallisation 
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100.  SULFATE  DE  CUIVRE  AMMONIACAL. 

SULÏ'AS  CUPRICO  AMMONICUS. 


W' 


Sulfate  de  cmvre(  Sulfas  cupricus  ) 100 

Ammoniaque  liquide  (Ammonia  aquâ  soluta) .  .      Q,  S. 


Réduisez  le  sulfate  de  cuivre  en  poudre  fine  ;  placez- 
le  dans  un  vase  de  verre  5  ajoutez-y  l'ammoniaque  liquide 
Jusqu'à  dissolution  complète  ;  versez  alors  sur  la  li- 
queur Un  volume  égal  au  sien  d'alcool  à  58°.  Laissez  le 
tout  en  repos  pendant  quelques  heures,  décantez  le  liquide, 
recueillez  le  précipité  cristallin,  séchez-le  rapidement  en- 
tre des  feuilles  de  papier  Joseph  et  conservez-le  dans  des 
ilacons  bouchés. 

101.  SULFITE  DE  CHAUX. 

SULFÏS  CALCÎCUS. 


W 


9  Carbonate  de  chaux  (craie)  [Carbonas  calcicus  ) .  1000 
Acide  sulfurique  (Acidmn  sulfuricum  )  à  66°.  .  .  1000 
Charbon  végétai  {  Carbo  è  lîgno  ) Q.  S. 

Délayez  le  charbon  préalablement  pulvérisé  avec  l'acide 
sulfurique  de  manière  à  en  faire  une  pâte  presque  solide, 
introduisez  cette  pâte  dans  un  matras  en  verre ,  placé  sur 
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un  bain  de  sable  ;  adaptez-y  un  tube  deux  fois  courbé  à 
angle  droit  pour  faire  arriver  le  gaz  dans  un  flacon  de 
lavage  contenant  une  petite  quantité  d'eau;  faites  partir 
de  ce  flacon  un  deuxième  tube  semblablement  courbé, 
destiné  à  porter  le  gaz  au  fond  d'un  bocal  en  verre  ou  d'un 
pot  de  grès. 

L'appareil  ainsi  disposé  ,  prenez  des  pains  de  craie , 
trempez-les  pendant  quelques  instans  dans  l'ean ,  réduisez- 
les  en  petits  fragraens  de  la  grosseur  du  doigt,  placez- 
les  dans  le  vase  qui  termine  l'appareil.  Chauffez  en- 
suite graduellement  le  mélange  d'acide  et  de  charbon,  et 
soutenez  la  chaleur  jusqu'à  ce  que  le  dégagement  de  gaz 
cesse.  Si  on  s'apercevait  dans  le  courant  de  l'opération  que 
du  gaz  sulfureux  passât  sans  être  absorbé,  on  ajouterait 
une  nouvelle  quantité  de  craie  humectée. 

Lorsque  l'opération  sera  terminée ,  séparez  le  sulfite  de 
la  craie  non  saturée  :  celle-ci,  qui  occupe  toujours  la  partie 
supérieure,  se  distingue  à  sa  couleur  blanc  mat  et  au  peu  de 
cohésion  qu'elle  conserve.  Le  sulfite  au  contraire  a, acquis 
beaucoup  de  dureté  et  une  teinte  d'un  gris-jaunâtre.  On  pul- 
vérise le  sulfite  et  on  le  conserve  pour  l'usage. 
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102.  HYPO-SULFITE  DE  SOUDE. 

(Sulfite  sulfuré  de  soude.) 
HYPO-SULFIS  SODICUS. 


R- 


•  Carbonate  de  soude  cristallisé  (Carbonas  sodi- 

cus  in  cristallos  concretus) 320 

Eau  distillée  (Aqua) 640 

Soufre  sublimé  {Sitlfur  sublîmatum) 40 


Faites  dissoudre  dans  l'eau  le  carbonate  alcalin,  et  dé- 
layez-y le  soufre;  faites  passer  dans  la  dissolution  un  cou- 
rant de  gaz  acide  sulfureux  (N°  19).  Lorsque  le  gaz  sera  en 
excès  dans  la  liqueur,  celle  ci  tiendra  en  dissolution  l'hy- 
po-sulfiite  de  soude.  Vous  la  verserez  dans  un  malras  de 
verre,  vous  la  ferez  bouillir  quelques  instaus,  vous  la 
filtrerez  ,  et  la  ferez  évaporer  à  une  douce  chaleur  jusqu'au 
tiers  de  son  volume  ;  enfin  vous  la  déposerez  dans  un  lieu 
frais  ;  l'hypasulfite  de  soude  ne  tardera  pas  à  cristalliser. 

L'byposulfite  de  soude  cristallise  en  prismes  à  quatre 
pans;  il  est  transparent,  inodore,  peu  altérable  à  l'air  ; 
traité  par  l'acide  sulfurique,  il  dégage  de  l'acide  sulfureux 
et  laisse  précipiter  du  soufre. 
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105.  NITRATE  DE  MERCURE  CRISTALLISÉ. 

(  Protonitrate  de  mercure.  ) 
NITRAS    HYDRARGYROSUS. 

l\.  •  Mercure  pur  (  Hijdrargijrum  puriim) 1000 

Acide  nitrique  à  55°  {Acidiim  nitricum  ), 1000 

Mettez  le  mercure  et  l'acide  dans  un  grand  matras  à  fond 
plat,  et  laissez  l'opération  se  faire  d'elle-même  dans  un 
lieu  frais.  Après  24  heures,  retirez  les  cristaux  qui  se  sont 
formés,  placez-les  dans  un  entonnoir  en  verre,  et  lavez-les 
avec  un  peu  d'acide  nitrique  pour  séparer  l'eau  mère  qui 
les  souille;  laissez-les  égoutter  et  conservez-les  dans  un 
vase  qui  bouche  bien. 

Ces  cristaux  sont  du  nitrate  de  protoxide  de  mercure.  Ce 
sel  est  composé  de  82,40  protoxide  de  mercure,  14,08  d'a- 
cide nitrique,  et  5,52  d'eau.  Il  précipite  en  blanc  par  l'eau, 
et  se  dissout  au  contraire  dans  l'eau  acidulée  par  de  l'acide 
nitrique.  Les  alcalis  forment  dans  sa  dissolution  un  pré- 
cipité noir.  L'acide  chlorhydrique  et  les  chlorures  le  pré- 
cipitent en  blanc. 
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lOi.  PROTONITRATE  AMMONIAGO- 
MERCURIEL. 

(Mercure  solubte  ctllalinemann.) 
NITRAS  HYDRARGYROSO-AMMONICUS. 


<^)! 


^^  •   Protonitrate     de    mercure   cristallisé   (Nitras 

liydrargijrosus  ) , o 100 

Ammoniaque  liquide  (Ammonia  aqud soluta) :    Q.  S. 


Triturez  les  cristaux  de  nitrate  de  mercure  avec  de  l*eau 
froide  très  faiblement  acidulée  par  l'acide  nitrique,  demanière 
à  obtenir  environ  4  à  5  litres  de  dissolution  ;  versez-y , 
gouttes  par  gouttes  et  sans  interruption,  l'ammoniaque  que 
vous  aurez  étendue  de  15  à  20  fois  son  poids  d'eau  ;  agitez 
en  même  temps  avec  une  baguette  de  verre,  et  cessez  d'a- 
jouter de  l'alcali,  aussitôt  que  le  précipité  qui  se  formera 
paraîtra  avec  une  couleur  plus  pâle.  Dès  que  ce  précipité 
se  sera  déposé ,  séparez  la  liqueur  surnageante ,  et  lavez- 
le  à  plusieurs  reprises  avec  de  l'eau  pure  ;  recevez-le  sur 
un  fiî(:re,et  faites-le  séchera  l'abri  de  la  lumière. 
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105.  DELITONITRATE  ACIDE   DE  MERCURE 

LIQUIDE. 

(  Nitrate  de  mercure  liquide.  ) 
NÏTRAS  HYDRARGYRICUS  ACIDO  NITRICO  SOLUTUS. 


w 


•   Mercure    (  Hydrargyrum  ) 100 

Acide  nitrique  (  Acidum  nitricum  )  à  35" 200 


Faites  dissoudre  le  mercure  dans  l'acide  nitrique  ,  et 
évaporez  la  dissolution  jusqu'à  ce  qu'elle  soit  réduite  aux 
trois  quarts  de  son  poids  primitif,  c'est-à-dire  à  225. 

Le  nitrate  acide  de  mercure  est  un  liquide  dense  et  très- 
caustique,  que  la  potasse  précipite  en  jaune. 

106.  NITRATE  D'ARGENT  CRISTALLISÉ. 

NITRAS  ARGENTI  IN   CRISTALLOS  CONCRETUS. 


w 


•  Argent  fin  (  Argenturn  purum  ) 500 

Acide  nitrique    pur    à   'S't>° {  Acidum  nitricum).    1000 


Mettez  le  tout  dans  un  matras  ,  et  chauffez  légèrement 
au  bain  de  sable  :  l'argent  se  dissoudra  avec  un  dégagement 
considérable  de  gaz  nitreux  ;  aussi  convient-il  de  placer  le 
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malras  daus  un  courant  d'air  ou  sous  une  cheminée  qui  tire 
bien  afin  de  n'être  pas  incommodé  par  le  gaz. 

Versez;  la  dissolution  dans  une  capsule  de  porcelaine  5 
par  le  refroidissement  elle  laissera  déposer  des  cristaux  de 
nitrate  d'argent.  Évaporez  l'eau  mère,  décantez, et  mettez  à 
cristalliser  de  nouveau.  Tout  le  nitrate  d'argent  cristallisé 
sera  ensuite  réuni  et  mis  à  égoutter  sur  un  entonnoir;  on 
l'arrosera  avec  une  petite  quantité  d'eau  distillée  pour  le 
débarrasser  de  l'acide  nitrique  adhérent  ;  puis  on  renfer- 
mera dans  des  bocaux  en  verre,  lorsqu'il  sera  suffisamment 
sec. 

Le  nitrate  d'argent  ne  contient  pas  d'eau  de  cristallisa- 
tion :  il  noircit  par  son  exposition  à  la  lumière. 

N.  B.  Si  l'on  n'avait  à  sa  disposition  que  de  l'argent  de 
monnaie  ou  de  bijoux,  et  non  de  l'argent  pur  comme  nous 
le  recommandons,  on  pourrait  encore  s'en  servir  pour 
obtenir  le  nitrate  cristallisé  :  mais  il  faudrait  alors,  après 
avoir  recueilli  le  nitrate  des  premières  cristallisations  , 
mettre  de  côté  les  dernières  eaux  mères.  Les  cristaux  dé- 
posés devraient  être  lavés  avec  un  peu  d'acide  nitrique  ,  puis 
redissous  dans  l'eau  et  mis  à  cristalliser  comme  précé- 
demment*, ils  seraient  alors  entièrement  exempts  de  cuivre. 

Ou  peut  réunir  ensuite  toutes  les  eaux  mères,  qui  sont 
plus  ou  moins  colorées  en  bleu,  suivant  la  proportion  de 
nitrate  de  cuivre  qu'elles  renferment  ;  y  plonger  des  lames 
de  cuivre  qui  en  précipitent  tout  l'argent  sous  forme  de 
poudre  grise  ;  cet  argent  est  parfaitement  pur  lorsqu'il  a  été 
convenablement  lavé  avec  de  l'eau. 


14 
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107.  NITRATE  D'ARGENT  FONDU, 

(Pierre  infernale.) 
NITRAS  ARGENTICUS  FUSUS. 


^ 


Nitrate  d'argent  cristallisé  (  Nitras  argenticus) . .     ^00 


Faites  le  fondre  dans  un  creuset  d'argent  ou  de  platine , 
et  coulez-le  dans  une  lingotière ,  préalablement  grais- 
sée et  chauffée ,  oà   il   se   solidifiera  en  se  refroidissant. 

îiOrsque  la  pierre  infernale  est  coulée  immédiatement 
après  avoir  été  fondue,  elle  est  d'un  gris  perlé  et  très  fragile;  iîl 
convient  de  la  maintenir  en  fusion  pendant  quelques  instans 
avant  de  la  verser  dans  la  lingotière  ;  elle  acquiert  alors  plus 
de  solidité  et  une  teinte  plus  brune  qui  est  due  à  ce  qu'une 
petite  quantité  d'argent  a  été  ramenée  à  l'état  métallique. 

La  pierre  infernale  doit  présenter  une  cassure  cristalline 
rayonnée  ;  elle  doit  donner  avec  l'eau  distillée  une  dissolu- 
tion incolore;  elle  est  entièrement  soluble  dans  ce  liquide; 
ou  lorsqu'elle  laisse  un  faible  résidu,  ce  dernier  doit  se 
redissoudre  complètement  dans  l'aeide  nitrique  sans  le 
colorer. 


w 
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108.   SOUS-NITRATE  DE  BISMUÎrf. 

(  Binnc  de  fard,  Magistère  de  Bîsniiith.  ) 
SUB  NIïRAS  BISMUTHICUS. 

•  Bismuth  purifié  (Bismuthum  piiruni) 200 

Acide  nitrique  à  35°  (  Acidum  nitricum  ). , . .  . .      600 


Mettez  l'acide  dans  un  matras  ,  réduirez  le  bismuth  en 
poudre  grossière,  ajoutez-y  le  métal  par  portio^ns  et  avec 
précaution,  afin  d'éviter  uae  effervesceuce  trop  vive  ;  lors- 
qu'elle aura  cessé,  portez  la  liqueur  à  l'ébullition  pour 
que  la  dissolution  soit  complète ,  laissez  déposer;  décantez, 
évaporez  aux  deux  tiers  dans  une  capsule  de  porcelaine  et 
versez  le  liquide  dans  40  ou  50  fois  son  poids  d'^au  ,  en 
agitant  continuellement  le  mélange  ;  il  se  formera  un  pré- 
cipité blanc  très  abondant  de  sous-nitrate  de  bismuth» 

La  liqueur  surnageant  retiendra  encore  une  quantité 
assez  considérable  de  nitrate  acide  de  bismuth.  En  versant 
dans  cette  liqueur  de  l'ammoniaque  de  manière  à  saturer 
une  portion  de  l'acide  seulement,  on  précipitera  une  nou- 
velle quantité  de  sous-nitrate  qui  s'ajoutera  au  premier.  Il 
faut  éviter  avec  soin  de  saturer  complètement  l'aci^le 
nitrique  ,^.  et  ajouter  l'ammoniaque  par  petites  portions  5 
la  liqueur  doit  conserver  tonjoufs  une  réaction  acide  très 
prononcée 

Le  sous -nitrate  de  bismuth  est  d'un  blanc  pur;  on  doit 
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le   conserver  à   l'abri   des  émanations   sulfureuses  qui  le 
colorent  en  brun. 

109.  NITRATE  DE  POTASSE  FONDU. 

(Cristal  minéral.  ) 
NITRAS    POTASSICUS   FUSUS. 


w 


•  Nitrate  de  potasse  (ISitras  potassicus). .......      500 


Chaufifez-le  dans  un  creuset  de  Hesse  jusqu'à  fusion  par- 
faite, coulez -le,  dès  qu'il  se  sera  liquéfié,  sur  une  surface 
unie  de  marbre  ou  de  métal  sur  laquelle  il  se  solidifiera 
promptement  par  le  refroidissement. 

La  préparation  dite  sel  de  prunelle  s'obtient  en  ajoutant 
au  nitre  en  fusion  73^  de  soufre  et  coulantle  produit  comme 
il  a  été  dit. 

iiO.  CHLORATE  DE  POTASSE. 

(  Muriate  suroxigéné  de  potasse,  ) 
CHLORAS   POTASSICUS. 

X|i  •  Carbonate  de  potasse  (1)  (  Carbonas  potassicus).  5000 
Dissolvez-le  dans  l'eau  de  manière  à  obtenir  une  disso- 

(1)  Il  convient  de  prendre  de  préférence  la  variété  de  potasse  connue 
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lution  qui  marque  de  30  à  36°  à  l'aréomètre  de  Caumé  ; 
filtrez  5  placez  la  dissolution  dans  un  flacon  de  Woulf ,  à 
trois  tubulures;  faites -y  passer  un  courant  de  chlore 
gazeux  préparé  comme  il  a  été  dit  n°  5.  Le  tube  qui 
amènera  le  cklore  devra  plonger  assez  profondément  dans 
la  liqueur  et  être  d'un  grand  diamètre  ,  afin  qu'il  ne  s'en- 
gorge pas  par  la  formation  des  cristaux  de  chlorate  de 
potasse;  on  peut,  pour  plus  de  précaution,  introduire  dans 
la  seconde  tubulure  du  flacon  un  tube  de  verre  plein  re- 
courbé à  son  extrémité  ,  et  disposé  de  manière  à  ce  qu'en 
le  faisant  glisser  au  travers  du  bouchon  de  la  tubulure  son 
extrémité  recourbée  puisse  s'engager  dans  l'ouverture  du 
tube  de  dégagement  du  chlore ,  et  détacher  ainsi  les  cris- 
taux qui  pourraient  y  adhérer.  Enfin  la  troisième  tubulure 
portera  un  tube  destiné  à  conduire  le  chlore  non  absorbé 
dans  un  autre  flacon  ,  où  on  le  fera  absorber  soit  par  la 
chaux  hydratée ,  soit  par  une  nouvelle  dissolution  de  car- 
bonate-de  potasse.  * 

Lorsque  la  liqueur  est  saturée  de  chlore,  ce  qu'on  recon- 
naît à  la  couleur  jaune  qu'elle  acquiert  alors  ,  on  démonte 
l'appareil ,  on  le  laisse  exposé  à  l'air  pendant  quelques 
instans  afin  de  chasser  l'excès  de  chlore;  on  sépare  les  sels 
déposés  et   on  les  fait  égoutter. 

Le  liquide  surnageant  est  porté  à  i'ébuilition  dans  un 
vase  de  grès  ou  de  plomb,  afin  de  décomposer  l'hypoclilo- 
j-ite  de  potasse  qu'il  renferme  ,  on  le  laisse  refroidir  ,  on 
recueille  le  sel  qui  se  dépose  par  le  refroidissement  ;  on  le 


dans  le  commerce  sous  le  nom  de  potasse  rouge  ou  potasse  d'Amérique, 
qui  est  en  partie  à  l'état  caustique. 
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réunit  au  premier,  et  l'on  traite  le  tout  par  deux  fois  son 
poids  d'eau  bouillante ,  qui  dissout  la  totalité  du  chlorate 
de  potasse  ;  on  filtre  ,  et  par  le  refroidissement  on  obtient 
le  chlorate  de  potasse  cristallisé  en  lames  rhomboïdales  ; 
on  peut  le  faire  re cristalliser  de  nouveau  pour  l'avoir 
plus  pur. 

Le  chlorate  de  potasse  fuse  sur  les  charbons  ardens  à  la 
manière  du  nitre.  Lorsqu'il  est  parfaitement  pur,  sa  disso- 
lution ne  doit  point  précipiter  par  le  nitrate  d'argent. 

iil.  HYFOCHLORITE  DE"  CHAUX  IMPUil. 

(^Clilorite  de  chaux,  Chlorure  de  chaux.) 
HYPO-CHLORIS  CALCICUS  IMPUBUS» 


9  Chaux  vive  (  Oxidum  calcicum). 1000 

Bi-oxide   de  manganèse  {"Super  oxidum  manga- 

nîciim  ) 750 

Acide  chlorhydrique  (Acidum  chlorhijdricum) .  .   3000 
Eau  commune  (  Aqua  communîs  ) Q.   S. 

Éteignez  la  chaux  au  moyen  de  l'eau  ,  et  quand  elle  sera 
réduite  en  un  hydrate  pulvérulent,  pesez-la  :  si  son  poids 
n'a  pas  augmenté  d'un  tiers  ,  ajoutez-y  la  quantité  d'eau 
qui  manquera  pour  y  arriver  ;  et  après  quelques  heures  de 
contact  passez  à  travers  un  crible  un  peu  fin.  Divisez  alors 
cette  chaux  éteinte  en  couches  minces  sur  des  tablettes  , 
que  vous  porterez  dans  une  petite  chambre ,  une  boîte  ou 
tout  autre  récipient  qui  puisse  se  fermer ,  en  ayant  l'atten- 
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lion  de  disposer  les  tablettes  les  unes  au-dessus  des  autres, 
et  de  manière  à  ce  qu'elles  laissent  un  espace  entre  elles; 
fermez  l'appareil  en  laissant  une  petite  ouverture  dans 
le  bas ,  faites  arriver  par  la  partie  supérieure  le  chlore 
qui  se  produira  par  l'action  de  l'acide  hydrocblorique  sur 
l'oxide  de  manganèse  et  qui  aura  été  lavé  en  traversant  un 
flacon  contenant  de  l'eau.  Ayez  surtout  la  précaution  de 
conduire  avec  beaucoup  de  lenteur  le  dégagement  du 
chlore ,  en  laissant  d'abord  épuiser  l'action  de  l'acide  à  froid 
et  en  conduisant  très  doucement  le  feu  dans  la  seconde  partie 
de  l'opération. 

Quelques  heures  après  que  la  production  du  chlore  aura 
cessé,  ouvrez  l'appareil,  mélangez  exactement  les  diffé- 
rentes couches  de  chlorure  de  chaux ,  et  conservez-le  dans 
des  vases  bien  bouchés. 

Le  chlorure  de  chaux  doit  être  blanc ,  pulvérulent  ;  ii 
doit  avoir  une  odeur  particulière  qui  se  développe  surtout 
quand  on  le  délaye  avec  un  peu  d'eau.  Il  contient  ordinaire- 
ment par  kilogramme  90  litres  ou  285  grammes  de  chlore , 
mais  il  pourrait  contenir  jusqu'à  101,21  litres  ;  10  grammes 
divisés  dans  un  litre  d'eau  donnent  une  liqueur  qui  a 
90  degrés  chlorométriques. 
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112.  HYPO-GHLORITE  DE  CHAUX  LIQUIDE. 

(  Chlorure  de  chaux  liquide.) 
HYPO-CHLORIS  CALCICUS   AQUA  SOLUTUS. 


w 


•  Chlorure  de  chaax   sec   (Hypochloris   calcicus 

impurus  ) 100 

Eau  commune  {Aqua  communis  ) 4500 

Triturez  le  chlorure  de  chaux  dans  un  mortier  de  porce- 
laine ou  de  verre  avec  une  partie  de  l'eau;  quand  il  sera 
bien  divisé^  séparez  par  la  décantation  les  parties  les  plus 
divisées;  triturez  le  dépôt,  délayez-le  dans  une  nouvelle 
portion  d'eau,  décantez  encore  et  ainsi  de  suite,  jusqu'à  ce 
que  vous  ayez  parfaitement  divisé  le  chlorure  et  employé 
toute  l'eau  prescrite  ;  mélangez  les  liqueurs,  clarifiez  les  par 
le  repos  ou  la  filtration  ,  et  conservez-les  dans  des  vases 
Lien  bouchés  que  vous  tiendrez  dans  un  lieu  frais. 

Le  chlorure  de  chaux  liquide  doit  contenir  deux  fois  son 
volume  de  chlore.  On  dit  alors  qu'il  a  200  degrés  chloromé- 
triques.  Chaque  degré  chlorométrique  représente  dans  la 
liqueur-p^dechlore  en  volume.  Si  on  préparait  le  chlorure  de 
chaux  liquide  avec  un  chlorure  sec  qui  contînt  plus  ou  moins 
de  90  litres  de  chlore  par  kilogramme,  il  faudrait  changer  la 
proportion  d'eau  pour  donner  toujours  au  chlorure  de  chaux 
le  degré  de  concentration  prescrit.  On  étend  c^  chlorure  li- 
quide d'une  quantité  d'eau  plus  ou  moins  grande  pour 
l'emploi  médical  ;  il  faut  se  rappeler  que  le  degré  chloro- 
métrique change  ;  en  rapport  inverse  des  proportions  d'eau 
qu'on  ajoute.  ^ 
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113.  HYPOGHLORITE  DE  SOUDE  LIQUIDE. 

(Chlorure  de  s  onde,  Chlorite  de  soude,  Liqueur  de  Labarraque.) 
HYPOCHLORIS  SODICUS  AQUA  SOLUTUS. 


]R/ 


Chlorure  de  chaux  sec  (  Hypochloris  calcîcus  ).  100 
Carbonate  de  soude  cristallisé  (Car6onûs  sodicus 

cum  aquâ  ) 200 

Eau  commune  (  Aqua  communîs  ) 4500 

Délayez  le  chlorure  de  chaux  dans  les  deux  tiers  de  la 
quantité  d'eau  prescrite  en  opérant  comme  il  a  été  dit 
N°  112.  D'autre  part  faites  dissoudre  le  carbonate  de  soude 
dans  le  tiers  d'eau  restant ,  mélangez  les  deux  dissolutions 
et  filtrez. 

Le  chlorure  de  soude  liquide  doit,  comme  le  chlorure  de 
chaux ,  contenir  deux  fois  son  volume  de  chlore  ou  avoir 
200  degrés  chloromé triques.  On  y  laisse  toujours  un  petit 
excès  de  carbonate  alcalin  qui  rend  sa  conservation  plus 
certaine.  On  l'étend  d'eau,  suivant  l'indication  du  moment. 
Il  faut  le  conserver  dans  un  lieu  frais  et  dans  des  vases 
bien  bouchés. 

114.  PHOSPHATE  DE  CHAUX. 

PHOSPHAS  CALCICUS. 

Voyez  corne  de  Cerf  calcinée. 

15 
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115.  PHOSPHATE  DE  SOUDE  CRISTALLISÉ. 

PHOSPHAS  SODICUS  CUM  AQUA. 

Jtj/*  Phosphate  acide  de  chaux  (l)  (Bi-phosphas 

calcicm) 2000 

Carbonate  de  soude  (Carbonas  sodicus) Q-  S. 

Dissolvez  le  carbonate  de  soude  dans  l'eau,  versez  la  dis- 
solution par  parties  dans  le  phosphate  acide  de  chaux  jus- 
qu'à ce  que  la  liqueur  verdisse  le  sirop  de  violette  ;  filtrez, 
lavez  le  dépôt  avec  de  i'eau;  ajoutez  cette  liqueur  à  la  pre- 
mière, évaporez  le  tout  jusqu'à  25°  de  l'aréomètre ,  et  laissez 
crislaîliser  par  refroidissement. 

Les  eaux  mères  seront  évaporées  de  nouveau  ;  on  s'assu- 
rera préalablement  qu'elles  ont  encore  une  réaction  alca- 
line ;  s'il  en  était  autrement,  on  y  ajouterait  une  nouvelle 
quantité  de  carbonate  de  soude  jusqu'à  ce  que  l'efifet  indi- 
qué fût  produit. 

Tous  les  cristaux  réunis  seront  redissous  de  nouveau  et 
purifiés  par  une  nouvelle  cristallisation. 

Le  phosphate  de  soude  cristallisé  est  eiïîorescent  ;  il  con- 
tient 71 ,72  pour  100  d'eau  de  cristallisation  ;  il  se  dissout 
dans  quatre  parties  d'eau  à  16^^  et  dans  deux  parties  d'eau 
bouillante.  Sa  solution,  lorsqu'il  est  pur,  doit  donner  avec 
le  nitrate  de  baryte  un  précipité  blanc  entièrement  solubl« 
dans  l'acide  nitrique. 


(1)  Le  phosphate  acide  de  chaux  se  prépare  en  décomposant  par  l'a- 
cide sulfurique  les  os  calcinés  à  blanc  ,  comme  il  a  été  dit  N"  4,  à  l'article 
Phosphore. 


w 
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116.  ARSÉNIATE  DE  SOUDE. 
ARSENIAS  SODICUS. 

•  Nitrate  de  soude  {Nitras  sodicus) 100 

Acide  arsénieux  (Acidum  arseniosum) 116 


Mélangez  exactement  les  deux  substances;  chauffez  au 
rouge  dans  un  creuset  de  Hesse  ;  traitez  le  résidu  par  l'eau  ; 
versez  dans  la  liqueur  du  carbonate  de  soude  en  solution 
jusqu'à  ce  qu'elle  ait  une  réaction  alcaline  bien  prononcée; 
faites  évaporer,  et  laissez  cristalliser  par  refroidissement. 

Si  les  eaux  mères  ne  sont  point  alcalines,  vous  y  ajouterez 
une  nouvelle  quantité  de  carbonate  de  soude  afin  de  pouvoir 
les  faire  cristalliser  de  nouveau. 

L'arséniate  de  soude  cristallisé  présente  une  réaction 
alcaline;  il  contient  pour  cent  29,26  d'acide  arsénique,  qui 
représentent  19,1  d'arsenic  métallique. 

117.,  LIQUEUR  ARSENICALE  DE  PEARSON. 

ARSENIAS  SODICUS  AQUA  SOLUTUS. 


R/. 


Arseniate  de  soude  cristallisé  (Arsenîas  sodicus) 

1  grain  ou 0,06 

Eau  distillée  {Aqua  jrnra)  1  once  on 52,00 


Di&solvez  et  filtrez. 
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118.  ARSÉNIATE  DE  POTASSE. 

(Sel  arsenical  de  Macquer.) 
ARSENIAS  POTASSICUS. 


W 


•  Acide  arséiiieux  (  Acidum  arseniosum  ) 500 

Nitrate  de  potasse  (  Nitras  potassicus  ) 500 


Réduisez  les  deux  substances  en  poudre  fine  ,  mélangez- 
les  exactement  ;  chauffez  le  mélange  au  rouge  dans  un  creu- 
set de  grès  jusqu'à  ce  qu'il  ne  dégage  plus  aucune  vapeur. 
Laissez  refroidir;  traitez  le  produit  par  l'eau  bouillante 
dans  laquelle  il  se  dissoudra  complètement.  Filtrez  la  dis- 
solution ;  faites  évaporer  et  laissez  cristalliser  par  refroi- 
dissement. 

Lorsque  les  eaux  mères  ne  rougissent  plus  le  papier  de 
tournesol,  elles  ne  peuvent  plus  fournir  de  sel  cristallisable  ; 
évaporées  à  siccité ,  elles  laissent  un  résidu  blanc ,  pul- 
vérulent, déliquescent  ,  qui  est  un  arséniate  de  potasse 
contenant  une  plus  forte  proportion  de  potasse  que  le  pré- 
cédent. 

L' arséniate  de  potasse  a  une  réaction  acide  prononcée , 
il  cristallise  facilement  en  prismes  à  4  pans  terminés  par 
des  pyramides  à  quatre  faces.  Ainsi  cristallisé^  il  contient 
pour  cent  65,86  d'acide  arsénique,  qui  représentent  4^,69 
d'arsenic  métallique. 


w 


SELS  MINÉRAUX.  117 

119.  ARSENITE  DE  POTASSE. 

(  Liqueur  arsenicale  de  Fowler.) 
ARSENIS  POTASSICUS. 

•  Acide  arsénieux  (  Acidum  arsenîosum  )  4  gros  i  8 

grains  ou 5 

Carbonate   de  potasse  (  Carbonas  potassicus  ) 

i  gros  i  8  grains  ou 5 

Eau  distillée  (  Aqua  )  une  livre  ou 500 

Alcool  de  mélisse  composé  {Alcoolatum  cum 
melissâ  compositum)  demi-once  ou. 16 

Réduisez  l'acide  arsénieux  en  poudre;  mêlez-le  avec  le 
carbonate  de  potasse ,  et  faites  bouillir  dans  un  vase  de 
verre  jusqu'à  ce  que  l'acide  arsénieux  soit  dissous  complè- 
tement. Ajoutez  l'alcool  de  mélisse  à  la  liqueur ,  quand  elle 
sera  refroidie;  filtrez  et  remettez  une  quantité  d'eau  suffi- 
sante pour  que  le  tout  représente  exactement  500  grammes 
ou  ^  livre;  vous  aurez  de  cette  manière  une  liqueur  qui 
contiendra  un  centième  de  son  poids  d'acide  arsénieux. 
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*âO.  CARBOJNAiË  DE  SOUDE  CRISTALLISÉ. 

(  Sel  de  soude  cristallisé.  ) 
CARBQNAS  SODICUS  CUM  AQUA. 


w 


•  Sel  de  soude  du  <;ommerce  (  Carbonas  sodicus 

venalïs) Q.  S. 

Dissolvez-le  dans  ciuq  fois  son  poids  d'eau  cbaude  ; 
liltrez  la  dissolution  5  évaporez-la  dans  une  cliaudière  de 
fer  jusqu'à  28  à  50°  de  Baume  ,  et  mettez*  la  à  cristalliser 
dans  un  lieu  frais.  Après  vingt-quatre  heures  de  repos,  dé- 
cantez la  portion  liquide  5  mettez  les  cristaux  à  égoutter  ; 
enferraez-les  avant  qu'ils  ne  soient  parfaitement  secs  dans 
un  vase  exactement  Louché.  Les  eaux  mères  seront  évapo-r 
rées  et  fourniront  par  refroidissement  une  nouvelle  quan- 
tité de  cristaux,  qu'on  réunira  aux  premiers. 

Les  dernières  eaux  mères  qui  refusent  de  cristalliser  ren- 
ferment de  la  soude  caustique  provenant  du  sel  employé  : 
il  convient  de  les  laisser  exposées  à  l'air  :  elles  en  absor- 
bent l'acide  carbonique  ,  et  peuvent  alors  donner  de  nou- 
veaux cristaux. 

Le  carbonate  de  soude  cristallisé  contient  62,76  pour 
cent  d'eau ,  il  s'efiîeurit  à  l'air  ;  lorsqu'il  est  parfaitement 
pur ,  sa  dissolution  dans  l'eau  distillée  donne  avec  les 
nitrates  d'argent  et  de  baryte  des  précipités  qui  se  redis- 
solvent complètement  dans  l'acide  nitrique. 


w 
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121.  BI-CARBONATE  DE  SOUDE. 

(  Carbonate  de  soude  saturé.  ) 
BI~CARBONAS  SODICUS. 

•  Carbonate  de  soude  cristallisé  (  Carbonas  sodi- 

cus  cum  aquâ  ) Q»  S. 


Ayez  un  vase  en  grès  ou  en  verre  long  et  étroit ,  muni  à 
sa  partie  inférieure  d'un  diaphragme  percé  de  trous,  placé 
à  peu  de  distance  du  fond.  Ce  vase  devra  porter  deux  tu- 
bulures latérales,  disposées  5  l'une  immédiatement  au- 
dessous  du  diaphragme  ,  et  l'autre  très  près  du  fond. 

Posez  sur  le  diaphragme  bien  consolidé  le  carbonate 
cristallisé  cassé  en  fragmens  de  la  grosseur  du  pouce  ; 
remplissez -en  presque  entièrement  le  vase;  adaptez -y 
un  couvercle  portant  une  douille  afin  de  pouvoir  au 
moyen  d'un  tiihe  mettre  ce  premier  vase  en  communi- 
cation avec  un  autre  semblable ,  contenant  également 
des  cristaux  de  carbonate  de  soude  5  lutez  exactement 
le  couvercle  avec  des  bandes  de  papier  collées.  Adaptez  à  la 
tubulure  inférieure  un  tube  en  verre  courbé  à  angle  droit  5 
ce  tube  est  destiné  à  évacuer,  sans  démonter  l'appareil,  le 
liquide  qui  s'accumule  pendant  l'opération  5  il  suffit ,  pour 
cela  j  de  placer  verticalement  Ja  branche  libre  et  de  diriger 
l'ouverture  en  bas.  Lorsqu'au  contraire  l'ouverture  est  di- 
rigée en  haut,  le  liquide  cesse  de  s'écouler ,  et  l'intérieur 
de  l'appareil  n'est  plus  en  communication  avec  l'air. 
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La  tubulure,  placée  immédiatement  au-dessous  du  dia- 
phragme, porte  également  un  tube  destiné  à  faire  commu- 
niquer ce  premier  vase  avec  l'appareil  qui  doit  fournir 
l'acide  carbonique. 

Ce  dernier  appareil  se  compose  de  deux  vases  en  grès  ou 
en  verre  de  capacité  à  peu  près  égale,  et  d'un  flacon  de 
lavage.  Remplissez  l'un  de  ces  vases  d'acide  chlorhydrique 
étendu  de  deux  à  trois  parties  d'eau,  et  l'autre  de  marbre 
concassé.  Ce  second  vase  sera  muni  à  sa  partie  inférieure 
d'une  tubulure  à  laquelle  sera  adapté ,  à  l'aide  d'un  bon 
bouchon ,  un  tube  courbé  à  angle  droit,  afin  de  pouvoir  en- 
lever au  besoin ,  et  sans  démonter  l'appareil,  la  solution  de 
chlorure  de  calcium  qui  se  produit  pendant  l'opération. 

Le  réservoir  d'acide  devra  être  placé  sur  un  support  assez 
élevé ,  pour  que  sa  partie  inférieure  se  trouve  à  peu  près 
de  niveau  avec  la  partie  supérieure  de  l'autre  vase  ;  de 
celui-ci  partiront  deux  tubes ,  le  premier  destiné  à  porter 
le  gaz  acide  carbonique  dans  le  flacon  de  lavage  d'où  il  sera 
transmis  au  vase  contenant  le  carbonate  de  soude  au  moyen 
d'un  tube  fixé  à  la  douille  placée  près  du  diaphragme-  le 
second  tube,  destiné  à  amener  l'acide  chlorhydrique  sur  le 
marbre,  devra  être  courbé  en  S  et  évasé  à  sa  partie  supé- 
rieure; il  sera  placé  verticalement  à  la  manière  ordinaire. 
Vous  ferez  plonger  dans  ce  tube  en  S  un  siphon  partant  du 
réservoir  d'acide ,  et  dont  la  pltis  longue  branche,  celle  qui 
plonge  dans  le  tube  en  S,  sera  terminée  par  une  ouverture 
presque  capillaire.  Le  siphon  étant  amorcé  ,  l'acide  coulera 
presque  goutte  à  goutte. 

Quand  l'appareil  commence  à  fonctionner,  on  peut  l'a- 
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bandonncr  à  lui-même  pendant  un  temps  plus  ou  moins 
long  j  suivant  la  capacité  du  vase  qui  sert  de  réservoir. 

Chaque  jour  on  enlève  la  solution  de  chlorure  de  calcium 
à  l'aide  du  tuhe  adapté  à  la  douille  inférieure  du  vase  qui 
contient  le  marhre  concassé  ;  on  agit  de  même  pour  le  li- 
quide qui  s'écoule  des  cristaux  à  mesure  que  la  saturation 
s'opère.  Chacune  de  cfes  solutions  est  mise  de  côté  pour  en 
tirer  plus  tard  le  parti  convenable  ;  on  a  soin  de  renouveler 
au  besoin  Tacide  et  le  marbre  nécessaires  à  l'opération. 

On  s'aperçoit  que  le  carbonate  de  soude  du  premier  vase 
est  saturé  à  ce  que  l'eau  commence  à  s'écouler  des  cristaux 
contenus  dans  le  second;  alors  on  suspend  l'opération  en 
enlevant  le  siphon  qui  amène  l'acide  ;  on  délute  le  premier 
vase,  on  met  sur  des  claies  garnies  de  papier  le  bi-carbo- 
nate;  on  le  fait  séchera  i'étuve. 

Il  doit  être  d'un  beau  blanc  mat ,  en  masses  composées 
de  petits  cristaux  agglomérés  ;  il  se  décompose  à  100°  en 
sesqui-carbonate  et  en  acide  carbonique. 

122.  BI-CARBONATE  DE  POTASSE. 

(  Carbonate  de  potasse  saturé.  ) 
BI-CARBONAS  POTASSICUS. 


W 


9  Carbonate  de  potasse  (  Carbonas  potassîcus  ) . .     -1 00 

Marbre  blanc  (  Carbonas  calcicus  ) 100 

Acide  ehlorhydrique  (4czc/Mm  c/«/or/z!/c/ncMm).     Q.  S, 

16 
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Faites  dissoudre  le  carbonate  de  potasse  dans  l'eau  dte 
manière  à  obtenir  une  dissolution  qui  marque  25°  à  l'aréo- 
mètre 5  introduisez  d'une  autre  part  le  carbonate  de  chaux 
concassé  dans  un  flacon  à  deux  tubulures  d'une  capacité 
convenable;  à  l'une  des  tubulures  de  ce  flacon  sera  adapté 
un  tube  à  entonnoir  pour  verser  l'acide  cblorbydrique  ,  à 
l'autre  un  tube  deux  fois  courbé  à  angle  droit  quicommuui- 
queraavec  une  série  de  trois  flacons  de  Woulf  :  le  premier 
contenant  de  l'eau  pour  laver  le  gaz  acide  carbonique 5  les 
deux  derniers  contenant  la  dissolution  de  carbonate  de 
potasse.  Les  tubes  destinés  à  conduire  l'acide  carbonique 
devront  être  d'un  grand  diamètre  et  faciles  à  déboucher, 
dans  le  cas  où  ils  viendraient  à  s'engorger  par  la  cristalli- 
sation du  bi-carbonate. 

Tout  étant  ainsi  disposé,  versez  l'acide  par  petites  qua^-^ 
tités  sur  le  carbonate  de  chaux  ;  l'acide  carbonique,  après 
s'être  lavé  dans  le  premier  flacon ,  passera  dans  le  second 
où  il  sera  absorbé. 

L'absorption  de  l'acide  carbonique  donnera  naissance  à 
du  bi-carbonate  de  potasse,  qui,  étant  moins  soluble  que 
le  carbonate,  se  précipitera  sous  forme  de  cristaux  plus  ou 
moins  volumineux.  Lorsque  l'acide  carbonique  ne  sera  plus 
absorbé,  démontez  l'appareil,  enlevez  les  cristaux,  mettez- 
les  à  égoutter,  arrosez-les  avec  une  petite  quantité  d'eau 
froide  afin  d'enlever  le  carbonate  dont  ils  peuvent  être 
imprégnés  ,  et  faites-les  sécher. 

En  évaporant  les  eaux  mères  à  une  douce  chaleur  au- 
dessous  de  l'ébullition  et  de  manière  à  ce  qu'il  ne  se  dé- 
gage pas  d'acide  carbonique  on  obtient  une  nouvelle  quan- 
tité de  bi-carbonate.  Si  l'on  portait  la  liqueur  à  l'ébullition 
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aii€  graude  partie  de  l'acide  carbonique  se  dégagerait ,  et 
l'on  oblicndrait  une  quantité  de  sesqui-carbonate,  d'autant 
plus  gjL-.aiule  qu'on, aurait  chauffé  plijs  long-temps. 

123.  CARBONATE  D'AMMONIAQUE. 

"'-  CA5.BOTAS  AMMONIiE. 

«  Cblorbydrate  d'ammaniaque  (^\Chlorlnjdras  am- 

moniœ) .j,^^  ^l.QOO 

Carbonate  de  chaux  (  Carbonas  calcicus  ),.  . ...    1000 

Mélangez  exactement  ces  deux  substances  préalablement 
r,édjuU^?  "^^^  P^"^^^^  ^*  bien -desséchées  ;  introduisez  le  mé- 
lange dans  une  cornue  de  grès  lutée;  remplissez-la  presque 
entièrement ,  placez-la  ensuite  danjs  un  bon  fourneau  à  ré- 
verbère, et  adaptez  à  son  col  un  récipient  en  grès  ou  en 
plomb  muni  d'une  petite  ouverture  à  l'extrémité  opposée 
à  la  cornue,  et  disposé  horizontalement  de  manière  à  pouvoir 
être  presque  entièremeiit  imnïergé  dans  l'igau. 

Chauffez  la  cornue  et  augmentez  graduellement  la  chaleur 
jusqu'à  ce  qu'il  se  dégage  des  vapeurs  blanches  par  l'ouver- 
ture du  récipient.  Bouchez  alors  légèrement  cette  ouver- 
ture ;  faites  couler  un  filet  d'eau  froide  à  la  surface  du 
récipient ,  et  réglez  la  chaleur  du  fourneau  sur  l'émission 
des  vapeurs  ;  continuez  ainsi  jusqu'à  ce  que  les  vapeurs, 
d'opaques  et  neigeuses  qu'elles  étaient  d'abord ,  soient 
devenues  transparentes.  Elles  ne  contiennent  plus  alors 
que  de  l'eau  qui  humecte  le  sel  et  échauffe  fortement   le 
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récipient  malgré l'irrigatio a  d'eau  froide,  il  faut  alors  arrêter 
le  feu  en  bouchant  toutes  les  issues  du  fourneau. 

L'appareil  étant  tout-à-fait  refroidi,  on  le  démonte ,  on 
égoutte  le  récipient  qui  contient  un  peu  de  liquide,  qu'il  ne 
faut  pas  perdre  j  puis  on  fait  une  seconde  et  quelquefois 
une  troisième  charge  sur  Je  même  récipient  jusqu'à  ce 
qu'on  juge  la  couche  de  carbonate  d'ammoniaque  assez 
épaisse  :  alors  on  égoutte  de  nouveau  et  on  enlève  le  car- 
bonate soit  en  brisant  le  récipient  s'il  est  en  grès  ,  soit  en 
frappant  légèrement  la  surface  externe  avec  un  maillet  s'il 
est  en  plomb. 

Ce  sel  une  fois  divisé  en  gros  fragmens  devra  être  serré 
dans  une  cruche  en  grès  bien  bouchée.  On  trouve  ordinai- 
rement dans  la  partie  inférieure  du  récipient  quelques  por- 
tions moins  denses  plus  humides  et  moins  susceptibles 
d'être  conservées  ;  on  les  met  en  réserve  pour  servir  à  la 
préparation  de  quelques  sels  ammoniacaux  et  principale- 
ment de  l'acétate  d'ammoniaque. 

124.  ANTIMONIATE  DE  POTASSE. 

Voyez  n°  51,  AniiMOiNE  duphOrétiqbe. 
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CHAPITRE  X. 

ACIDES  VÉGÉTAUX. 


B/. 


125.    VINAIGRE   RADICAL. 

ACIDUM  ACETICUM. 
Acétate  de  cuivre  (Acetas  cupricus) Q.  S. 


Introduisez  le  sel  dans  une  cornue  de  grès  munie  d'une 
allonge,  et  d'un  ballon  tubulé  surmonté  d'un  long  tube; 
chauffez  progressivement  jusqu'à  ce  qu'il  ne  passe  plus 
rien  à  la  distillation. 

Vous  obtiendrez  dans  le  récipient  de  l'acide  acétique  très 
concentré ,  coloré  en  vert  par  la  présence  d'une  petite 
quantité  d'acétate  de  cuivre.  Ce  liquide  sera  purifié  en  le 
distillant  de  nouveau  dans  une  cornue  de  verre  ;  les  pro- 
duits de  cette  seconde  distillation  seront  d'autant  plus  riches 
en  acide  acétique  qu'ils  seront  recueillis  plus  près  de  la  fin 
de  l'opération.  On  peut  distiller  jusqu'à  siccité  ,  mais  il 
convient  de  fractionner  les  produits  afin  d'éviter  que  les 
soubresauts  qui  ont  lieu  sur  la  fin  n'altèrent  le  produit  en 
faisant  passer  un  peu  d'acétate  de  cuivre  dans  le  réci- 
pient. 

Les  diverses  fractions  d'acide  mélangées  doivent  donner 
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un  produit  moyen   marquant    de   10  à    1 1°  à  l'aréomètre 

de  Baume. 

126.  VIINAIGRE  DISTILLÉ. 

ACETUM  STILLATITIUM. 


W> 


VinajgKe  de  TO  ^^cMura  é  mno)\,. .  . . . .  .     Q.  S. 


Distillez-le  dans  une  coifnue  en  veri?e  au  bain  de  saLle  ; 
recevez  le  produit  dans  un  matras  également  en  verre  et 
convenablement  refroidi.  Retirez  environ  les  trois  quarts 
de  l'acide  employé. 

Ajoutez  au  résidu  un  volume  d'eau  égal  au  sien,  et  dis- 
tiliez  de  nouveau  jusqu'à  ce  que  la  totalité  du  produit  dis- 
tillé soit  égal  au  volume  du  vinaigre  employé. 

Le  dernier  résidu  retient  encore  une  certaine  quantité 
d'acide  acétique  :  mais  on  évite  de  pousser  plus  loin  l'opé- 
ration dans  la  crainte  d'obtenir  un  produit  d'une  odeur 
empyreumatique . 

127.  ACIDE  OXALIQUE. 

ACIDUM  OXALÎCUM. 

y.  9  Sucre  [Sacchamm) 100 

Acide  nitrique  (  Ac.idumnitriQum  )  .à  32"  . . . 100 

Introduisez  le  sucre  pulvérisé  grossièrement  dans  une 
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grande  cornue  de  verre  tubulée  placée  sur  un  hain  de  sable, 
adaptez-y  un  récipient  muni  à  sa  tubulure  d'un  long  tube 
droit  qui  s'engagera  sous  une  cheminée  j  chauffez  très  mo- 
dérément et  de  manière  à  ce  que  la  réaction  ne  soit  pas 
très  vive.  Lorsque  le  dégagement  de  vapeurs  rutilantes  aura 
cessé  ,  laissez  refroidir.  Le  lendemain ,  séparez  les  cristaux 
qui  se  seront  formés  ,  mettez-les  à  égoutter  sur  un  enton- 
noir. 

Remettez  les  eaux  liièi-es  dans  la  cornue  ,  ajoutez-y  une 
demi-partie  d'acide  nitrique  ,  faites  réagir  de  nouveau  à 
une  douce  chaleur,  et  après  vingt-quatre  heures  de  repos 
faites  une  seconde  levée  de  cristaux. 

Ajoutez  encore  une  demi-partie  d'acide  nitrique  sur  les 
eaux  mères ,  et  réitérez  le  même  traitement. 

Lorsqu'on  aura  réuni  et  bien  égoutté  tous  les  cristaux 
on  en  opérera  la  purification  en  les  faisant  dissoudre  dans 
l'eau  bouillante  et  en  laissant  cristalliser  par  refroidisse- 
ment. Les  nouvelles  eaux  mères  évaporées  avec  ménagement 
fourniront  encore  des  cristaux. 

iV.  B.  Lorsque  le  pris  du  sucre  est  élevé,  on  peut  avec 
avantage  lui  substituer  la  fécule. 


w 
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128.  ACÏDE  TARTRIQUE, 

(  Acide  tartarîque.  ) 
ACIDUM  TARTRÏCUM. 

•  13i-tartràte  de  potasse  (Crème  de  tartre  )  (  Bi- 

tartras  potassicus  ) 'lOOO 

Craie  (  Carbonas  calcîcus  ) 1000 

Acide  sulfurique  { Acidum  stdfuricum)  à  66°..  2000 
Chlorure  de    calcium    (  muriate    de   chaux  ) 

(  Chloruretum  calcîcum  ) 1000 

Eau  (Aqîm) Q.  S. 

Portez  Tcau  à  l'ébuUition  dans  une  chaudière  en  cuivre 
très  propre  et  qui  ne  soit  remplie  qu'aux  trois  quarts  ;  pro- 
jetez-y une  partie  de  la  crème  de  tartre ,  agitez  avec  une 
spatule  de  bois  et  ajoutez  en  même  temps  de  la  craie  que 
vous  distribuerez  uniformément  à  la  surface  de  l'eau  à 
l'aide  d'un  tamis  peu  serré.  Continuez  jusqu'à  cessation 
d'effervescence  ;  ajoutez  alors  une  nouvelle  quantité  de 
crème  de  tartre  que  vous  saturerez  de  la  même  manière. 
Continuez  ainsi  ces  additions  alternatives  jusqu'à  satura- 
tion de  toute  la  crème  de  tartre  ;  mettez  assez  de  craie  pour 
que  le  liquide  ne  rougisse  plus  le  tournesol  malgré  Tébul- 
lition  soutenue. 

Laissez  déposer  pendant  un  temps  sufl&sant ,  décantez  la 
liqueur,  enlevez  le  dépôt  de  la  chaudière  et  lavez-le  soigneu- 
sement dans  des  terrines  jusqu'à  ce  que  l'eau  sorte  incolore^ 
jetez-le  sur  une  toile  .Replacez  ensuite  la  liqueur  dans  la  chau- 
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dière ,  faites  chauffer ,  agitez  fortement  et  vcrsez-y  peu  à 

peu  la  dissolution  de  chlorure  de  calcium,  jusqu'à  ce  qu'elle 

•  cesse  d'y  produire  un  précipité  ;  laissez  en  repos  pendant 

quelques  heures,  décantez,  lavez  et  faites  égouttCr. 

Réunissez  les  deux  dépôts  dans  une  chaudière  de  plomh 
ou  dans  une  terrine  de  grès  ,  délayez-les  avec  assez  d'eau 
pour  en  faire  une  bouillie  claire  ,  versez-y  l'acide  sulfurique 
étendu  de  trois  à  quatre  parties  d'eau  ;  brassez  bien  avec 
une  spatule  en  bois  blanc,  laissez  réagir  à  une  douce  cha- 
leur pendant  quarante-huit  heures  ,  délayez  ensuite  la 
masse  dans  une  plus  grande  quantité  d'eau  ,  laissez  déposer 
dans  des  vases  allongés  ,  décantez  la  portion  liquide  surna- 
geante, lavez  le  dépôt  avec  une  nouvelle  quantité  d'eau  et  con- 
tinuez les  lavages  tant  que  l'eau  passera  sensiblement  acide. 

Faites  évaporer  dans  une  chaudière  en  plomb  toutes  les 
liqueurs  jusqu'à  25°  de  l'aréomètre  ;  laissez  refroidir  ,  sé- 
parez par  décantation  et  filtration  le  sulfate  de  chaux  qui  se 
sera  précipité.  Continuez,  mais  au  bain  marie  ,révaporation 
du  liquide  et  concentrez  jusqu'à  pellicule..  Laissez  cristal- 
liser en  place  ,  et  n'enlevez  les  cristaux  qu'après  plusieurs 
jours  de  repos,  faites-les  égoutter  et  sécher  ensuite  à  l'étuve. 

Continuez  l'évaporation  des  eaux  mères  à  l'étuve  tant 
qu'elles  fourniront  des  cristaux  5  une  plus  forte  chaleur 
favoriserait  la  réaction  de  l'excès  d'acide  sulfurique  et  noir- 
cirait l'acide  tartrique  qui  reste  en  dissolution.  Les  cristaux 
les  moins  blancs  devront  être  purifiés  par  de  nouvelles 
dissolutions  et  cristallisations. 

Pour  obtenir  l'acide  tartrique  privé  d'acide  sulfurique  , 

c'est-à-dire  ne  précipitant  point  par  les  sels  barytiques  , 

il  faudrait  le  soumettre   à   des    cristallisations   réitérées. 

IT 
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N.  B.  La  proportion  de  chlorure  de  calcium  indiquée 
dans  la  formule  suppose  un  chlorure  sec  ;  mais  si  l'on  avait 
une  dissolution  quelconque  de  ce  chlorure,  on  pourrait 
encore  s'en  servir  :  il  suffirait  pour  cela  de  verser  de  cette 
dissolution  dans  le  tartrate  de  potasse  jusqu'à  décomposi- 
tion complète,  comme  nous  l'indiquons. 

La  quantité  de  carhonate  de  chaux  prescrite  n'est  aussi 
qu'approximative  :  elle  doit  varier  un  peu  suivant  la  nature 
de  la  craie,  qui  est  toujours  plus  ou  moins  impure. 

On  sera  sûr  de  ne  point  commettre  d'erreur  en  employant 
la  quantité  de  craie  nécessaire  pour  saturer  complètement 
la  crème  de  tartre,  et  en  décomposant  tout  le  tartrate  de 
chaux  provenant  de  la  crème  de  tartre  par  une  quantité 
d'acide  sulfurique  à  66%  douhle  de  celle  du  carhonate  de 
chaux  employé.  Cette  proportion  laisse  il  est  vrai  un  peu 
d'acide  sulfurique  en  excès  dans  les  eaux  mères  ;  mais  ce 
n'est  point  un  inconvénient  pour  la  préparation. 


B/. 


129.  ACIDE  CITRIQUE. 

ACIDUM  CITRICUM. 
Suc  de  citron  (  Succus  citreorum  )..........     Q  S. 


Le  suc  de  citron  ayant  été  préalablement  clarifié ,  saturez- 
le  à  chaud  avec  de  la  craie  réduite  en  poudre;  réunissez  le 
précipité  de  citrate  de  chaux;  lavez-le  à  l'eau  chaude  et  dé- 
composez-le par  une  quantité  d'acide  sulfurique  double  en 
poids  de  la  craie  employée ,  en  vous  conformant  exactement 
pour  les  détails  de  l'opération  à  ce  qui  a  été  dit  au  sujet  de 
l'acide  tartrique. 
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150.  ACIDE  BENZOiQUE. 

(Fleurs  de  Benjoin.) 
ACIDUM  BENZOICUM  SUBLIMAT lONE  PARATUM. 


w 


Benjoin  (Balsamum  benzoicîim)..  , 2000 

Sable  fin  (Arena  tennis) .       2000 


Réduisez  le  benjoin  en  poudre  grossière ,  mélangez  le 
exactement  avec  le  sable;  mettez  le  mélange  dans  une  ter- 
rine qui  puisse  supporter  l'action  de  la  chaleur  ;  recouvrez- 
celle-ci  avec  une  terrine  demême  forme,  mais  non  vernissée, 
et  percée,  à  la  partie  supérieure,  d'un  petit  lrou^pour,le  dé- 
gagement des  vapeurs  non  coercibîes.  Les  deux  vases  étant 
bien  ajustés  l'ua  sur  l'autre,  et  les  jointures  fermées  avec 
des  bandes  de  papier  collées,  placez  sur  un  feu  modéré  la 
terrine  inférieure ,  de  manière  à  ce  que  le  fond  seulement 
soit  exposé  à  l'action  de  la  chaleur  pendant  une  heure  en- 
viron; laissez  refroidir  et  délutez.  L'acide  qui  se  sera  con- 
densé, sous  forme  de  longues  aiguilles  blanches  à  la  surface 
de  la  terrine  supérieure  sera  recueilli  avec  soin,  et  renfermé 
dans  un  bocal  à  large  ouverture. 

Ou  est  guidé  dans  la  conduite  de  l'opération  par  les  va- 
peurs qui  se  dégagent  par  l'ouverture  pratiquée  à  la  terrine 
supérieure.  Lorsqu'elles  sont  abondantes,  épaisses,  pi- 
quantes, on  ralentit  le  feu;  on  l'active,  au  contraire  ,  lors- 
qu'elles sont  peu  apparentes.  Le  résidu  de  l'opération  est 
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rerais  en  poudre  et  chauffé  de  nouveau  ;  il  fournit  une 
seconde  quantité  d'acide  benzoïque  5  on  doit  même  le 
reprendre  une  troisième  et  une  quatrième  fois  ,  jusqu'à  ce 
qu'il  cesse   d'en  donner. 

L'acide  benzoïque  ainsi  obtenu  est  quelquefois  parfaite- 
ment blanc  ,  mais  plus^ordinairement  coloré  en  jaune  par 
une  huile  volatile  5  il  est  toujours  très  odorant.  C'est  sous 
cet  état  qu'on  doit  l'employer  en  médecine. 

On  peut  retirer  de  2000  parties  de  benjoin  environ  80 
d'acide  benzoïque. 

131.  ACIDE  TANNIQUE. 

(  Tannin.  ) 
ACIDUM  TANNICUM. 


w 


•  Noix  de  galles  en  poudre  (  Gallœ  tînctorîœ). . .      500 
Éther  sulfurique  {Mther  sulfurîcus  ) Q.  S. 


Prenez  une  allonge  en  verre  qui  entre  à  frottement  dans 
le  goulot  d'une  carafe  en  cristal ,  et  qui  puisse  être  fermée 
à  sa  partie  supérieure  par  un  large  bouchon  en  verre  usé 
à  l'émeri.  Garnissez  avec  un  peu  de  coton  cardé  le  bec  de 
l'allonge,  et  remplissez- la  à  moitié  avec  la  poudre  de  noix 
de  galles,  que  vous  tasserez  légèrement.  Placez  l'allonge  sur 
la  carafe ,  emplissez-la  d'éther  et  bouchez ,  mais  non  her- 
métiquement. Il  passera  peu  à  peu  un  liquide  qui  se  parta- 
gera en  deux  couches  :  l'une  inférieure,  très  dense;  l'autre 
supérieure,  très  fluide;  ajoutez  de  nouvel  éther  à  plusieurs 
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reprises  dans  l'allonge,  jusqu'à  ce  que  vous  vous  aperceviez 
que  la  proportion  du  liquide  dense  n'augmente  plus. 

Versez  alors  tout  le  produit  dans  un  entonnoir  dont  vous 
tiendrez  l'onverture  bouchée  avec  le  doigt,  et  quand  les 
deux  liquides  seront  bien  séparés,  recevez  la  liqueur  infé- 
rieure dans  une  capsule,  et  portez  celle-ci  dans  une  étuve 
bien  chaude  ou  sur  un  poêle;  l'éther  se  volatilisera,  et  il 
restera  du  tannin  pur  sous  la  forme  d'une  masse  spongieuse, 
d'une  couleur  blanche  jaunâtre. 

Le  liquide  supérieur  distillé  donnera  une  certaine  quan- 
tité d'éth^r  qui  pourra  être  utilisé  dans  une  autre  opération. 


w 


CHAPITRE  XL 

ALCALIS  VÉGÉTAUX. 

152.  MORPHINE. 

MORPHINA. 

•  Opium  brut  (Opium) 1000 

Ammoniaque  liquide  (ilmmoma  a^Masô/Mfa). .      Q. S. 


Épuisez  l'opium  par  l'eau  froide  de  toutes  ses  parties  so- 
lubles  dans  ce  véhicule  :  quatre  traitemens  consécutifs  faits 
en  employant  chaque  fois  dix  parties  d'eau  pour  une  d'o- 
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pi«m,  suffisent  pour  cela  si  l'on  a  soin  de  faire  macérer 
l'opium  pendant  quelques  heures ,  et  de  le  malaxer  entre 
les  mains.  Filtrez  les  liqueurs  ,  évaporez-les  pour  les  réduire 
au  quart  de  leur  volume.  Ajoutez-y  alors  de  l'ammoniaque, 
assez  pour  rendre  la  liqueur  très-sensiblement  alcaline. 
Faites  bouillir  pendant  quelques  minutes  en  maintenant 
toujours  un  léger  excès  d'ammoniaque. 

Par  le  refroidissement,  la  morphine  encore  impure  et 
fortement  colorée  se  précipitera  en  cristaux  grenus  qu'on 
lavera  avec  de  l'eau  froide. 

Réduisez  en  poudre  cette  morphine  colorée,  mettez-la  à 
macérer  dans  de  l'alcool  à  24°  cart.  (65  Cent.);  après  i  2  heures 
de  macération,  décantez  le  liquide  alcoolique,  faites  dis- 
soudre dans  de  l'alcool  à  55°  Cart.  (85  cent.)  bouillant  la 
morphine  restante  et  déjà  en  grande  peu-lie  décolorée  par 
l'alcool  froid;  ajoutez  à  la  dissolution  un  peu  de  noir  ani- 
mal, et  filtrez;  par  refroidissement  la  morphine  cristalli- 
sera en  aiguilles  incolores. 

En  cet  état  la  morphine  retient  toujours  une  certaine 
quantité  de  narcotine  ;  pour  l'en  dépouiller  on  la  fera 
bouillir  avec  de  l'éther  sulfurique  dans  un  ballon  à  long  col 
surmonté  d'un  réfrigèrent. 

La  morphine  pure  est  blanche  ,  cristalline  ,  soluble 
dans  l'alcool  bouillant,  soluble  à  froid  dans  une  solution 
faible  de  potasse  caustique  :  placée  sur  une  lame  de 
platine  chauffée  au  rouge ,  elle  doit  brûler  sans  laisser  de 
résidu;  par  son  contact  avec  le  perchlorure  de  fer,  elle 
prend  une  couleur  bleu  très-foncée  ;]  elle  rougit  fortement 
par  l'acide  nitrique  concentré  ;  elle  peut  se  combiner  avec 
la  plupart  des  acides. 
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155.  CODÉINE. 
CODEÏNA. 


B/ 


•  Opium  (Opium) ... 25000 

Chlorure  de  calcium  (Cliloruretum  calcicum).        3000 
Ammoniaque  liquide  (Ammoma  agudso/utrt).      Q.   S. 

Épuisez  l'opium  par  l'eau  froide,  comme  dans  la  prépa- 
ration précédente,  filtrez  et  évaporez  les  liqueurs  en  consis- 
tance de  sirop  clair;  ajoutez  le  chlorure  de  calcium  que 
vous  aurez  dissous  dans  6  kil.  d'eau  distillée. 

Filtrez  les  liqueurs  pour  séparer  le  précipité  qui  s'est  for- 
mé et  qui  est  en  grande  partie  composé  de  raéconate  et  de 
sulfate  de  chaux;  acidulez  la  solution  avec  un  peu  d'acide 
chlorhydrique;  filtrez  sur  le  noir  animal;  évaporez  jusqu'à 
ce  que  lé  liquide  marque  10  degrés  à  l'aréomètre  de 
Baume.  Faites  alors  cristalliser  le  sel  tenu  en  dissolution 
par  la  liqueur,  en  la  plaçant  dans  un  lieu  frais;  comprimez 
la  masse  cristalline  dans  un  linge  serré,  faites-la  redissou- 
dre dans  vingt  parties  d'eau  bouillante,  versez  dans  la  dis- 
solution un  léger  excès  d'ammoniaque  pour  précipiter  la 
morphine. 

Après  refroidissement;  filtrez  la  liqueur,  concentréz-ïa 
pour  la  faire  cristalliser  de  nouveau  ;  recueillez  le  pro- 
duit cristallisé  qui  contient  de  l'hydrochlorate  de  co- 
déine et  de  morphine.  S'il  n'est  pas  parfaitement  blanc 
faites-le  redissoudre  dans  un  peu  d'eau   et   cristalliser  de 
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nouveau,  après  l'avoir  traité  par  un  peu  de  charbon  animal. 

Ce  sel  sera  ensuite  réduit  en  poudre  et  décomposé  à 
chaud  par  une  solution  de  potasse  caustique.  On  versera  pour 
cela  la  dissolution  alcaline  sur  le  sel,  en  triturant  conli- 
nuellement  ;  on  jettera  ensuite  le  tout  sur  un  filtre  et  on  la- 
vera avec  un  peu  d'eau  pour  enlever  la  potasse  qui  doit  être 
en  excès  ,  afin  de  retenir  en  dissolution  la  morphine,  celle- 
ci  n'étant  jamais  entièrement  précipitée  par  l'ammoniaque. 

Enfin  pour  avoir  la  codéine  parfaitenient  pure  et  cristal- 
lisée, on  la  fera  redissoudre  à  chaud  dans  Féther  sulfuri- 
que.  Par  l'évaporation  spontanée  de  l'éther  la  codéine  cris- 
tallisera en  prismes  rhomhoïdaux  plus  ou  moins  modifiés 
et  souvent  assez  volumineux. 

La  codéine  pure  est  soluble  dans  ralcool,  l'éther  et 
même  l'eau  bouillante;  elle  est  insoluble  à  froid  dans  une 
solution  faible  de  potasse  ;  elle  ne  décompose  pas  l'acide 
iodique;elle  ne  se  colore  pas  en  bleu  parles  sels  de  peroxide 
de  fer.  Calcinée  à  l'air  libre  elle  ne  doit  pas  laisser  de  résidu. 

25  kil,  d'opium  fournissent  environ  100  gr.  de  codéine. 

154.  QUININE. 
QUININA. 


w 


•  Sulfate  de  quinine  (Sulfas  quinicus) 100 

Eau  (Aqua) 5000 

Ammoniaque  (Ammonia  aquâ  sotuta) Q.  S. 

Faites  dissoudre  le  sulfate  dans  l'eau  bouillante.  La  dis- 
solution opérée ,  laissez  tomber  l'ébullition  et  versez  dans  la 
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liqueur  une  quantité  suiBsante  d'ammoniaque  liquide  pour 
décomposer  entièrement  le  sulfate:  la  quinine  mise  à  nu 
se  précipite,  on  la  recueille  sur  un  filtre,  et  on  la  lave  avec 
de  l'eau  tiède  pour  enlever  tout  le  sulfate  d'ammoniaque 
qui  s'est  formé. 

La  quinine  ainsi  obtenue  est  blanche,  friable,  poreuse, 
très-amère.  Elle  est  légèrement  soluble  dans  l'eau  bouil- 
lante ;  elle  se  dissout  très-bien  dans  l'alcool  et  dans  l'éther 
sulfurique. 

"^        155.  CINCHONINE. 

CINCHONINA. 

Le  procédé  qu'il  conyient  de  suivre  pour  obtenir  la  cin- 
clionine  diffère  peu  de  celui  que  nous  indiquerons  N°  156, 
à  l'article  Sulfate  de  quinine,  pour  obtenir  la  quinine  brute  ; 
seulement  il  faudra  employer  le  quinquina  gris  au  lieu  du 
quinquina  jaune. 

Le  précipité  calcaire  sera  traité  avec  de  l'alcool  plus  fort 
(à  SS^Cart.  92  cent.  );  l'alcool  chargé  de  cinchonine  sera, 
après  chaque  traitement,  filtré  bouillant.  Une  partie  de  la 
cinchonine  cristallisera  par  le  refroidissement.  Par  l'évapo- 
ration  de  l'alcool  au  4/5'  on  obtiendra  une  seconde  cristal- 
lisation de  cinchonine  un  peu  moins  pure  que  la  première; 
enfin,  en  évaporant  totalement  l'alcool,  on  aura  le  reste  de 
la  cinchonine  mélangé  de  quinine. 

La  séparation  de  ces  deux  alcaloïdes  se  fera  facilement  en 
mettant  la  masse  à  macérer  dans  l'alcool  froid  à  24^  Cart., 

18 
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65  cent. ,  qui  dissoudra  la  quinine  sans  attaquer  sensible- 
ment la  cinchonine. 

Enfin,  pour  avoir  la  cinchonine  très-pure  et  très-blanche, 
on  la  fera  redissoudre  dans  l'alcool  bouillant,  en  ajoutant 
un  peu  de  noir  animal  ;  on  filtrera  la  solution  bouillante  , 
la  cinchonine  cristallisera  par  le  refroidissement. 

La  cinchonine  pure  doit  être  blanche,  en  aiguilles  cris- 
tallines dures,  sa  saveur  est  amère,  elle  est  entièrement  so- 
îuble  dans  l'alcool  et  dans  les  acides  étendus;  elle  est  pres- 
que insoluble  dans  l'éther;  elle  ne  doit  point  laisser  de  ré- 
sidu lorsqu'on  la  brûle. 

156.  STRYCHNINE. 
STRYCHNINA. 


w 


e  Noix  vomique  (  JYiix  vomica  ). 1000 

Chaux  vive  (  Oxidum  calcîcum  ) 128 

Alcool  à  53°  Cart.  85  cent Q.  S. 

Faites  trois  décoctions  de  la  noix  vomique,  en  faisant 
précéder  chaque  décoction  dMnê  macération  préalable 
dans  l'eau  5  passez  avec  expression  ;  évaporez  les  liqueurs 
en  consistance  de  sirop  clair;  ajoutez  pour  chaque  livre 
de  noix  vomique  deux  onces  de  chaux  vive  délayée  dans 
l'eau  ;  faites  dessécher  le  précipité  au  bain  marie  ou  à 
l'étuve.  Traitez  ce  précipité  à  plusieurs  reprises  par  l'al- 
cool bouillant. 

Par    év^çoration   et    refroidissement    de    l'alcool ,     la 
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strychniHC  crislallisera  en  cristaux  octaêdriques ,  encore 
colorés  ;  mais  par  trois  ou  quatre  dissolutions  dans  l'alcool 
et  autant  de  cristallisations  on  obtiendra  la  strychnine 
sufi&sarament  pure  pour  être  employée  en  médecine. 

Lorsque  la  strychnine  n'a  pas  été  purifiée  au  moyen 
de  plusieurs  cristallisations,  elle  retient  des  quantités  no- 
tables de  brucine. 

La  strychnine  parfaitement  pure  ne  rougit  point  à  froid 
par  Tacide  nitrique  ;  elle  rougit  au  contraire  d'autant  plus 
qu'elle  contient  davantag-e  de  brucine. 

On  obtient  la  strychnine  pure  avec  plus  de  facilité  en  em- 
ployant la  fève  Saint-ïgnace. 

157.  BRUCINE. 
BRUCINA. 


®  Écoi'ce  de  fausse  angusture   (  Cortex   pseudo 

angusturœ  ) Q-  S. 

Réduisez  l'écorce  en  poudre  grossière  et  traitez-la  à  trois 
reprises  par  l'eau  acidulée  avec  de  l'acide  chlorhydrique  ; 
évaporez  les  liqueurs  jusqu'à  ce  qu'une  petite  quantité 
prise  pour  essai  précipite  abondamment  par  l'ammoniaque; 
versez-y  alors  un  lait  de  chaux  préparé  dans  la  propor- 
tion d'une  once  de  chaux  par  livre  d'écorce  employée; 
lavez  le  précipité  avec  un  peu  d'eau  froide .  et  après  l'avoir 
fait  sécher,  traitez-le  par  de  l'alcool  bouillant.  Trois  ou 
quatre  traitemens  suffisent  ordinairement  pour  l'épuiser. 

-Évaporez  l'alcool  et  combinez  la  matière  restante  avec 
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l'acide  sulfurique  étendu  préalablement  de  dix  à  quinze 
parties  d'eau. 

Le  sulfate  de  brucine  obtenu  sera  redissous  dans  l'eau 
et  décoloré  par  le  charbon  animal  ;  après  cristallisation  on 
le  fera  redissoudre  dans  dix  parties  d'eau  bouillante  et  on 
précipitera  la  brucine  par  l'ammoniaque. 

La  brucine  pure  doit  se  dissoudre  entièrement  à  froid 
et  par  trituration  dans  dix  parties  d'alcool  à  28°  Cart. ,  74 
cent.  On  peut  obtenir  de  la  brucine  des  eaux  mères  de  la 
strychnine  retirée  de  la  noix  vomique;  c'est  surtout  sur  cette 
dernière  qu'on  doit  faire  l'essai  que  nous  venons  d'indi- 
quer: s'il  reste  un  sédiment  peu  soluble  dans  l'alcool  froid, 
mais  soluble  dans  l'alcool  bouillant,  on  doit  présumer 
qu'elle  contient  de  la  strychnine  et  la  rejeter  entièrement. 

138.  YÉRATRINE. 


w. 


VERATRINA. 


Cévadille  (  Semen  veratrî  sabadïllœ) Q»  S. 


Concassez  la  cévadille  et  traitez-la  à  plusieurs  reprises 
par  l'alcool  à  SS^Cart.  85  cent,,  jusqu'à  épuisement  des  par 
ties  solubles  ;  séparez  l'alcool  par  la  distillation,  et  éva- 
porez pour  obtenir  un  extrait  que  vous  ferez  redissoudre 
dans  l'eau  froide  afin  d'en  séparer  une  grande  quantité  de 
matières  grasses. 

Versez  alors  dans  la  liqueur  une  solution  de  sous-acé- 
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tate  de  plomb  pour  précipiter  la  matière  colorante.  Filtrez 
et  séparez  l'excès  de  plomb  par  l'acide  sulfurique.  Évaporez 
de  nouveau  et  précipitez  la  vératrine  par  l'ammoniaque. 
Reprenez  par  l'alcool  le  précipité  obtenu  et  préalablement 
desséché,  distillez  à  siccité  la  dissolution  alcoolique,  la 
vératrine  restera  dans  le  vase  distillatoire. 

Pour  la  purifier,  traitez-la  par  l'étber  qui  la  dissoudra 
en  la  séparant  d'une  matière  d'apparence  résineuse.  En 
ilistillant  les  liqueurs  éthérées,  vous  obtiendrez  la  vératrine 
sous  forme  résinoïde. 

Pour  l'avoir  très  blanche,  il  faudra  la  dissoudre  dans 
l'eau  acidulée  avec  de  l'acide  sulfurique  ,  filtrer  la  liqueur 
sur  du  noir  animal  dépouillé  de  phosphate  de  chaux  ;  puis, 
enfin,  précipiter  la  vératrine  par  de  l'eau  légèrement  alca- 
lisée  par  l'ammoniaque.  On  la  fera  sécher  à  l'air  libre  ou  à 
une  très  douce  chaleur. 

159.  ÉMÉTINE. 

EMETINA. 


I^ 


• 


Extrait  alcoolique  d'ipécacuanha  préparé  par 
l'alcool  à  38°  Cart.,  92  cent.  {Extractum  ipe- 
cacuanhœ  alcoole  paralum) 100 

Magnésie  calcinée  (  Magnesia  pura  ) 100 


Faites  dissoudre  l'extrait  dans  dix  parties  d'eau  froide  ; 
filtrez  pour  séparer  la  matière  grasse  ;  ajoiitez  la  ma- 
gnésie calcinée ,  évaporez  à  siccité   à  une  douce  chaleur. 
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Placez  le  produit  réduit  en  poudre  sur  un  filtre ,  lavez-le 
avec  quatre  ou  cinq  parties  d'eau  très  froide  ;  séchez-le  de 
nouveau,  et  traitez-le  par  l'alcool  bouillant. 

Évaporez  les  teintures  ,  redissolvez  le  produit  dans  une 
petite  quantité  d'eau  acidulée  par  l'acide  sulfurique  ;  déco- 
lorez la  liqueur  par  du  charbon  animal  dépouillé  de  son 
phosphate  de  chaux  5  filtrez  et  précipitez  l'émétine  par  suffi- 
sante quantité  d'ammoniaque.  Le  précipité  recueilli  devra 
être  séché  à  l'air  libre. 


CHAPITRE  XII. 

SEIiS  A  ACIDES  VÉGÉTAUX. 


140.  PROTO-ACÉTATE  DE  MERCURE. 

(  Terre  foliée  mercurielle,  ) 
ACETAS  HYDRARGYROSUS. 


IV#  Pi 


oto-nitrate    de   mercure   cristallisé  (  iYifras 

hijdrqrgyrosus  ) 1000 

Acétate  de  soude  (\Acetas  sodicus  ) Q.  S. 
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Dissolvez  lo  nitrate  de  mercure  dans  trois  à  quatre  fois 

son  poids  d'eau  légèrement  acidulée,  comme  il  a  été  indiqué 

W  104;  faites  d'une  autre  part  une   dissolution  d'acétate 

de  soude  marquant  15  degrés  environ  à  l'aréomètre. 

Versez  peu  à  peu  l'acétate  de  soude  dans  le  nitrate  de 
mercure  jusqu'à  ce  qu'il  ne  se  forme  plus  de  précipité  ; 
mettez  un  léger  excès  d'acétate  de  soude  afin  d'être  certain 
qu'il  ne  reste  point  de  nitrate  mercureux  en  solution  ; 
réunissez  le  précipité;  lavez-le  avec  un  peu  d'eau  distillée 
froide  ;  faites  égoutter  et  séchez  à  l'abri  de  la  lumière. 

141.  SOUS-ACÉTATE  DE   PLOMB  LIQUIDE. 

(  Extrait  de  saturne.  ) 
SUB  ACETAS  PLUMBÏCUS. 


B/. 


Acétate  de  plomb  cristallisé  {Acetas  plumbicus  )     300 

Litharge  (  Oxldum  plumbicum  ) 100 

Eau  distillée  (  Aqua  stUlatîtîa  ).  . 900 


Faites  bouillir  l'acétate  de  plomb  avec  la  litharge  réduite 
en  poudre,  dans  une  bassine  de  cuivre,  jusqu'à  ce  que  la  li- 
tharge soit  dissoute ,  et  que  la  liqueur  marque  30  degrés 
à  l'aréomètre.  Filtrez  et  conservez  pour  l'usage  dans  des 
flacons  bouchés. 
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142.   ACÉTATE   DE   POTASSE. 

(  Terre  foliée  de  tartre.  ) 


B/ 


ACETAS  POTASSICUS. 


•  Carbonate  de  potasse  purifié  (Cûr6owa5/)ô^«5SïCMs)  1000 
Acide  acétique  (  Acidum  aceticum  )  à  3  ou  4°.  .  Q.  S. 


Dissolvez  le  carbonate  de  potasse  par  petites  portions 
dans  l'acide  acétique  ;  agitez  le  mélange  pour  faciliter  la 
dissolution  ;  laissez  la  liqueur  faiblement  acide  ;  filtrez  et 
évaporez  dans  une  bassine  d'argent. 

Lorsque  la  liqueur  sera  arrivée  à  un  certain  degré  de  con- 
centration, vous  verrez  se  former  à  sa  surface  une  pellicule 
légère,  boursoufflée,  dont  l'épaisseur  augmentera  successi- 
vement; il  faudra  la  rejeter  sur  le  bord  de  la  bassine  à  l'aide 
d'un  écumoire  ou  d'une  spatule  d'argent.  Lorsque  le  liquide 
sera  entièrement  évaporé,  laissez  encore  quelques  instans 
l'acétate  de  potasse  exposé  à  l'action  de  la  chalelur  afin  de 
le  bien  dessécher,  puis  enfermez-le  encore  chaud  dans  des 
flacons  que  vous  fermerez  hermétiquement. 

Quand  on  opère  sur  des  quantités  un  peu  considérables, 
il  faut,  lorsque  la  dissolution  a  été  évaporée  à  pellicule,  la 
diviser  en  petites  parties  d'une  livre  environ  que  l'on  éva- 
pore séparément  à  siccité. 

Préparé  comme  il  vient  d'être  dit,  l'acétate  de  potasse  doit 
être  blanc,  léger  sans  odeur  d'empyreume,  très  déliquescent 
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à  l'air;  il  ne  doit  point  présenter  de  réaction  alcaline,  ré- 
sultat que  l'on  obtient  en  maintenant  toujours  les  disso- 
lutions faiblement  acides  pendant  l'évaporation. 

143.  ACÉTATE  DE  SOUDE. 

(  Terre  foliée  minérale.  ) 
ACETAS  SODICUS. 


B/ 


•  Carbonate  de  soude  (  Carbonas  sodîcus  ) 1000 

Acide  acétique  (  Acidiim  aceticum  )  à  5" Q.  S. 

Saturez  l'acide  acétique  au  moyen  du  carbonate  de  soude; 
filtrez  la  dissolution;  évaporez-la  jusqu'à  52  degrés,  ou 
jusqu'à  ce  qu'il  se  forme  une  légère  pellicule  à  sa  surface  , 
et  laissez  cristalliser  par  refroidissement. 

Le  sel  cristallisé  sera  dissous  de  nouveau  dans  une  suffi- 
sante quantité  d'eau  et  soumis  à  une  seconde  cristallisation 
afin  de  l'obtenir  plus  pur.  L'acétate  de  soude  est  inaltérable 
à  l'air  ;  il  contient  pour  cent.  39,  49  d'eau  de  cristallisation. 

144.  ACÉTATE   D'AMMONIAQUE  LIQUIDE. 

(Esprit  de  Mindererus.) 
ACETAS  AMMONICUS  AQUA  SOLUTUS. 


R/. 


Acide  acétique  (  Acîdum  aceticum  )  à  5** 1000 

Carbonate  d'ammoniaque  (  Carbonas  ammonicMs)  Q.  S. 

19 
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Chauffez  légèrement  l'acide  acétique  ;  ajoutez-y  par  petits 
fragmens  le  carbonate  d'ammoniaque  jusqu'à  ce  qu'il  y  en 
ait  un  léger  excès  ;  filtrez  et  conservez  dans  un  flacon  bien 
bouché,  1000  parties  d'acide  acétique  à  ^  degrés  exigent 
environ  60  à  70  de  carbonate  d'ammoniaque  pour  leur  satu- 
ration ;  la  liqueur  saturée  marque  5  degrés  à  l'aréomètre. 

Le  médicament  employé  autrefois  sous  le  nom  d'esprit 
de  Minderer  ou  de  Blindererus  n'était  autre  que  l'acétate 
d'ammoniaque  liquide  ,  mais  impur  :  on  le  préparait  avec 
le  vinaigre  distillé  et  le  sel  volatil  de  corne  de  cerf. 

145.  TARTRATE  DE  POTASSE  ET 
D'ANTIMOINE. 

{Émêtïque»  Tartre  stibié.) 
TARTRAS  STÏBICO-POTASSICUS. 


W 


9  Bi-tartrate  de  potasse.  (Crème  détartre)  {Bi-tar- 

tras  potassicus  ) 500 

Verre  d'antimoine  (1)  (Oxidum  stibiivitrettm).  200 

Eau  (  Aqua  ).... 2000 

Réduisez  le  verre  d'antimoine  en  poudre  très  fine ,  et  le 
bi-tartrate  de  potasse  en  poudre  grossière  ;  mettez-les  avec 
la  quantité  d'eau  prescrite  dans  une  bassine  d'argent  ou  de 

(1)  Le  verre  d'antimoine  est  un  composé  cVoxide  d'antimoine,  d'acide 
silicique  et  d'une  petite  quantité  de  sulfure  d'anti  moine  et  d'oxide  de  fer. 
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cuivre  5  faites  bouillir  pendant  une  demi-heure  en  agitant 
continuellement  et  remplaçant  par  de  nouvelle  eau  celle 
"qui  s'évapore  ;  laissez  refroidir  la  liqueur  sur  place  sans 
filtrer,  enlevez  les  cristaux  qui  se  seront  formés,  lavez-les 
k  plusieurs  reprises  et  par  décantation  avec  les  eaux  mères. 
Filtrez  ensuite  ces  eaux  mères,  faites  les  évaporer  à  siccité, 
épuisez  le  résidu  par  Fcau  bouillante,  filtrez  et  laissez  cris- 
talliser par  refroidissement. 

Réunissez  tous  les  cristaux  obtenus,  dissolvez-les  de  nou- 
veau dans  l'eau  bouillante,  clarifiez  la  solution  au  blanc 
d'œuf,  filtrez,  concentrez  la  liqueur  à  25^  et  laissez  cristal- 
liser par  refroidissement  lent. 

L'émétique  cristallise  en  octaèdres,  il  contient  5, 14  pour 
cent,  d'eau  de  cristallisation;  avec  le  temps  les  cristaux  de- 
viennent opaques. 

146.  PROTO-TARTRATE  DE  MERCURE. 
TARTRAS  HYDRARGYROSUS. 


W 


m  Tartre  neutre  de  potasse  (  Tartras  potassicm), .      100 

Eau  (  Aqua  ) , 100 

Proto-nitrate  de  mercure  cristallisé  (Nitras  liij- 
drargijrosus  ) Q=  S. 


Faites  dissoudre  le  tartrate  de  potasse  dans  l'eau  ;  ajoutez 
ensuite  le  nitrate  de  mercure  dissous  dans  l'eau  aussi  fai- 
blement acidulée  que  possible  (voyez  104)  jusqu'à  ce  qu'il 
ne  forme  plus  de  précipité  ;  lavez  le  dépôt  avec  de  l'eau 
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pure  ;  faites  sécher  à  l'abri  de  la  lumière ,  et  conservez  dans 
des  flacons  couverts  de  papier  noir. 
Ce  sel  se  colore  par  l'influence  de  la  lumière. 

147.  TARTRATE  DE  POTASSE  ET  DE  FER. 
TARTRAS  FERRICO^POTASSICUS. 


w 


•  Bi-tartrate  de  potasse.  (Crème  de  tartre)  (Bi-tar- 

tras  potassicus) 100 

Eau  pure  (  Aqiia  ) 600 

Peroxide  de  fer  hydraté  { Hydras  ferricus  ). . . .   Q.  S. 

Mettez  l'eau  et  la  crème  de  tartre  pulvérisée  dans  une 
bassine  d'argent  ou  dans  un  vase  de  verre  ou  de  porcelaine  ; 
portez  à  l'ébullitiou,  et  ajoutez  du  peroxide  de  fer  hydraté 
jusqu'à  ce  qu'il  refuse  de  se  dissoudre.  Filtrez  et  évaporez 
à  siccité  à  une  douce  chaleur. 

Le  tartrate  de  potasse  et  de  fer  est  d'une  couleur  rougeâ- 
tre ,  d'une  saveur  styptique  ,  très  soluble  dans  l'eau. 

148.  TEINTURE  DE  MARS  TARTARISÉE. 
TÏNCTURA  MARTIS  TARTARISATA. 


B/ 


•  Limaille  de  fer  pure  ( Limaturaferri)... 100 

Crème  de  tartre  (  Bi-tariras  potassicus  ) 250 

Alcool  (  Alcool  )  à  55"  <^^^-  (85  «^'''•) 50 
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Mettez  la  limaille  de  fer  et  la  crêrae  de  tartre  dans  une 
chaudière  de  fer  ;  ajoutez-y  une  quantité  suffisante  d'eau 
pour  faire  du  tout  une  masse  molle  que  vous  abandonnerez 
à  elle-même  pendant  vingt-quatre  heures.  Versez-y  alors 
eau  de  pluie  3000  ;  faites  bouillir  pendant  deux  heures  en 
remuant  et  ajoutant  de  l'eau  bouillante  pour  remplacer 
celle  qui  s'évapore. 

Laissez  déposer,  décantez  le  liquide  surnageant  ;  filtrez-le 
et  évaporez  jusqu'à  ce  qu'il  marque  52  degrés.  Ajoutez 
l'alcool  5  mélangez  exactement ,  et  conservez  pour  l'usage. 

149.  TARTRE  MARTIAL  SOLUBLE. 
TARTRAS  MARTIS  SOLUBILIS. 


w 


•  Tartre  neutrate  de  potasse  [Tariras  potassictis).     100 
Teinture  de   mars  tartariséc   (  Tînctiira  marU's 
tartarisata  ) , .     400 


Mêlez  le  tartrate  de  potasse  réduit  en  poudre  avec  la  tein- 
ture-, faites  évaporer  à  une  douce  chaleur  dans  une  bas- 
sine de  fer  jusqu'à  siccilé,  et  renfermez  le  produit  dans  un 
vase  bien  bouché. 
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150.  EXTRAIT  DE  MARS. 

EXTRACTUM  MARTIS. 


fi/. 


Teinture  de   mars  tartariséc  (  Tinctiira  marûs 
tartarisata  ) 5000 


Évaporez  en  consistance  d'extrait  solide  et  conservez  dans 
des  flacons  Lien  bouchés. 

151.  BOULES  DE  MARS. 

(Boules  de  Nancy.) 
GLOBULI  MARTIALES. 

Limaille  de  fer  (  Lbnatura  ferri  ) 1200 

Espèces  vulnéraires  (  Species  vulnerarîœ  ) . . .         200 
Eau  (  Aqua  ) 1200 

Faites  avec  les  espèces  vulnéraires  et  l'eau  une  décoction  ; 
passez  avec  expression  ;  versez  cette  décoction  sur  la  li- 
maille de  fer ,  et  faites  évaporer  à  siccité  dans  une  bassine 
de  fonte  ;  pulvérisez  le  résidu.  Prenez  ensuite  : 

Limaille  de    fer    préparée   (  limatura  ferri 

prœparata  )   ci-dessus la  totalité. 

Tartre  rouge  (Tartarmn  rubrurn)  en  poudre.  1200 

Espèces  vulnéraires  (  Species  vulnerarîœ  ) . .  300 

Eau  (  Àqna  ) 1800 
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Faites  une  nouvelle  décoction  avec  les  espèces  vulnéraires; 
mettez-la  avec  le  tartre  et  la  limaille  préparée  dans  une 
bassine  de  fonte ,  et  évaporez  en  consistance  de  pâte  ferme; 
abandonnez  cette  pâte  à  elle-même  pendant  un  mois  ;  ré- 
duisez-la alors  en  poudre  fine  ;  et  prenez  : 

Composition  ci-dessus 2500 

Tartre  rouge  (Tartarum  rubrum)  en  poudre. . .  2500 

Espèces  vulnéraires  (Species  vulnerarlœ) 500 

Eau  (Aqua) .  3500 

Faites  une  décoction  des  plantes  vulnéraires,  passez-la  et 
mettez-la  avec  les  autres  substances  dans  une  bassine  de 
fonte  j  évaporez  jusqu'à  ce  que  la  masse,  molle  tant 
qu'elle  est  chaude,  devienne  sèche  et  friable  par  le  refroi- 
dissement. Roulez-la  alors  promptement  en  boules  du  poids 
d'une  à  deux  onces  environ,  que  vous  enduirez  d'une  lé- 
gère couche  d'huile. 

Faites  sécher  ces  boules  à  l'air  à  l'abri  du  soleil  et  d'une 
trop  forte  chaleur  qui  les  gercerait.  Après  un  mois  environ, 
enveloppez  les  boules  dans  du  papier ,  et  conservez-les  à 
l'abri  de  l'humidité. 
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152.  TARTRATE  NEUTRE  DE  POTASSE. 

(  Sel  végétal.  ) 


TARTRAS  POTASSICUS. 


w 


•  Bi-tartrate  de  potasse  (Crême  de  tartre)  (BU 

(artras  potassicus  ) , . .  * , 1000 

Eau  (  Aqua  ) 4000 

Carbonate  de  potasse  (  Carbonas  potassicus  ). . .  ,  Q.  S. 

Portez  l'eau  à  l'ébuUition  dans  une  bassine  d'argent  ou 
de  cuivre  étamée  ;  jetez-y  la  crême  de  tartre.  Agitez  conti- 
nuellement avec  une  spatule  et  ajoutez  le  carbonate  de 
potasse  par  petites  parties  et  avec  précaution  jusqu'à  ce  qu'il 
ne  se  produise  plus  d'effervescence.  Filtrez  le  liquide  lors- 
que vous  vous  serez  assuré  qu'il  est  neutre  5  évaporez  jus- 
qu'à 45  degrés  ,  et  abandonnez  la  dissolution  dans  une 
étuve  pour  la  faire  cristalliser. 

Le  tartrate  de  potasse  cristallise  en  prismes  à  quatre 
pans  ;  il  attire  légèrement  l'humidité  de  l'air.  Il  est  soluble 
dans  quatre  parties  d'eau  froide.  Cette  dissolution  donne 
par  l'addition  des  acides  un  abondant  précipité  de  crême 
de  tartre. 
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155.  TARTRATE  BORICO-POTASSIQUE. 

(  Crème  de  tartre  soluble.  ) 
TARTRAS  BORICO  POTASSICUS. 


W> 


Bi-tartrate  de  potasse  (crème  de  tartre)  ( 5i- 

tartras  potassîcus) 400 

Acide  borique  cristallisé  (  Acidum  boricum),. .  100 

Eau  (  Aqua  ) 2400 

Pulvérisez  la  crème  de  tartre  j  mettez  ensuite  les  trois 
substances  dans  une  bassine  d'argent;  opérez-en  la  dissolu- 
tion à  la  température  de  l'ébuUition  ;  entretenez  le  liquide 
bouillant  jusqu'à  ce  que  l'eau  soit  en  grande  partie  éva- 
porée ;  ménagez  alors  le  feu  ,  et  agitez  continuellement  le 
mélange  sans  cesser  d*évaporer. 

Lorsque  la  matière  sera  devenue  très  épaisse ,  enlevez-la 

par  portions   que  vous    aplatirez  à  la    main  et  que  vous 

porterez  à  l'étuve  ;  lorsque  ces  masses  seront  parfaitement 

.sèches ,  vous  les  réduirez  en  poudre  et  les  enfermerez  dans 

des  flacons  bien  bouchés. 

La  crème  de  tartre  soluble  bien  préparée  est  blanche  ; 
elle  a  une  saveur  acide  franche  ;  elle  se  dissout  dans  l'eau 
froide  sans  laisser  sensiblement  de  résidu. 


20 
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IM.  TARTRATE   DE  POTASSE  ET  Dfi 

SOUDE. 

(  Sel  de  Seignette.  ) 
TARTRAS  SODICO-POTASSICUS. 


•  Bi-tartrate  de  potasse  (crème  de  tartre  )(Bi- 

tartras  potassîcus  ) 100 

Eau  commune  (  Aqua  fluvîatilîs  ) 500 

Carbonate  de  soude  ( Carbonas sodîcus) Q.  S. 

Portez  l'eau  à  TéBullition  dans  une  bassine  d'argent  ou 
de  cuivre  étamé;  ajcutez-y  la  crème  de  tartre  pulvérisée; 
projetez  le  carbonate  de  soude  par  portions  en  agitant  con- 
tinuellement avec  une  spatule  jusqu'à  ce  qu'il  ne  se  pro- 
duise plus  d'effervescence;  ajoutez  un  léger  excès  de  car- 
bonate. Filtrez,  évaporez  jusqu'à  40  degrés  de  Taréomètrej 
et  laissez  cristalliser  par  refroidissement. 

Le  sel  de  seignette  doit  être  incolore ,  cristallisé  en  pris- 
mes à  huit  ou  dix  pans  ;  il  n'attire  point  l'humidité  de  l'air; 
sa  solution  concentrée  donne  par  l'addition  des  acides  un 
abondant  précipité  de  crème  de  tartre. 


w 
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155.  MALATE  DE  FER  IMPUR. 

(  Extrait  de  Mars  pommé.  ) 
MALAS   FERRI    IMPURUS. 

•  Limaille  de  fer  porphyrisée  { Limatiir a  ferri  su- 
pra porphyriten  levigata) 100 

Suc  de  pommes  aigres  {Succus  malorum). ....     800 


Faites  digérer  pendant  trois  jours  dans  un  vase  de  fer  à 
une  température  de  25  degrés  centig.  ;  faites  évaporer  à 
moitié,  passez  la  liqueur  à  travers  un  linge,  et  continuez 
révaporation  au  bain -marie  jusqu'à  consistance  d'extrait. 
Conservez  ce  médicament  dans  un  vase  fermé. 
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CHAPITRE  XIII. 

SELS  A  BASES  VÉGÉTALES. 
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156.  SULFATE  DE  QUININE. 
SULFAS  QUINICUS. 

Quinquina  calissaya  (Cortex  cînclionœ  flavœ).  1000 

Acide  chlorhydrique  {Acidum  chlorhydrîcum).  64 

Eau  de  rivière  [  Aquœ^fluviatilis  ) . .«  12000 

Chaux  vive  (  Oxidum  calcicum  ) 100 


Après  avoir  réduit  le  quinquina  en  poudre  grossière , 
faites-le  bouillir  avec  le  tiers  de  la  quantité  d'acide  et  d'eau 
prescrite  j  tirez  la  liqueur  à  clair,  et  faites  subir  au  résidu 
deux  autres  décoctions  en  employant  le  reste  de  l'acide  et 
de  l'eau. 

Réunissez  les  décoctions  dans  un  vase  étroit,  ajoutez-y 
la  chaux  délayée  dans  5  ou  6  fois  son  poids  d'eau  ,  de 
manière  à  former  un  lait  clair  j  le  mélange  doit  se  faire  à 
chaud  ,  et  la  chaux  doit  être  ajoutée  jusqu'à  précipitation 
complète  de  la  quinine;  lavez  par  décantation  le  dépôt  for- 
mé, mettez-le  à  égoutter  sur  des  toiles,  comprimez-le  forte- 
ment et  desséchez-le  à  l'étuve  ou  sur  des  plaques  chauffées  à 
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la  vapeur;  traitez-le  ensuite  par  l'alcool  bouillant  à  55°  Cart. 
(85  cent.)  Cinq  ou  six  traitemens  semblables  sont  nécessaires 
pour  dépouiller  ce  précipité  calcaire  de  toute  la  quinine  qu'il 
contient.  L'opération  doit  être  faite  dans  un  alanabic ,  afin 
de  perdre  le  moins  possible  d'alcool.  Réunissez  ensuite 
toutes  les  liqueurs  alcooliques,  distillez  les  au  bain-marie: 
le  résidu  de  cette  distillation  sera  la  quinine  brute. 

Ainsi  obtenue,  la  quinine  a  l'aspect  d'une  résine;  sa 
couleur  est  le  brun  fauve  ,  plus  ou  moins  foncée ,  suivant 
qu'elle  retient  plus  ou  moins  de  matière  colorante  ;  en  cet 
état  elle  sert  à  faire  quelques  sels ,  ou  elle  est  directement 
employée  en  médecine  :  son  poids  s'élève  à  55  environ 
pour  1000  du  quinquina  employé. 

Pour  convertir  la  quinine  en  sulfate,  on  la  place  dans  une 
bassine  avec 

Eau  distillée  environ 1000 

on  porte  l'eau  à  l'ébullition,  et  l'on  y  ajoute  la  quantité 
d'acide  sulfurique  nécessaire  pour  dissoudre  l'alcali  végétal. 
La  dissolution  opérée,  on  y  projette 

Noir  d'os  en  poudre 50 

après  deux  minutes  d'ébullition  on  filtre  la  liqueur  ;  par  le 
refroidissement  le  sulfate  cristallise  et  se  prend  en  masse. 
Si  par  l'addition  de  la  quantité  de  noir  d'os  indiquée 
l'acide  sulfurique  se  trouvait  entièrement  saturé,  il  faudrait 
aciduler  très  légèrement  la  liqueur  avant  lafiltration^  si  au 
contraire  le  papier  de  tournesol  employé  pour  l'essai,  au 
lieu  de  prendre  une  teinte  légèrement  vineuse,  devenait 
rouge  cerise  ,  il  faudrait  remettre  une  nouvelle  quantité  de 
noir  d'os  pour  absorber  l'excès  d'acide. 
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Le  sulfate  obtenu  de  la  première  cristallisation  n'est  pas 
encore  au  degré  de  pureté  et  de  blancheur  convenables  ;  pour 
l'y  porter  il  faut  séparer  les  eaux  mères  et  redissoudre  le 
sulfate  dans  une  sujffisante  quantité  d'eau  bouillante  légère- 
ment acidulée  avec  de  l'acide  sulfurique  ,  ajouter  un  peu 
de  noir  d'os  ,  filtrer  et  faire  cristalliser  de  nouveau  le  sel. 
Il  est  quelquefois  nécessaire  de  faire  subir  une  troisième 
eristallisation  au  sulfate  de  quinine  pour  l'avoir  d'une 
blancheur  parfaite.  Le  sulfate  de  quinine  séparé  de  ses 
eaux  mères  doit  être  desséché  entre  des  feuilles  de  papier 
Joseph  dans  une  étuve  dont  la  température  ne  doit  pas  dé- 
passer §6  degrés. 

Les  eaux  mères  retenant  toujours  des  quantités  notables 
de  sulfate  de  quinine  doivent  être  décomposées  par  l'am- 
moniaque ,  ou  le  carbonate  de  soude.  La  quinine  que  l'on 
en  obtient,  traitée  de  nouveau  par  l'acide  sulfurique  étendu 
et  par  du  noir  d'os  ,  donne  encore  une  cristallisation  de 
sulfate  de  quinine  qu'on  réunit  à  la  première.  Les  eaux 
mères  qui  en  proviennent  peuvent  être  traitées  de  la  même 
manière  ou  être  conservées  pour  être  employées  dans  une 
opération  subséquente.  La  quantité  de  sulfate  obtenue  pour 
IDOO  de  quinquina  doit  être  de  29  à  30. 

Le  sulfate  de  quinine  contient  74  pour  cent  de  quinine; 
il  est  blanc,  soyeux  ,  très  léger;  à  l'air  il  s'effleurit  et  tombe 
en  poussière  en  perdant  une  partie  de  son  eau  de  cristal- 
lisation. Il  faut  le  conserver  dans  des  vases  bien  bouchés 
et  à  l'abri  de  la  lumière  qui  le  colore  en  jaune.  Il  demande 
pour  se  dissoudre  environ  740  parties  d'eau  froide ,  et  50 
d'eau  bouillante  ;  il  est  entièrement  soluble  dans  l'alcool , 
et  insoluble  dans  l'éther  sulfurique  :  calciné  il  ne  laisse 
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aucun  résidu.  Lorsqu'il  ne  présente  pas  tous  ces  caractères, 
on  peut  être  certain  qu'il  contient  des  matières  étrangères. 
N»  B.  Les  dernières  eaux  mères  du  sulfate  de  quinine 
contiennent  toujours  du  sulfate  de  cinchonine  qui  souvent 
y  cristallise  (  Voy.  Sulfate  de  cinchonine.) 

157.  CHLORHYDRATE  DE  QUININE. 

.  (  Hydro-chiàrate  de  quînîne.J 
CHLORHYDRAS  QUINICUS. 

•   Sulfate  de  quinine  (  Sulfas  quinicus  ). 100 

Chlorure  de  barium  cristallisé  (  Chloruretum 
banticum  ) 30 

Faites  dissoudre  le  sulfate  de  quinine  dans  une  quantité 
suffisante  d'eau  distillée  bouillante  ;  ajoutez  le  chlorure 
de  barium  également  dissous  ;  sur-le-champ  il  se  formera 
un  précipité  de  sulfate  de  barite;  filtrez;  évaporez  la  li- 
queur à  une.  douce  chaleur  jusqu'à  ce  qu'il  apparaisse 
quelques  points  cristallins  à  sa  surface.  Portez-la  alors  dans 
uf^lieu  frais,  et  le  chlorhydrate  de  quinine  cristallisera  par 
le  refroidissement. 

Le  chlorhydrate  de  quinine  est  plus  soluble  que  le  sul- 
fate 5  il  cristallise  en  aiguilles  nacrées. 

Le  nitrate  de  quinine  se  prépare  de  la  même  manière , 
en  remplaçant  le  chlorure  de  barium  par  le  nitrate  de 
barite. 
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158.  ACÉTATE  DE  QUININE. 

ACETAS  QUINICUS. 


w 


•  Quinine  (Quinina). . 100 

Eau  distillée  (  Aqua  stUlatitia  ) 150 

Acide  acétique  (  Acidum  aceticum) Q.  S. 


Délayez  dans  Teau  la  quinine  réduite  en  poudre  ;  élevez 
la  température  ,  sans  cependant  la  porter  au  point  où  la 
quinine  entrerait  en  fusion  ;  versez  alors  l'acide  acétique 
en  quantité  suffisante  pour  dissoudre  la  quinine  et  rendre 
la  liqueur  très  légèrement  acide.  Filtrez  la  solution  bouil- 
lante ,  et  portez-la  dans  un  lieu  frais.  L'acétate  de  quinine 
cristallisera  presque  entièrement  en  aiguilles  aplaties  et 
d'un  éclat  nacré. 

En  concentrant  les  eaux  mères  on  obtiendra  le  reste  de 
l'acétate. 

Le  citrate  et  le  tartrate  de  quinine  se  préparent  de  la 
même  manière. 
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i69.   HYDRO-CYANO-FERRATE   DE 
QUININE. 

(Hydro-cyanate  ferrure  de  quinine  ^  Prussiate  de  quinine  ferrure .) 
HYDRO-CYANO-FERRAS  QUINICUS. 


W 


Sulfate  de  quinine  (  Sulfas  quinicus  ) 100 

Proto-cyanure  de  fer  et  de  potassium  (prussialc 
de  potasse  ferrugineux)  [Cyanuretum ferroso 

potassicum  ) 31 

Eau  distillée  (  Aqua  stillatitîa  ) 2500 

Faites  bouillir  pendant  quelques  minutes  le  sulfate  de 
quinine  et  le  prussiate  de  potasse.  Le  sel  de  quinine  qui  se 
formera  viendra  nager  à  la  surface  du  liquide  ;  enlevez- 
le  après  refroidissement  et  lavez-le  avec  un  peu  d'eau. 

Pour  l'avoir  plus  pur  et  cristallisé,  faites -le  dissoudre 
dans  de  l'alcool  bouillant.  Par  le  refroidissement  et  Véva- 
poration  spontanée  de  l'alcool  il  cristallisera  en  aiguilles. 

Ce  sel  a  toujours  une  légère  teinte  verdâtre. 

160.  SULFATE  DE  CINCHONINE. 
SULFAS  CINCHONICUS. 


w 


•  Cinchonine  pure  (  Cinchonina) 100 

Acide  sulfurique  [Acidum  sulfurîcum) Q.  S, 

21 
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Délayez  la  cinchonine  dans  de  l'eau  distillée  bouillante , 
ajoutèz-y ^t'aoîdèi très  éfendli  iVèavL  jus^ti'à  ce  quélît liqueur 
présente  une  légère  réaction] aèlde  au  papier  de  tournesol. 

La  liqueur  filtrée  sera  évaporée  lentement  dans  une 
étùve;  le  sulfate  dé  citiehonine  cristallisera  en  prismes  à 
quatre  pans  durs  et  transparens. 

On  prépa^è'd'^iijîe  manière  seiûbiàbîé^'ipiîque  tous  les 
autres  sels  de  cinchonine.  . 

1^1.  SULFATE  DE  STRYCHMNE. 

SULFAS  STRYGHNieUS. 


w 


Strychnine ,  (  Stryphima  )  .i.  L  ^  i  q .  \i  t.  j^i*:  A  >  î»!!^^  100 
Eau:  (Aqim  )  ...  .  ...i,?vf,^i.^/.^\*'.  ;:*...:.^t^.  é^,  iÀ  ^. .  jJ^      StOO 

Acide  sulfuriqué'  (  Acidum  suifmicmk^iii  ï  ,4  i.'3ayQ-  S. 


Délayez  la  strychnine  réduite  en  poudre  dati's^^PeïHï^Ëouil- 
lante  ,  ajoutez  l'acide  étendu  de  cinq  pai-ties  d'eau  jusqu'à 
parfaite  dissolution  dei la  strychnine  ;  filtrez  là!  liqueur  >  le 
sulfate  de  strychnine  cristallisera  par  refroidissement. 
1000  parties  de  ce  sel  contiennent  85,6  de  strychnine 
N,  P*  Ojn  pi|4pa|:e  d'une;  n^ani^ç  senabiliabl^  ipli^sque  tous 
les  sels  de  strychnine. 


V 


w 
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SlILEAS  jVïQRJfHICUSi   , 

Morphine  (  ^WpHidd^Qi^  .44#3A4 100 

Acide  sulfurique  (Acidam sulfuriciim) Q-  S. 


'il:èduisez  la  morphine  en  poudré  Vfiiiè  ;  dëîk^éi-la  âans 
um  jiètite  quantité  d'eau  chaude,  âjoutèz-y  l'acide  sulfu- 
rique étendu  de  trois  à  quatre  parties  d'eau,  en  quantité 
néetessait-e  seulement  pour  diséoùdre  la inôrphitie. 

Évaparez  la  liqtieut'  à^  une  douce  chaleur  jusqu'à*  ce 
qu'elle  ait  acquis  la  c'onsiistance  d'un  sirop  très  clair,  et  J)lâ- 
céi4a  daiis  un  lieu  frais  pendant  vingt-quatf-e  ou  trente-six 
hea'^ieS.  Le' s'ulfate  de  morphine  cristaJliserâ  en  aiguilles 
soyeuses^  blanches  ,  opaques,  ordinairement  réunies  en 
étoiles  ou  en  masse  mamelonnées  ;  mettez  les  à  égouttcr  et 
deBséfchez*Jes  entre  des  feuilles  de  papier  Joseph  à  une 
températUTe  de  24  à  50  degrés  ;  100  parlies^  dé  ce  sel  repré- 
sentent 80  de  morphine  cristallisée.  ~ 

165.  CHLORHYDRATE  DE  MORPHINE, 

[Muriate  de  morphine.^ 
CHLORHYDRAS  MORPHICUS. 
Ce  sel  se  prépare  comme  le  sulfate,  en  substituant  Tacide 
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chlorhydrique  à  l'acide  sulfurique;  -100  parties  de  chlor- 
hydrate représentent  90  de  morphine  cristallisée. 

164.  ACÉTATE  DE  MORPHINE. 

ACETAS  MORPHICUS. 


W 


9 


Morphine  (  MoTphîna  ) -100 

Acide  acétique  (  Acidum  aceticum) Q-  S. 


Réduisez  la  morphine  en  poudre  fine;  délayez -la  dans 
une  petite  quantité  d*eau  chaude,  et  versez  dessus  la  quan- 
tité d'acide  acétique  qu'il  faudra  pour  la  dissoudre:  évapo- 
rez à  une  douce  chaleur  jusqu'à  siccité ,  pulvérisez  la  masse 
restante  avec  un  pilon  de  verre  légèrement  échauffé;  con- 
servez la  poudre  dans  un  flacon  hien  sec  et  parfaitement 
bouché. 

L'acétate  de  morphine  bien  préparé  et  exempt  de  nareo- 
tine  doit  être  entièrement  soluble  à  froid  dans  une  solu- 
tion de  potasse  caustique. 
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CHAPITRE  XIV. 

SAVONS. 
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165.  SAVON  AMYGDALIN. 

[Savon  médicinal.) 
SAPO  AMYGDALINUS. 

•  Lessive  caustique  des  savonniers  à  36°  (  Soda 

caustîca  aquâ  soliita) lOOCT 

Huile  d'amandes  douces  (  Oleum  amygdalarum 

dulcium  ) 2100 


Mettez  l'huile  dans  un  vase  de  faïence  ou  de  verre,  ajou- 
tez-y par  portion  la  soude,  agitez  pour  obtenir  un  mélange 
exact  j  placez  ensuite  le  mélange  pendant  quelques  jours 
à  une  température  de  18  à  20  degrés,  et  continuez  à 
l'agiter  de  temps  en  temps  avec  une  spatule  de  verre  ou 
d'argent,  jusqu'à  ce  qu'il  ait  acquis  la  consistance  d'une 
pâte  molle  ;  divisez-le  alors  dans  des  moules  de  faïence  dont 
vous  le  retirerez  lorsqu'il  sera  entièrement  solidifié. 

Ce  savon  ne  peut  être  employé  pour  l'usage  médical 
que  lorsqu'il  a  perdu,  par  un  ou  deux  mois  d'exposition 


y<s 
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à  l'air,  l'excès  d'alcali  qu'il  retient  après  sa  préparation. 
On  reconnaît  qu'il  est  arrivé  au  point  de  neutralité  conve- 
nable,  à  sa  saveur,  7qjuj(  est i(J|î'\|è|i^eAd^^  de  caustique 
qu'elle  était ,  et  à  ce  que  mis ,  en  contact  avec  le  proto- 
chlorure  de  mercure,  il  ne  communique  plus  à  ce  com- 
posé la  couleur  grise  que*  fait  naître  le  contact  du  savon 
récemment  préparé. 

Le  succès  de  cette  préparation  dépend  surtout  de  la  pu- 
eté  et  de  la  causticité  de  la  lessive  employée. 

166.  SAYON  DE  MOELLE,  DE  BOEUF. 

(  Savon  animal.  ) 
SAPO  CUM  MEDULLA  BOVINA. 

«   Moelle  de  bœuf  purifiée  {MedùUa  bovina) .  ....      500 
Lessive  des  savonniers  {Oxidum  sodïcum  aquâ 

solutum)',  à  §6°. .  .  . ....  '.  . .  . .  .  .'.  .........      250 

Eau  (  Aqua  ) .  . , . 1000 

Sel  marin  (  Chlorureium  sodîcum  ).,.,.,..,....      100 

Mettez  la  moelle  de  bœuf  et  l'eau  dans  une  capsule  de 
porcelaine  ou  dans  un  vase  d'argent;  chauffez;  lorsque  la   , 
matière  grasse  sera  fondue,  ajoutez  la  lessive  par  portion 
en  agitant  continuellement;  entretenez  la  chaleur  et  l'agi- 
tation jusqu'à  ce  que  la  saponification  soit  complète. 

Ajoutez  alors  Te  ser marin ,  favorisez  sa  solution  par  un^ 
légère  agitation  ;  enlevez  le  i^avon  qui  s,é  i^assemblera  à  la 


K^ 


surface,  faites-le  égoutter,  fondez-le  aune  douce  chaleur, 
et  coulez-le  dans  des  moules  où  il  se  solidifiera  de  nouveau 
par  refroidissement/     /i  f    '  '      /   I      ) 

167.  S^AV©TX[  DE  T^I^ÏIÈÈNTHINE. 

(  Savon  de  Starkey.  ) 

X|:  •  CsLYhon^iédéj^6tàssë(Carbonaspotassicus).  .  ,  100 
Essence  de  térébenthine  (  Oleum  terebenlhinœ)^  ^  tlOO 
i'ï'iéifél^tl^iîie  de  Yenise  (T^rf  6«»iïAî»Ja^il?^a)..  ■  JlOO 

Triturez  le  carbonate  de  potasse  dans  un  mortier  de 
marbre ,  avec  un  pilon  de  verre ,  raêlez^y  d'abord  l'huile  es- 
sentielle jpwisîa  térébenthine;  lorsqàe<îies  matières  auront 
été  bien  niéîangées,  porphyrisez  le  mélange  par  parties, 
Jusqu'à  ce  qu'il  ait  acquis  la  consistance  d'un  miel  épais^  et 
qu'il  soit  devenu  bien  honnogène. 

. 'J  !  i  0 (! f;-il  lîjsl    '     :  .    :■ 
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CHAPITRE  XV. 

ALCOOL  ET  ÉTHERS. 


168.  ALCOOL  RECTIFIÉ. 

ALCOOL  REPURGATUS. 


w 


•  Alcool  de  vin  {Alcool  è  vino  )  à   55°  Cart. 

f 85 cent.) 10000 

Distillez-le  lentement  au  bain-marie  dans  Un  alambic 
ordiiiaire.  Lorsque  vous  aurez  recueilli  environ  les  2/5  de 
l'alcool  employé,  changez  le  récipient,  et  distillez  ensuite 
jusqu'à  .ce  que  tout  l'alcool  ait  passé.  On  reconnaît  que 
l'opération  est  terminée  lorsque  l'eau  de  la  cucurbite  entre 
en  ébuUition. 

La  première  portion  recueillie ,  qui  constitue  l'alcool 
rectifié,  doit  marquer  de  55  à  56".  Une  portion  de  cet  al- 
cool volatilisée  dans  la  main  ne  doit  laisser  aucune  odeur 
appréciable.  Etendu  d'eau ,  il  doit  conserver  sa  transpa- 
rence, et  une  odeur  franche. 

Le  deuxième  produit  de  la  distillation  est  moins  alcoo- 
lique ,  d'un  goût  moins  franc  et  moins  pur  ;  cependant  il 
peut  être  utilisé  dans  un  grand  nombre  de  préparations. 
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169.  ALCOOL  A  40  DEGRÉS. 
ALCOOL  QUADRAGINTA  GRADUS  NOTANS. 


R/ 


•  Alcool  rectifié  à   56"  89,6  cent 1000' 

Acétate  de  potasse  desséché  {Acetas  potassîcus).     250 

Versez  l'alcool  sur  l'acétate  de  potasse  et  distillez  le 
mélange  au  bain-marie, après  24  heures  de  contact.  Le  pro- 
duit obtenu  devra  marquer  de  40  à  42°  95  à  97  cent. 

Il  convient,  lorsqu'on  opère  sur  des  quantités  un  peu 
considérables  ,  de  fractionner  les  produits ,  et  de  mettre 
de  côté  ceux  qui  n'ont  pas  le  degré  voulu. 


w 


170.  ÉTHER  SULFURIQUE. 

iETHER  SULFURICUS. 


•  Alcool  {  Alcool  è  vino)  à  56»  89,6  cent 4000 

Alcide  suifurique  (  i4ci(/Mm  sî(//Mî'zcMm)  à  66**.   .  2000 


Mélangez  exactement  l'acide  avec  la  moitié  de  l'alcool 
dans  une  terrine  ou  dans  une  cruche  de  grès  ;  versez  pour 
cela  l'acide  par  petites  portions  sur  l'alcool ,  en  agitant 
continuellement  Ayez  d'une  autre  part  un  appareil  com- 
posé d'une  cornue  tubulée  en  verre,  d'une  allonge  et  d'un 
ballon,  ce  dernier  communiquant  avec  un  serpentin  en 
plomb,  rafraîchi  par  un  courant  d'eau.  La  cornue  sera  po- 
sée sur  un  bain  de  sable. 

L'appareil  ainsi  monté ,  on  versera  dans  la  cornue  le  mé- 

22 
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lange  encore  chaud,  et  on  le  portera  aussi  rapidement  que 
possible  à  l'êbullition  ;  la  tubulure  de  la  cornue  sera  bou- 
chée avec  uîi  bouchon  de  liège,  donnant  passage  à  un  tube 
en  verre  effilé  à  sa  partie  inférieure,,  qui  plongera  dans  le 
liquide  jusqu'à  quatre  ou  cinq  centimètres  du  fond;  la 
partie  supérieure  de  ce  tube  sera  recourbée  au-dessus  clu 
bouchon  sous  un  angle  convenable  pour  pouvoir  s'adapter, 
au  moyen  d'un  tube  de  caoutchouc,  à  un  vase  contenant  le 
reste  ëe  Falcool,  plaeé  à  une  certaine  distance  du  fourneau. 
€e  vafse  devra  porter  à  sa  partie  inférieure  un  robinet  qui 
permette  d'introduire  à  volonté  l'alcool  dans  la  cornue. 

Dès  qu'on  aura  recueilli  par  la  distillation  un  volume  de 
liquide  égal  au  quart  ou  au  cinquième  environ  de  l'alcool 
introduit  dans  la  cornue,  on  le  remplacera  en  ouvrant  le 
robinet  qui  fait  communiquer  le  réservoir  d'alcool  avec  la 
cornue,  on  réglera  le  jet  d'alcool  de  manière  à  ce  que  l'ê- 
bullition ne  soit  jamais  interrompue  ,  et  à  remplacer,  aussi 
exactement  que  possible ,  le  liquide  qui  distille  continuel- 
lement. 

Lorsqu'on  aura  ajouté  ainsi  tout  l'alcool  et  que  le  pro- 
duit dislitlé  sera  égal  aux  trois  quarts  environ  de  la  totalité 
de  l'alcool  employé,  on  arrêtera  l'opération  et  l'on  démon- 
tera l'appareil. 

Le  produit  de  la  distillation  qui  est  un  mélange  d'eau  , 
d'éther ,  d'alcool,  d'acides  et  d'huile  douce  de  vin,  a 
besoin  d'être  rectifié.  On  y  parvient  en  y  ajoutant  15  gram- 
mes de  potasse  caustique  à  la  chaux  par  litre  d'éther.  On 
agite  le  mélange  à  plusieurs  reprises.  Après  vingt- quatre 
heures  de  contact ,  on  sépare  par  décantation  la  solution 
alcaline  de  l'éther  qui  la  surnage,  et  l'on  distille  celui-ci  au 


ALCOOL  ET  ÉTIIERS.  171 

bain-marie  dans  un  alambic  ordinaire  :  on  fractionne  les 
produits  Ceux  qui  marquent  moins  de  56  degrés  sont  mis 
de  côté  et  rectifiés  par  une  nouvelle  distillation  à  une  très- 
douce  chaleur. 

L'éther  médicinal  doit  être  incolore  ,  marquer  §6  degrés 
à  l'aréomètre  et  ne  laisser  sur  la  main  après  son  évaporalion 
aucune  odeur  désagréable.  11  contient  cependant  encore 
dans  ces  conditions  une  certaine  quantité  d'eau  et  d'alcool. 
On  lui  enlèverait  l'alcool  en  l'agitant  avec  un  volume  d'eau 
égal  au  sien  et  en  séparant  le  liquide  éthéré.  Si  l'on  distil- 
lait ensuite  ce  produit  à  une  basse  température  sur  du  chlo- 
rure de  calcium  ou  de  la  chaux,  on  lui  enlèverait  l'eau  qu'il 
retient. 

L'éther  pur  a  une  densité  de  0 ,71192  à  24  degrés  centig.  ; 
il  bout  à  35  degrés  centig. 

171.  ÉTHER  SULFURIQUE  ALCOOLISÉ. 

(  Liqueur  d'Hoffmann.  ) 

jETHER  sulfuricus  alcoolisatus 

X^»  Éther  sulfurique  {Mther  sulfuricus)  à  56° 100 

Alcool  (Alcool)  à  55°  Cart.  (  85  cent.  ) 100 

Mélangez  exactement  et  conservez  pour  l'usage  dans  un 
flacon  bien  bouché. 
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172.  EAU  ÉTHÉRÉE. 

iiTHER  AQUA  SOLUTUS. 


B/ 


•  Eau  distillée  (Aqtia  pura) 1000 

Éther  sulfurique  (Mther  sulfuricus) 128 

Mélangez  dans  un  flacon  bouché  à  rémeril,  agitez  à  plu- 
sieurs reprises  jusqu'à  ce  que  l'eau  soit  saturée.  Laissez 
en  repos  pendant  vingt-quatre  heures  et  séparez  par  décan- 
tation l'eau  éthérée  de  la  couche  d'éther  qui  la  surnage. 

175.  ÉTHER  ACÉTIQUE. 

^THER  ACETICUS. 

Xy  •  Alcool   (Alcool)  à  33°  cart.  (85  cent.). .....      3000 

Acide  acétique  (Acidum  aceticum)  h^Q^ 2000 

Acide  sulfurique  (  Acidum  sulfuricum)  à  6G^ . . .      625 

Versez  d'abord  l'alcool  et  l'acide  acétique  dans  une 
cornue  de  verre;  ajoutez  ensuite  Tacide  sulfurique  en 
agitant  pour  opérer  le  mélange.  Adaptez  à  la  cornue  une' 
allonge  et  un  ballon ,  et  distillez  au  bain  de  sable  jusqu'à 
ce  que  vous   ayez  recueilli  environ  4000  parties. 

Ajoutez  à  la  liqueur  distillée  une  petite  quantité  de  car- 
bonate de  potasse,  agitez;  décantez  après  quelques  heures 
de  contact  et  distillez  de  nouveau  pour  obtenir  3000  de 
produit. 
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L'éther  acétique  marque  23°;  il  est  employé  en  cet  état 
pour  l'usage  médical  5  mais  il  n'est  point  pur  :  il  contient 
encore  beaucoup  d'alcool. 


CHAPITRE  XYI. 

SUBSTANCES  NEUTRES  ORGANIQUES. 


I^ 


174.  MANNITE. 

MANNITA.  •  ) 

Manne  en  larmes  {Manna  prœstantîor), 100 

Alcool  (Alcool)  à  SS*"  Cart.  (85  cent.) 600 


Traitez  la  manne  par  l'alcool  bouillant.  Filtrez;  laissez 
cristalliser  par  refroidissement. 

Après  refroidissement  complet,  décantez  l'alcool,  laissez 
égoutter  et  faites  sécher  les  cristaux  à  l'air  libre. 

Quelquefois  pour  économiser  le  temps  et  l'alcool  on 
soumet  le  résidu  à  la  presse  après  avoir  décanté  l'alcool. 
Mais  on  a  alors  de  la  mannite  en  masse  au  lieu  de  l'avoir 
en  cristaux  isolés. 
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i75.  SALIGIJNE. 
SALICINA. 

jt^«  ÈcoYce  de  ssi^ule  (Cortewsaiicîs  helic'is) 5000 

Eau  (Aqua).   . Q.  S. 

Faites  une  forte  décoction  de  l'écorce  de  saule,  passez-la  à 
travers  une  toile,  ajoutez-y  un  lait  de  chaux  clair  pour  pré- 
cipiter la  matière  colorante;  filtrez  la  liqueur,  évaporez-la 
en  consistance  de  sirop  clair;  ajoutez  alors  une  quantité 
suffisante  d'alcool  à  §6°  pour  précipiter  la  matière  gom- 
meuse  ;  filtrez  de  nouveau;  séparez  l'alcool  par  distillation. 
Le  résidu  de  cette  distillation,  suffisamment  évaporé  et  mis 
dans  un  lieu  frais ,  abandonnera  la  salicine  qui  cristalli- 
sera en  aiguilles  aplaties. 

Pour  la  purifier,  il  faudra  la  dissoudre  dans  l'eau  bouil- 
lante, y  ajouter  un  peu  de  noir  animal,  filtrer  et  faire  cris- 
talliser par  refroidissement. 

La  salicine  pure  se  présente  en  aiguilles  fines  aplaties, 
légèrement  nacres  ;  sa  saveur  est  amère  et  rappelle  celle  du 
saule;  elle  n'est  ni  acide  ni  alcaline  ;  brûlée  sur  une  kme 
de  platine  ,  elle  ne  laisse  pas  de  résidu. 


R/. 


SUBSTANCES  NEUTRES  ORGANIQUES.  175 

170.  PIPERIN. 
PIPERINUM. 

Poivre  blanc  (Piper  album,  piper  nigritm  décor' 

ûcatum) 1000 

Alcool  à  35"  Cart.  (85  cent.) Q.  S. 


Epuisez  le  poivre  au  moyen  de  trois  ou  quatre  traitemens 
par  Falcool  bouillant  5  filtrez  ;  distillez  l'alcool  au  bain- 
marie;  faites  bouillir  la  matière  résinoïde  qui  restera  avec 
de  l'eau  contenant  -^  de  potasse  caustique^  lavez  le  ré- 
sidu à  l'eau  froide  5  faites-le  dissoudre  dans  l'alcool  à 
58°  Cart.  (92  cent.)  ;  filtrez^sur  un  peu  de  charbon  animal  ; 
portez  la  dissolution  à  î'étuve.  Par  l'évaporation  spontanée  , 
le  piperin  se  séparera  en  cristaux  prismatiques  légèrement 
colorés  en  jaune. 

On  le  purifie  en  le  faisant  dissoudre  dans  l'alcool  et  cris- 
talliser de  nouveau. 


w 


177.  UREE. 

UREA, 
©  Urine  fraîche  (Urina  recens).   .   .   .   .   .   .   .   .   10000 


Faites-la  évaporer  dans  une  bassine  de  cuivre  et  à  un  feu 
doux  Jusqu'à  consistance  de  sirop  clair  ^  laissez  refroidir 
et  séparez  par  décantation  les  sels  qui  se  seront  déposés  ; 
transvasez  le  liquide  dans  une  terrine  de  gTès  vernissée. 
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Versez  dans  la  liqueur  froide  une  fois  et  demie  son  poids 
d'acide  nitrique  à  24'^,  parfaitement  privé  d'acide  hyponi- 
trique;  mélangez  bien  les  deux  liquides  pour  faciliter  leur 
réaction ,  et  maintenez-les  plongés  dans  de  la  glace  afin  de 
déterminer,  le  plus  complètement  possible ,  la  séparation 
des  cristaux  du  nitrate  d'urée  qui  s'est  produit. 

Recevez  le  nitrate  d'urée  sur  une  toile  ;  lavez-le  avec  de 
l'eau  pure  à  zéro,  et  soumettez-le  à  la  presse.  Faites  dis- 
soudre dans  de  l'eau  chaude  le  sel  ainsi  obtenu;  sursa- 
turez-le par  du  carbonate  de  plomb ,  et  faites  évaporer 
le  tout  au  bain-marie  jusqu'à  siccité.  Traitez  à  froid  le 
résidu  par  de  l'alcool  à  40°  Cart.  (95  cent.  )  pour  dissoudre 
l'urée  j  filtrez  la  dissolution  alcoolique,  faites-la  évaporer 
jusqu'aux  deux  tiers  de  son  volume ,  et  laissez  refroidir: 
l'urée  cristallisera.  Purifiez-la  ,  s'il  est  nécessaire,  par  une 
nouvelle  cristallisation,  ou  par  le  charbon  animal. 

L'urée  cristallise  en  longs  prismes  aiguillés  ;  elle  est  blan- 
che ,  inodore  ,  et  d'une  saveur  fraîche  et  un  peu  piquante. 
On  doit  se  méfier  de  celle  qui  est  en  petites  lames  ;  elle  re  - 
lient  presque  toujours  du  nitrate. 

178.  GANTHARIDmE. 
CANTHARIDINA. 


W' 


Canthariàes  {Cantharis  vesicatoria). 1000 

Alcool  à  54°Cart.  86  cent Q.  S. 


Pulvérisez  les  cantharides  ;  mettez-les  en  macération  avec 
l'alcool.  Après  vingt-quatre  heures  de  macération,  jetez  le 
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tout  dans  un  entonnoir  long-  et  cylindrique  ;  laissez  écouler 
l'alcool  5  lavez  la  masse  avec  une  nouvelle  quantité  d'alcool, 
jusqu'à  ce  que  celui-ci  sorte  à  peine  coloré  5  distillez  au 
bain -marie  toutes  les  teintures  réunies  ,  de  manière  à  reti- 
rer tout  l'alcool  employé  ;  laissez  le  résidu  en  repos  jusqu'à 
ce  que  la  cantharidine  se  sépare  sous  forme  de  cristaux. 
Décantez  le  liquide  vert  huileux  qui  la  surnage  ;  laissez 
égoutter  ;  lavez  les  cristaux  avec  une  petite  quantité  d'alcool 
froid  pour  enlever  les  dernières  portions  d'huile. 

Reprenez  les  cristaux  par  un  peu  d'alcool  bouillant  ; 
ajoutez  une  petite  quantité  de  noir  animal;  filtrez  et  faites 
cristalliser  par  refroidissement. 


CHAPITRE  XVII. 

PRODUITS  PYROGÉNÉS. 
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179.  CREOSOTE. 

CREOSOTA. 
•  Goudron  de  bois  (Pii;  liquida) Q«  S. 


Introduisez  le  goudron  dans  une  grande  cornue  de  terre  , 

ou  de  fer  battu;  distillez  à  feu   nu  jusqu'à  ce    que   des 

vapeurs  blanches  commencent  à  se  dégager.  Les  produits  de 

la  distillation  condensés  se  sépareront  en  trois  couches. 

25 
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Prenez  la  couche  inférieure  formée  par  une  matière  hui- 
leuse pesante;  lavez  cetie  matière  avec  de  l'eau  légèrement 
acidulée  par  de  l'acide  sulfurique;  dislillez-la  ensuite  dans 
une  cornue  de  verre,  rejetez  les  premières  portions  qui 
passeront,  et  qui  consistent;  presque  entièrement  en  une 
matière  huileuse ,  l'eupione,  qui  accompagne  la  créosote. 
Celle-ci  passe  ensuite  à  la  distillatio*!  y  Baais  elle  est  loin 
d'être  pure. 

Prenez  cette  dernière  portion  et  traitez-la  par  une  solution 
de  potasse  caustique  d'une  densité  de  1,12-,  agitez  forte- 
ment et  à  plusieurs  reprises  les  deux  liquides ,  puis  laissez 
reposer.  Parle  repos  ,  il  se  formera  deux  couches ,  l'une  lé^ 
gère,  presque  entièrement  formée  d'eupione,  Fautre  pe- 
sante, aqueuse,  qui  contiendra  la  créosote  combinée  à  la 
potasse^ 

La  solution  alcaline  exposée  à  l'air  prendra  une  couleur 
noire  par  la  décomposition  d'une  matière  étrangère;  déga- 
gez alors  la  créosote  de  sa  combinaison  en  saturant  la  po- 
tasse par  une  suffisante  quantité  d'acide  sulfurique  étendu^ 
décantant  le  liquide  aqueux,  et  distillant  le  produit  dans  une 
cornue  de  verre.  Ces  traitemèns  successifs  delà  créosote  par 
la  potasse  ,  l'exposition  à  l'air ,  l'acide  sulfurique  et  la  dis- 
tillation, devront  être  encore  répétés  trois  fois  et  plus  même,  ■ 
jusqu'à  ce  qu'enfin  la  créosote  combinée  à  la  potasse  ne  se 
colore  plus  par' son  exposition  à  l'air.  Oii  s'èniparera  alors 
de  la  potasse,  non  plus  par  l'acide  sulfurique  ,  mais  par  l'a- 
cide phosphorique  concentré  ,  et  l'on  distillera  la  créosote 
une  dernière  fois,  en  rejetant  les  premières  portions  qui 
pourraient  passer  colorées  ,  ou  se  colorer  à  l'air. 

La  créosote  bien  préparée  doit  être  incolore ,  d'apparence 
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oléagineuse  ,  d'une  saveur  acre  et  brillante  ,  et  d'une  odeur 
particulière-  Exposée  à  l'air  et  à  la  lumière  ,  elle  ne  doit 
poinl  se  colorer,  ou  du  moins  elle  doit  ne  prendre  avec 
le  temps  qu'une  légère  teinte  rosée. 

180.  CARBONATE  D'AMMONIAQUE 
EMPYREUMATIQUE. 

(Sel,  volatil  de  Corne  de  Ç.erf.V) 
CAïlBONAS  AMMOr^IyE  OLEOSUS. 


B/ 


•  Corne  de  cerf  (  Cornu  cervi  elaphi) Q-  S. 

Divisez  la  corne  de  cerf  en  petits  fragmens ,  remplissez- 
en  presque  entièrement  une  cornue  de  grès  iutée;  placez 
la  cornue  dans  un  fourneau  à  réverbère,  et  adaptez-y  une 
allonge  et  un  ballon. 

L'appareil  ainsi  monté,  commencer  à  chauffer  doucement 
de  manière  à  entretenir  une  température  peu  supérieure  â 
100  degrés;  il  distillera  nne  liqueur  aqueuse  que  vous 
rejetterez  comme  inutile;  quand  elle  cessera  de  se  piH)- 
duire  ,  vous  maintiendrez  l'allonge  et  le  récipient  refroi- 
dis au  moyen  d'un  courant  d'eau  froide ,  et  vous  augmenterez 
le  feu  graduellement  de  manière  à  porter  la  col^aue  au  rou|^e: 
vous  l'entretiendrez  en  cet  état  jusqu'à  ce  qu'il  ne  passe  plus 
rien  à  la  distillation  :  alors  Fopération  étant  terminée  ,  vous 
laisserez  refroidir  l'appareil,  et  vous  retirerez  du  récipient 
les  trois  produits  médicamenteux  suivans  :  i°  Le  sel  volatil  ; 
2°  l'huile  volatile  ;  et  5"  l'esprit  volatil  de  corne  de  cerf. 
..  J^e  sel  volatil  de  corne  de  cerf  se  trouve  sublimé  dans 
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l'allonge  et  le  ballon  :  c'est  du  carbonate  d'ammoniaque 
imprégné  d'huile  pyrogénée.  On  le  détache  à  l'aide  d'une 
tige  de  fer,  et  on  le  renferme  dans  de  petits  flacons  bien 
bouchés  que  l'on  conserve  à  l'abri  de  la  lumière  :  il  noircit 
avec  le  temps,  il  faut  alors  le  sublimer  de  nouveau. 

181.  ESPRIT  YOLATIL  DE  CORNE  DE  CERF. 

SPIRITUS  VOLATILIS  CORNU  CERVI. 

L'esprit  volatil  de  corne  de  cerf  est  le  liquide  aqueux  qui 
se  trouve  dans  le  ballon  après  la  distillation  de  la  corne  de 
cerf  et  que  surnage  l'huile  volatile  :  on  le  sépare  de  celle-ci 
par  décantation  ;  c'est  une  dissolution  aqueuse  très  com- 
plexe des  nombreux  produits  de  la  distillation  de  la  corne 
de  cerf,  et  dans  laquelle  domine  surtout  le  carbonate  d'am- 
moniaque. 

On  le  rectifie,  en  le  distillant,  dans  une  cornue  de  verre 
de  manière  à  obtenir  les  trois  quarts  de  son  poids  en  pro- 
duit; on  doit,  ainsi  que  pour  le  sel  et  Thuile  volatils  de 
corne  de  cerf,  le  conserver  dans  des  flacons  de  petite  ca- 
pacité ,  bien  bouchés,  et  déposés  à  l'abri  de  la  lumière. 

182.  HUILE  VOLATILE  DE  CORNE  DE  CERF. 

OLEUM  PYROGENiEUM  CORNU  CERVI. 

L'huile  volatile  de  corne  de  cerf  se  trouve  dans  le  ballon; 
elle  y  surnage  un  liquide  aqueux  ,  dont  vous  l'isolerez  par 
décantation,  comme  il  a  été  dit  plus  haut. 

Cette  huile  devra  être  rectifiée  :  à  cet  efl'et,  vous  l'intro- 
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duirez  dans  une  cornue  de  verre  que  vous  placerez  sur  un 
bain  de  sable  ;  vous  adapterez  un  récipient ,  et  vous  distil- 
lerez jusqu'à  ce  que  vous  ayez  obtenu  le  quart  environ  du 
poids  de  l'huile.  Ce  produit  presque  incolore  doit  être  con- 
servé dans  de  petits  flacons  bouchés  à  l'éméril ,  que  l'on 
déposera  à  l'abri  de  la  lumière. 

L'huile  volatile  de  corne  de  cerf  se  colore  avec  le  temps 
et  finit  par  devenir  tout-à-fait  brune  :  alors  il  est  néces- 
saire de  la  distiller  de  nouveau. 

183.  CORNE  DE  CERF  CALCINÉE. 

(Phosphate  de  chaux.) 
CORNU  CERVI  AD  ALBIDINEM  USTUM. 

Si  Ton  prend  le  résidu  de  la  distillation  de  la  corne  de 
cerf  et  qu'on  le  calcine  jusqu'à  blanc  ,  c'est-à-dire  ,  jusqu'à 
destruction  complète  de  toute  la  matière  organique  ,  on  ob- 
tient du  phosphate  de  chaux  généralement  connu  et  employé 
sous  le  nom  de  corne  de  cerf  calcinée;  on  le  réduit  en  pou- 
dre, on  le  porphyrise  avec  de  l'eau ,  et  quand  il  est  parfai- 
tement divisé  on  le  met  en  trochisques  que  l'on  fait  sécher 
et  que  l'on  conserve  pour  l'usage. 

184.  ACIDE  SUCCÏNIQUE  IMPUR. 

(Sel  volatil  de  succin.) 
ACIDUM.  SUCCINICUM  PYROGEN^UM. 


w. 


Succin  (  Succinum  ) 2000 
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Introduisez-le  da»^  m%&  çopïwie  de  gjçè^  ^u  de  vçrre  JUit^e 
à  laquelle  seropt  a^daptés  une  alloixgie  e,t  ijiii  reGipieiit  pu 
verre.  Chauffez  modérément,  le  succin  fondra,  se  boursouf- 
fleia,et  dégagera  des  vapeurs  aboiidautes  épaisses.  Eu  même 
temps  il  se  condeiîSjera  dans  l'allouge  et  1^  récipient  sous 
forme  de  cristaux  une  certaine  quantité  d'acide  s^uçciniqiie 
imprégné  d'eau  et  d'uiie  ma;tièr#  J^uUepse;  enlev^^  avec  i^ne 
plumje  cet  acide  .su,cei5niqpe  ^vapl  q^u'il  ne  soit  délayé  et 
entraîné  par  une  trop  grande  quantité  d'kuile ,;  conitiïiu,ez; 
ainsi  en  ménageant  le  feu  tant  qu'il  se  produira  des  cris- 
taux d'acide  succlnique;  çbaMgo?;  le  récipient  lorsqu'il  ne 
s'en  produira  plus  et  poussez  le  feu  plus  vivement;  la  masse 
cessera  de  se  boursouffler,  la  distillation  marchera  rapide- 
ment et  M>iii5  ïecijeiilcrea!;  uii^  Jiuil^  volatile  paï4i<;ulière  ; 
continuez  ainsi  jusqu'à  ce  qu'il  ne  se  produise  plus  rien. 

Le  premier  produit  obtenu  est  de  l'acide  succinique  im- 
pur; en  cet  état  on  l'appelait  autrefois  Sel  volatil  de  siiccin, 

-  185.   ESPRIT  VOLxlTIL  DE  S-UCGINo 

SPÏRITUS  VOLATÏLIS  SUCCINI. 

Si  l'on  prend  le  produit  liquide  de  la  distillation  précé- 
dente qui  çst  composé  dsi  deux  couches,  l'une  huileuse  su- 
périeure,  l'autre  aqueuse^  et  qu'en  les  sépare  par  décanta- 
tion, l'on  a  dans  le  liquide  aqUiOux  l'Esprit  volatil  de  succin, 

qui  est  une  dissolution  étendue  d'acide  succinique,  d'acide 

acétique,  ët'd^liuiîe  pyrogénée. 
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186.  HUILE  VOLATILE  DE  SUCCIN. 

OLEUM  SUCCINI  PYROGENiEUM. 

C'est  le  produit  liquide  huileux  qui  surnage  l'Esprit  volatil 
de  succîn.  Ce  n'est  pas  à  proprement  parler  une  huile  vo- 
latile analogue  aux  huiles  volatiles  des  plasites ,  mais  un 
mélange  de  divers  produits  pyrogénés  peu  connus. 

On  doit  la  rectifier  et  la  conserver  de  la  même  maniète 
que  l'huile  volatile  de  corne  de  cerf. 

187.  SUCCINATE  D'AMMONIAQUE  IMPUR. 

(  Liqueur  de  Corne  de  cerf  succinée .  ) 
SUCCINAS    AMMONI^    IMPURUS. 

jy»   Esprit  volatil  de  corne   de  cer î  (SpiHtus  vola- 

tilis   Cornu  cervi  ) 100 

Sel  volatil  de  succin  (  Aciditm  succinicum  py- 
rocjenceum  ) Q  S 

Saturez  l'esprit  volatil  de  corne  de  cerf  par  l'acide  succi- 
yiique;  filtrez  pour  séparer  une  portion  d'huile  empyreu- 
aiatique,  et  conservez  le  produit  à  rabri  de  la  lumière. 
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CHAPITRE  XVIII. 

DES  EAUX  MINÉRALES  ARTIFICIELLES. 


Les  eaux  minérales  naturelles  constituent  un  ordre 
important  de  me'dicamens.  La  difficulté  que  l'on  éprouve 
à  se  les  procurer  et  les  altérations  qu^clles  sont  sujettes 
à  subir  dans  les  dépôts  oii  on  les  conserve  ont  fait 
naître  l'idée  de  les  reproduire  artificiellement;  mais 
l'état  actuel  de  la  science  ne  permet  pas  d'arriver  à 
une  imitation  fidèle  de  l'eau  de  la  plupart  des  sources 
naturelles;  soit  que  l'analyse  chimique  laisse  de  l'incer- 
titude sur  la  nature  de  leurs  composans  ou  sur  le  mode 
suivant  lequel  ils  sont  unis ,  soit,  que  ces  eaux  contien- 
nent des  principes  qu'il  n'est  pas  encore  permis  à  l'art 
de  reproduire.  En  cet  état  de  choses ,  il  est  prudent  de 
ne  pas  considérer  les  formules  comme  devant  reprp- 
duire  exactement  Teau  des  sources  naturelles;  cepen- 
dant comme  les  eaux  artificielles  font  partie  du  domaine 
de  la  matière  médicale  et  qu'elles  rendent  d'utiles 
services  à  l'art  de  guérir,  on  a  cru  à  propos  de  donner 
ici  un  certain  nombre  de  formules,  dont  plusieurs  sont 
déjà  consacrées  par  l'usage,  et  dans  lesquelles  se 
trouvent  comprises  les  variétés  principales  des  minéra- 
lisateurs  les  plus  ordinaires  des  sources.  En  se  basant 
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sur  l'analyse  chimique,  on  pourra  de  même  produire 
plus  ou  moins  exactement  des  imitations  de  l'eau  des 
autres  sources  minérales  naturelles. 

Les  eaux  minérales  sont  dites  salines  quand  elles 
tiennent  une  forte  proportion  de  sels  en  dissolution  ; 
acidulés^  quand  elles  sont  chargées  d'acide  carbonique; 
ferrugineuses^  iodurées,  quand  le  fer  ou  l'iode  s'y  trou- 
vent en  quantité  assez  forte  pour  leur  imprimer  leur 
caractère  dominant  ;  sulfureuses^  quand  elles  sont  miné- 
ralisées par  l'hydrogène  .sulfuré  ou  par  un  sulfure 
alcalin. 

La  préparation  des  eaux  salines  consiste  dans  une 
simple  solution  des  sels  dans  l'eau.  Les  eaux  acidulés 
sont  préparées  avec  du  gaz  carbonique  qui  doit  avoir 
été  lavé  avec  soin ,  pour  qu'il  ne  retienne  aucune  por- 
tion d'acide  étranger;  et  comme  Teau  doit  en  contenir 
plus  que  ne  le  comporte  la  solubilité  propre  de  ce  gaz, 
on  a  recours  à  des  appareils  qui  permettent  de  le  sou- 
mettre à  une  pression  supérieure  à  celle  de  l'atmo- 
sphère. Plusieurs  systèmes  peuvent  être  indifféremment 
employés  à  cet  effet;  peu  importe  celui  dont  on  fera 
usage,  pourvu  qu'il  conduise  à  imprégner  l'eau  d'une 
quantité  suffisante  d'acide  carbonique  el;  qu'il  s'oppose 
à  la  déperdition  de  ce  gaz  dans  la  partie  de  l'opération 
qui  a  pour  objet  de  renfermer  le  produit  dans  des  bou- 
teilles. 

Quand  il  doit  entrer  en  même  temps  dans  une  eau 
minérale  des  substances  salines  solubles  et  de  l'acide 
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carbonique,  on  peut  la  pre'parer  par  deux  modes  diffé- 
rens  d'ope'ration ,  que  l'on  n'a  souvent  aucune  raison  de 
préférer  l'un  à  l'autre;  ou  bien  on  dissout  les  sels 
dans  toute  la  quantité  d'eau  qui  doit  entrer  dans  la 
préparation  de  l'eau  minérale  et  l'on  charge  directe- 
ment cette  dissolution  d'acide  carbonique  ;  ou  bien  on 
dissout  les  sels  dans  une  petite  quantité  d'eau ,  on 
introduit  cette  dissolution  concentrée  dans  les  bouteilles 
et  on  achève  de  remplir  celles-ci  avec  de  l'eau  gazeuse 
simple. 

Quand  il  doit  entrer  dans  une  eau  minérale  des 
carbonates  insolubles,  on  les  prend  dans  l'état  géla- 
tineux oii  ils  se  trouvent  au  moment  oii  ils  viennent 
d'être  produits  par  double  décomposition  au  milieu  de 
l'eau;  en  cet  état  leur  dissolution  par  l'acide  carbonique 
est  plus  assurée;  si  même  ,  par  un  double  échange  des 
bases  et  des  acides,  les  sels  qui  composent  la  formule 
peuvent  être  tous  théoriquement  transformés  en  sels 
soîubles,  on  exécute  cette  substitution;  alors,  au  mo- 
ment du  mélange  des  diverses  solutions  salines,  la 
formule  primitive  est  réalisée;  les  carbonates  insolubles 
se  produisent  et  se  déposent  ;  ils  sont  redissous  plus 
tard  par  l'acide  carbonique.  On  a  un  exemple  de  ce 
genre  de  préparation  dans  l'eau  acidulé  saline,  destinée 
à  remplacer  l'eau  de  Seltz  naturelle. 

Dans  la  préparation  des  eaux  minérales  où  il  doit 
entrer  des  sels  de  fer,  il  est  important  de  se  servir 
d'eau  privée  d'air;  on  se  la  procure  en  faisant  bouillir 
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de  l'eau  pendant  un  quart-d'heure  et  en  la  laissant 
refroidir  à  l'abri  de  l'air.  La  présence  de  l'oxigène  dans 
l'eau  aurait  pour  effet  de  faire  passer  le  fer  à  l'état  de 
peroxide  ,  qui  se  déposerait  en  grande  partie ,  tantôt 
à  l'état  d'hydrate  et  tantôt  à  l'état  de  sel  basique 
insoluble. 

Le  soufre  est  introduit  dans  les  eaux  minérales  sous 
deux  états:  combiné  avec  un  métal  alcalin.^  le  plus 
ordinairement  au  sodium  et  constituant  un  sulfure 
soluble  ;  ou  combiné  à  l'hydrogène  et  formant  l'acide 
sulfhydrique  ou  hydrogène  sulfuré.  On  se  sert  d'une 
dissolution  saturée  de  ce  gaz  (  Voy.  N°  27  )  qui  porte 
le  nom  d'eau  hydrosulfurée  ;  en  cet  état  elle  est  beau- 
coup trop  concentrée,  et  on  l'étend  d'eau  pour  la  prépa- 
ration des  eaux  minérales  artificielles  sulfureuses.  Quant 
au  sulfure  alcalin,  comme  il  est  extrêmement  soluble, 
son  introduction  dans  les  eaux  minérales  ne  présente 
aucune  diîficulté. 

188.  EAU  GAZEUSE  SIMPLE. 

AQUA  ACIDULA  SÏMPLICIOR. 

Eau  pure  (  A(\ua  pura) 1  volume. 

Gdiz&cide  çarhoniqiie {Acidumcarbonicmn)  5  volumes. 

Chargez  l'eau  d'acide  carbonique  au  moyen  d'un  appareil 
de  compression,  et  partagez  la  dissolution  gazeuse  dans  des 
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bouteilles  d'une  capacité  de  20  onces ,  que  vous  boucherez 

exactement  et  que  vous  tiendrez  couchées  dans  un  lieu 

frais. 

En  mettant  2  onces  de  sirop  de  limon  dans  chaque  bou- 
teille avant  d'y  recevoir  l'eau  chargée  de  gaz  carbonique , 
on  obtient  une  boisson  fort  agréable  qui  porte  le  nom  de 
limonade  gazeuse.  En  variant  la  nature  du  sirop,  on  peut 
préparer  ainsi  à  volonté  un  grand  nombre  de  boissons 
acidulés  et  sucrées. 

189.   EAU  PE  SELTZ  ARTIFICIELLE. 
AQUA  SELTERANA. 


B/. 


Chlorure  de  calcium  cristallisé  (  Chlorure- 

tum  calcicum  )  six  grains 0,35 

Chlorure  de  magnésium  cristallisé  {Chlorure- 

tum  magnesicum)  cinq  grains Oj27 

Chlorure  de  sodium   (  Cliloruretum  sodicum  ) 

vingt  grains ,        1,10 

Carbonate  de  soude  cristallisé  (  Carbonas  so- 

dicus)  seize  grains 0,90 

Phosphate  de  soude  cristallisé  (  Phosphas  so- 

dicus  )  un  grain  et  un  tiers 0,07 

Sulfate  de  soude  cristallisé  (  Sulfas  sodicm  ) 

un  grain 0,05 

Eau  pure  (Aquupura)  vingt  onces 625,00 

Acide  carbonique  (  Acidum  carbonicum  )  cinq 

volumes , 6,00 


EAUX  MINÉRALES  ARTIFICIELLES.  189 

Faites  dissoudre  dans  Veau,  d'une  part  les  sels  de  soude, 
et  d'autre  part  les  chlorures  terreux  ;  mélangez  les  liqueurs 
et  chargez-les  d'acide  carbonique  ;  recevez  l'eau  saliue  ga- 
zeuse qui  en  résultera  dans  les  bouteilles  que  vous  bou- 
cherez aussitôt. 

Cette  eau  gazeuse  et  saline  est  destinée  à  remplacer  l'eau 
de  Seltz  naturelle;  elle  est  plus  chargée  d'acide  carbonique 
et  sous  ce  rapport  elle  est  souvent  préférable. 

190.  EAU  ALCALINE  GAZEUZE. 
AQUA  ACÏDULA  CUM  BI-CARBONATE  POTASSICO. 


^ 


•  Bi-carbonate  de  potasse  (Bi-carbonas  potassions) 

un  gros  huit  grains 4,5 

Eau  pure  (  Aqua  pura  )  vingt  onces .........     625 

Acide   carbonique  (^cic/wm   carbonicum)  cinq 
volumes 6 

Faites  dissoudre  le  sel  de  potasse  dans  l'eau  ;  chargez 
d'acide  carbonique  et  mettez  en  bouteilles. 

Chaque  once  d'eau  tiendra  en  dissolution  A  grains  de 
bi-carbonate  de  potasse. 


190  CODEX. 

191.  EAU  DE  SOUDE  GARBONATEE. 

(  Soda  Water.  ) 
AQUA  ACIDULA  CUM  BICARBONATE  SODICO. 


w. 


Bi-carbonate  de  soude  (  Bi-carbonas  sodicus  ) 

vingt  grains , 1 

Eau  pure  (  Aqua  pura  )  vingt  onces 625 

Gaz  acide    carbonique   { Acidum  carbonicum) 
cinq  volumes 6 

Opérez  comme  pour  l'eau  alcaline  gazeuse. 

192.  EAU  DE  YÎCHY  ARTIFICIELLE. 

AQUA  VICIENSIS. 


B/ 


tt   Carbonate  de  soude  cristallisé  (  Carbonas  so- 
dicus) un  gros  cinquante-quatre  grains.  .        7,000 
Chlorure  de  sodium  (  Cliloniretum  sodicum  ) 

un  tiers  de  grain 0,017 

Chlorure  de  calcium  cristallisé  (Cliloruretum 

calcicum  )  onze  grains 0,600 

Sulfate  de  soude  cristallisé  (Si<//as  50£/icMs) 

six  grains 0,355 

— •       de  magnésie  cristallisé  (Sulfas  ma- 
gnésiens )  trois  grains 0,165 

—       de   fer  cristallisé  (  Sulfas  ferrosus) 

un  tiers  de  grain 0,01 7 
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Eau  privée  à'air(Âaua  aère  orbata)  vingt  onc    625,000 
Gaz   acide  carbonique  (ylcirfwm  crtr6onicwm  ) 

trois  volumes  et  demi. 4,000 

Faites  une  dissolution  des  sels  à  base  de  soude,  une  autre 
du  sulfate  de  magnésie,  une  troisième  du  chlorure  de  cal- 
cium ;  mélangez  toutes  ces  liqueurs  et  chargez  d'acide  carbo- 
nique; recevez  l'eau  gazeuse  saline  qui  en  résultera  dans 
des  bouteilles  où  vous  aurez  introduit  le  sulfate  de  fer 
dissous  dans  une  petite  quantité  d'eau. 

Le  produit  qui  porte  le  nom  d'eau  de  Vichy  artificielle 
diffère  essentiellement  de  l'eau  des  sources  naturelles  de 
Vichy  par  l'absence  des  matières  organiques. 

195.  EAU  DU  MONT-DORE  ARTIFICIELLE. 


W 


AQUA  MONTIS  DURANII. 

9  Carbonate   de    soude    cristallisé   (Carbonas 

sodîcus  )  deux  gros =,  .  . 

Chlorure  de  calcium  cristallisé  (  C/î/orwre- 

tum  calcîcum  )  huit  grains 

Chlorure  de  magnésium  cristallisé  (Chloru- 

retum  magnesicum)  un  grain  et  demi 0 

Chlorure  de  sodium  (  Chlorure tum  sodicum  ) 

un  grain  et  un  tiers. 0 

Sulfate    de    fer  cristallisé  ÇSulfas  ferrosus) 

deux  grains , .  , 0 

Sulfate  de  soude  cristallisé  (Si<//«ssocficMs) 

un  grain  et  un  tiers « 0 


000 
450 
082 
070 
100 
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Eau  privée  d'air  {Aqua  aère  orbata)  vingt  oiic.  625,000 
Gaz  carbonique  (Acîdum  carbonicum)  cinq 

volumes 6,000 

Faites  dissoudre  le  carbonate  de  soude  et  le  sel  marin 
dans  Teau ,  et  chargez  la  dissolution  d*acide  carbonique  ; 
dissolvez  à  part  les  chlorures  terreux  et  le  sulfate  de  fer  ; 
mêtez  les  deux  dissolutions;  introduisez-les  dans  des  bou- 
teilles, et  achevez  de  les  remplir  avec  Teau  saline  gazeuse  ; 
bouchez  promptement. 

194.  EAU  DE  BOURDONNE. 

AQUA  BORBONENSIS. 


B/. 


Bromure  de  potassium  {Bromure tum  potassi- 

ciim  )  deux  tiers  de  grain 0,036 

Chlorure  de  sodium  (  Chloruretum  sodicum  ) 

cinquante-quatre  grains 3,000 

Chlorure  de  calcium  cristallisé  {Chloruretum 

calcicum  )  trente-huit  grains 2,100 

Sulfate  de  soude  cristallisé  {Sulfas  sodicus) 

vingt-trois  grains 1,150 

Bi-carbonate  de  soude  cristallisé  (  Bî-car- 

bonas  sodicus  )  six  grains 0,350 

Eau  pure  (  Aqua  pura  )  vingt  onces 625,000 

Gaz  acide  carbonique  (  Acidum  carbonicum  ) 

cinq  volumes 6,000 


w 
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195.  EAU  MAGINÉSIENNE.  ^ 

AQUA  CUM  BI-CARBONATE  MAGNESICO. 

•  Sulfate    de   magnésie   cristallisé  (  Sulfas  ma- 

gnesicus  )  sept  gros 26 

Carbonate  de  soude  cristallisé  (Carbonas  sodi- 

eus  )  neuf  gros 36 

Eau  pure  (  Aqua  para  )  vingt  onces 625 

Acide  carbonique  (Acidum  carbonîcum)  six  vol.  7 

Faites  dissoudre  séparément  chacun  des  deux  sels  dans 
l'eau  ;  mélangez  les  dissolutions  et  portez-les  à  l'ébullition  ; 
entretenez  les  liqueurs  bouillantes  jusqu'à  ce  vous  n'aper- 
ceviez plus  de  dégagement  de  gaz  ;  laissez  déposer,  décantez 
et  lavez  le  précipité  avec  soin;  faites-le  égoutter;  dé- 
layez-le dans  une  quantité  d'eau  suffisante  et  chargez  d'acide 
carbonique.  Ne  mettez  en  bouteilles  que  vingt-quatre  heures 
après  l'introduction  du  gaz ,  et  dans  cet  intervalle  agitez  de 
temps  en  temps  pour  faciliter  la  dissolution  du  carbonate 
de  magnésie. 

Chaque  bouteille  d'eau  contiendra  2  gros  de  magnésie 
blanche  passée  à  l'état  de  bi-carbonate  et  un  très  faible  excé- 
dant  d'acide  carbonique. 
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196.  EAU  MAGNÉSIENNE  GAZEUSE. 
AQUA  ACIDULA  CUM  BI-CARBONATE  MAGNESICO. 


^ 


Sulfate  de  magnésie  cristallisé  {Sulfas  magne- 
sicus  )  trois  gros  et  demi 14 

Carbonate  de  soude  cristallisé  {Carbonas  so- 
dicus  )  quatre  gros  et  demi. 18 

Eau  pure  (  Aqua  pur  a)  vingt  onces. 625 

Acide  carbonique  (  Acidum  carbonicum  )  six 
volumes  » 7 

Opérez  ainsi  qu'il  a  été  dit  pour  l'eau  magnésienne 
simple.  Chaque  bouteille  de  20  onces  contiendra  1  gros  de 
magnésie  blanche  transformée  en  bi-carbonate  et  un  excès 
d'acide  carbonique. 

197.  EAU  DE  SEDLITZ  ARTIFICIELLE. 

AQUA  SEDLITZENSÏS. 


^ 


•  Sulfate  de  magnésie  cristallisé  (  Sulfas  magne" 

sicus  )  deux  gros 8 

Eau  pure  (  Aqua  pura  )  vingt  onces 625 

Gaz   acide    carbonique   (  Acidum  carbonicum  ) 
trois  volumes 3,5 


Faites  dissoudre  le  sulfate  de  magnésie  dans  l'eau  ,  char- 
gez d'acide  carbonique  et  mettez  en  bouteilles. 
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On  peut  préparer  des  eaux  de  Sedlitz  plus  chargées  de 

gel;  elles  contiendront  par  bouteilles  4  gros,  6  gros  ou  1 

once  de  snlfate  de  magnésie  cristallisé.  Le  médecin  doit 

avoir  le  soin  de  désigner  celle  dont  il  prétend  faire  usage. 


B/^ 


198.  EAU  DE  SPA  ARTIFICIELLE. 
AQUA  SPADANA. 

Carbonate  de    soude  cristallisé    (  Carbonas 

sodîcus  )  trois  grains 0,165 

Carbonate  de  chaux  (Carbonas  calcicus)  trois 

cinquièmes  de  grain 0,055 

Carbonate  de  magnésie  (  Carbonas  magnési- 
ens )  un  quart  de  grain 0,01 4 

Protochlorure  de  fer  (CMorurefMm/erroswm)  " 

deux  tiers  de  grain. 0,045 

Alun   cristallisé  (  Sulfas   alumino-potassîcus  ) 

un  septième  de  grain, 0,008 

Eau  privée  à'air  (Aqua  aère  orbata)\iugt  onc.  625,000 

Acide  carbonique  (Acidum  carbonicwn)  cinq 

volumes 6,000 

Dissolvez  le  carbonate  de  soude  dans  une  petite  quantité 
d'eau,  et  délayez  dans  la  liqueur  le  carbonate  de  chaux  et 
celui  de  magnésie;  d'autre  part,  faites  dissoudre  l'alun  et  le 
chlorure  de  fer  dans  une  autre  portion  d'eau  et  mélangez 
cette  dissolution  au  premier  liquide  ;  recevez  le  tout  dans 
des  bouteilles  et  achevez  de  remplir  avec  l'eau  gazeuse 
simple. 
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Cette  formule  donne  une  eau  artificielle  qui  doit  se  rap- 
procher de  la  composition  de  l'eau  de  Spa ,  et  qui  ne  man- 
que pas  d'analogie  avec  les  eaux  de  Bussang,  de  Forges  ,  de 
Pyrmont,  de  Vais,  etc. 

199.  EAU  SULFURÉE. 

AQUA  CUM  SULFURETO  SODICO. 


B/ 


•  Sulfure  de  sodium  cristallisé,  hydro-sul- 
fate de  soude  (Sidfuretum  sodicum)  deux 
grains  et  demi 0,155 

Carbonate   de    soude   cristallisé  (  Carbonas 

sodicus  )  deux  grains  et  demi 0,155 

Chlorure  de  sodium  (  Chloruretum  sodicum) 

deux  grains  et  demi 0,135 

Eau  privée  d'air  (  Aqua  aère  orbata  )  vingt 

onces 625,000 

Faites  dissoudre  et  conservez  dans  des  bouteilles  bien 
bouchées. 

Cette  eau  minérale  est  destinée  à  remplacer  les  eaux 
minérales  chargées  de  sulfure  de  sodium,  et  le  plus  souvent 
les  eaux  sulfureuses  des  Pyrénées  dont  elle  n'offre  toute- 
fois qu'une  imitation  imparfaite.  On  la  livrera  indifférem- 
ment sous  les  noms  d'Eau  minérale  artificielle  de  Barèges 
(  Aqua  Baretginensis) ,  de  Cauteretz  (  Aqua  Cauteriensis)  ,  de 
Bagnères  de  Ludion  (  Aqua  Convenarum) ,  de  Bonnes  (  Aqua 
Bonnensis  ) ,  de  Saint-Sauveur  (  Aqua  Sancti  Salvatoris  ) ,  oa 
de  teute  autre  eau  sulfureuse  des  Pyrénées  orientales. 


EAUX  MINÉRALES  ARTIFICIELLES.  197 

200.  SOLUTION  POUR  BAIN  DE  BARÈGES 
ARTIFICIEL. 

SOLUTIO  AD  BALNEUM  BARETGINENSE. 

JL|/o   Sulfure  de  sodium  cristallisé  (5M//Mrefwm  sodi» 

cum)  deux  onces 64 

Carbonate  de  soude  cristallisé  (Carbonas  sodicus) 
deux  onces 64 

Chlorure  de  sodium  (  Chloruretumsodicum  )  deux 
onces 64 

Eau  pure  (  Aqua  pur  a)  dix  onces 520 

Faites  dissoudre  les  sels  dans  l'eau;  recevez  prompte- 
ment  la  dissolution  dans  une  bouteille  que  vous  boucherez 
avec  soin.  On  mélangera  cette  liqueur  à  l'eau  du  bain  au 
moment  d'y  entrer.  Elle  suffira  le  plus  ordinairement  pour 
un  bain  de  300  litres. 

La  formule  précédente  donne  un  bain  incolore  d'une 
odeur  légèrement  hydrosulfurée  ,  qui  diffère  totalement  pai^ 
sa  composition  du  bain  sulfureux  ordinaire  que  l'on  prépare 
avec  le  sulfure  de  potassium  obtenu  avec  le  soufre  et  la 
potasse.  (  Voyez  Bain  sulfureux.  ) 
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CHAPITRE  XIX. 

POUDRES  SIMPLES. 


Le  pharmacien  .  est  souvent  appelé  à  réduire  en 
poudre  les  substances  médicamenteuses  simples  ou 
Composées,  parce  que  ces  matières  sont  plus  faciles  à 
administreir  sous  cette  forme  ;  ou  parce  que  la  pulvérisa- 
tion les  dispose  convenablement  à  d'autres  préparations. 

Toutes  les  matières  solides  peuvent  être  pulvérisées; 
mais  toutes  ne  peuvent  l'être  par  un  même  procédé. 
Celui-ci  doit  être  en  rapport  avec  la  texture  même 
des  corps  et  avec  le  genre  de  poudre  que  l'on  veut  se 
procurer.  La  contusion,  la  trituration  et  la  mouture, 
sont  les  trois  modes  les  plus  généraux  de  pulvérisation. 

La  contusion  s'applique  aux  corps  d'une  texture 
dense, dont  les  molécules  sont  fort  adhérentes  et  qui  ne 
peuvent  être  ramollies  par  la  chaleur  que  développe 
le  choc;  la  trituration  s'emploie  de  préférence  pour  les 
matières  naturellement  friables,  ou  pour  celles  qui 
deviennent  molles  par  une  faible  élévation  de  tempé- 
rature ;  enfin ,  la  mouture  est  un  procédé  plus  général, 
qui  est  d'un  usage  habituel  dans  les  arts,  mais  qui  n'est 
employé  dans  le  laboratoire  des  pharmaciens  que  pour 
préparer   des    poudres  demi-fines   avec    les   matières 
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compactes,  ou  pour  (déchirer  en  une  sorte  de  mousse 
les  matières  végétales  fibreuses, 

Toutes  matières  que  l'on  veut  soumettre  à  la  pulvé-r 
risation  doivent  avoir  été  séchéesavec  soin,  car  l'humi- 
dité diminue  ou  détruit  la  friabilité  des  corps.  Toutes, 
après  avoir  été  divisées  jusqu'à  un  certain  degré,  doivent 
être  soumises  au  tamisage ,  qui  sépare  les  parties  fines 
de  celles  qui  n'ont  pas  acquis  encore  le  degré  de 
ténuité  nécessaire.  Si  l'on  veut  avoir  des  poudres  fines, 
le  mortier  doit  être  recouvert  avec  une  peau  pendant 
la  pulvérisation ,  le  tamis  doit  être  fermé  pendant  que 
le  tamisage  s'opère  ;  c'est  que  la  poudre  la  plus  fine 
détachée  par  le  choc  ou  par  l'agitation  s'élève  dans 
l'atmosphère,  toujours  au  détriments  du  produit,  et 
souvent  à  la  grande  incommodité  de  l'opérateur  ; 
l'emploi  des  mortiers  et  des  tamis  couverts  est  d'une 
indispensable  nécessité  quand  on  opère  sur  des  matières 
acres  ou  vénéneuses,  comme  les  cantharides,  le  vert  de 
gris,  etc. 

Les  plantes  et  les  animaux ,  les  parties  de  plantes  et 
d'animaux ,  qui  sont  composés  d'un  tissu  organisé  et 
de  matières  très  diverses ,  ne  donnent  pas  des  produits 
semblables  à  toutes  les  époques  de  leur  pulvérisation  ; 
certaines  parties  plus  friables  se  réduisent  en  poussière 
avant  les  autres  ;  de  là  la  nécessité  de  mélanger  tous  les 
produits  pour  avoir  un  tout  homogène  ;  de  là  encore  la 
possibilité  d'améliorer  le  médicament  en  en  séparant 
des  parties  peu  actives  ;  si  celles-ci  se  pulvérisent  en  pre* 
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mier,  on  rejette  la  première  poudre  ;  si  elles  ont  au 
contraire  moins  de  friabilité,  on  conserve  seulement 
les  premiers  produits  de  la  pulvérisation.  Ces  diverses 
pratiques  sont  réglées  nécessairement  par  la  nature 
même  des  corps  et  doivent  être  pour  chacun  d'eux 
fixées  d'une  manière  spéciale.  Il  en  est  de  même  de 
certaines  opérations  préalables  qui  disposent  les  corps 
à  la  pulvérisation  et  qui  sont  appropriées  à  leur  nature; 
c'est  ainsi  qu'on  lime  les  métaux,  qu'on  râpe  les  bois 
ou  les  grosses  racines ,  que  l'on  coupe  en  tranches 
minces  les  racines  fibreuses,  que  l'on  mouille  le  riz, 
que  l'on  soumet  au  lavage  les  coquilles  d'œufs  ,  le 
corail;,  etc. 

Il  est  des  modes  de  pulvérisation  moins  généraux  que 
les  précédens,  et  qui  s'appliquent  plus  spécialement  à 
certains  corps,  comme  le  frottement,  la  porphyrisation, 
la  dilution;  on  pulvérise  en  les  frottant  à  la  surface 
d'un  tamis  les  corps  composés  de  parties  déjà  fines, 
mais  agglomérées  en  masses,  pourvu  que  ces  massés 
aient  peu  de  cohésion,  par  exemple  la  céruse,  le  ma- 
gnésie. On  pulvérise  en  les  frottant  sur  une  table  de 
porphyre  ,  avec  une  molette  de  porphyre,  toutes  les 
matières  minérales  que  l'on  veut  réduire  en  poudre  très 
fine  :  la  porphyrisation  se  fait  à  sec  quand  la  présence 
de  l'eau  peut  amener  quelques  changemens  dans  la 
nature  des  corps  ;  dans  le  cas  contraire  on  préfère  ré- 
duire la  substance  en  une  pâte  molle;  l'opération  en 
"  devient  plus  facile. 
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La  dilution,  que  d'autres  ont  appelée  lévigation ,  est 
une  opéi^ation  de  même  nature  que  le  tamisage;  elle 
s'exécute  sur  des  mélanges  de  poudres  fines  et  de  pou- 
dres grossières,  et  elle  a  pour  effet  de  les  séparer  les 
unes  des  autres.  On  délaye  les  poudres  dans  l'eau,  on 
laisse  reposer  pendant  assez  de  temps  pour  permettre 
aux  parties  les  plus  grossières  de  se  déposer  ;  on  décante 
les  liqueurs  troubles  qui  tiennent  en  suspension  les  par- 
ties les  plus  légères  et  on  les  abandonne  au  repos  :  les 
poudres  fines  se  déposent;  on  les  fait  égoutter.  Pour 
faciliter  leur  dessiccation ,  on  peut  les  mettre  en  petits 
pains  qui  prennent  le  nom  de  trochisques. 

Il  est  certaines  matières  qui,  par  leur  mollesse,  leur 
élasticité  ou  leur  ductilité,  se  refusent  à  la  pulvérisation 
par  les  procédés  ordinaires;  il  faut  de  toute  nécessité 
recourir  à  d'autres  moyens.  On  fond  les  métaux  ductiles 
et  facilement  fusibles,  et  en  cet  état  on  les  agite  vive- 
ment pour  empêcher  leurs  particules  de  se  réunir  en 
une  masse  compacte  ;  on  gazéifie  le  soufre  et  on  le 
refroidit  brusquement;  on  volatilise  le  mercure  doux 
et  l'on  mélange  sa  vapeur  avec  de  la  vapeur  d'eau,  qui 
s'interpose  entre  les  particules  salines  et  les  empêche 
de  se  réunir;  on  broie  le  camphre  avec  un  peu  d'al- 
cool; on  triture  les  feuilles  d'or  avec  du  sulfate  de 
potasse,  la  vanille  avec  du  sucre.  Tous  ces  procédés 
sont  essentiellement  spéciaux  et  doivent  être  décrits  en 
particulier  pour  chacune  des  substances  que  l'on  y 
soumet. 
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On  ne  doit  jamais  préparer  les  poudres  en  grande 
quantité,  car  tous  les  médicamens,  si  l'on  en  excepte 
un  petit  nombre  de  substances  minérales,  se  conservent 
mieux  dans  leur  entier.  Ce  précepte  est  plus  spéciale- 
ment applicable  aux  corps  qui  attirent  l'humidité  de  l'air 
ou  qui  contiennent  des  principes  volatils. 

On  conserve  les  poudres  dans  des  vases  bien  bou- 
chés; et  afin  de  les  soustraire  à  l'action  de  la  lumière 
qui  altère  un  grand  nombre  d'entre  elles,  si  les  vases 
sont  en  verre,  on  les  recouvre  d'une  feuille  de  papier 
noir  que  l'on  colle  sur  toute  leur  surface  extérieure. 


201.  POUDRE  DE  RHUBARBE. 
PULVIS  RADICIS  RHEI. 


W 


•  Racine  de  rhubarbe  {Rheum  palmatum  ). . . .     Q.  S. 

Concassez  la  racine  dans  un  mortier,  ou  coupez-Ia  par 
tranches*,  faites  la  sécher  à  l'étuve  et  réduisez-la  en  poudre 
fiac  par  contusion  ,  sans  laisser  de  résidu. 

On  préparera  de  même  les  poudres  de 

Racines  d'Ache  (  Apîum  graveolens  ) , 

Acorus  (^  Acorus  calamus)f 

— —  Aunée  (  Inida  helemiim  ), 

Aristoloche  longue  ÇAristolochia  longa), 

Aristoloche  ronde  (  Anstohchîa  rotunda  ), 

■—  Arum  (  Arum  maculatum  ), 

— —  Bardane  {  Arcûum  lappa). 
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Racines  de  Bryouc  (  Bnjonîa  dioica  ) , 

Colombo  (  Cocculus  palmatus  )  , 

Curcuma  (  Curcuma  longa  et  rotunda  ) , 

— —  Ellébore  blanc  (  Veratrum  album  ) , 

—  Gentiane  (  Gentiana  lutea  ) , 

.  Gingembre  (  Zinziber  officinale  ), 

Galanga  (  Galanga  officinalis  )  , 

Iris  (  Iris  Florentina  ) , 

Jalap  (  Convolvulus  jalapa  )  y 

Patience  (  Rumex  patientia  )  , 

Pivoine  [Pœonïœ  officinalis), 

Pyrèthre  Ç Anthémis  pijrethrum  ) , 

Tormentille  (  Tormentîlla  erecta  ), 

Zédoaire  (  Kœmpferia  rotunda  )  j 

et  en  général  les  poudres  de  toutes  les  racines  qui,  étant 
succulentes  et  charnues  dans  l'état  de  fraîcheur,  sont  com- 
pactes après  leur  dessiccation  et  ne  contiennent  que  peu  de 
parties  fibreuses. 

On  préparera  cependant  de  la  même  manière  les  poudres 
des  racines  fibreuses  de- 

Ratanhia  (  Krameria  ixina)j 
Salsepareille  (  Smilax  salsaparilla  ). 

202.  POUDRE  DE  VALÉRIANE. 

PULVIS  RADICIS  VALERIANiï:. 


w. 


Racine  de  valériane  (  Vateriana  officinalis).  . .     Q.  S, 
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Coucassez  léîjèremenL  la  racine  dans  un  mortier  avec  un 
pilon  de  bois  ;  criblez-la  pour  en  séparer  îa  terre ,  faites-la 
sécher  à  l'étuve  et  pulvérisez-la  dans  un  mortier  de  bronze 
sans  laisser  de  résidu. 

On  obtiendra  de  la  même  manière  les  poudres  de 

Racine  d'Angélique  (  Angelïca  archcmgelica  ), 

Arnica  (  Arnica  montana  ) , 

As  arum  (Asarum  europœum), 

Asclépias  (  Asclepias  vincetoxîcum  ) , 

—  Contrayerva  (  Dorstenia  contrayerva  )  , 

Ellébore  noir  (  Helleborus  niger), 

Serpentaire  de  V.  ( -Imfo/oc/îm  seî'penfana), 

et  en  général  les  poudres  de  toutes  les  racines  menues  , 
peu  ligneuses  et  réunies  en  faisceaux  qui  retiennent  faci- 
lement de  la  terre. 


205.  POUDRE  DE  RÉGLISSE. 

PULVIS  RADICIS  GLYCYRRHIZ^. 


b;. 


•  Racine  de  réglisse  (  Glijcijrrhiza  glcibra).  . ,  . .      Q.  S. 

Ratissez  légèrement  la  racine  avec  un  couteau  ;  coupez-la 
en  rouelles  très  minces  :  faites-la  sécher  à  l'étuve,  et  pul- 
vérisez-la par  contusion  jusqu'à  ce  qu'il  ne  reste  plus  qu'un 
résidu  fibreux  et  à  peine  sapide. 

On  pi'éparera  de  même  les  poudres  de 

Racine  de  Guimauve  [Altliœa  officinalis), 

Arrête-bœuf  (  Owonis  aryensis  ), 

Pareira  brava  {Cissampelos  pareira)  , 

et  de  toutes  les  autres  racines  très  fibreuses. 
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204.-  POUDRE  D'IPÉCACUANHA. 
PULVIS  RADICIS  IPECACUANHiïi:. 


W 


•  Racine  d'Ipécacuanha  (  Cephœlis  ipecacuanha).J^Q,  S. 

Faites  sécher  la  racine  à  l'étuve  et  pulvérisez-la  par 
contusion  jusqu'à  ce  que  vous  ayez  obtenu  à  l'état  de] pou- 
dre fine  les  trois  quarts  de  la  racine  employée. 

205.  POUDRE  DE  RACINE  DE  FOUGÈRE 

MALE. 

PULVIS  RADICIS  FILICIS  MARIS. 

Jl\l  ©   Souches  radicales  de  fougère  mêi\e  (Nephrodium 

Jilîx  mas  ) Q.  S. 

Coupez-les  en  tranches  menues ,  vannez-les  pour  séparer 
les  écailles  foliacées  ;  faites  sécher  à  l'étuve  et  pulvérisez 
par  contusion  sans  laisser  de  résidu. 

206.  POUDRE  DE  SALEP. 

PULVIS  RADICIS  SALEP. 


W 


•  Salep  de  Perse  (  Orchis  mascula  ) Q-  S. 


Mettez  le  salep  à  tremper  dans  l'eau  froide  pendant  vingt- 
quatre  heures;   essuyez-le  fortement  dans  un  linge  rude 
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pour  enlever  la  partie  corticale  ;  faites-le  sécher  à  l'étuve  et 
réduisez  le  par  contusion  en  une  poudre  fine  que  vous  pas- 
serez au  tamis  de  soie. 

207.  POUDRE  DE  SCILLE. 
PULVIS  SQUAMARUM  SCILLiE. 


B^. 


Scille  desséchée  (  Scilla  maritima  ) Q-  S. 


Faites  sécher  les  squames  de  scille  à  l'étuve,  et  rédui- 
sez-vies en  poudre  fine  par  contusion:>  sans  laisser  de 
résidu 

La  poudre  de  scille  attire  puissamment  l'humidité  de 
l'air  ;  il  faut  la  remettre  à  l'étuve  après  sa  préparation ,  et 
l'enfermer  dans  des  hocaux  hien  secs  et  de  petite  capacité. 
On  doit  d'ailleurs  n'en  préparer  que  de  petites  quantités  à 
la  fois. 

208.  POUDRE  DE  GAROU. 

PULVIS  CORTICIS  THYMELiEiE. 


«/. 


Écorce  de  garou  (  Daphne  gnidium) Q.  S. 


Coupez  l'écorce  de  garou  transversalement  en  tranches 
très  minces  ,  faites-la  sécher  à  l'étuve  et  pulvérisez-la  par 
contusion  jusqu'à  ce  qu'il  ne  reste  plus  qu'un  duvet 
volumineux. 

La  pulvérisation  du  garou  est  dangereuse  pour  l'opéra- 
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teur  5  aussi  doit-il  mettre  le  plus  grand  soia  à  reeouvrir'le 
mortier  et  le  tamis  dont  il  se  sert. 
On  pulvérisera  de  la  même  manière  lés 

Écorces  d'Orme  (  Ulmus  campestris  )  , 
— —       Simarouba  (Shnaruba  amara), 

Saule  (^Scdix  alba), 

— . —       Sureau  (Sambucus  nigra), 

et  toutes  les  écorces  très  fibreuses. 

209.  POUDRE  DE  SABINE. 
PULVIS  FOLIORUM  SABINE. 


B/ 


«  Sabine  (  Junîperus  sabîna  ) . . Q.  S. 

Faites  sécher  la  Sabine  à  l'étuve,   et  pulvérisez-la  sans 
laisser  de  résidu. 

On  préparera  de  même  les  poudres  de 

Feuilles  de  Dictame  de  Crète  (  Orïganum  dictamnus), 

Tbé  (  Thea  bohea), 

Uva  ursi  {Arbutus  iiva  ursi  ). 

210.  POUDRE  DE  DIGITAIE. 

PULVÏS  FOLIORUM  DIGITAHS. 


R/. 


Feuilles  de  digitale  (  Digitalis  purpurea) Q*  S. 

Faites-les  sécher  à  l'étuve,  et  réduisez-les  en  poudre  par 
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contusion  dans  un  mortier;  arrêtez  l'opération  aussitôt  que 
les  trois  quarts  de  la  matière  auront  été  pulvérisés. 
On  préparera  de  la  même  manière  les  poudres  de 

Feuilles  d'Aconit  {  Aconitum  napellus)^ 

Belladone  {  Atropa  beUadona)^ 

Jusquiame  (  Hijossiamus  nîger  ) , 

Oranger  (  Citrus  aurantîum  ) , 

Séné  (  Cassia  acuûfolia  ) , 

et  de  presque  toutes  les  autres  feuilles. 

211.  POUDRE  DE  GAYAC. 

PULVIS  LIGNI  GUAYACI. 


Bois  de  gayac  (  Guaijacum  officinale  ) Q.  S- 


Réduisez  d'abord  le  bois  en  poudre  grossière  au  moyen  de 
la  râpe  ;  faites  sécher  la  râpure  à  l'étuve  et  pulvérisez-la 
par  contusion  sans  laisser  de  résidu. 

On  préparera  de  même  les  poudres  des  bois  et  des  grosses 
racines  très  ligneuses  ,  savoir  : 

Le  bois  d' Aloës  (  Excœcarîa  agallocha  ) , 

Santal  citrin  (Santalum  album) , 

— —  —     rouge  (  Pterocarpus  santalinus  ) , 

La'racine  de  Quassie  amère  (  Quassia  amara  ) , 
Sassafras  (  Laurus  sassafras  ). 


w. 
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212.  POUDRE  DE  CANNELLE. 
PULVÏS  CORTICÏS  CÏNNAMOMI. 

Écorce  de  cannelle  (  Laurus  cînnamomum  ) .  ,     Q.  S. 


Pulvérisez  par  contusion  dans  un  mortier  sans  laisser 
de  résidu. 
On  préparera  de  même  les  poudres  des 

m  - 

^    Écorces  de  Cannelle  de  Chine  (  Laurus  cinnamomum  ) , 

Cannelle  blanche  (Cannella  alba), 

Cannelle  Giroflée  (  Mijrtus  carijophijllata  )  j 

de  Winter  (  Wintera  aromatîca  )  j 

Quinquina  calysaya  sans  épiderme  (  Cînchona 

tancîfotia) . 

215.  POUDRE  DE  QUINQUINA  GRIS. 

PULVIS  CORTICÏS  KlNiilKIN^. 


w 


•  Quinquina  gris  (  Cinchona  condaminea) Q«   S. 

Raclez  les  écorces  avec  un  couteau ,  pour  détacher  les 
lichens ,  l'épiderme  et  le  tissu  cellulaire  suhjacent;  faites 
sécher  l'écorce  à  l'étuve  et  réduisez-la  en  poudre  fine  sans 
laisser  de  résidu. 

On  préparera  de  même  les  poudres  des 

Écorces  de  Quinquina  rouge  (  Cinchona  oblongifolia  ) , 

27 
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Écorces  de  Quinquina  jaune  avec  épiderme    (  Cinchoha 
lancifolia  ), 

Cascarille  (  Croton  cascarilla), 

Angusture  vraie  (  Galipea  cusparia  ) , 

Angusture  fausse  (  Snjchnos  .....»....). 

214.  POUDRE  DE  ROSES  ROUGES. 

PULVIS  PETALORUM  ROSiE  RUBRiE. 


B/ 


•  Pétales  de  roses  rouges  (Rosa  gallica  ) Q.  S. 


Faites-les  séchera  l'étuve  et  pulvérisez-les  par  contusion 
sans  laisser  de  résidu. 

On  préparera  de  même  les  poudres  de 

Pétales  de  violettes  (  Viola  odorata  ) , 

Stigmates  de  safran  (  Crocus  sativus  ) , 

Fleurs  de  camomille  (  Anthémis  nobilis  ), 

Arnica  (  Arnica  montana  ) , 

Semen  contra  {  Artemisia  contra  )  f 

et  les  poudres  de  toutes  les  fleurs  isolées. 

215.  POUDRE  DE  PETITE  CENTAURÉE. 

PULVIS  FLORUM  CENTAURiEJi:  MINORIS. 


w 


•   Sommités  fleuries  de  petite  centaurée  {Ëry- 

thrœa  centaurium ) Q,  S- 

Faites  sécher  à  l'étuve   et  pulvérisez  par  contusion   en 
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arrêtant  l'opération  aussitôt  que  les  trois  quarts  de  la  ma- 
tière seront  réduits  en  poudre. 

On  préparera  de  même  les  poudres  de 

Sommités  fleuries  de  Millepertuis  {Hijpericum  perforatum), 
—  —  Caille-iait  (  Galium  verum  ) , 

et  des  autres  sommités  fleuries. 

216.  POUDRE  DE  POIVRE  GUBÈBE. 

PULVIS  PIPERIS  CUBEBiË. 


B/. 


Poivre  cubèbe  (  Piper  cubeba  ) Q.  S. 


Faites-le  sécher  à   l'étuve    et  pulvérisez  par  contusion 
dans  un  mortier  sans  laisser  de  résidu. 
On  préparera  de  même  les  poudres  de 

Poivre  blanc  (  Piper  nigrum  decorticatum  ) , 

long  (  Piper  longum  ), 

noir  (  Piper  nigrum  ) , 

Anis  (  Pimpinella  anîsum  ) , 
Àmmi  (  Ammî  majus  ) , 
Cévadille  {  Veratrum  sabadilla  ) , 

et  1  es  poudres  des  autres  semences  d'ombellifères. 


212  CODEX. 

217.  POUDRE  DE  CARDAMOME. 

PULVIS  SEMINUM  CARDAMOMI. 


B^ 


•  Cardamome  (  Amomnm  racemosum  ) , ,     Q.  S. 

Déchirez  les  fruits  du  cardamome  et  ne  conservez  que 
les  semences  j  faites-les  sécher  à  l'étude  et  pulvérisez-les 
sans  laisser  de  résidu. 

On  préparera  de  même  les  poudres  de 

Cardamome  major  (  Amomum  cardamomum  ) , 

moyen         (  Idem  ) , 

minor  (  Idem  )  , 

Amome  en  grappes  (  Amomum  racemosum  ). 


B/ 


218.  POUDRE  DE  COLOQUINTE. 
PULVIS  COLOCYNTHIDIS. 
•  Fruits  de  coloquinte  (  Cucumîs  colocyntkis  ) .     Q.  S. 


Ouvrez  les  fruits,  rejetez  les  semenees,  coupez  la  chair 
bien  menue ,  faites-la  sécher  à  l'étuve  et  pulvérisez-la  par 
contusion  sans  laisser  de  résidu. 

On  préparera  de  même  la  poudre  de 

Capsules  de  Pavot  (  Papaver  somniferum). 
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219.  POUDRE    DE    RIZ. 
PULVIS  SEMÏNUM  OMIE. 

X|:  •  Semences  de  riz  (  Oryza  satîva  ) Q.  S. 

Lavez  le  riz  avec  de  l'eau  jusqu'à  ce  que  celle-ci  sorte 
limpide  ;  jetez-le  alors  sur  une  toile,  et  arrosez-le  de  temps 
en  temps  avec  de  l'eau,  jusqu'à  ce  que  les  grains  soient 
devenus  tout-à-fait  opaques  et  friables  ;  pulvérisez-les  en 
cet  état  sans  laisser  de  résidu  ;  faites  sécher  la  poudre  à 
l'étuve. 

220.  POUDRE  DE  LIN. 

(^Farine  de  lin.  ) 
PULYIS  SEMINUM  LINI. 


B^. 


Semences  de  lin  (  Linum  usitatîssîmum  ) Q.  S. 


Pilez  la  graine  de  lin  dans  un  mortier  et  passez  la  poudre 
au  tamis  de  crin. 

La  farine  de  lin  se  fait  plus  facilement  au  moulin  qu*au 
mortier}  le  moulin  destiné  à  cet  usage  doit  renaplir  la  con- 
dition de  déchirer  ou  de  découper  la  graine  ,  et  de  ne  pas 
l'écraser. 
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221.  POUDRE  DE  MOUTARDE. 

(  Farine  de  moutarde.  ) 
PULVIS  SEMINUM  SINAPIS. 


n/. 


Moutarde  noire  (  Sinapis  nigra  )........,..     Q.  S. 


Pilez  la  moutarde  dans  un  mortier  de  fer  ou  de  bronze , 
avec  un  pilon  dont  la  tête  ait  peu  de  surface;  passez  au 
tamis  de  crin. 

On  fait  souvent  la  farine  de  moutarde  au  moulin  ;  mais 
elle  est  plus  belle  quand  elle  a  été  préparée  au  mortier 
seulement. 

On  peut  préparer  la  farine  de  moutarde  avec  de  la  graine 
dont  on  a  d'abord  retiré  l'huile  fixe  par  expression  ;  mais 
cette  farine  est  alors  plus  active  que  la  farine  de  moutarde 
ordinaire ,  et  pour  cette  raison  elle  ne  doit  être  délivrée 
que  sur  une  prescription  spéciale. 

222.  POUDJ[\E  DE  VANILLE. 

PULVIS  VANILLEE. 

jy  •  Vanille  (  Vanilla  aromatica  ) ,  une  once 52 

Sucre  blanc  (Saccharum  album  ),  deux  onces.;  .•     ^4 

Coupez  la  vanille  en  morceaux  bien  menus  au  moyen  de 
ciseaux  ,*  triturez-la  avec  le  sucre  dans  un  mortier  de  mar- 
bre, et  passez  la  poudre  au  tamis  de  soie. 
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223.  POUDRE  DE  LICHEN  D'ISLANDE. 

PULVIS  LICHENIS  ISLANDICI. 


w. 


Lichen  d'Islande  (  Cetrarîa  islandica  ) Q.  S. 


Faites-le  sécher  à  l'étuve  et  pulvérisez-  le  par  contusion 
sans  laisser  de  résidu. 

Le  médecin  peut  vouloir  que  le  lichen  ne  conserve  pas 
son  principe  amer  ;  il  doit  alors  le  prescrire  d'une  manière 
spéciale. 

224.  POUDRE  DE  SEIGLE  ERGOTÉ. 

PULVIS  SECALIS  CQRWUTI. 


IV 


9   Seigle  ergoté  récent  (  Sclerolium  clavus  ).  .  . .     Q.   S. 

Réduisez-le  en  poudre  par  trituration,  et  passez-le  au 
tamis  de  soie. 

La  poudre  de  seigle  ergoté  s'altère  très  promptemeut. 
Il  faut  n'en  préparer  que  peu  à  la  fois  et  la  tenir  dans  des 
vases  bien  fermés  ;  mieux  vaut  encore  préparer  la  pou- 
dre au  moment  même  où  elle  est  demandée  et  en  faire  la 
quantité  seulement  qui  a  été  prescrite. 

2126.  POUDRE  D'AGARIC  BLANC. 

PULVIS  AGARIC!  ALBI. 

Agaric  blanc   (  Boletus  laricis  ) Q.  S. 


R/. 
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Coupez  l'agaric  par  tranches ,  faites-le  sécher  à  l'étuve , 
pilez-le  dans  un  mortieé  et  passez-le  an  tamis  de  soie,  sans 
laisser  de  résidu. 

226.  POUDRE  DE  MOUSSE  DE  CORSE. 

PULVIS  HELMINTHO-CORTHOS. 


B/ 


•  Mousse  de  Corse  (  Fucus  helmintko^corton) , . .     Q.  S. 

Mettez  la  mousse  de  Corse  sur  une  table ,  battez-la  avec 
des  baguettes  et  mondez-la  ensuite  à  la  main  pour  en  sépa- 
rer les  débris  de  coquillage;  passez-la  au  crible;  faites-la 
sécher  à  l'étuve  et  réduisez-la  eu  poudre  sans  laisser  de 
résidu. 

227.  POUDRE  DE  GOMME  ARABIQUE. 

PULVIS  GUMMI  AMBICI. 


B/ 


©   Gomme  arabique  (  Gummi  arabicum  ), Q«  S. 

Mondez  les  morceaux  dégomme  de  manière  à  enlever 
les  corps  étrangers  qui  adhèrent  à  leur  surface  j  concassez- 
les,  faites  les  sécher  à  l'étuve  et  pulvérisez-les  sans  laisser  de 
résidu. 

On  préparera  de  même  la  poudre  de 

Gomme  adraganthe  (Gummi  tragaccmtha)\ 

mais  on  conservera  à  part  les  premières  parties  de  poudre 
fournies  par  cette  gomme  qui  contiennent  toujours  quelques 
parties  colorées. 


n/. 
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228.  POUDRE  D'OPIUM. 

PULVIS  OPII. 
Opium  choisi  (  Opium  electum  ) Q-  S. 


Coupez  l'opium  par  tranches,  faites-le  sécher  à  l'étuve  et 
pulvérisez-le  sans  laisser  de  résidu. 
On  préparera  de  même  les  poudres  de 

Aloës  (  Atoe  soccotorina  ), 
Cachou  (  Cathecu  ) , 
Suc  de  réglisse  (  Succus  Glycyrrhizœ  ) , 
Kin  {Svcciïs  Kino  ). 

229.  POUDRE  DE  COLOPHONE. 

PULVIS  RESINiE  COLOPHONIiE. 


^' 


Colophone  (  Coloplionîa  officinarum) Q.  S. 


Pulvérisez  par  trituration  et  passez  au  tamis. 
On  préparera  de  même  les  poudres  de 

Benjoin  (  Balsamum  benzaicum), 
Baume  de  Tolu  (  Balsamum  tolutanum). 
Résine  de  Gayac  (Résina  Guayaci) , 

Jalap  (^Résina  Jalapœ  ), 

Mastic  (  Résina  Mastîche  )  , 

Sang-dragon  (  Résina  Sanguis  draconis  ), 

et  autres  résines. 

28 
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250.  POUDRE  DE  GOMME   AMMONIAQUE. 
PULVIS  GUMMÎ  RESINEE  AMMONIACI. 


B/ 


•   Gomme  ammoniaque  (  Gummi  ammoniacum),  .    Q.  Sfl 

Pulvérisez  par  trituration  et  passez  au  tamis. 
On  préparera  de  même  les  poudres  de 

Assa  fétida  (Asafœtida)^ 
Galbanum  (  Gcdbamim  ), 
Opopanax  (  Opopanax  ), 
Oliban  (  Thus  mascidum), 

et  autres  gommes  résines. 

251.  POUDRE  DE  CAMPHRE. 
PULVIS  CAMPHORiE. 


«  Camphre  (  Camphora  ) Q«  S. 

Blettez  le  camphre  dans  un  mortier  de  marbre ,  arrosez- 
le  avec  de  'alcool  rectifié  de  manière  à  l'en  bien  pénétrer; 
et  réduisez-le  en  poudre  par  trituration- 

252.  POUDRE  DE  GANTHARIDES. 
PULVIS  ca;ntharidum. 


R/. 


Canlharides  (  Cantliaris  veskatoria  ) Q.  S. 
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Faites-les  sécher  au  soleil  ou  àl'étuve;  aussitôt  qu'elles 
seront  sèches ,  pulvérisez-les  dans  un  mortier  de  bronze 
sans  laisser  de  résidu.  L'opérateur,  pendant  cette  prépa- 
tion,  ne  doit  négliger  aucune  précaution  pour  se  garantir 
de  la  poussière  des  cantharides. 

Oïl  préparera  de  même  les  poudres  de 

Cloportes  (  ^rmadillo  officinalis  ) , 
Cochenille  (  Cocciis  cacti  ) , 
Kerflaès  anjimal  (  Coccus  ilicîs  ). 

255.  POUDRE  DE  CASTORÉUMJ 

PULVIS  CASTOREI. 


R^. 


Castoreum  (  Castoreum  ) Q.  S. 


Déchirez  les  poches  de  castoreum;  rejetez  l'enveloppe 
extérieure  et  autant  que  possible  toutes  les  parties  mem- 
braneuses ,  et  pulvérisez  le  reste  par  trituration  sans  laisser 
de  résidu;  passez  au  tamis. 

On  préparera  de  même  lajpoudre  de 

Musc  {Moschus  ). 

254.  POUDRE  DE  CORAIL  ROUGEJ 


R/. 


PULVIS  CORRALI  RUBRI. 
Corail  ro  uge  (  Isis  nobilis  ) Q«  S*( 
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Lavez  le  corail  entier  avec  de  l'eau  tiède ,  faiies-le  sécher; 
piiez-le  dans  un  mortier  et  passez-le  au  tamis  de  crin. 
Lavez  cette  poudre  avec  de  l'eau  bouillante  à  quatre  h 
cinq  reprises;  broyez  alors  la  poudre  mouillée  sur  un 
porphyre  ,  en  ajoutant ,  s'il  est  nécessaire  ,  une  nouvelle 
quantité  d'eau  j  délayez-la  ensuite  dans  l'eau  pour  séparer 
par  dilution  les  parties  fines  des  parties  les  plus  grossières; 
traitez  celles-ci  delà  même  manière  jusqu'à  ce  que  tout  soit 
réduit  en  une  poudre  impalpable;  faites  égoutter  les  dé- 
pôts ,  réduisez-les  en  trochisques  et  faites-les  sécher. 

On  préparera  de  même  la  poudre  de 

Pierres  d'écrevisses  {Lapilli  Cancrorum  ). 

255.  POUDRE  D'OS  DE  SÈCHE. 

PULVIS  TESTiE  SEPI.E. 


ï;/ 


•  Os  de  sèche  (  Testa  Sepiœ  ) Q.  S. 

Nettoyez  les  os  de  sèche,  avec  un  couteau,  de  tous  les  corps 
qui  salissent  leur  surface ,  et  rejetez  les  parties  dure  de  la 
coquille  testacée;  pilez  le  reste  dans  un  mortier  et  passez 
la  poudre  au  tamis  de  soie;  vous  la  mettrez  ensuite  sur  un 
porphyre  pour  la  réduire,  sans  l'intermède  de  l'eau,  en  une 
poudve  impalpable. 
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256.  POUDRE  DE  NITRATE   DE   POTASSE. 


R/ 


PULVIS  NITRATIS  POTASSICI 


•  Nitrate  de  potasse  (  Nitras  potassicus  ) . . .  .    .      Q.  S . 


Pulvérisez  par  contusion  dans  un  mortier  de  marbre  avec 
un  pilon  de  buis,  et  passez  au  tamis. 
On  préparera  de  même  les  poudres  de 

Acétate  de  plomb  (  Acetas  plumbicus  ) , 
Bi-carbonate  de  soude  (  Bi-carbonas  sodicus  ) , 
Tartrate  de  potasse  (  Tartras  potassicus  ) , 

et  en  général  de  tous  les  sels  neutres  non  métalliques. 

257.  POUDRE  DE  VERDET. 

PULVIS  SUBACETATIS  CUPRICI. 


R/ 


«   Verdet  (  Subacetas  cupricus  ) Q.  S. 

Réduisez  en  poudre  par  contusion  dans  un  mortier  de 
bronze  recouvert  d'une  peau ,  et  passez  au  tamis  de  soie 
couvert. 

On  préparera  de  même  les  poudres  de 

Alun  (  Sulfas  aluminico-potassiciis  )  f 
Chaux  (  Oxidum  calcicum  )  , 
Charbon  (  Carbo  è  licjno). 
Crème  de  tartre  (  Bi-tartras  potassicus  ) , 
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Litharge  (  Oxîdum  pliimbicwn  ) , 

PeiX)xide  de  manganèse  (  Sur  oxîdum  manganencum  ) , 
Sulfate  de  fer  ÇSulfas  ferrosus  ) , 

de  potasse  (  Sttlfm  potassicus) , 

de  zinc  (  Sidfas  zincicus  ); 

et  en  général  la  poudre  de  toutes  les  matières  minérales  qui 
ont  assez  de  dureté  pour  rayer  le  marbre,  et  qui  n'ont  pas 
d'action  décomposante  à  sec  sur  un  mortier  de  bronze. 

258.  POUDRE  DE   SUROXALATE 
DE   POTASSE. 


w 


PULVIS  SUR-OXALATIS  ï»0/]? ASSIfil. 


Sur-oxalate  de  potasse  (  Suroxalas  potassicus  )     Q.  S. 


Pilez  par  contusion  dans  un  mortier  de  verre  ou  de  por- 
celaine. 

On  préparera  de  même  les  poudres  de 

Acide  tartrique  (  Acidmn  tartrïcum  ), 

— ■ —   citrique  Ç  Acidum  citricum)^ 

Crème  de  tartre  soluble  (  Tariras  borico-potassicus)  y 

Émétique  (  Tariras  stibioso-poiassicus  ) , 

Mercure  doux  (  Chlorureium  hydrargifrosum) , 

Sublimé  corrosif  (  Chlorureium  liydrargyricum  ) , 

et  en  général  la  poudre  de  tous  les  acides  cristallisés,  des 
sels  avec  excès  d'acide ,  et  des  autres  sels  qui;  attaquent 
facilement  les  mortiers  métalliques. 


/' 
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25»,  POUDRE  DE  MAGNÉSIE  BLANCHE. 

PULVIS  MAGNESIiE  ALBiE. 


B^ 


•  Magnésie blanclie  en  pain (Cf/r6on«sma^72esicMs).  Q.  S. 

Mettez  un  tamis  de  crin  sur  une  feuille  de  papier,  et 
frottez  successivement  les  pains  de  magnésie  sur  le  tarais 
jusqu'à  ce  que  tout  ait  passé  à  travers  ses  mailles.  Repas- 
sez la  poudre  au  tamis  de  soie. 

On  préparera  de  même  la  poudre  de 

Céruse  (Carbonas  plumbicus  )  ; 

mais    si   l'on  voulait  avoir  celle-ci   très-fine,  on  la  passe- 
rait ensuite  sur  le  porphyre. 

240.  POUDRE  DE  BOL  D'ARMÉNIE. 

PULVIS  BOLI  ORIENTALIS. 


^ 


•  Bol  d'Arménie  (  Bolus  orientalis  ) Q.  S, 


Réduisez  le  Loi  d'Arménie  en  poudre  par  contusion  dans 
un  mortier;  mettez- le  en  cet  état  dans  une  terrine  avec  de 
l'eau  froide  ;  déiayez-le  exactement  et  laissez  tremper  pen- 
dant quarante-huit  heures ,  en  ayant  soin  de  remuer  de 
temps  à  autre  ]  mêlez  alors  le  dépôt  au  liquide ,  laissez 
reposer  pendant  quelques  minutes ,  décantez  la  liqueur 
encore  trouble;  renouvelez  cette  manipulation  jusqu'à  ce 
que  toutes  les  parties  fines  aient  été  ainsi  séparées  ;  rejetez 
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le  résidu  comme   inutile  5    laissez  déposer  toutes  les   li- 
queurs,  faites  égoutter  le  dépôt  sur  une  toile,  réduisez-le 
en  trochisques  et  faites-le  sécher. 
On  préparera  de  même  la  poudre  de 

Craie  (  Carbonas  calcicus  ), 
et  celle  de  toutes  les  matières  argileuses. 


CHAPITRE  XX. 

DES  PULPES. 


Les  pulpes  sont  toujours  préparées  avec  des  plantes 
ou  des  parties  de  plante;  elles  en  contiennent  toute  la 
substance,  à  l'exception  de  quelques  parties  plus  dures 
ou  plus  ligneuses  que  l'on  en  sépare  par  le  tamis. 

On  fait  des  pulpes  avec  des  substances  fraîches ,  en 
les  pilant  dans  un  mortier  si  leur  tissu  est  tendre  et 
délicat,  en  les  divisant  par  la  râpe  si  elles  sont  compac- 
tes; quelques-unes  de  ces  substances  avant  d'être  pul- 
pëes  sont  soumises  à  l'action  de  la  vapeur  d'eau  pendant 
assez  de  temps  pour  qu'elle  les  pénètre  complètement  ; 
par  son  action  les  parties  volatiles  sont  dissipées ,  d'au- 
tres se  gonflent  ou  se  développent,  et  le  produit  a  tou- 
jours plus  de  liant  ou  d'homogénéité  que  lorsqu'il  a 
été  obtenu  sans  coction. 
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Quand  on  veut  préparer  une  pulpe  avec  une  sub- 
stance sèche,  il  devient  indispensable  de  ramollir  celle-ci 
par  la  vapeur  d'eau;  si  les  matières  sont  naturellement 
pulpeuses,  mais  trop'consistantes ,  il  suffit  de  les  délayer 
avec  un  peu  d'eau  tiède. 

Quand  une  matière  a  ëte'  re'duite  ainsi  en  une  pulpe 
grossière  par  une  première  opération,  on  l'oblige  à 
passer  à  travers  un  tamis  de  crin ,  au  moyen  d'une 
large  spatule  en  bois;  si  l'on  a  besoin  d'une  pulpe  très- 
fine,  il  est  bon  de  passer  celle-ci  une  fois  encore  à  tra- 
vers un  tamis  d'un  tissu  plus  serre. 

Les  pulpes  ne  se  conservent  pas  long-temps  sans 
altération;  aussi  ne  faut-il  les  préparer  qu'au  moment 
du  besoin. 


241.  PULPE  DE  CIGUË. 

PULPA  FOLIORUM  CICUTJ::. 


W 


•  Feuilles  mondées  de  grande  ciguë  (  Coniwn 
maculatum  ) Q.  S. 

Réduisez-les  en  pâte  fine  par  contusion  dans  un  mortiei 
de  marbre  et  pulpez  à  travers  un  tamis  de  crin. 
On  préparera  de  même  les  pulpes  de 

Cochléaria  (  Cochlearia  officincdis  ) , 
Cresson  (  Nasturthim  officinale  ) , 
Roses  rouges  (  Rosa  gallica), 

et  de  toutes  les  autres  feuilles  ou  fleurs  fraîches. 

29 
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242.  PULPE  DE  CAROTTES. 

PtJLPA  RADICIS  CAROT^. 


B^ 


&  Racines  de  carottes  (  Daucus  carota) Q.  S. 

Réduisez  les  racines  en  pulpe  au  moyen  de  la  râpe. 
On  préparera  de  même  les  pulpes  de 

Racine  de  patience  (  Rumex  patientia). 

Bulbes  d'ail  (  Allium  sativum  ) , 

Tubercules  de  pommes  de  terre  {Solanum  tuberosum). 

245.  PULPE  DE  PRUNEAUX. 
PULPA  PRUNORUM. 


B/. 


Pruneaux  (  Prunus  domestica  ) Q.  S. 


Exposez  les  pruneaux  sur  un  diaphragme ,  à  l'action  de 
la  vapeur  d'eau ,  jusqu'à  ce  qu'ils  soient  tout-à-fait  ramollis , 
et  après  avoir  rejeté  les  noyaux,  pilez  la  chair  du  fruit  dans 
un  mortier  de  marbre  et  pulpez  à  travers  un  tamis  de  crin. 

On  préparera  de  même  les  pulpes  de 

J)attes  (  Phœnîx  dactylifera  ) , 
Jujubes  (  Zyziplius  o^dnalis  ), 
Ognons  de  Lis  (  Lilîum  candidum  )  ^ 

de  Scille  (  Scilla  maritima  )  , 

^. —    commun  (  AUium  cepa  ) , 
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Racines  d'Aunée  (  Inula  lielenmm  ) , 

*— —    de  Guimauve  (  Altfiœa  officinalis  ) , 
Espèces  émollientes  ,  etc. 

244.  PULPE  DE  CASSE. 
PULPA  CASSIiE. 

jt|/  •  Casse  (  Cassia  fistula  ) Q-  S. 

Prenez  l'une  après  l'autre  chaque  gousse  de  casse  ; 
appuyez  l'une  des  sutures  sur  un  point  résistant ,  et 
frappez  quelques  coups  secs  sur  l'autre  pour  ouvrir  le  fruit 
dans  sa  longueur;  enlevez  avec  une  spatule  la  pulpe,  les 
semences  et  les  cloisons  intérieures  ,  et  pulpez  sur  un 
tamis  de  crin.  Si  la  pulpe  intérieure  du  fruit  était  trop  con- 
sistante ,  il  faudrait  préalablement  la  ramollir  avec  un  peu 
d'eau. 

245.  PULPE  DE  TAMARIN. 

PULPA  TABIARINDORÙM. 


I^. 


Tamarin  du  commerce  (  Tamarîndus  indica  )  .      Q.  S. 


Mettez  le  tamarin  dans  un  pot  de  faïence,  ajoutez-y  un 
peu  d'eau,  et  faites  digérer  sur  les  cendres  chaudes  jusqu'à 
ce  qu'il  soit  ramolli  bien  également  ;  alors  pulpez-le  pour 
séparer  les  noyaux  et  les  filamens  du  frui^. 
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246.  PULPE  DE  CYNORRHODONS. 

PULPA  FRUCTUUM  CYNORRHODON. 


w 


•  Cynorrhodons  (  Rosa  canina  ) Q.  S. 


Récoltez  les  cynorrhodons  un  peu  avant  leur  entière 
maturité;  coupez  le  limbe  du  calice  et  l'extrémité  renflée 
du  pédoncule;  rejetez  les  grains  osseux  et  les  poils  inté- 
rieurs; mettez  ce  qui  reste  dans  un  vase  de  faïence ,  arrosez-le 
avec  un  peu  de  vin  blanc;  portez -le  dans  un  lieu  frais  et 
remuez  de  temps  en  temps  avec  une  spatule  de  bois  pour 
tenir  la  masse  humectée  également  ;  quand  les  cynorrho- 
dons seront  bien  ramollis  ,  pilez-les  dans  un  mortier  de 
marbre  et  pulpez-les  sur  un  tamis  de  crin. 


CHAPITRE  XXI. 

DES  sues. 


Les  sucs  que  le  pharmacien  retire  des  plantes  sont 
de  nature  assez  diverse.  Ceux  qui  proviennent  des 
parties  vertes  et  surtout  des  feuilles  sont  de  véritables 
dissolutions,  dont  les  ëlémens  ordinaires  sont  l'albu- 
mine ve'ge'tale  et  la  matière  extractive,  et  qui  tiennent 
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en  suspension  la  chlorophylle,  une  matière  gUitineuse 
et  quelques  clëbris  cle  tissu.  Leur  extraction  est  simple; 
elle  consiste  à  diviser  la  plante  par  la  contusion  dans 
un  mortier  ou  sous  la  meule,  et  à  la  soumettre  à  la 
presse.  Leur  clarification  s'opère  par  la  filtration  à  froid, 
qui  n'en  sépare  que  les  parties  insolubles.  On  a  quel- 
quefois recours  à  la  chaleur  pour  la  dépuration  de  ces 
sucs;  c'est  lorsqu'ils  sont  destines  à  devenir  partie  con- 
stituante d'autres  préparations  qui  doivent  être  obtenues 
par  le  feu ,  ou  lorsqu'ils  ont  naturellement  une  viscosité 
qui  les  empêche  de  passer  à  travers  les  filtres.  Dans  tout 
autre  cas ,  on  évite  de  clarifier  les  sucs  à  chaud ,  parce 
que  la  matière  albumineuse  qu'ils  tiennent  en  dissolu- 
tion, en  se  coagulant,  entraîne  en  une  combinaison  inso- 
luble une  partie  des  principes  qui  étaient  en  dissolution 
avec  elle.  Si  les  sucs  étaient  aromatiques,  la  coagulation 
devrait  avoir  lieu  en  vases  clos ,  et  l'on  attendrait  que  le 
suc  fût  refroidi  pour  le  filtrer. 

Les  sucs  acides  retirés  des  fruits  forment  une  autre 
classe  très  nombreuse  ;  ils  contiennent  tous  des  propor- 
tions, d'ailleurs  très  variables,  d'acides  végétaux  et  de 
sucre;  il  s'y  trouve  une  matière  azorée  qui  joue  le  rôle 
de  ferment  quand  elle  a  eu  le  contact  de  l'air;  il  s'y 
trouve  encore  une  matière  gommeuse,  et  dans  un  assez 
grand  nombre  d'entre  eux  une  abondante  quantité  de 
gélatine  végétale  ou  pectine,  qui  donne  de  la  viscosité 
à  ces  sucs  et  qui  s'en  sépare  en  grande  partie  pendant 
leur  dépuration. 
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On  extrait  les  sucs  aeides  des  fruits  en  soumettant 
ceux-ci  a  la  presse,  après  qu'ils  ont  ëtë  écrasés  à 
la  main ,  s'ils  sont  tendres  et  succulens  ;  après  qu'ils 
ont  été  déchirés  par  la  râpe,  si  leur  tissu  est  plus 
compacte.  Quelquefois  avant  d'exprimer  le  suc],  on 
le  laisse  fermenter  avec  ses  enveloppes,  afin  de  dis- 
soudre certains  principes  que  ces  enveloppes  contien- 
nent, qu'ils  soient  solublespar  eux-mêmes  ou  qu'ils  ne 
le  deviennent  que  dans  le  suc  fermenté. 

C'est  toujours  par  un  léger  mouvement  de  fermen- 
tation que  l'on  clarifie  les  sucs  acides;  on  doit  l'arrêter 
aussitôt  que  le  suc  s'est  suffisamment  éclairci  pour  pou- 
voir traverser  aisément  les  filtres;  poussé  plus  loin,  il 
altérerait  leur  saveur  et  leurs  propriétés. 

Les  sucs  extractifs  se  préparent  au  moment  du  besoin, 
on  conserve  toute  l'année  les  sucs  acides  :  à  cet  effet  on 
les  traite  par  le  procédé  d' Appert,  qui  consiste  a  en 
remplir  des  bouteilles  que  l'on  bouche  avec  soin  ;  on 
assujétit  le  bouchon  avec  une  ficelle,  et  on  tient  les 
bouteilles  plongées  dans  l'eau  bouillante  pendant  un 
quart  d'heure  ;  on  les  laisse  reh^oidir;  on  les  goudronne 
et  on  les  porte  à  la  cave. 


w 
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§  I.  SUCS  SIMPLES. 

247.  SUC  DE  CHICORÉE. 
SUCCUS  FOLIORUM  GICHOKU. 

•  Feuilles    de   chicorée  mondées   (  Cîchorium 

intybus  ) . . . Q.  S. 


Pilez-les  dans  un  moriier  de  marbre  ;  exprimez  le  suc , 
et  passez-le  à  travers  un  filtre  de  papier. 
On  préparera  de  même  les  sucs  de 

Feuilles  de  Belladone  (  Atropa  belladona), 

—  de  Bourrache  (  Borrago  officinalis  ), 

—  de  Ciguë  (  Conium  macidatum  ) , 
Stramonium  (  Datura  siramonîum  ), 
Pétales  de  roses  (  Rosa  centîfolia  ), 

Écorce  de  racine  de  Sureau  (  Sambucus  nîgra  ), 

et  en  général  de  toutes  les  plantes  vertes. 

Quand  les  plantes  contiennent  un  suc  trop  mucilagineux, 
comme  les  Borraginées ,  ou  qu'elles  ne  sont  pas  assez  suc- 
culentes, comme  les  Labiées,  après  les  avoir  pilées  ,  on  y 
ajoute  le  huitième  de  leur  poids  d'eau ,  pour  pouvoir  en 
extraire  le  suc. 
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248.  SUC  DE  CHOU  ROUGE. 

SUCCUS  FOLIORUM  BRASSlCJï:  RUBRvE. 


W 


•  Feuilles  de  chou  rouge  (Brasslca  oleracea  rubra) 

une  livre 500 

Eau  (  Aqua  )  trois  onces 96 

Coupez  les  feuilles  de  chou,  pilez-les  dans  un  mortier 
pour  les  réduire  en  une  sorte  de  pulpe ,  délayez  avec  la 
quantité  d'eau  prescrite ,  passez  avec  expression  ;  faites 
chauffer  le  suc,  et  quand  la  partie  albumiueuse  sera  coa- 
gulée, filtrez. 

249.  SUC  DE  CAROTTES. 

SUCCUS  RADICIS  CAROTTE. 

•  Racine  de  carotte  (  Daucus  carota  ) Q.  S. 


w 


Râpez  les  racines  pour  les  réduire  en  une  pulpe  que  vous 
soumettrez  à  la  presse.  Clarifiez  le  suc  parla  filtration. 


w. 


250.  SUC  DE  CITRONS. 

SUCCUS  CITREORUM. 
Citrons  choisis  et  très  succulens  (Citrusmedica)  Q.  S. 


Séparez  avec  soin  toute  l'écorce  des  citrons  et  les  semen- 
ces j  exprimez  le  fruit  entre  les  mains  ou  avec  une  petite 
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presse  à  main;  mêlez  le  résidu  avec  de  la  paille  de  seigle 
hachée  et  lavée,  et  soumettez  à  la  presse.  Abandonnez  le 
suc  au  repos  pour  le  clarifier  ;  passez-le  au  filtre  de  papier 
et  conservez-le  par  le  procédé  d'Apperl. 
On  préparera  de  même  les  sucs  de 

Oranges  douces  (  Cîtrus  aurantîum  ) , 
amères  (  Citrus   vulgaris  ), 

251.    SUC  DE  CERISES. 
SUCCUS  DRUPARUM  CERASORUM. 


W> 


Cerises  rouges  (  Cerasus  communis  ) Q.  S. 

Écrasez  les  cerises  entre  les  mains  au-dessus  d'un  tamis 
de  crin  ;  recevez  le  suc  et  soumettez  le  marc  à  la  presse  5 
mêlez  le  nouveau  suc  qui  en  découlera  au  premier  produit  5 
laissez  fermenter  pendant  deux  jours  j  filtrez  et  conservez 
par  le  procédé  d' Appert. 

On  préparera  de  même  les  sucs  de 

Épine  vinette  (  Berberis  vulgaris  ) , 
Semences  de  grenades  (  Punica  granatum  ), 
Verjus  (  f^itis  vînîfera  ). 

252.  SUC  DE  COINGS. 

SUCCUS  FRUCTUUM  CYDONIJ^:. 


]^. 


Coings  un  peu  avant  leur  maturité  (  Cî)donîa 

vulgaris  ) Q.  S. 

50 


234  CODEX. 

Essuyez  Içs  coings  dans  un  linge  rude,  pour  enleîfer  le 
duYCt  qui  les  recouvre;  réduisez-les  en  pulpe  au  moym ,(ie 
lairâpej  mêle^  cette  pulpe  avec  delà  paille  de  seigle  hachée 
et  lavée,  et  soumettez  le  tout  à  la  presse  :  abandonnez  ilp 
suc  à  un  léger  mouvement  de  fermentation  jusqu'à  ce  qu'il 
soit  éclairci  ;  filtrez-le  au  papier,  et  conservez-le  par  le  pro- 
cédé d' Appert. 

On  préparera  de  même  le  suc  de 

Pommes  (  Pyms  malus  ). 

255.  SUC  DE  GROSEILLES. 


B^i 


SUCCUS  BACCARUM  GROSSULARIiE. 

Groseilles  longes  (Ribes  rubmm).  .  .  .  .   .  .     1000 

Cerises  rouges  (sCerasws  communis) *       lOp 


Écrasez  d'abord  les  groseilles  avec  la  main  sur  un  tamis 
de  crin  ;  écrasez  ensuite  les  cerises  sur  le  même  tamis  et  delà 
même  manière  5  soumettez  les  marcs  à  la  presse  5  mélangez 
les  sucs  et  descendez-les  à  la  cave  j  au  bout  de  vingt-quatre 
heures  mettez  à  égoutter  sur  des  toiles  ou  sur  des  tamis  la 
masse  gélatineuse  qui  s'est  formée  ;  soumettez  les  jf^sidus 
à  la  presse  dans  un  seau  en  bois ,  percé  de  trous  et  garni 
intérieurement  d'un  sac  de  crin  et  de  paille  ;  filtrez  le 
suc  qui  en  découle  5  mélangez-le  avec  le  premier ,  et  con- 
servez le  par  la  méthode  d'Appert. 


w 
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254  SUC  DE  FRAMBOISES. 
SUCCUS  BACCARUM  IDiEI  RUBRI. 

•  Framboises  un  peu  avant  leur  entière  matuHté 

(  Rubus   idœus  ) „ , . . . .   Q.  1^ 


Ecrasez  les.  fruits  à  la  main  sur;  uli  Crible  ;-  mélangez 
Ife  mate  avec  le  suc  et  portez  le  tout  à  la  cave  j  après  deux 
ou  trois  jours  y  quand  une  portion  de  sue  clair  surnagera  la 
masse ,  passez  sur  une  toile  et  mettez  le  résidu  à  la  presse  j 
fîWrezle  suc,  et  conservez-le  par  le  procéda  d'Appéit, 

255.  SUC  DE  NERPRUN. 
SUCCUS  BACCARUM  RHAMNL 


W 


9  Baies    de   nerprun    en   maturité   (Rhammis 

catharlicus  ). ,  . , .  . , .      Q.  S. 


Écrasez  les  baies  de  nerprun  entre  les  mains  ;  et  aban- 
donnez-les àla  fermentation  pendant  trois  ou  quatre  jours; 
passez  avec  expression  ;  filtrez  le  suc  ,  et  conservez-le  par 
la  méthode  d' Appert. 

On  préparera  de  même  les  sucs  de 

Baies  d'Hièble  (  Sambucus  ebulus  ) , 
—  de  Sureau  (  Sambucus  nigra  ) , 
Mûres  (  M  or  us  nigra  ). 
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§  II.  SUCS  COMPOSÉS. 

256.  SUC  D'HERBES. 
SUCCUS  HERBARUM  COMMIXTARUM. 


B/. 


•  Feuilles  de  Chicorée    (  Cichorium  întybus  ) 

de  Fumelerre  [Fumaria officinalis) 

i.r-^1 de  Bourrache  (Borrago  officinalis) 

de  Cerfeuil  (  Scandix  cerefolium  ) 


P.E. 


Pilez  ces  plantes  dans  un  mortier  de  marbre  ;  exprimez- 
en  le  suc,  et  filtrez-le  au  papier  dans  un  endroit  frais. 

257.  SUCS  ANTISCORBUTIQUES. 

SUCCI  DICTI  ANTISCORBUTICI. 

Jy  •  Feuilles  de  Cresson  (  Nasturtiutn  officinale  )   j 

de  Cochléaria( Coc/z/e «n'a  o^cin.  )    >  aa  P.  E. 

Trèfle  d'eau  (  Menyanthes   trifol.  )    ) 

Pilez  ces  plantes  dans  un  mortier  de  marbre;  exprimez- 
en  le  suc,  et  filtrez-le  au  papier. 
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CHAPITRE  XXII. 

DES  HUILES  ET  DES  GRAISSES. 


Les  huiles  liquides  et  solides  retire'es  des  végétaux, 
et  les  graisses  fournies  par  les  animaux ,  sont  de  même 
nature;  mais  le  procède'  qui  sert  à  les  extraire  est  un 
peu  différent ,  en  raison  de  la  quantité  de  parties  étran- 
gères qui    les    accompagnent.  On    retire    les    graisses 
animales  des  parties  où  elles  sont  déposées  en  abon- 
dance, enveloppées  seulement  par  une  petite  quantité 
de  tissus  dont  on  les  sépare  aisément  par  une  simple 
fusion.  Les  huiles  végétales  sont  presque  constamment 
engagées  au  milieu  d'une  plus  abondante  quantité  de 
parties  étrangères,  et  pour  cette  raison  leur  extraction 
offre  plus  de  difficulté.  Quand  ces  huiles  sont  licjuides 
on  déchire  les  parties  qui  les  renferment  au  moyen  du 
moulin  et  l'on  soumet  à  la  presse;  mais  si  ces  huiles 
sont  de  consistance  solide,  elles  ne  peuvent  s'écouler 
qu'autant  que  l'opération  est  faite  à  une  température 
qui  liquéfie  le  corps  gras,  et  qui  le  place  momentané- 
ment dans  les  mêmes  conditions  que  les  huiles  naturel- 
lement liquides. 

Les  corps  gras,  quelle  que  soit  leur  origine,  sont  très 
sujets  à  rancir  au  contact  de  l'air;  il  faut  les  conserver 
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dans  des   vases  ferme's  que  Ton  place  dans  un    lieu 

frais,  et  avoir  d'ailleurs  la  pre'caution  de  les  renouveler 

souvent. 

258.  HUILE  D'AMANDES  DOUCES. 

OLEUM  AMYGDALARUM  DULCIUM. 

•  Amaades   douces   choisies  (Amygdalus  cotn- 

munis  dulcîs  ) . .  . .  ^ ,  .  .      Q.  S* 

Mondez  les  amandes  de  tous  les  débris  de  coques  et 
des  corps  étrangers  qui  peuvent  y  être  mêlés,  et  secouez-les 
dans  un  sac  de  toile  rude  pour  détacher  la  poussière  écail- 
leuse  qui  les  recouvre;  vannez-les  et  réduisez-les  en  poudre 
grossière  au  moyen  d'un  moulin  à  hras.  Enveloppez  la 
poudre  dans  des  sacs  de  toile  et  soumettez-la  graduellement 
à  la  presse  jusqu'à  ce  qu'il  cesse  découler  de  l'huile. Filtrez 
cette  huile  au  papier,  et  conservez-la  dans  des  vases  bien 
bouchés  que  vous  placerez  dans  un  lieu  frais. 

On  préparera  de  même  les 

Huiles  de  Ben  (  Moringa  aptera  ), 

Épurge  (  Euphorbia  lalhgris  ) , 

Lin  (  Linum  usitatissîmum  ) , 

Noisette  (  Corylus  avellana  ), 

Noix  (  Juglans  régla  ) , 

Semences  froides  (  Sembla  frigida). 
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259.  HUILE  DE  RICINS. 

OLEUM  SEMINUM  RIGINI. 

X|/«  Ricins  de  France  récens  ( /?zcinMS  communis).     Q.  S. 

Hondez  les  ricins  pour  en  séparer  toutes  les  matières 
étrangères  ;  passez-les  au  moulin  qui  les  réduira  en  une 
poudre  pâteuse;  renfermez  cette  poudre  dans  des  toile» 
de  coutil  et  soumettez- la  à  la  presse,  en  ayant  l'attention 
d'exprimer  avec  beaucoup  de  lenteur,  jusqu'à  ce  qu'il  cesse 
de  s'écouler  aucune  portion  d'huile  5  dépurez  celle-ci  par 
la  filtration  au  papier  à  la  chaleur  de  l'étuve. 

L'huile  de  ricins  doit  avoir  une  odeur  faible ,  une  saveur 
fade  désagréable,  une  consistance  visqueuse;  elle  se  dissout 
en  toutes  proportions  dans  l'alcool  à  90^™'  ;  elle  s'altère 
promptement  après  sa  préparation  et  elle  prend  une  saveur 
acre  qui  va  toujours  en  augmentant  •  pour  cette  raison  on 
doit  en  préparer  peu  à  la  fois ,  et  la  conserver  dans  des  vases 
fermés  que  l'on  place  dans  un  lieu  frais.  Il  faut  la  renou- 
veler aussitôt  que  l'on  s'aperçoit  qu'elle  a  pris  de  l'âcreté. 

iV.  B.  L'huile  de  ricins,  préparée  ainsi  qu'il  vient  d'être 
dit,  a  une  couleur  ambrée  ;  quelques  personnes, pour  l'ob- 
tenir tout-à-fait  incolore,  dépoitillent  les  ricins  deleurenve- 
loppe  testacé^  avant  ^e  les  soumettre  au  moulin  :  celte  pra- 
tique n'ôte  rien  aux  qualités  de  l'huile  de  ricins  ;  mais 
aussi  elle  ne  lui  en  ajoute  aucune. 
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260.  BEURRE  DE  CACAO. 

OLEUM  CO]\CRETUM  SEMINUM  CACAO. 


R/ 


o  Cacao  des  Iles  (  Theobroma  cacao  ) Q-   S. 


On  monde  le  cacao  pour  en  séparer  les  matières  étran- 
gères 5  on  le  torréfie  dans  un  cylindre  en  tôle  jusqu'à  rendre 
les  enveloppes  friables  ;  on  brise  celles-ci  en  frottant  forte- 
ment le  cacao  sur  un  crible  métallique  à  larges  mailles  ; 
on  le  crible,  on  le  vanne  et  on  le  passe  au  moulin  ;  puis  on 
le  réduit  en  pâte  en  le  pilant  dans  un  mortier  de  fer 
échauffé  ;  oh  le  met  alors  au  bain-marie  avec  un  poids  d'eau 
égal  au  dixième  du  poids  du  cacao  employé;  on  chauffe 
pendant  quelques  instaus;  on  l'enferme  dans  une  toile  de 
coutil  et  on  le  soumet  rapidement  à  la  presse ,  entre  des 
plaques  de  fer  étamées  qui  ont  été  échauffées  dans  l'eau 
bouillante. 

On  purifie  le  beurre  de  cacao  en  le  faisant  liquéfier  de 

nouveau  et  en  le  filtrant  au  papier  dans  un  entonnoir  chauffé 
au  bain-marie.   On  le  reçoit  dans  des  bouteilles  que  l'on 

bouche  et  que  l'on  conserve  à  la  cave. 

261.  BEURRE  DE  MUSCADE. 

OLEUM  CONCRETUM  SEMINIS  MOSCHAT^. 


w. 


Muscades  (  Myristica  moschata) Q.  S. 

Pilez   les   muscades  ou   passez-les  au  moulin  pour  les 
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réduire  en  poudre  assez  fine  ;  exposez  -  les  en  cet  étal  à 
l'action  de  la  vapeur  d'eau,  jusqu'à  ce  qu'elles  soient  bien 
échauffées  et  que  le  corps  gras  soit  complètement  liquéfié; 
exprimez  rapidement  entre  des  plaques  de  fer  étamées , 
échauffées  dans  l'eau  bouillante.  Quand  l'huile  de  muscade 
sera  refroidie ,  séparez-la  de  l'eau  qui  s'est  écoulée  avec 
elle  de  la  presse ,  et  purifiez-la  en  la  filtrant  au  papier  à  la 
température  de  l'eau  bouillante. 

262.  HUILE  DE  BAIES  DE  LAURIER 
OLEUM  FRUCTUUM  LAURI. 


W 


•  Baies  de  laurier  fraîches  (  Laurus  nobilis  ) . . .      Q.  S. 


Ecrasez  les  baies  de  laurier  sous  la  meule  ;  chauffez 
pendant  quelques  iostans  à  une  douce  chaleur  la  pulpe  qui 
se  sera  produite  :  et  soumettez-la  rapidement  à  la  presse  dans 
des  toiles  de   coutil.  Laissez  déposer  l'huile  ,  et  décantez. 

N.B.  Si  on  voulait  retirer  l'huile  de  laurier  des  fruits 
secs,  il  faudrait  traiter  ceux-ci  de  la  même  manière  que  les 
muscades. 

263.  HUILE  DE  CROTON  TIGLIUM. 

OLEUM  SEMINÏS  CROTONIS. 


9  Semences  de  croton  tigîium  (  Croton  tiglium).  .     Q.  S. 

Passez  les  semences  au  moulin,  et  après  avoir  enfermé  la 
poudre  qui  en  résultera  dans  une  toile  de  coutil,  soumet- 

31 
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tez-la  à  la  presse  entre  deux  plaques  de  fer  étamées  échauf- 
fées dans  l'eau  bouillante  j  conservez  l'iiuile  qui  se  sera 
écoulée ,  et  au  Lout  d'une  quinzaine  de  jours  iiltrez-la  pour 
la  purifier.  D'autre  part,  broyez  le  tourteau  qui  est  resté  sous 
la  presse  et  failes-le  chauffer  au  bain-marie  avec  deux  fois 
son  poids  d'alcool  à  51°  Cart.  (80  cent.  )  à  la  température 
de  50  à  60"  pendant  dix  à  douze  minutes  5  passez  avec  ex- 
pression et  soumettez  le  résidu  à  la  presse.  Distillez  les 
liqueurs  et  conservez  l'alcool  qui  passe  pour  une  pareille 
opération.  Il  restera  dans  le  bain-marie  une  huile  brune 
épaisse,  que  vous  abandonnerez  à  elle-même  pendant  une 
quinzaine  de  jours,  et  que  vous  filtrerez  pour  la  séparer  du 
dépôt  abondant  qu'elle  aura  formé  5  vous  la  mélangerez 
avec  l'àuiîe  obtenue  par  simple  expression.     , 

Quand  on  prépare  l'huile  de  croîon ,  il  faut  prendre  toute 
espèce  de  précautions ,  pour  se  préserver  des  accidens  qui 
résulteraient  du  contact  des  semences  ou  de  leurs  émana- 
tions avec  quelque  partie  du  corps. 

264.  GRAISSE  DE  PORC. 

(Aoconge.) 
ADEPS  PORCINUS. 


w 


•  Panne  de  porc  (  Sus  scrofa  ) Q.  S. 


Rejetez  la  membrane  qui  recouvre  la  panne,  ainsi  que 
toutes  les  parties  charnues  ;  coupez  ensuite  la  panne  par 
morceaux ,  pétrissez-la  dans  de  l'eau  froide  jusqu'à  ce  que 
celle-ci  sorte  claire  ;  pilez-la  dans  un  mortier  de  marbre 
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arec  un  pilon  de  bois,  et  mettez-la  dans  une  bassine  étamée 
sur  un  feu  doux;  quand  la  graisse  sera  liquéfiée  et  réduite 
en  une  liqueur  transparente  ,  passez-la  à  travers  un  linge 
serré.  Laissez-la  refroidir  lentement;  séparez-la  de  l'humi- 
dité ,  faites-la  liquéfier  de  nouveau ,  et  quand  elle  com- 
mencera à  se  refroidir  ,  agitez-la  continuellement  avec  un 
bîstortier  ;  lorsqu'elle  sera  devenue  à  demi-solide,  coulez- 
la  dans  des  pots  que  vous  en  remplirez  entièrement,  que  vous 
couvrirez  et  que  vous  tiendrez  dans  un  lieu  frais. 

En  remettant  sur  le  feu  les  matières  qui  sont  restées 
sur  la  toile  et  en  les  soumettant  à  la  presse,  on  en  retirera 
une  nouvelle  quantité  de  graisse  moins  blanche  que  la 
première. 

On  préparera  de  même 

la  Graisse  des  autres  animaux  (  Adipes  cmimalium  ) ,    • 
la  Moelle  de  bœuf  (  Bledidla  bovîna  ). 

265.  HUILE  D'OEUFS. 

OLEUM  VITELLORUM  OVORUM. 


I^ 


Jaunes  d'œufs  (  Yitelli  ovorum  ) ^      Q-  S- 


Mettez  les  jaunes  d'œufs  dans  une  petite  bassine  et 
chauffez-les  au  baiiî-marie  en  remuant  continuellement 
jusqu'à  ce  que,  l'humidité  étant  évaporée,  la  matière 
forme  une  sorte  de  bouillie  demi  -  liquide  ;  laissez  re- 
froidir ;  mettez  la  matière  dans  un  flacon  avec  de  l'éther, 
et  après  vingt-quatre  heures  ,  versez  le  tout  dans  une 
allonge  en  verre  fermée  à  sa  partie  supérieure  par  un  bou- 
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chon  à  l'éméril  et  posée  sur  une  carafe.  Laissez  écouler  la 
dissolution  étbérée ,  et  continuez  à  faire  passer  de  l'éther 
jusqu'à  ce  que  celui-ci  ne  se  colore  plus  que  faiblement. 
Chassez  alors  par  de  l'eau  la  liqueur  éthérée  qui  est  restée 
dans  la  masse;  réunissez  tous  les  produits  et  distillez-les  au 
tain-marie.Vous  obtiendrez  pourrésidu  de  l'huile  mélangée 
d'une  matière  visqueuse;  tenez -la  exposée  encore  pendant 
quelques  instans  à  la  chaleur  du  bain-marie  pour  coaguler 
cette  matière  ,  et  filtrez-la  à  travers  une  étamine. 


CHAPITRE  XXIIL 

TISANES. 


Les  tisanes  sont  des  boissons  qui  contiennent  en 
dissolution  une  certaine  quantité  de  principes  me'dica- 
menteux  et  qui  sont  destinées  à  servir  de  boisson  ha- 
bituelle aux  malades.  On  les  fait  légères  et  aussi  peu 
désagréables  que  possible,  pour  éviter  que  le  malade 
ait  trop  de  répugnance  à  les  prendre.  On  édulcore 
souvent  les  tisanes  avec  la  racine  de  réglisse,  le  sucre, 
le  miel,  ou  quelque  sirop  médicamenteux. 

Les  tisanes  se  préparent  quelquefois  par  le  simple 
mélange  avec  l'eau  d'un  liquide  susceptible  de  se 
mêler  avec  elle,  comme  le  lait,  le  vinaigre;  d'autres  fois 
on   fait  une   dissolution   de  quelque  matière  soluble, 
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comme  le  miel,  la  gomme;  OU  bien  on  extrait,  en  prolitaut 
de  la  proprie'té  dissolvante  de  l'eau,  certains  principes 
contenus  dans  quelque  plante  ou  partie  de  plante  ;  et  à 
cet  effet,  suivant  la  composition  des  substances  que 
l'on  veut  attaquer,  on  emploie  la  macération,  l'infusion, 
la  digestion  ou  la  décoction. 

Les  tisanes  devant  être  pre'parëes  au  moment  du 
besoin,  et  pouvant  varier  suivant  l'intention  du  méde- 
cin et  les  circonstances,  l'on  n'a  donné  ici  qu'un 
nombre  restreint  de  formules ,  pour  servir  d'exem- 
pleâ. 

266.  TISANE  DE  RACINE  DE  BARDANE. 

PTÏSANA  CUM  RADICE  LAPPii  MAJORIS. 


B/. 


Racine  de  Bardane  concassée  (Arctium  lappa) 
une   once 32 

Racine  de  réglisse  (^Glycijrrliiza  glabra)  trois 
gros i2 

Eau  bouillante  (Aqua  bulliens)  un  litre 1000 

Faites  infuser  pendant  quatre  heures. 
On  préparera  de  même  les  tisanes  de 

Racines  d'Asperge  (  Asparagus  offwinalis  ) , 

d'Aunée  (^Inula  heleJiium), 

——  de  Fraisier  (  Fragarîa  vesca  ) , 
de  Patience  (  Rumex  patientia  ) , 
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Racines  de  Piatanhia  (  Kramerîa  ixina  ) , 
de  Saponaire  (Saponarîa  offlcînalis), 

Écorces  de  Quinquina  (Cinchona  condamineatetii.), 
de  Simarouba  (  Shnaruba  officinalis  ) ,  etc. 

207*  TISANE  DE  RACINE  DE  POLYGALA 
DE  VIRGINIE. 

PTISANA  CUM  RADICE  POLYGALiE. 

«  Polygala  de  Virginie  concassé  (Pohjgala  senega) 

deux  gros 8 

Eau  bouillante  (  Aqua  bulliens)  un  litre WQO 

Faites  infuser  pendant  deux  heures  et  passez. 
On  préparera  de  même  les  tisanes  de 

Racines  de  Quassia  amara  (  Quàssîa  amara  ) , 

_     de  Sassafras  (  Laiirus  sassafras  ) , 

— —     de  Valériane   (  Valenana  officinalis  )  ,  etc. 

268.  TISANE  DE  CHIENDENT. 
PTISANA  CUM  RADICE  GRAMINIS. 


i;, 


Racine  de  chiendent  (Triticum  repens)  une  once     52 
de  réglisse  {Glycijrrliiza  glabia)  trois  ^ros     12 


Lavez  le  chiendent  à  l'eau  froide ,  contnsez-le  dans  un 
moîiier  de  marbre,  et  faites-le  bouillir  pendant  une  demi- 
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heure  dans  la  quantité  d'eau  nécessaire  pour  obtenir  un 
litre  de  tisane  (1000).  Sur  la  fin  ajoutez  la  racine  de  réglisse 
contuse,  laissez  infuser  pendant  une  heure  et  passez. 

269.  TISANE  DE  BOIS  DE  GAYAC. 
PTISANA  CUM  LIGNO  GÂYACI. 


w 


•  Bois  de  gayac  râpé  (GwttJacMm  a^ci/za/e)  une  once.   52 
Racine  de  réglisse  {Glycyrrliiza  glabra)  trois  gros   12 

Faites  bouillir  le  bois  de  gayac  pendant  une  heure  dans 
une  quantité  d'eau  suffisante  pour  obtenir  un  litre  de  tisane; 
ajoutez  la  racine  de  réglisse ,  laissez  infuser  pendant  une 
heure ,  passez ,  laissez  déposer  et  décantez. 

270«  TISANE  DE  BOURRACHE. 
PTISANA  CUM  FOLIIS  BORRAGINIS. 


B/ 


•  Feuilles  sèches  de  bourrache  (Borragfo  offici- 

nalîs  )  trois  gros 12 

Eau  bouillante  (  Aqua  buUiens  )  un  litre .....      1000 


Faites  infuser  pendant  une  demi-heure  et  passez.  Édul- 
corez  à  volonté. 

On  préparera  de  même  les  tisanes  de 

Feuilles  de  Capillaire  (  Adianthum  pedatum  ) , 
— • —     de  Chardon  bénit  (  Centaurea  benedicta), 
de  Chicorée  (  Cichorium  intybus  ) , 
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Feuilles  d'Oraoger  (  Citrus  aurcmtimn), 

de  Pensée  sauvage  (  Viola  tricolor  arvensis), 

de  Scabieuse  (  Scabiosa  arvensîs  )  , 

de  Véronique  (  Veronica  officînalîs),  etc. 

271.  TISANE  DE  FLEURS  D'ARNICA. 

PTISANA  CUM  FLORIBUS  ARNICiE. 

lit 

J_|/  ©   rieurs  d'arnica  [Arnica  montana)  un  gros.  .  .  4 

Eau  bouillante  (^Aqiia  bullïens  )  un  litre 1000 

Faites  iofoser  pendant  une  demi-heure  et  passez. 

Ou  préparera  de  mênie  les  tisanes  de 

Fleurs  de   Coquelicots  (Papayer  r/îcca*), 
de  Sureau  {Sambucm  nigra),  etc. 

27%  TISANE  DE  FLEURS  DE  TILLEUL. 

PTISANA  CUM  FLORIBUS  TIUiE. 


.1|/  o  Fleurs   sèches  de  tilleul   (  Tilia  platyphyllos  ) 

deux  gros. . , 8 

Eau  bouillante  (  Aqiia  bulliem  )  un  litre 1000 

Faites  infuser  pendant  une  demi-heure  et  passez. 
On  préparera  de  même  les  tisanes  de 

Flonrs   de  Bouillon  blanc  (  Verbascum  thapsus), 
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Fleurs  de  petite  Centaurée  {Erijthrœa  centaurium), 

— __  de  Guimauve  ÇAtthœa  officinalis) , 

de  Mauve  Ç  Malva  glabra) , 

de  Roses  rouges  (Hosa  gallica), 

de  Tussilage  Ç  Tussilago  farfara) , 

de  Violette  (  Viola  odorata),  etc. 

275.  TISANE  DE  TAMARIN. 

PTISANA  CUM  PULPA  TAMARINDORUM. 


JV  •   Pu 


Ipe  de  tamarin  du  commerce  (Tamarîndus 

indica  )  une  once = .  •>  52 

Eau  bouillante  (  Aqua  buUiens  )  deux  livres  .      1000 

Délayez  le  tamarin  dans  l'eau,  laissez  infuser  pendant 
une  heure  et  passez  à  travers  une  étamine. 

274.  TISANE  DE  CASSE. 

(  Eau  de  Casse.  ) 


W 


PTISANA  CUM  CASSIA. 


Casse  en  gousses  (  Cassîa  Jîstula  )  deux  onces         64 
Eau  à  60*^  (Aqiia  communis  ).un  litre 1000 


Ouvrez  la  gousse  de  casse  longitudinalement,  et  délayez 
la  pulpe  intérieure  dans  l'eau  5  passez  à  travers  un  blan- 
chet. 

§2 
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275.  TISANE  D'ORGE. 

{Eau  d'orge.  ) 
PTISANA  CUM  FRUCTIBUS  HORDEI. 


w- 


Orge  lavé  à  l'eau  froide  (  Hordeum   vulgare  ) 

cinq  gros 20 

Racine  de  réglisse  (Glycijrrhïza  glabra)  trois  gros       12 


Faites  bouillir  l'orge  dans  une  quantité  d'eau  suJQ&sante 
jusqu'à  ce  qu'il  soit  bien  crevé  et  que  le  liquide  soit  réduit 
à  un  litre;  faites  infuser  alors  la  racine  de  réglisse  et  passez 
à  travers  une  étamine  claire. 

On  préparera  de  même  les  tisanes  avec 

le  Riz  (  Orijza  sauva  ) , 

le  Qruau  (  Avena  sauva  decorûcata). 

276.  TISANE  DE  FRUITS  PECTORAUX. 

PTISANA  CUM  FRUCTIBUS  BECHICIS. 


W' 


Fruits  pectoraux  (  Fructus  bechici  )  deux  onces       64 


Ouvrez  les  dattes  et  les  jujubes,  rejetez  les  noyaux  et 
faites  bouillir  en  même  temps  que  les  autres  fruits  pendant 
une  heure  dans  une  quantité  d'eau  commune  telle  qu'il 
reste  un  litre  de  liquide;  passez  à  travers  une  étamine; 
édulcorez  à  volonté. 
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On  préparera  de  même  les  tisanes  de 

Pruneaux  (  Prunus  domestica  ), 
Baltes  (  Phœnîx  dactylifera  ) , 
Jujubes  (  Zyziphus  vulgaris  ). 

277.  TISANE    DE  GOMME. 

(  Eau  de  Gomme.) 
PTÎSANA  CUM  GUMMI  ARABICO. 


w 


•  Gomme   arabique  entière  (  Giimmi  arabicum  ) 

demi-once 16 

Eau  froide  (  Aqua  communis  )  un  litre ^000 


Lavez  d'abord  la  gomme  à  l'eau  froide,  et  faites-la  dis- 
soudre à  froid  dans  un  litre  d'eau  ;  passez. 

278.  HYDROMEL  SIMPLE. 

HYDROMEL  SIMPLEX. 


W, 


Miel  blanc  très  pur  (Me/  album)  deux  onces...       64 
Eau  commune  tiède  (Aqua  communis)  un  litre  1000 


Délayez  le  miel  dans  Feau  et  passez. 
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279.  LIMONADE  TARTRIQUE. 

PTISANA  CUM  SYRUPO  TARTRICO. 


B/. 


Sirop   tartrique   (  Siriipus  cum  acido   tartrico  ) 

deux  onces 64 

Eau  (Aqua  communîs)  une  livre  quatorze  onces     956 

Mêlez. 

280.  PETIT  LAIT. 

SERUM  LACTIS. 


; 


•  Lait  de  yache  pur  (  Lac  vaccînum)  un  litre.  . .      1000 

Portez  le  lait  à  l'ébullition  et  ajoutez-y  par  petites  parties 
une  quantité  suffisante  d'une  dissolution  faite  avec  une  par- 
tie d'acide  tartrique  et  8  parties  d'eau;  quand  le  coagulum 
sera  bien  formé,  passez  sans  expression  ;  remettez  le  petit 
Jait  sur  le  feu  avec  la  moitié  d'un  Llane^^d'œuf ,  que  vous 
aurez  d'abord  délayé,  puis  battu  avec  quelques  cuillerées 
d'eau  froide.  Portez  à  Pébuilition  ;  versez  un  peu  d'eau 
froide  pour  abaisser  le  bouillon,  passez  à  l'étamine,  et  enfin 
filtrez  sur  un  papier  qui  aura  été  préalablement  lavé  à  l'eau 
bouillante. 
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CHAPITRE  XXIV. 

APOZÈMES. 


Les  apozêmes  différent  des  tisanes  en  ce  qu'ils  sont 
chargés  d'une  plus  grande  quantité  de  principes  mé- 
dicamenteux; ils  ne  servent  jamais  de  boisson  ordinaire 
au  malade.  Les  apozêmes  comme  les  tisanes  se  préparent 
au  moment  du  besoin,  et  peuvent  aussi,  suivant  les 
circonstances,  présenter  beaucoup  de  différences  dans 
leur  composition.  Nous  rapporterons  ici  quelques 
exemples  pris  parmi  celles  de  ces  préparations  qui  sont 
les  plus  usitées. 

2B1.  DÉCOCTION  BLANCHE  DE  SYDENHAM. 

DECOCTUM  ALBUM. 


Corne  de  cerf  calcinée  et  porpbyrisée  (Phosplias 

calcicus  )  deux  gros. .....  » 8 

Mie  de  pain  de  froment  (  Medullapanis)  six  gros  21 
Gomme  arabique  concassée  ( C^</m?m  arabicum) 

deux  gros ,  .  .  .  8 

Sucre  blanc  (Saccharum  album)  une  once.  ...  52 
Eau  de  fleurs  d'oranger  ÇAqua  naphe)  demi- 
once 1 6 

Eau  commune  (Aquci  communis  )...... Q-  S. 
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Triturez  dans  un  mortier  de  marbre  la  corne  de  cerf; 
ajoutez  la  mie  de  pain ,  triturez  encore  pour  avoir  un 
mélange  exact  :  mettez  celui-ci  sur  le  feu  avec  un  peu  plus 
d'un  litre  d'eau  et  la  gomme  ,  et  faites  bouillir  pendant  une 
demi-heure  dans  un  vase  couvert;  passez  avec  une  légère 
expression  à  travers  une  étamine  peu  serrée  ;  faites  dis- 
soudre le  sucre  et  aromatisez  avec  l'eau  de  fleurs  d'oranger. 

Les  quantités  précédentes  doivent  donner  un  litre  de 
décoction  blanche. 

282.  APOZÉME  VERMIFUGE. 

APOZEMA  CUM  CORTÏCE  RADICIS  PUNICii:. 


B/ 


«   Écorce    sèche    de   la    racine    de   grenadier 

(  Punie  a  granatum  )  deux  onces 64 

Eau  commune  (  Aqua  communis  )  une  livre  et 

demie 750 

Faites  bouillir  sur  un  feu  doux,  jusqu'à  réduction  d'un 
tiers  ;  passez. 

285.  APOZÉME  SUDORIFIQUE. 

(  Tisane  sudonfique.  ) 
APOZEMA  COMPOSITUM  DICTUM  SUDATORIUM. 


R/ 


•  Bois  de  gayac  râpé  (  Guajacum  officinale  )  deux 

onces •       64 
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Racine  de  Salsepareille  fendue  (  Smi/a.r  salsa- 

pariUa  )  une  once 52 

de  Sassafras   (  Laurus  sassafras  )  deux 

gros 8 

de  Réglisse  (  Glijcyrrhiza  glabra  )  trois 

gros 12 

Faites  bouillir  le  gayac  et  la  salsepareille  dans  une  sufiS- 
sante  quantité  d'eau  pendant  une  heure  ;  ajoutez  le  sassa- 
fras et  la  racine  de  réglisse,  et  laissez  infuser  pendant  deux 
heures-  Passez;  laissez  déposer,  et  décantez. 

Les  doses  précédentes  doivent  donner  un  litre  de  pro- 
duit. 

284.  TISANE  DE  FELTZ. 
APOZEMA  COMPOSITUM  DICTUM  PTISANA  FELTZ. 


W* 


Salsepareille  fendue  (  Smilax  salsapariUa  )  deux 
onces 64 

Colle  de  poisson  (IcIitlnjocoUa)  deux  gros  et 
demi 10 

Sulfure  d'antimoine  pulvérisé  (  Sulfuretum  sd- 
bicum)  deux  onces  et  demie 80 

Eau  commune  {Aqua  communis)  deux  litres. . .   2000 

Mettez  le  sulfure  d'antimoine  dans  un  nouet  et  faites-le 
bouillir  dans  deux  litres  d'eau  pendant  une  heure  ;  rejetez 
cette  eau  et  remettez  le  nouet  contenant  le  sulfure  avec  la 
salsepareille  et  la  colle  de  poisson  dans  la  quantité  d'eau 
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prescrite,  et  faites  bouillir  à  petit  feu  jusqu'à  réduction  de 

moitié.  Passez  j  laissez  déposer,  et  décantez. 

285,  TISANE  ROYALE. 

APOZEMA  DÏCTUM  PTISANA  REGALÏS. 

Jrl/ ©  Feuilles  de  séné  (  Cassia  aciitifolia)  demi-once  16 

Sulfate  de  soude   (Sidfas  sodicus)   demi-once  16 

Anis  (  Pimpinella  aniswn  )  un  gros. .  , 4 

Coriandre  (  Coriandrum  sativum)  un  gros 4 

Feuilles  fraîches  de  cerfeuil  hachées  ÇScandix 

cerefolîum)  demi-once 16- 

Eau  froide  ÇAqua  communis)  deux  livres. .  .  , .  1000 

Citron  coupé  par  tranches  ÇCAtrus  medica)  n"  1.  n"  1. 

Faites  macérer  pendant  vingt-quatre  heures  ,  en  remuant 
de  temps  en  temps  5  passez  avec  expression  ,  et  filtrez, 

286o  APOZÊME  ANTISCORBUTJQUE, 

APOZEMA  DICTUM  ANTÏSCORBUTICUM. 


@  Racine  sèche  de  bardane  (^Arclium  lappci)  quatre 

gros 16 

Racine  de  patience  (  Rumex  patientia)  quatre 

gros 16 

Racine  fraîche  de  vaiiîort  (Coclilearîa  armoracia) 

quatre  gros 16 

Feuilles  fraîches  de  cochléaria  (CocWearia  offici- 

nalis)  quatre  gros. ........     16 
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Feuilles  fraîches  de  crcssou(NasturliumoJJîcînale) 

quatre  gros 16 

Feuilles  fraîches  de  trèfle  d'eau   (^Memjcmthes 

trifollata  )  quatre  gros 16 

Eau  houillante  (  i</Ma  bu lliejis)  quatre   livres.  2000 

Faites  infuser  pendant  deux  heures  en  vase  clos;  passez 
avec  expression;  laissez  déposer,  et  décantez. 

287.  APOZÉME  DIT   POTION  PURGATIVE. 
APOZEMA  PURGANS. 


R' 


•  Feuilles  de  séné  mondées  (  Cassia  acutïfolta) 

deux  gros 8 

Sulfate  de  soude  (^Stdfas  sodicus)   quatre  gros  16 

Rhuharbe  choisie  (Rheum  palmatum)  un  gros. .  4 

Manne  en  sorte  (^Manna  communis)  deux  onces.  64 

Eau  hom\ianie(Aqncibulliens)trois  onces  et  demie  112 

Versez  l'eau  bouillante  sur  le  séné  et  la  rhubarbe;  après 
une  demi-heure  de  digestion,  passez  avec  expression;  mêlez 
à  l'infusion  le  sulfate  de  soude  et  la  manne;  faites  dissoudre 
sur  un  feu  doux  ;  passez  et  décantez. 


53 
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CHAPITRE  XXV. 

BOUILLONS. 


Les  bouillons  sont  des  boissons  qui  ont  pour  base 
une  ou  plusieurs  matières  animales  ;  souvent  aussi  l'on 
fait  entrer  dans  leur  composition  des  plantes  ou  des 
parties  de  plantes,  dont  la  nature  et  la  quantité  très 
variables  sont  prescrites  ordinairement  au  moment  de 
l'emploi. 

Il  ne  peut  être  question  ici  que  des  bouillons  qui 
sont  destinés  à  remplir  une  indication  médicale. 

288.  BOUILLON  DE  VEAU. 
JUSCULUM  CUM  CARNE  VITULL 


W 


o  Rouelle  de  veau  (Caro  vitulina)  quatre  onces.     42^ 
Eau  de  rivière  ÇAquajIuvîatilîs)  un  litre 1000 

Faites  cuire  à  une  douce  chaleur,  dans  un  vase  couvert 
pendant  deux  heures.  Passez  le  bouillon  quand  il  sera  re- 
froidi. 

On  préparera  de  même  les  bouillons  de 

Mon  de  xesLU  (Pulmones  vitidm)f 
Poulet  (  Gallus  domesticm  ), 
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Écrcvisscs  (  Aslacus  jluviatilk  ) , 
Tortues  ÇTestudo  europœa  et  grœca), 
Grenouilles  (Rana  esculenta). 

289.  BOUILLON  DE  LIMAÇONS. 
JUSCULUM  CUM  LïHACiBtJS. 

1\l  •  Cliair   de  limaçon   de  vigne   (  Hélix  pomatia  ) 

quatre  onces 125 

Eau   commune  (Aqua  commimis  )  deux  livres   1000 
Capillaire  dûX!idLn&.àa(Adiantlnimpectdtu'm.)  àeii'x 
gros ...«.„..         8 

On  sort  les  limaçons  de  texif s  coquilles,  en  brisant  celles- 
ci  par  un  léger  choc,  on  sépare  les  intestins,  on  lave  la  cliair 
avec  un  peu  d'eau  tiède ,  on  la  pèse,  on  la  coupe  par  mor- 
ceaux et  on  la  fait  cuire  au  bain-marie  pendant  deux  heures 
dans  la  quantité  d'eau  prescrite;  on  ajoute  le  capillaire; 
on  laisse  infuser  pendant  un  qua^t  d'heure  et  l'on  passe. 


CHAPITRE  XXVL 

ÉMJOLSIONS. 


On  donne  le  nom  d'ëmulsions  à  des  liqueurs  d'appa- 
rence laiteuse ,  que  l'on  prépare  en  divisant  les  semences 
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huileuses  au  moyen  de  l'eau.  Ces  ëmulsions  sont  con- 
stituées par  de  l'huile  tenue  en  suspension  à  la  faveur 
de  la  matière  albumineuse  des  semences.  Ce  sont  des 
médicamens  très  alte'rables ,  et  que  pour  cette  raison  on 
ne  doit  préparer  qu'au  moment  du  besoin. 

On  donne  encore  le  nom  d'émulsions  à  des  prépara- 
tions qui  ont  la  même  apparence  que  les  précédentes, 
mais  dont  la  composition  est  différente  ;  on  les  obtient 
en  divisant  et  suspendant  quelques  matières  huileuses, 
résineuses  ou  gommo-résineuses  dans  l'eau  à  l'aide  d'un 
mucilage  de  gomme  ou  du  jaune  d'œuf. 

290.  ÉMULSION  SIMPLE. 

(  Lait  d'amandes.  ) 
EMULSIO  SIMPLEX. 

Xç/«  Amandes  douces  dépouillées  de  leur  pellicule 

(  Amucjdalus  sativa  )  une  once. ...        32 

Sucre  Liane  (  Sacchariim  album)  une  once. ...        32 
Eau  froide  (Aqua  jluviatUïs)  deux  livres.  .  .  .  1000 

Pilez  les  amandes  avec  une  petite  quantité  d'eau  froide 
dans  un  mortier  de  marbre,  de  manière  à  les  réduire  en 
une  pâte  très  fine;  délayez  cette  pâte  avec  le  reste  de  l'eau, 
faites  dissoudre  le  sucre  et  passez  avec  expressioH  à  travers 
une  étamine. 

L'émulsion  ainsi  préparée  est  prescrite  comme  tisane 
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on  en  préparc  quelquefois  de  plus  concentrées,  et  alors  elles 
s'emploient  à  la  dose  de  quelques  onces. 

On  préparera  de  même  les  émulsions  avec  les 

Semences  froides  (^Seminafrigida) , 
Chénevis  (  Cannabis  sativa)j 
Pistaches  (  Pîstacia  verdj) , 
Pignons  doux  (  Pinm  pinea), 

et  les  autres  semences  émulsives. 

291.ÉMULSI0N  PURGATIVE  AVEC  L'HUILE 

DE  RICIN. 


W 


EMULSIO  PURGANS  CUM  OLEO  RICINI. 

•  Huile  de  ricin  (^Oleiim  ricini  communis)  une  once.  32 
Jaune  d'œuf  (  ViteUiis  oui)  n°  1.  ..»....,.  .  n''  1. 
Eau    de    menthe    poivrée    (  Hydrolatum    men- 

tliœ  piperitœ)  demi-once  ....  ; 16 

Eau  commune  (  Acjiia  communis  )  deux  onces        64 
Sirop  simple  (^  Sijrupus  simplex  )  une  once.  ...     32 

Mêlez  le  jaune  d'œuf  avec  un  peu  d'eau  dans  un  mortier 
de  marbre  ;  ajoutez  par  portions  l'huile  de  ricin  en 
triturant  vivement;  quand  vous  aurez  obtenu  un  mélange 
bien  intime  ;  délayez-le  peu  à  peu  avec  le  reste  de  l'eau  et 
le  sirop. 
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292.  ÉMULSION  PURGATIVE  AVEC  LA 
RÉSINE  DE  JALAP. 


EMULSIO  PURGâNS  CUM  RESINA  JALAPii. 


W 


Résine  de  Jalap  (Résina  Jalapœ)  douze  grains.       0,6 

Sucre  blanc  (Saccliarum  album)  une  once 52 

Eau  de  fleurs  d'oranger  (Aquanaphe)  deux  gros  8 

—  commune  [Aqiia  communis^  quatre  onces       125 

'    Jaxme  tl'ïEuf  {fîtellus  ovi)  1/2 n»l/2 

Triturez  la  résine  de  jalap  avec  une  petite  partie  de  sucre 
pour  la  réduire  en  poudre  très  fine;  ajoutez  peu  à  peu  le 
jaune  d'œuf  et  triturez  pendant  long-temps  pour  diviser 
parfaitement  la  résine  5  alors  ajoutez  le  reste  du  sucre  et 
Feau  par  petites  portions. 

295.  ÉMULSION  PURGATIVE  AVEC  LA 

SCAMMONÉE. 

EMULSIO  PURGANS  CUM  GUMMI  RESINA  SCAMMONIO. 

Jl^«   Scararaonée    d'Alep    (^  Se  ammonium    alepense  ) 

douze  grains *  , .  .  0,6 

Lait  de  vache  (  Lac  vaceœ)  quatre  onces.  .  .  .  125 

Sucre  (Saecharum  album)  demi-once. ^Ù 

Eau    de    laurier    cerise    (  Hijdrolatum    cerasi 

iauri-cerasi)  deux   gros 8 
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Triturez  la  scammonée  avec  un  peu  de  lait  dans  un  mor- 
tier de  marbre,  et  quand  elle  sera  bien  divisée,  ajoutez  le 
reste  du  lait,  le  sucre  et  l'eau  de  laurier  cerise. 


CHAPITRE  XXVII. 

MUCILAGES. 


Sous  le  nom  de  mucilages  on  comprend  des  medi- 
camens  liquides  qui  coulent  lentement,  et  qui  doivent 
leur  consistance  à  la  gomme  ou  à  d'autres  principes 
analogues  tenus  en  dissolution  ou  rarement  en  suspen- 
sion dans  l'eau. 

La  consistance  des  mucilages  doit  varier  suivant  les 
usages  auxquels  on  les  destine.  On  l'augmente  ou  onja 
diminue  facilement^  en  employant  à  leur  préparation 
une  plus  ou  moins  grande  quantité  d'eau. 
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294o  MUCILAGE  DE  LIN. 
MUCAGO  CUM  SEMINIBUS  LÏNI. 

•  Semences  de  lin  (  Lînum  mîtatîssimum)  une  once       52 
Eau    bouillante   {Aqua  biUliens)   six   onces...     Î9^ 


Faites  digérer  pendant  six  heures,  en  agitant  de  t'cmps 
en  temps;  passez  a^ee  expression. 
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On  préparera  de  même  les  mucilages  de 

Semences  de  coings  (  Cijdonia  vidgaris), 
Racine  de  guimauve  {Altliœa  officinalis  ) . 

296.  MUCILAGE  DE  GOMME  ARABIQUE. 

MUCAGO  CUM  GUMMI  ARABÎCO. 


w- 


Poudre  de  gomme  arabique  (  Pulvis  gummi  ara- 

bïci)  une  once 52 

Eau  froide  (Aqua  commune)  une  once 52 


Divisez  exactement  dans  un  mortier  de  marbre. 

296.  MUCILAGE  DE  GOMME  ADRAGANTHE. 
MUCAGO  CUM  GUMMI  TRAGACANTHA. 


W 


•  Gomme  adraganthe  entière  (Gummi  tragacantha) 

une   once ....       52 

Eau  chaude  (^Aqua  commimîs)  huit  onces.   .   .     250 

On  nettoie  la  gomme  avec  un  canif  de  toutes  les  impuretés 
qui  peuvent  adhérer  à  sa  surface;  on  la  met  dans  un  vase 
de  faïence  avec  la  quantité  d'eau  prescrite ,  et  l'on  fait  digérer 
pendant  vingt-quatre  heures  à  une  douce  chaleur;  on  passe 
avec  forte  expression  ,  et  l'on  bat  le  mucilage  dans  un  mor- 
tier de  marbre  pour  le  rendre  homogène  dans  toutes  ses 
parties. 

Ce  mucilage  a  une  consistance  assez  ferme,  très  conve- 
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iiablc  quand  il  est  destiné  à  la  préparation  des  tablettes; 
on  lui  donne  à  volonté  une  consistance  plus  molle  en  augf- 
mentant  la  proportion  d'eau. 


CHAPITRE  XXVIII. 

POTIONS. 


IjES  potions  sont  des  préparations  magistrales  dont 
la  composition  est  extrêmement  sujette  à  varier,  et  qui 
sont  toujours  prescrites  par  le  médecin  au  moment 
même  de  l'emploi.  Elles  sont  liquides ,  et  on  les 
administre  aux  malades  par  cuillerées  à  des  époques 
plus  ou  moins  rapprochées. 

Certaines  potions  contiennent  une  proportion  assez 
considérable  de  principes  mucilagineux  qui  leur  donne 
une  consistance  un  peu  plus  épaisse  que  celle  des  sirops  : 
elles  portent  plus  spécialement  le  nom  de  Loochs  ;  ceux-ci, 
comme  les  potions  ordinaires,  servent  souvent  d'ex- 
cipient à  des  médicamens  plus  actifs,  comme  l'ipéca- 
cuanha ,  le  kermès  minéral ,  etc. 
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297.  POTION  AROMATIQUE. 

POTIO  AROMATICA  DICTA  CARDÏACA. 


R/ 


•  Sirop    d'œillets    (  Syrupus  cum  floribus  dianthi 

caryophijUi }  une  once ,       32 

Alcoolat  de  Cannelle  (  Alcoolatum  cinnamomi) 

demi- once 16 

Confection  d'Hyacinthes  {Electuarîum  cum  hya- 

cinthîs  )  deux  gros.   . 8 

Eau  de  Menthe  poivrée  (  Hydrolatum  menthœ) 

deux  onces 64 

fleurs  d'Oranger  {Aqua  naphc)  deux  onces»       64 

Mélangez  les  eaux  distillées,  l'alcoolat  et  le  sirop ,  et  dé- 
layez la  confection  d'hyacinthes  dans  la  liqueur. 

298.  POTION  GAZEUSE. 

{Potion  anti'émétîque  de  Rivière.) 
POTIO  EFFERVESCENS. 


B/ 


•  Sirop  de  Limons  (Syrupus  cum  succo  limonum) 

une  once 5,2, 

Suc  de  Citrons  (Succus  limonum)  demi-once  16 

Eau  commune  (  Aqua  communis  )  trois  onces  96 
Bi-carhonate  de  potasse  (Bi-carbonas  potassicus) 

demi-gros 2 

Mêlez  dans  une  fiole  que  vous  boucherez  sur  le  champ. 
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iV.  B.  Il  est  quelquefois  avantageux  de  faire  prendre  sé- 
parément au  malade  le  sel  alcalin  et  les  acides,  afin  que 
l'effervescence  se  fasse  dans  l'estomac  même.  Il  faut  alors 
préparer  la  potion  de  la  manière  suivante. 

Bi-carbonate  de  potasse  (Bi^carbonm potassicus) 
demi-gros 2 

Sirop  d'écorces  de  Citrdns  (Syrupus  cum  coHice 
cîtreorum  )  demi-once 16 

Mêlez  dans  une  bouteille  :  d'autre  part  ; 

Suc  de  Citrons  (  Smccms  lîmonum)   demi-once  16 
Sirop  de  Limon  (^Syrupus  cum  succo  limonum) 

une  once 52 

Eau  commune  (Aqua  communis)  deux  onces  64 

Mêlez  dans  une  bouteille. 

On  fait  prendre  successivement  au  malade  pal-ties  égales 
de  chacune  de  ces  potions. 

299.  POTION  ANTISPASMODIQUE. 

POTIO  DICTA  ANTISPASMODICA. 


H/ 


•   Sirop  de  fleurs  d'Oranger   (Sijrupus  cum  aquâ 

naplie  )    une   once 52 

Eau    distillée   de   Tilleul    (  Hydrolatutn  florum 

Tillœ  )  deux   onces  . 64 

de  fleurs  d'Oranger  (Aqua  naphe) 

deux  onces 64 

Éther  sulfurique  [ailier  sulfuricus  )  demi-gros         2 
Mêlez  dans  une  fiole  que  vous  boucherez  exactement. 
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500,  POTION  AVEC  DES  SUBSTANCES 
FÉTIDES. 

(  Potion  antihystérique .  ) 
POTIO  FETITA  DICTA  ANTIHYSTERICA. 

X|/  •   Sirop  d'Armoise  com-posè(  Syrupus  cum  artemisiâ 

compositus)  une  once 32 

Teinture  de  Castoréum  (  Tinctura  cum  castoreo) 

denai-gros 2 

Eau    distillée    de  Valériane  (Hydrolatum  vale- 

rîanœ  )  deux  onces 64 

de  fleurs  d'Oranger  (Aqua  naphe  ) 

deux  onces 64 

Ether  sulfurique   (  Mlher  sulfuricus  )  un  gros         4 

Mêlez  la  teinture  alcoolique  avec  le  sirop;  ajoutez  ensuite 
les  eaux  distillées,  puis  l'éther,  et  bouchez  exactement  la 
bouteille. 

501.  POTION  SCILLITIQUE. 

(Potion   diurétique.) 
POTIO   SCILLITICA. 


I^.o 


ximel  scillitique  (  Oximel  cum  squamis  scillœ  ) 

demi-once ?   •   •. V  .  16 

Eau   distillée    d'Hysope  (  Hydrolatum  hyssovi) 
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trois  onces 96 

Eau  distillée  de  Menthe  poivrée  (  Ilijdrolatum 

menlhœ   piperitœ  )  une  once 52 

Alcool   nitrique   Ç  Alcool  nitricus  )    demi-gros  2 

Mélangez  exactement. 

502,  POTION  CALMANTE. 

(Julep  calmant.  ) 
POTIO  ANODYNA. 

X|/  •  Sirop  d'Opium  (Syrupmcum  exiracto  opiï)  deux  gros       8 

de  fleurs  d'Oranger  ÇSynipus  cum  aqud  naphe) 

six  gros 24 

Eau  distillée    de   Laitue  (  Hydrolatum  lactucœ  ) 
quatre  onces 125 

Mêlez 

505.  POTION  GOMMEUSE. 

(Julep  ijommeux.) 
POTIO  GUMMOSA. 


.|/  @   Gomme  arabique  pulvérisée  (pulvis  gummi  ara- 

bici)  deux  gros /. 8 

Sirop  de  Guimauve  (Syrupus  cum  radice  althœœ) 

une  once r5^ 

Eau  de  fleurs  d'Oranger  (^^wa  naphe)  demi-once  16 

■—    commune  (Aqua  communis)  trois  onces.   .  96 
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Dissolvez  la  gomme  au  moyen  de  l'eau  dans  un  mortier 
de  marbre  et  ajoutez  les  autres  substances. 

304.  LOOCH  BLANC. 

LOOK  ALBUM. 


R- 


Amandes   douces   mondées   de  leur  pellicule 

(  Amijgdcdiis  cotnmunis)  quatre  gros  et  demi  18 
Amandes  amères    mondées    de  leur  pellicule 

(  Amijgdaliis  cmnmunïs,  v.  amara  )  demi-gros  2 
Sucre  blanc  (Saccharum  album)  quatre  gros...  16 
Huile  d'Amandes  douces  (O/ewm  armjgdalarum) 

quatre  gros 16 

Gomme  adragantbe  pulvérisée  {Gummi  iraga^ 

canf/^a)  seize  grains 0,8 

Eau  de  fleurs  d'Oranger  (^^wanap/ie)  quatre  gros  16 
—   commune  (  Aqua  communis  )    quatre  onces     125 

Faites  une  émulsion  avec  les  amandes ,  l'eau  commune , 
et  la  presque  totalité  du  sucre;  délayez  peu  à  peu  dans 
cette  émulsion  et  de  manière  à  avoir  un  mucilage  un  peu 
clair  la  gomme  adragantbe  que  vous  aurez  mélangée  avec 
le  reste  du  sucre  ;  ajoutez  l'iiuile  d'amandes  douces  par  par- 
ties, et  battez  vivement  et  long-temps;  délayez  enfin  avec  le 
reste  de  l'émulsiou  et  l'eau  de  fleurs  d'oranger. 


t^ 
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505.  LOOCH  HUILEUX. 

LOOK  OLEOSUM. 

•  Huile  d'Amandes  douces  ÇOleum  amijgdaiarum) 

demi-once  .  ,  . 16 

Gomme  arabique  pulvérisée  (Giimmi  arabkufn) 

demi-once 16 

Sirop  de  Guimauve  (Sijrupm  cum  radice  althœœ) 

une  once 52 

Eau  de  fleurs  d'Oranger  (Aqua  naphe)  demi-once  1 6 

—    commune  (  Aqua  communis  )  trois    onces  96 

Préparez  un  mucilage  avec  la  gomme  et  une  partie  de 
l'eau  ;  ajoutez  l'huile  par  petites  parties  pour  la  diviser  par 
une  trituration  prolongée,  et  délayez  enfin  avec  le  reste  des 
liquides. 
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506.  EAU  CAMPHREE. 
AQUA  CAMPHORATA. 

•  Camphre  purifié  (Camphora  )  un  gros 4 

Eau  distillée  (  Aqua  stillaûtia  )  une  livre 500 


Réduisez  le  camphre  en  poudre  dans  un  mortier  de  mar- 
bre ,  à  l'aide  d'un  peu  d'alcool;  délayez-le  dans  la  quantité 
d'eau  prescrite;  laissez  le  tout  dans  ua  flacon  bouché 
pendant  quarante-huit  heures  en  agitant  de  temps  en  temps. 
Filtrez  et  conservez  dans  un  flacon  bouché. 
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Chaque  once  d'eau  contiendra  un  peu  moins  de  2  grains 
de  camphre. 

307.  EAU  ÉTHÉRÉE  CAMPHRÉE. 

AQUA  iETHEREA  CAMPHORATA. 

Camphre  purifié  (  C«mp/îora  )  deux  gros.  .  .  .  8 
Éther  sulfurique  (  Mlher  sulfurions  )  six  gros  24 
Eau  distillée    (  Aqua  stUlatiûa  )  quinze  onces     470 

Mettez  dans  un  flacon  tubulé  par  le  bas  le  camphre 
concassé  et  l'éther  ;  quand  la  dissolution  se  sera  opérée, 
ajoutez  l'eau  et  agitez  de  temps  à  autre  pendant  24  heu- 
res. Au  moment  du  besoin  soutirez  par  le  bas  la  quantité 
de  liqueur  qui  vous  sera  nécessaire. 

Chaque  once  d'eau  contiendra  à  peu  près  9  grains  de 
camphre  et  25  grains  d'éther. 

50a.  EAU  DE  GOUDRON. 

/         AQUA  PICEA. 


W 


•  Goudron  (  Pix  liquida  )  une  livre 500 

Eau  de  rivière  (  Aqua  fluviatilis  )  trente  livres   15000 


Faites  macérer  dans  une  cruche  de  grès,  en  agitant  sou- 
vent avec  une  spatule  de  bois ,  pendant  huit  à  dix  jours  ; 
laissez  déposer,  et  décantez.  Le  produit  est  très  odorant 
et  légèrement  acide. 
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CHAPITRE  XXIX. 

TEINTURES  ALCOOLIQUES. 


On  appelle  Teintures  alcooliques  des  liqueurs  que 
les  pharmaciens  préparent  avec  de  l'alcool,  dans  lequel, 
au  moyen  d'une   digestion  plus  ou  moins  prolongée , 
JJs  fo,nt  dissoudre  diverses  matières ,  le  plus  ordinaire- 
ment d'origine  végétale  ou  animale. 

Ees  teintures  alcooliques  sont  simples  ,  quand  elles 
n'ont  été  préparées  qu'avec  une  seule  matière;  compo- 
sées, quand  on  a  fait  servir  plusieurs  substances  à  leur 
préparation. 

Les  matières  qui  servent  de  base  aux  teintures  alcoo- 
liques doivent  être  divisées  pour  que  l'alcool  exerce 
plus  facilement  sur  elles  son  action  dissolvante. 
.  ,.  Il  est  important  que  le  degré  de  spirituosité  de  l'alcool 
soit  approprié  à  la  nature  des  matières  que  l'on  veut  dis- 
soudre. Pour  les  teintures  médicihales ,  on  est  dans  l'u- 
sage d'employer  de  l'alcool  sous  trois  états  différens  de 
concentration,  savoir  : 

L'alcool  à  56  degrés  centésimaux  ou  à  21  dég.  Cartier; 

L'alcool  à  80  degrés  centésimaux  ouà  3t  deg.  Cartier; 

L'alcool  à  86  degrés  centésimaux  ou  à  34  deg.  Cartier. 

L'alcool  faible  dont  on  se  sert  doit  être  préparé  avec 
de  l'alcool  très  pur,  que  l'on  étend  avec  de  l'eau  distillée 
pour  l'amener  au  degré  convenable. 

55 
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§  I.  TEmTlJRES  ALCOOLIQUES 
SIMPLES. 

309.  TEINTURE  DE  SUCCIN. 
TÏNCTURA  CUM  SUCCINO. 

X|/  •  Succiu  en  poudre  très  fine  (Succinum)  une  once       52 
Alcool  à  54°  Cart.  (86  cent.)  (Alcoof)  seize  onces     500 

Faites  digérer  en  vase  clos  pendant  six  jours  ;  filtrez. 

310.  TEINTURE  DE  BENJOIN. 
TÏNCTURA  CUM  BENZOINO. 

A|:  •  Benjoin  en  poudre  (Balsamvm  benzoicum)  quatre 

onces 125 

Alcool  à  54°  Cart.  (86  cent.)  (Alcoot)  une  livre.     500 

Faites  macérer  pendant  quinze  jours  en  agitant  de  temps 
en  temps  ;  filtrez. 

On  préparera  de  même  les  teintures  avec  les  substances 
suivantes  : 

Baume   de  tolu  (Balsamum  tolutannm)  ,   et   tous    les 

Baumes , 
lérèhenthine  (Terebentliîna) , 

Résine  de  gajàc  (Hesina  guaiaci),  et  tous  les  autres  sucs 
résineux , 
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Scammonée  (  Scammonium  alepense  ) , 
Assa  fœtida  (  Asa  fœtida  ) , 
Gomme  ammoniaque  ÇGummi  ammoniacum^, 
Myrrhe (Myrr /m) ,  et  toutes  les  autres  gommes-résines. 

511.  TEINTURE  DE  CANNELLE. 

TINCTURA  CUM  CINNAMOMO. 

•  Cannelle    (  Laiirus    cinnamomum  )   en    poudre 

demi-fine  ,  quatre  onces 125 

Alcool  à  51°  Cart.  (80  cent.)  (Atcool)  une  livre     500 


Faites  macérer  pendant  quinze  jours ,  passez  avec  expres- 
sion, et  filtrez. 

On  préparera  de  même  les  teintures  avec  les  substances 
suivantes  : 

Écorce  de  Cascarille  (  Croton  cascarilla  ) , 
Racine  d'Ellébore  noir  ÇHelleborus  niger), 
Contrayerva  ÇDorstenia  contraijerva) , 
Gingembre  (^Zinziber  officinale  ), 
Pyrèthre  Ç  Anthémis  pijrethriim) , 
Feuilles  de  digitale  ÇDigïtalis  purpurea). 
Feuilles  d'Asarum  (  Asarum  europœum  ), 
Noix  vomique  ÇStrychnos  nux  vomica)j 
Girofles  (Caryophyllus  arùmaticus  )y 
Safran  (  Crocus  sativus  ) , 
Vanille  (  Vanilla  aromatica)^ 
Castoréum  (  Castoreum  ), 
Musc  (  Moschus  ) , 
Ambre  gris  (  Ambra  cîneritia). 
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512.  TEINTURE  DE  QUINQUINA. 

TINCTURA  CUM  CORTICE  KINAKINA. 

Jl^»   Écorce  concassée  de  quinquina  gris  (  Cinchona 

condamineci)  quatre  onces 125 

Alcool  à  âPCart.  (56  cent.)  {Alcool)  'une  livre     500 

Faites  macérer  pendant  quinze  jours  ^  passez  avec  expres- 
sion 5  filtrez. 

On  préparera  de  même  les  teintures  avec  les 

Écorces  de  Quinquina  jaune  {Cinchona  cor difolia)^^ 
de  Quinquina  rouge  {Cinchona  oblongifolia)  , 

Bois  de  gayac  (  Giialacum  officinale  ), 

(Teinture,  dite  Eau-de-vie  de  gayac), 

lancines  d^Awaèe  {înida  helenliim), 

de  Jalap  (  Ipomœa  purgans  ) , 

d'Ipécacuanha  {Cephcelis  ipecacuanha),, 

— —      de  Gentiane  (  Genûana  luteà  ), 
— —     de  Quassia  {Quassia  amara)^ 

de  Rhubarbe  {Rheiim  palmaium), 

Valériane  {Valeriana  officinalis), 

Bulbes  de  Scille  (  Scilla  marîtima  ), 
de  Colchique  {  Colchicmn  autumnale), 

Feuilles  d'Absinthe  (  Absinthium  officinale  ) , 

d'Aconit  {Aconitumnapellus), 

de  Êelladone  (  Atropa  belladona), 

de  Ciguë  {Conium  maculalum)^ 

— —     de  Jusquiarae  (  Hijoscyamus  nicjer  ), 
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de  Séné  (  Cassia  acutifolia  ) , 

Feuilles  de  Stramonium  (Datura  stramonium). 
Cachou  (  Catechu). 

313.  TEINTURE  DE  RHUS  RADICANS. 

TINCTURA  CUM  FOLIIS  RHOIS  TOXICODENDRI. 


w 


•  Feuilles  récentes  de  rhus  radicans  (Rhus  toxi- 

codendrum  )  une  livre 500 

Alcool  à  34°  Cart.  (  86  cent)  une  livre 500 

Contusez  les  feuilles  de  Rhus,  et  faites-les  macérer  pen- 
dant quinze  jours  dans  l'alcool;  passez  avec  expression"; 
filtrez. 

On  préparera  de  même  les  teintures  avec  les  feuilles 
fraîches  de 

Aconit  {^Aconilum  napellus), 
Belladone  (Atropabelladona), 
Ciguë  (  Conhim  macidatum). 
Digitale  (  Digitalis  purpiirea  ), 
Jusquiame  (  Hijoscyamus  nîger  ) , 
Laitue  vireuse  (Lactuca  virosa), 
Stramonium  (  Datura  stramonium  ). 

N.  B.  Toutes  ces  teintures  diffèrent  essentiellement  de 
celles  que  l'on  prépare  ordinairement  avec  les  mêmes  plantes 
desséchées,  et  elles  ne  doivent  être  délivrées  que  sur  une 
prescription  spéciale. 
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514.  TEINTURE  DE  CANTHÂRIDES. 

TINCTURA  CUM  CANTHARIDIBUS. 

X|:  »   Cantharides  en  poudre  {  Cantharis  vesicatoria) 

deux  onces 64 

Alcool  à  2V  Cart.  (36  cent.)  (Alcool)  une  livre     500 

Faites  macérer  pendant  quinze  jours  ;  passez  avec  expres- 
sion ;  filtrez. 

515,  TEINTURE  D'EXTRAIT  D'OPIUM. 

TINCTURA  CUM  EXTRACTO  OPII. 

X|/»  Extrait  d'Opium  (Extractum  opii)  une  once..  ».       32 
Alcool  à  2rCart.  (56  cent.)  (Alcool)  douze  onces     580 

Faites  dissoudre  par  une  macération  suffisamment  pro- 
longée; filtrez. 

516e  ALCOOL  CAMPHRÉ. 

ALCOOL  CAMPHORATUS. 

Ï\l  m  Camphre  (  Camphora)  deux   onces 64 

Alcool  à  54°Cart. (86  cent. )(i/c(?o/)quatorzeonc.  940 

Faites  dissoudre;  filtrez. 
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317.  EAU-DE-VIE  CAMPHRÉE. 
ALCOOL  CAMPHORATUS  DEBILIOR. 

X|/«   Camphre  (  Campfiora)  une   once 32 

Alcoolà2rCart.(56cent.)(7l/coo/)quaranteonc.   1250 

Faites  dissoudre;  filtrez. 

318.  TEINTURE  D'IODE. 
TINCTURA  CUM  ÏODO. 

X|/  •  Iode  (  lodum  )  une  once 32 

Alcool  à  34«Cart.  (86 cent.)  (Alcool)  douze  onces     380 

Faites  dissoudre;  filtrez. 

319.  TEINTURE  DE  SAVON. 

TINCTURA  CUM  SÂPONE. 

X|/«  Savon  blanc  {Sapo  albus)  trois  onces.  ......       96 

CarhonsLieàe-poiasse^Carbonaspotassicus^nngros         4 
Alcool  à2loCart.(56cenî.)(i/coo/)  douze  onces     380 

Faites  macérer  jusqu'à  dissolution  complète  du  savon; 
filtrez. 
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§  II«  TEINTUHES^ ALCOOLIQUES 
COMPOSÉES^ 

520o  TEINTURE  D'ALOÈS  COMPOSÉE. 

(  Elixir  de  longue  vie.  ) 
TINCTURA  CUM  ALOE  COMPOSÏTA. 


w 


•   Aloès  succotrin  {Aloe  soccotrina)  neuf  gros. .  ,  §6 

Racine  de  Gentiane  (  Gsntîana  lutea  )  un  gros.  4 

,_, —     de  Rhubarbe  (R/?eî<'mpaf??îatww?) un  gros  4 

de  Zédoaire  (Xœmp/enarofîmrfa)  un  gros  4 

Safran  (  Crocus  satîvus)  un  gros «  4 

Agaric  blanc  (^Boletus  laricis )  un  gros 4 

Thériaque  (Electiiarium  Theriaca)  un  gros  ...  4 
Alcool  à  21°  Cart.    (56  cent.)  (Alcool)  trois 

livres  sept  onces 1728 

Versez  la  moitié  de  l'alcool  sur  toutes  les  substances 
convenablement  divisées  ;  laissez  macérer  pendant  liuit 
jours,  et  passez  avec  expression;  versez  sur  le  marc  le  reste 
de  l'alcool;  faites  macérer  pendant  huit  jours;  passez  de 
nouveau;  mêlez  le  produit  avec  la  première  teinture  obte- 
nue ,  et  filtrez. 

Cette  teinture  composée  contient  exactement  12  grains 
d'aloès  par  once  ou  un  quarante-huitième. 
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521.  TEINTURE  DE  RAIFORT  COMPOSÉE. 

(  Teinture  antiscorbutique,  ) 
TINCTURA  CUM  COCHLEARIA  COMPOSITA. 


w 


Racine  de  Raifort (  Cochlearia  armoracia)  huit 

onces 230 

Semences  de  Moutarde  noire   (Sinapis  nigra) 

quatre  onces .      125 

Sel  ammoniac  (Chlorliydras  ammoniœ)  deux  onces  64 
Alcool  à  21oCart.  (56 cent.)  (Alcool)  une  livre  500 
Alcoolat  de  Cochlearia   composé  (  Alcoolatum 

cochleariœ  compositum  )  une  livre 500 

Incisez  les  racines ,  concassez  la  moutarde ,  et  faites  ma- 
cérer dans  les  liqueurs  alcooliques  pendant  huit  jours; 
passez  avec  expression  ;  filtrez. 

522.  TEINTURE  DITE  VULNÉRAIRE. 

(  Eau  vulnéraire  rouge.  ) 
TINCTURA  AROMATICA  DICTA  VULNERARIA. 


^ 


•   Feuilles  fraîches  de  Basilic  (Ocymum  basiliçum)  *~ 

une  once 32 

de  Calament( Me/issaca/amint/îa)  une  once  52 

d'Hysope  (Hyssopus  officinalis)  une  once  32 

de  Marjolaine  [Origanmn  major)  une  once  32 

de  Mélisse  (  Melissa  officinalis  )  une  once  32 

36 


2S2  CODEX. 

Feuilles  de  Menthe  (  Mentha  piperita)  une  once...  52 

— —  d'Origan   (  Origanum  vulgare  )    une  once  32 

de  Romarin  (Rosmarinus  ofjîcin.)  une  once  52 

de  Sarriette  [Satureia  hortensis)  une  once  52 

de  Sauge  (Salvia  officinalis)  une  once. . .  53 

de  Serpolet  (  Thymus  serpilliim)  une  once  52 

— —  de  Thym  (Thymus  vuUjaris)  une  once.  . .  52 

à' ÈJûsin\he{Absinlhium  officinale)  xxYLQQuce  52 

— —   d'Angélique  {Archangel.  ofjîcin.)  une  once  52 

de  'Fenouil  {F œniculum  officin.)  une  once  52 

de  Rue  (Ruta  graveotens)  une  once 52 

Sommités  fleuries  d'Hypéricum(Hj/pmcî(mper- 

foraîum)  une  once 52 

de  Lavande  ÇLavandula  vera  )  une   once.  52 

Alcool  à  51''Cart.(80cent.)  (Alcool)  deux  livres  4000 

Incisez  les  plantes  ,  faites  -les  macérer  dans  l'alcool  pen- 
dant quinze  jours  ;  passez  avec  expression^  et  filtrez. 

323.  TEINTURE  AROMATIQUE. 

(  Essence  cêphalique  ou  Bon  ferme.) 
TINCTURA  AROMATICA, 


B/. 


Noix  muscades  (Mtjristica  moschata)  deux  onces  64 
Girofles  (  Caryophyllus  aromaticus  )  deux  onces  64 
Gann  elle  (Laurus  cinnamomum)  une  once  et  demie  48 
Fleurs  de   Grenadier  (Punica  granatum)   une 

once  et  demie 48 

Alcool  à  51°  Cart.  (80cent.)  (Alcool)  deux  livres  1000 
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Faites  macérer  pendant  quinze  jours  ;  passez  avec  exprès" 
*ian  ;  tiltrcz. 

524.  TEIN  J  LIRE  AROMATIQUE 
SULFURIQUE. 

(  Eiixir  vitriolique  de  Mynsicht.  ) 
TINCTURA  AROMATICA  SULFURICA. 


I^ 


Racine  de  Roseau  aromatiqije  (Açoruscalamus) 

une  once 32 

de  Galanga  (  Galanga  officinalis  )  une  once  '  §2 

Fleurs  de  Camomille  (^Anthémis  nobilis)  demi-  ^ 

once 16 

Feuilles  de  Sauge  (Salvia  officinalis)  demi-once  ^6 

— — -  d'Absinthe  (^Absinthium  officin.)  demi-once  16 

de  Menthe  crépue  (Ment,  crisjoa)  demi-once  16 

Girofles    (  Caryophyllus   aromaûcus  )  trois   gros  12 

s.;  ^j  Cannelle  [Laurus  cinnamomum)  trois  gros 12 

Cu/bèhes  (  Piper  cubeba  )  trois  gros 12 

Noix  muscades  (^Mijristica  moscliata)  trois  gros  12 

Gingembre  [Zinziber  officinale)  trois  gros. ...  12 

Bois  d'aloès  [Aloexylum  agallochum)  an  gros. .  .  4 

Écorce  de  citrons  {Citrus  medica)  un  gros.  . .  ^  4 

i   Sucre  (  Saccharum  album  )  trois  onces 96 

Alcool  à  51"Cart.  (80  cent.)  (i/coo/)  deux  livres  1000 
Acide   sulfurique  à  66°   (  Acidum   sulfuricum  ) 

quatre  onces .  ^25 

On  réduit  toutes  les  matières  en  poudre  grossière,  on  les 
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met  dans  un  matras,  et  on  y  verse  8  onces  d'alcool.  Après 
qiiarante-îiuit  heures  de  macération,  on  y  mélange  peu  à^ 
peu  l'acide  sulfurique  ;  on  laisse  en  contact  pendant  vingt- 
quatre  heures;  puis  on  ajoute  le  reste  de  l'alcool.  On  laisse 
encore  macérer  pendant  quatre  jours;  on  passe  avec  ex- 
pression, et  l'on  filtre. 

325.  TEINTURE  BALSAMIQUE. 

(  Baume  du  Commandeur  de  Fermes.  ) 
TINCTURA  BALSAMICA. 


I^ 


Racine  d'angélique  de  Bohème  {Archange  lie  a 

officinalis  )  demi-once •  •  •  •        16 

Fleurs    d'hypéricum    (  Hypericum  perforaium) 
une  once .....  ,,,.,♦. -.^ ,, s ..v*  ^.•^,».'  -  ^. ,f  (»  «j.  •:.'•••        32 
■p,  ;        Alcool  à  51°  Cart.  (  80°  cent.  )  (  Alcool  )   deux 
l  livres  quatre  onces. . .  . .  ,,^v^j, , 1125 

Faites  digérer  à  une  douce  chaleur,  en  vases  clos>  et  en 
agitant  de  temps  en  temps  pendant  huit  jours;  passez  avec 
forte  expression,  et  ajoutez  à  la  liqueur 

Mjrrhe  (  Mijrrha  )  demi-once ?.•  ^î.  •        16 

Oliban  (  Olibanum  )  demi-once 16 

Faites  digérer  comme  il  a  été  dit  précédemment;  ajoutez 

Baume  de.tolu  (Balsamum  tolutanum)  trois  onces  96 
Benjoin  {Balsamum  benzolcum  )  trois  onces.  ....  96 
Aloès  (  Aloe  soccotrina  )  demi- once 16 

Faites  macérer  pendant  quinze  jours;  filtrez. 
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526.  TEINTURE  DE  GENTIANE 
AMMONIACALE. 

(  Elixir  antiscrophuleux.  ) 

TINCTURA    COMPOSlïA    DICTA    ELIXIRIUM    AD 
SCROFULAS. 

X|/«  Racine  de  Gentiane  (Gentiana  lutea)  une  once       52 
Carbonate  d'ammoniaque  (Carbonas  ammoniœ) 

deux  gros 8 

Alcool  à  21°  Cart.  (56  cent.)  (Alcool)  deux  livres  1000 

Faites  macérer  pendant  huit  jours;  passez  avec  expres- 
sion; filtrez. 

Si  l'on  remplace  le  carbonate  d'ammoniaque  par  3  gros 
de  carbonate  de  soude  cristallisé,  on  aura  l'Elixir  anti- 
scrophuleux du  docteur  Perylhe. 

327.  TEINTURE  DE  JALAP  COMPOSÉE. 

(  Eau-de-vie  allemande.  ) 
TINCTURA  PURGANS  COMPOSITA. 


W 


Racine  de  jalap  (Ipomœa  purgans)  huit  onces.     250 

àeiuihithÇConvolvulusturpetiium)  une  once     52 

Scammonée    d'Alep    (  Scammonium    alepense  ) 

deux  onces.  .„...,. 64 

Alcool  de  21''Carr.  (56 cent.)  (Alcool)  six  livres  500a 

Faites  macérer  pendant  quinze  jours ,  passez  avec  expres- 
sion; filtrez. 
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528.  TEINTURE  D'OPIUM  AMMONIACALE. 

(  Elîxir  parégorique.  ) 
TINCTURA  AMMONIACALIS  CUM  OPIO. 


K/. 


Opium  choisi  (  Opium  electum)  deux  gros.. ...  8 

Fleurs  de  benjoin  {Acïdum  benzoicum)  trois  gros  \% 

Safran  (  Crocus  sativus  )  trois  gros 12 

Huile    volatile   d'auis   (  Oleum    volatile    anîsî  ) 

demi-gros  . '.". 2 

Ammoniaque   liquide   (^Ammonia  liquida)  cinq 

onces -1 50 

Alcool  à  34°  Cart.  (  86  cent.)  (Alcool)  onze  onces  350 

Faites  macérer  pendant  huit  jours;  filtrez. 


CHAPITRE  XXX. 

TEINTURES  ÉTHÉBÉES. 


Les  Teintures  éthërëes  médicinales  se  préparent  pres- 
que toutes  au  moyen  de  l'ëther  sulfurique;  plus  rare- 
ment on  se  sert  de  l'ëther  alcoolisé  ou  de  l'ëther  acëtique. 

L'appareil  le  plus  commode  pour  préparer  les  tein- 
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tures  éthërëes,  lorsqu'elles  ont  pour  base  quelque  partie 
de  plantes,  consiste  en  une  allonge  en  verre  qui  puisse 
se  fermer  à  sa  partie  supérieure  avec  un  bouchon  en 
verre  usé  à  l'émeril;  cette  allonge  doit  s'adapter  égale- 
ment à  frottement  sur  une  carafe.  On  met  un  peu  de 
coton  dans  le  bec  de  l'allonge;  on  le  recouvre  avec  la 
matière  végétale  pulvérisée,  et  on  verse  à  sa  surface 
assez  d'éther  pour  l'imbiber  complètement.  Alors  on 
ferme  avec  soin  le  joint  de  l'allonge  avec  la  carafe, 
et  l'on  bouche  exactement  la  tubulure  supérieure. 
Après  quarante-huit  heures  de  macération  on  donne 
une  faible  issue  à  l'air  entre  la  carafe  et  l'allonge  ; 
puis  on  fait  passer  sur  la  poudre  la  quantité  d'éther 
prescrite;  quand  celui-ci  a  pénétré  entièrement,  on  le 
remplace  par  de  l'eau  qui  chasse  l'éther  devant  elle  :  on^ 
retire  le  récipient  aussitôt  que  l'on  s'aperçoit  que  la  li- 
queur aqueuse  va  remplacer  la  teinture  éthérée. 

529.  TEINTURE  ÉTHÉRÉE  DE  CIGUË. 

TINCTURA  JETHEREA  CUM  FOUIS  CICUT^E. 

JL^»  Poudre  de  feuilles  de  ciguë  (Pulvis  conii  ma' 

culati  )  quatre  onces 125 

Éther  sulfurique  {JEther  sulfuricus)  une  livre     500 

Traitez  la  poudre  de  ciguë  par  l'éther  dans  l'entonnoir  à 
déplacement;  recevez  le  liquide  éthéré ,  que  tous  conser- 
verez pour  l'usage. 
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On  préparera  de  la  même  manière  les  Teintures  éthérées 
de 

Jusquiame  (Hyoscyamus  niger)f 
Aconit  (  Aconitum  napellm  ) , 
Belladone  (^Atropabelladona), 
Digitale  pourprée  (Digitalis  purpurea), 
Morelle  (  Solarium  nigriim  ) , 
Nicotiane  (  Nicotiana  tabacum  ) , 
Fleurs  d'arnica  (  Arnica  moniana), 
Racines  de  pyrèthre  { Anlliemîs  pyrethrum) , 
de  Valériane  (  Valerîana  officinalis  ). 

550.  TEINTURE  ÉTiiÉRÉE  DE  G/iSTORÉUM, 

TINCTURA  iETHEREA  CUM  CASTOREO. 

Xy^0  Castoréum  pulvérisé  (Cosforeîim)  quatre  onces.  ^25 
Éther  sulfurique  [JEther  sulfuricus)  seize  onces     500 

Mettez  ces  deux  substances  dans  un  flacon  à  Fémeril , 
faites  macérer  pendant  quatre  jours ,  en  ayant  le  soin 
d'agiter  le  vase  de  temps  en  temps  ;  filtrez  ensuite  dans  un. 
entonnoir  couvert,  et  conservez  pour  l'usage. 

On  préparera  de  même  les  Teintures  éthérées  de 

Succin  (  Sîiccinum  )  y 

Baume  de  Tolu  (Balsamum  iolutanum), 

Assa  fœtida  (Asafœtida), 

Musc  (  Moschus  ) , 

Ambre  gris  (Ambra  cinerîtia), 
et  en   général  les  teintures    éthérées    des  résines    et  des 
gommes-résines. 
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331,  TEINTURE  ÉTHÉRÉE  DE 

CANTHARIDES, 

TINCTURA  ^THEREA  CUM  CANTHARIDIBUS. 

m\c  m  Cantharides    pulvérisées    (Pw/uis   cantharidum) 

quatre  onces 'l  25 

Éther  acétique  {Mther  aceticm)  deux  livres  'lOOO 

Faites  macérer  dans  un  flacon  à  l'éméril  pendant  huit 
jours;  passez,  exprimez  et  ûltrez. 

332.  TEINTURE   ÉTHÉRÉE    DE 
PERCHLORURE  DE  FER. 

(  Teinture  de  Bestuchef  ou  du  docteur  Klaproth.  ) 
TTINCTURA  ^THEREA    CUM  CHLORURETO  FERRICO. 

X|i  •  Perchlorure  de  fer  sec  (Chloruretumferrîcum)  vin 

gros 4 

Liqueur  d'Hoffmann  (jEther  alcoolisatus)  7  gros       28 

Mettez  le  chlorure  de  fer  avec  la  liqueur  d'Hoffmann 
dans  un  flacon  houché  à  l'éméril;  la  dissolution  s'opérera 
avec  facilité;  conservez  à  l'abri  de  la  lumière. 


57 


290  CODEX. 


553.  TEINTURE  ÉTHÉRÉE  DE  PHOSPHORE. 

(  Ether  phosphore.  ) 
TINCTURA  iETHEREA  CUM  PHOSPHORO* 


w 


•  Phosphore  (  Phosphorus  )  un  gros 1 

Éther  suif uri que  très  pur  (jEther  sulfuricus) 
six  onces  deux  gros 200 

Mettez  r éther  dans  un  flacon  Louché  àTéméril  enveloppé 
de  papier  noir;  introduisez-y  le  phosphore  préalablement 
coupé  en  petits  morceaux ,  et  lavé  avec  un  peu  d'éther  sul- 
furique;  laissez  macérer  pendant  un  mois,  en  ayant  soin 
d'agiter  de  temps  en  temps  ;  transvasez  ensuite  dans  des  fla- 
cons de  petite  capacité ,  que  vous  tiendrez  bouchés  hermé- 
tiquement et  recouverts  de  papier  noir. 

La  proportion  de  phosphore  dissoute  est  de  4  grains  en- 
viron par  once  d'éther. 


CHAPITRE  XXXI. 

VINS  MÉDICINAUX. 


Les  vins  médicinaux  sont  des  médicamens  qui  re'sul- 
tent  de  l'action  dissolvante  du  vin  sur  une  ou  plusieurs 
substances  organiques  ou  inorganiques. 
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Les  vins  employés  à  ces  préparations  sont  de  nature  très 
variable  :  on  doit  toujours  les  choisir  purs  et  généreux. 
Les  vins  médicinaux  doivent  être  préparés  à  froid  et 
dans  des  vases  fermés.  Après  un  contact  prolongé  pen- 
dant plus  ou  moins  de  temps  suivant  la  densité  de$ 
matières ,  on  passe  avec  expression ,  et  l'on  filtre  le  li- 
quide vineux  ;  on  le  renferme  dans  des  bouteilles 
que  l'on  bouche  avec  soin,  et  qu'on  dépose  dans  un  lieu 
frais. 

Les  vins  médicinaux  étant  facilement  altérables,  il 
convient  de  n'en  préparer  que  peu  à  la  fois ,  et  de  le? 
renouveler  souvent. 

§  I.  VINS  MEDICINAUX  SIMPLES. 

354.  VIN  D'ABSINTHE. 
VmUM  CUM  FOLÏIS  ABSINTHII  SEU  ABSINTHITES. 


W 


Feuilles  sèches  d' Absinthe  (Absintliium  officinale) 

une  once 52 

Vin  blanc  généreux  (Vinum  album)  deux  livres  1000 

Alcool  à  51°Cart.  (SOcent.)  (Alcool)  une  once  52 

Incisez  l'absinthe;  arrosez  la  avec  l'alcool, et  après  vingt- 
quatre  heures  de  contact,  ajoutez  le  vin,  et  faites  macérer 
le  tout  pendant  deux  jours;  passez,  exprimez  et  filtrez. 

On  préparera  de  la  même  manière  le  vin  de 

Racine  d'Aunée  (Inula  helenium). 


292  CODEX. 

555.  VIN  DE  GENTIANE. 

VINUM  CUM  RADICE  GENTlANiE. 

m\l  •  Racine  de  Gentiane  (Gentiana  lutea)  une  once  52 
Alcool  à21°Cart.  (56  cent.)  (Alcool)  deux  onces  64 
Vin  rouge  (  Vinum  rubrum  )  deux  livres 1000 

Divisez  la  racine  de  gentiane  ;  mettez-la  dans  un  vase  fermé 
avec  l'alcool  ;  après  vingt-quatre  heures  de  contact  ajoutez  le 
vin;  laissez  macérer  pendant  huit  jours  envases  clos,  et 
filtrez. 

556.  YIN  DE  QUINQUINA. 
VINUM  CUM  CORTICE  KINAKINA. 

JL|/  9  Quinquina  gvis\{Cînchona  Condamined)  deux  onc.  64 
Alcool  à  2i°Cart.(56  cent.)  (Alcool)  quatre  onc.  125 
Vin  rouge  généreux  (Vinum  rubrum)  deux  livres  1000 

Concassez  le  quinquina,  versez  dessus  l'alcool,  et  laissez 
en  contact  dans  un  vase  fermé  pendant  vingt-quatre  heures  ; 
ajoutez  le  vin;  faites  macérer  pendant  huit  jours,  en  agitant 
de  temps  en  temps;  passez  avec  expression,  et  filtrez. 


w 
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537.  VIN  SCILLITIQUE. 
VINUM  CUM  SQUAMIS  SCILLjE. 

•  Squames  de   Scille    sèches    (  Scilla  maritima  ) 

une  once 52 

Vin  de  Malaga,   une  livre 500 


Gontusez  les  squames  de  scille ,  faites-les  macérer  dans 
îe  vin  pendant  douze  jours  ;  passez  et  filtrez. 
On  préparera  de  la  même  manière  les  vins  de 

Bulbes  de  colchique  (Colchîcum  auiumnale) , 
Semences  de  colchique  (Colchicum  autumnale). 

358.    VIN    CHALIBÉ. 
VINUM  CHALIBEATUM. 


B^. 


Limaille  de  fer  pure  (Limaturaferri)  une  once       52 
Vin  blanc  généreux  (Vinum  album)  deux  livres  1000 


Faites  macérer  dans   un  matras  pendant  six  jours,  en 
remuant  de  temps  en  temps  j  décantez  et  filtrez. 
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559.  Vm  ANTIMONIÉ. 

(  Vin  émé tique,  ) 
VINUM  CUM  TAR'TRAI'E  STIBÏCO-POTASSICO. 


i;;.. 


'ïartratê    de   potasse  et  d'antimoine  (  Tartras 

stibico  -potassiciis  )  trente-six  grains 2 

Vin  de  Malaga  (  Virtitm  malacense)  dix-huit  onc.     664 

Fhites  dissoudre 

§  ÎI*  VmS  MEDICINAUX  COMPOSÉS. 

540.  vm  D'OPIUM  COMPOSÉ. 

(Laudanum  liquide  de  Sydenham.  ) 


IV. 


VINUM  CUM  OPIO  COMPOSITUM. 

Opium  choisi  et  coupé  en  morceaux  (  Opium 

electum)  deux  onces 64 

Safran  incisé  (  Crocus   sativus  )  une  once 5^ 

Cannelle  concassée  (Laurus  cinnamom.)  un  gros  4 

Girofles  concassés  (Caryophyllus  arom.)  un  gros  4 

Vin  de  Malaga  (  Vinum malacense  )  une  livre.  .  .  600 

Mettez  le  tout  dans  un  matras;  faites  macérer  pendant 
quinze  jours;  passez,  exprimez  fortement,  et  filtrez. 

N.B.  20  gouttes  de  ce  médicament  pèsent  15  grains  et 
représentent  1  grain  d'extrait  gommeux  d'Opium. 
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341.  VIN  D'OPIUM  OBTENU  PAR  LA 
FERMENTATION. 

(  Opium  ou  Laudanum  de  Rousseau.  ) 

VINUM  OPII  FERMENTATIONE  PARATUM,  DICTUM 
LAUDANUM  ABBATIS  ROUSSEAU. 


w 


•   Opium  choisi  (  Opium  electum)  quatre  onces...  125 

Miel  blanc  (  Mel  album)  douze  onces 375 

Eau  chaude  (Aqua  calida)  trois  liv.  douze  onces.  1875 
Levure  de  hière  fraîche  (Spuma  cerevisiœ)  deux 

gros , 8 

Délayez  séparément  le  miel  et  l'opium  dans  l'eau  chaude; 
mélangez  les  liqueurs  j  ajoutez-y  la  levure  de  bière  et  laissez 
digérer  dans  un  lieu  dont  la  température  soit  d'environ  50 
degrés,  pendant  un  mois  au  moins ,  jusqu'à  ce  que  la  fer- 
mentation soit  terminée. 

Passez  avec  expression,  filtrez  et  distillez  à  la  chaleur  du 
bain-marie,  pour  retirer  16  onces  de  liqueur  alcoolique  , 
que  vous  distillerez  de  nouveau  pour  en  avoir  là  onces  , 
que  vous  ramènerez  à  4  onces  1/2  par  une  troisième  dis- 
tillation. 

Prenez  d'autre  part  la  liqueur  qui  forme  le  résidu  de  la 
première  distillation;  évaporez-]a  au  bain-marie  jusqu'à 
ce  qu'elle  pèse  10  onces;  ajouîez-y  l'alcool  opiacé;  mélan- 
gez exactement;  filtrez  ,  s'il  est  nécessaire,  et  conservez 
pour  l'usage. 
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N.  B.  20  gouttes  de  ce  Laudanum  correspondent  à  en* 
viron  2  grains  1/2  d'Extrait  d'opium. 


w 


342.  YIN  AROMATIQUE. 

VINUM  AROMATICUM. 

•  Espèces  aromatiques  (Species  aromaticœ)  quatre 

onces 125 

Vin  rouge  (Vinum rubrum )  deux  livres 1000 

Alcoolat   vulnéraire   [Alcoolatum  vulnerarium) 
deux  onces ...        64 

Faites  macérer  les  espèces  aromatiques  pendant  huit  jours 
dans  le  vin;  passez  avec  expression;  filtrez,  et  ajoutez  l'al- 
coolat vulnéraire. 

545.  VIN  ANTI-SCORBUTIQUE. 

VINUM  COMPOSÏTUM  DICTUM  ANTISCORBUTICUM. 


w. 


Racines  fraîches  de  Raifort  (  Cochlearia  armo- 
racia  )  une  once 52 

Feuilles  récentes  de  Cochlearia  (  Cochlearia 
officînalis  )  demi-once 16 

de  Cresson  de  fontaine  (Nasturtîum  offi- 
cinale )   demi-once 16 

de  Trèfle  d'eau  (  Menijanthes  trifoliata  ) 

demi-once 16 

Semences  de  Moutarde  noire  (  Sinapis  nigra  ) 
demi  -once 16 
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Hydrochlorate  d'Ammoniaque  (Chlorhydrm  am- 

moniœ  )  deux  gros 8 

Yin  blanc  généreux  [V inum\dbum)  deux  livres  1000 
Alcoolat  de  Cochléaria  comp.  (Alcoolatum  co- 

chleanœ  composîtum)  demi-once 16 

Coupez  le  Raifort  en  tranches  minces,  nettoyez  et  incisez 
les  feuilles  des  autres  plantes ,  concassez  la  graine  de  Mou- 
tarde ,  et  mettez  le  tout  avec  le  sel  ammoniac  dans  un 
matras  ;  ajoutez  le  vin  et  l'alcoolat  de  Cochléaria;  tenez  le 
vase  bien  bouché;  laissez  macérer  pendant  huitjours;  passez 
à  travers  un  linge  avec  expression,  et  filtrez. 

544.  ym  AMER  SCILLITIQUE. 

(  Vin  diurétique  amer  de  la  charité,  ) 
VINUM  SCILLITICUM  AMARUM. 


W 


Écorce    de   Quinquina   gris   (  Cinchona  conda- 

minea  )  deux  onces 64 

de  W inter  (  Drymis  Wînteri)  deux  onces       64 

de  Citrons  (  Ciirus  medica)   deux   onces       64 

Racines    d'Asclepias   (  Asclcpias  vincetoxiciim  ) 

quatre  gros ^  6 

d'Angélique  de  Bohême  [Angelica  archan- 

gelica  )   quatre  gros 16 

Squames  de  Scille  {Scilla  viaritima)  quatre  gros        16 
Feuilles   d'Absinthe  (Absinlhium  officinale)  une 

once 32 

de  Mélisse  {Melissa  officinalis)  une  once       32 

38 
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Baies  de\genîèvre(JMm/>crMS  cowm. )quatre*gi^s       16 
M.acis  l.Myr.istica  mosc hâta)  quatre  gros. .....        16 

Yâii  blanc  (  Vinum  album  )  huit  livjces 4^00 

Béduisez  en  poudre  grossière  les  racines  ,  les  écorces  , 
les  feuilles  et  le  Macis  ;  mettez-les  dans  un  matras  avec  les 
baies  de  Genièvre  entières  :  versez  le  vin ,  et  faites  macérer 
pendant  quatre  jours;  passez  avec  expression,  et  filtrez. 


CHAPITRE  XXXII. 

VIMAïaHES  MÉBIGÏMAUX. 


Les  Vinaigres  médicamenteux  doivent  être  prépares 
de  la  mêmemaiiière  que  les  vins,  c'est-à-dire,  parlama- 
ce'ration.  Il  faut  employer  à  leur  préparation  du  vinaigre 
de  vin  de  bonne  qualité,  et  les  conserver  dans  un  lieu 
frais. 
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§  I.  VINAIGRES  MEDIGÏNAUXi  SIMPLES. 
545.  YINAIGRE  SGILLITIQUE. 

ACETUM  ClTM  SQUAMIS  SCILLiË. 


rV  •   Squ 


aiiïies  sectes   de    Scille   (  Scilla  maritima  ) 


huit  onces , 250 

Vinaigre  rouge  très  fort  (Acetum  vint)  six  livres  3000 

Faites  macérer  dans  un  mat^as  pendant  qiiinz.ef jours; 
passez ,  et  filtrez. 

On  préparera  de  même^  le;  Vinaigre  colchique  avec  les 
hulbes  desséchés  du 

Colchique  [Colchicmrimtumnale). 

546.  VINAIGRE  ROSAT. 

ACETUM  CUM  PETALIS  ROSARUM  RUBRARUM. 

ly  •   Pétales  desséchées  de  Roses  rouges  {Rosa  galtica) 

une  once. 32 

.  Vinaigre  rouge  très  fort  (Acefwmymi)  douze  onc,     375 

Faites  macérer  le  tout  pendant  huit  jours,  en  ayant 
soin  d'agiter  de  temps  en  temps  ;  passez  avec  expression  et 
filtrez. 
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On  préparera  de  la  même  manière  les'vinaigres  de 

Fleurs  de  Sureau  (  Sambucus  nigra  ) , 
Romarin  (  Rosmarinus  officinalis  )  , 
Sauge  (  Salvîa  officinalis  ) , 
Lavande  (  Lavandula  vera  ), 
Œillets  (  Dianthus  caryophijUm  ). 

547.  VINAIGRE  FRAMBOISE. 

ACETUM  CUM  BACCIS  IDiEI  RUBRI. 


W 


•  Framboises  récentes  mondées  de  leurs  calices 

(  Rubus  idœus  )  trois  livres 1500 

Vinaigre  rouge  très  fort  {Acettim  vini)  deuxliv.   1000 

Faites  macérer  dans  un  matras  de  verre  ,  ou  dans  une 
cruche  de  grès,  pendant  quinze  jours;  coulez  ensuite  sans 
expression ,  et  filtrez. 

On  préparera  de  la  même  manière  les  vinaigres  avec  les 
autres  fruits  rouges. 


i;/- 


548.  VINAIGRE  CAMPHRE. 

ACETUM  CUM  CAMPHORA. 

Camphre  (  Camphora  )  une  once 3:^ 

Vinaigre  très  fort  (  Acetiim  vîni)  deux  liv.  et  demie  1 250 


Pulvérisez  le  camphre  à  l'aide  d'un  peu  d'acide  acétique 
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concentré  dans  un  mortier  de  verre,  ajoutez  le  vinaigre  peu 
à  peu  j  et  versez  le  tout  dans  un  flacon  bouché  :  après  quel- 
ques jours,  filtrez  et  conservez  pour  l'usage. 

§  IL  VINAIGRES  MEDICINAUX  COMPOSÉS. 
549.  VINAIGRE  AROMATIQUE  ANGLAIS. 

ACETUM  AROMATICUM  DICTUM  ANGLICUM. 


B? 


•  Acide  acétique  très  concentré  (  Vinaigre  ra- 
dical )  (Acidum  aceticum  )  20  onces 625 

Camphre  (  Camphora  )  deux  onces. 64 

Huile  volatile  de  Lavande  (  Oleum  volatile 
Lavandulœ  )  neuf  grains 0,5 

de  Girofles  (Oleum  vol.  Caryophyllorum  ) 

demi-gros 2 

de  Cannelle  {Qlcum  vol.  Cinnamomi  )  vingt 

grains 1 

Pulvérisez  le  camphre  dans  un  mortier  de  verre ,  à  l'aide 
d'un  peu  d'acide  acétique  ;  inlroduisez-le  dans  un  flacon 
bouché  à  l'éméril;  ajoutez  le  vinaigre  radical  et  les  huiler 
volatiles j  après  quinze  jours,  décantez,  et  conservez  pour 
l'usage. 


30^  GQDKXt, 

(  Vinaigre  des  quatre   Voleurs.  ) 
ACETCJM  GèMl>OSlTUW  AINTISEPTIOTM. 


W 


9  Sommités  sèches  dé  grande  ABsintbe  {'AbsinS-  '^  * 

thijum  officiinalç).  diB^x^ow^jeSi ..,,.., v^..  .^»*,^«,r>  64 
Sommités  sèches  de  petite  Absinthe  [Artemisia 

pontica  )   deux  onces ^ 

Romarin  ( Rosmariims  officinalis  )'  déu'x  onces^. .  6# 

Sauge  {Stilviù  officinaliè)  deux  onces. 64 

Menthe  (  Ménllia  plperitœ)  dtewx  onces 64 

Kae  dés  jardins  (  R'ititt  grave olens)  d'eux  onces.  64 

Fleurs  de  Lavande  (  Lavandkla  vera)  deux  onces.  64 
Racine  de  Galamus  aromaticus  {Acorns  calamus) 

deux  gros ; 8 

Écorce  deCann^\\e^Lauruscinnamom.)dèax  gros  8 

Girofles  [CarijophijUus  aromaticus)  deux  gros^. .  .  8 

Noix  muscades  (Myristica  moschata)  deux  gros  8 

Ail  (  Allium  salivum  )  deux  gros .  , 8 

Camphre  [Camphora  )  quatre  gros 16 , 

Vinaigre  radical  [Acidum  aceticum)  deux  onces  64 
Vinaigre  très  fort  (  Acetum  vini  )  huit  livres .  . .   4000, 

Faites  macérer  toutes  Its  plantes  et  parties  de  plantes 
dans  le  vinaigre  pendant  quinze  jours  ;  passez  avec  ex- 
pression j  ajoutez  le  camphre  que  vous  aurez  fait  dissoudre 
dans  l'acide  acétique ,  et  après  quelques  heures  de  con- 
tact, filtrez. 


B^. 
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551.  TmAïGRED'aFiUM. 

(  Teinture  ;ae,Hief;^te^ïl' Opium.  ) 
ACETUJ\I  >A:liC001jï^ATOM  CUîM  &¥m. 

Opiu'm  dioisi  (  Opium  eiectum  )  une  once. .....       '32 

Vinaigre  très  fort  (  Ace tummni)  six  onces. .  . .      192 

A:1gooI  à  Sl^Cart.  (80cent.)  (Alcool)  quatre  onc.     125 

*  ï)ivisez  l'opium  dans  le  vinaigre;  ajoutez  l'alcool  5  laissez 
macérer  pendant  huit  à  dix  jours;  passez  avec  expression 
et  filtrez  au  papier. 

Cette  préparation  contient  les  principes  sôlubîes  du 
dixième  de  son  poids  d'opium.  Un  gros  correspond  sensi- 
blement à  7  grains  d'opium  brut. 


CHAPITRE  XXXIII. 

BiÈBËS  MÉDICINALES. 


_,IyES  Bières  médicinales  sont  des  médicarf eus  (jui 
résuUeut  .de  l'action  dissolvante  de  la  Lière  .sur  diffé- 
r.ejates  substances.  Qn  doit  n'en  préparer  que  peu  à  la 
fois.,  car  elles  sont  toujours  très  altérai )les. 


w 
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552.  BIÈRE  ANTISGORBUTIQUE. 

(Sapinette.) 
CEREVISIA  DICTA  ANTISCORBUTICA. 

•  Feuilles   récentes    de   Cochléaria  (  Cochleària 

officinalis  )  une  once ,  .  .        52 

Racines  incisées  de  Raifort  sauvage  {Cochleària 
armoracia  )  deux  onces 64 

Bourgeons  secs  de  Sapin  (  Abîes  pectinata  ) 
une  once 32 

Bière  récente  (  Cerevîsia  recens  )  quatre  livres .    2000 

Introduisez  le  tout  dans  un  matras;  laissez  macérer  pen- 
dant quatre  jours  ;  passez  avec  expression  ,  et  filtrez  pour 
l'usage. 


CHAPITRE  XXXIV. 

HUILES  MëDIGINAIiES. 


Les  huiles  fixes  peuvent  dissoudre  certaines  sub- 
stances me'dicamenteuses  actives;  pour  cet  usage  on 
préfère  à  toutes  les  autres  l'huile  d'olive  dont  la  saveur 
est  douce,  qui  se  conserve  long-temps  sans  alte'ration 
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dans  des  vases  bienbouclie's,  et  qui  n'a  pas  comme  les 
huiles  de  graines  la  propriété  de  s'e'paissir  à  l'air. 

Les  principes  dont  l'huile'  peut  se  charger  sont  les 
parties  odorantes  des  vége'taiix,  les  matières  huileuses 
et  résineuses,  la  matiëi-e  colorante  verte  des  plantes,  la 
partie  active  des  cantharides,  etc. 

On  a  recours,  pour  la  préparation  des  huiles  médici- 
nales, tantôt  à  la  macération  ,  tantôt  à  la  digestion. 
Quand  on  veut  charger  l'huile  des  principes  contenus 
dans  des  plantes  fraîches,  il  faut  les  soumettre  à  une 
sorte  de  coction  préalable  pour  dissiper  l'eau  de  végé- 
tation de  ces  plantes  qui]  s'opposerait  au  contact  des 
matières  solubles  avec  l'huile,  et  par  suite  à  leur  disso- 
lution. 

Les  huiles  médicinales  sont  des  préparations  altérables 
que  l'on  doit  renouveller  toutes  les  années  :  on  les  con- 
servera dans  des  vases  de  grès  ou  de  verre  qoe  l'on  bou- 
chera exactement,  et  que  l'on  tiendra  dans  un  lieu  frais. 

S  ï.  HUILES'  MÉPICMALES   SIMPLES. 
555.  HUILE  CAMPHRÉE. 

OLEUM  CAMPHORATUM. 


W 


•   Camphre  purifié  [Camphora  )  deux  onces    . .  .  ,        64 
Huile  d'Olives  [Oleum  Olivarum)  quatorze  onces     440 


Réduisez  le  camphre  en  poudre  par  trituration  dans  un 

59      - 
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mortier  de  marbre  ^  en  ajoutant  quelques  gouttes  d'alcool: 
divisez-le  peu  à  peu  dans  l'huile ,  et  quand  la  dissolution 
sera  opérée ,  filtrez. 

554.  HUILE  DE  ROSES  PALES. 

(  Huile  rosat.  ) 
OLEUM  CUM  PETALIS  ROSARUM. 


w 


®   Pétales  mondés  de  Roses  pâles  (Rosa  centifoUa) 

une  livre 500 

Huile  d'Olives  {OleUm  Olivarum)  quatre  livres.  2000 


Contusez  les  pétales  de  Roses  dans  un  mortier  de  mar-^ 
bre;  mêlez  -  les  avec  Fhuile,  et  laissez  macérer  en  re- 
muant de  temps  en  temps  pendant  trois  jours.  Passez  avec 
expression  5  décantez  l'huile  et  ajoutez-y  une  nouvelle  quan- 
tité de  Roses,  égale  à  la  première;  faites  macérer  et  passez  j 
répétez  une  troisième  fois  cette  opération;  filtrez  l'huile,  et 
conservez-la  dans  un  lieu  frais. 

555.  HUILE  DE  CAMOMILLE. 

OLEUM  CUM  FLORIBUS  ANTHEMIDIS. 

i|/«»  Fleurs  sèches  de  Camomille  romaine  (Anthémis 

nobitis  )    deux  onces 64 

Huile  d'Olives  (  Oleum  Olivarum)  une  livre. . . .      500 

Faites  digérer  pendant  deux  heures  dans  un  vase  couvert 
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à  la  chaleur  du  bain-marie ,  en  agitant  de  temps  en  temps  ; 
passez  avec  expression  ,  et  liltrez. 

On  préparera  de  même  les  huiles  avec  les 

Sommités  d'Absinthe  (  Absintliium  officinale  ) . 

de  Rue  (  Riita  graveolens  ) , 

Fleurs  de  Mélilot  (  Melilotus  officinalis  ), 

de  Millepertuis  {  Hypericwn  perforaium), 

— —     Sureau  (  Sambucus  nicjro  ). 

556.  HUILE  DE  CIGUË. 

OLEUM  CUM  FOLIIS  CICUTiE. 


W 


0   Feuilles  de  Ciguë  [Conium  maculatum)  une  livre     500 
Huile  d'Olives  (  Oleum  Olivarum)  deux  livres.  .    1000 


Pilez  le§  feuilles  de  ciguë,  mélangez-les  à  l'huile,  et  faites 
chauffer  sur  un  feu  très  doux,  jusqu'à  ce  que  toute  l'eau  de 
végétation  de  la  Ciguë  soit  dissipée  ;  alors  laissez  digérer 
pendant  deux  lieures  ;  passez  avec  expression,  et  filtrez. 

On  préparera  de  même  les  huiles  avec  la 

Belladone  (  Atropa  belladona  ), 
Jusquiame  (  Hyosciamus  niger  )  j 
Mandragore  {  Atropa  mandragora  ) , 
Morelle  (  Solanum  nigrum  )  , 
Nicotiane   (  Nicotîana  tabacum  ) , 
Strajnonium  {  Datura  stramomum). 
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557.  HUILE  DE  GANTHARIDES. 

OLEUM  CUM  CANTHARIDIBUS. 

i|/«   Poudre   grossière    de  Canlharides    (  Cantharis 

vesicatoria  )    quatre   onces 12& 

Huiles  d*Qli\es  [Oleum  Oliv  arum)  deux  livres.    2000 

Faites  digérer  pendant  six  heures  dans  un  vase  fermé ,  à 
la  chaleur  du  bain-marie;  passez  avec  expression,  et  filtrez. 

On  préparera  de  la  même  manière  l'huile  avec  les  semen- 
ces de 

Fénugrec  (Trigonella  fenumgrœcum), 

S  ÏL  MUÎLES  MÉDICINALES 


558.  BAUME  TRANQUILLE. 

OLEUM    COMPOSITUM    DICTUM    BALSAMUM 
TRANQUILLANS. 

1\l  0  Feuilles  fraîches  de  Belladone  (Airopa  belladona) 

quatre  onces * 125 

— —  de  Jusquiame  (  Ilijosciamas  niger)  quatre 
onces 125 

de  Morelle  (Solarium nigrum)  quatre  onc.      125 
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Feuilles  de  Nicotiane  (  Nicotiana  tabacum  )  quatre 

onces 125 

de  Vaxol  {Papaver  somniferum)  quatre  onc.  1||^5 

de  Stramoiùum{Datura slramonium)  qualie 

onces 125 

Sommités  sèches  à' ahsinihe  [Absinthium  offici- 
nale )  une  once , 32 

d'Hysope  (Hyssopus  officinalis)  une  once.  32 

de  Lavande  {^Lavandula  vera)  une  once.  .  32 

— . — de  Marjolaine  [Origanummajorana]  une  once  32 

de  Menthe   aquatique  (Mentha  aqualica) 

une  once 52 

MeniheCoq{Balsamitasuaveolens)uTie  once  32 

-de  Millepertuis  (  Hypericiim    perforatum  ) 

une  once 32 

de  Rue  {Ruta  graveolens)  une  once 32": 

de  Sauge  (^Salvia  officinalis)  une  once..  .  .  32 

de  Thym  (  Thymus  vulgaris)  une  once.  . .  32 

Fleurs  sèches  de  Sureau  (Sam6?<CMSwi</ra)  une  onc.  32 

de  Romarin  (  Rosmarimis   officinalis  )  une 

once ,  .  32 

Huile  d'olives  (  Oleum  Olivarum  )  six  livres ....    3000 

Contusez  les  plantes  fraîches;  mélangez-les  à  l'huile  et 
faites  cuire  sur  un  feu  doux  jusqu'à  dissipation  complète  de 
l'eau  de  végétation  des  plantes  ;  laissez  encore  digérer  pen- 
dant deux  heures  ;  passez  avec  une  forte  expression,  et  versez 
l'huile  chaude  sur  les  sommités  et  les  fleurs  sèches  que  vous 
aurez  convenablement  divisées  5  laissez  macérer  pendant 
un  mois.  Passez  avec  expression;  décantez,  et  conservez 
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dans  des  vases  bien  fermés,  que  vous  placerez  dans  un  lieu 
frais,  et  à  l'abri  de  la  lumière. 


CHAPITRE  XXXV. 


DES  EAUX  DISTILLEES  OU  HYDROLATS. 


L'eau  et  l'alcool  sont  employés  très  fréquemment 
en  pharmacie  à  l'extraction,  à  l'aide  de  la  distillation, 
des  principes  volatils  contenus  dans  un  grand  nombre 
de  plantes.  On  se  sert,  à  cet  effet,  des  alambics  en 
cuivre  ordinaires,  et  les  produits  que  l'on  obtient  con- 
stituent plusieurs  genres  de  mëdicamens,  connus  sous 
les  noms  d'Eaux  distillées  ou  Hydrolats y  di  Alcoolats, 
et  ^Huiles  volatiles. 

La  préparation  des  eaux  distillées  doit  se  faire  avec 
des  précautions,  dont  l'omission  priverait  le  produit 
de  toutes  ses  vertus  et  en  ferait  un  médicament  inutile. 

Les  végétaux  contiennent  tous ,  en  proportions  très 
diverses,  un  arôme  particulier  qae  l'eau  peut  dissoudre 
et  entraîner  pendant  la  distillation  et  qui  se  condense 
avec  elle  dans  les  récipiens. 
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Quel  que  soit  l'ctat  odorant  plus  ou  moins  développé 
de  la  plante,  une  seule  distillation  est  suffisante  pour 
obtenir  l'eau  convenablement  chargée  du  principe  mé- 
dicamenteux volatil  :  l'expérience  a  prouvé,  en  effet,  que 
silacohôbation,  tant  recommandée  par  lesanciens  phar- 
macologistes  pour  les  plantes  dites  inodores,  donne  des 
produits  plus  saturés,  ils  sont  en  compensation  plus 
altérables.  On  atteint  mieux  aujourd'hui  le  but  qu'on  se 
proposait  jadis  dans  cette  opération  en  augmentant  la 
proportion  des  plantes  et  en  diminuant  celle  du  pro- 
duit. 

En  général,  il  faut  préférer  les  plantes  fraîches  pour 
la  préparation  des  eaux  distillées  :  elles  donnent  un 
produit  plus  suave  et  plus  odorant.  îl  y  a  toutefois 
quelques  exceptions  qui  seront  indiquées. 

Les  végétaux  ou  les  parties  de  végétaux  que  l'on 
destine  à  la  distillation  doivent  avoir  été  récoltés  à 
l'époque  de  l'année  oii  leur  odeur  est  pleinement  déve- 
loppée. Il  est  nécessaire  ensuite  de  leur  faire  présenter  le 
plus  de  surface  possible  :  à  cet  effet  on  râpe  les  bois ,  on 
concasse  les  racines  et  les  écorces,  on  hache  les  feuilles, 
on  peut  même  piler  les  plantes  dites  inodores;  mais  les 
plantes  aromatiques  doivent  être  employées  simplement 
incisées,  pour  qu'il  ne  se  perde  aucune  portion  de  leur 
principe  odorant.  Enfin ,  on  aura  le  soin  de  laisser  ma- 
cérer pendant  quelque  temps  les  bois,  les  racines  et  les 
écorces  sèches  dont  le  tissu  est  très  serré,  afin  de  laisser 
à  l'eau  le  temps  de  les  pénétrer. 
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On  prépare  les  eaux  distille'es  dans  l'alambic  ordi- 
naire ,  tantôt  en  maintenant  la  plante  plongée  dans  le 
liquide  en  ébullition  ;  tantôt  en  faisant  arriver  seu- 
lement la  vapeur  d'eau  à  travers  le  végétal;  mais  il 
n'est  pas  indifférent  d'appliquer  l'un  ou  l'autre  de  ces 
procédés  opératoires. 

Les  eaux  distillées  s'altèrent  très  promptement;  il 
faut  les  renouveler  aussi  souvent  qu'il  est   possible. 

On  doit  conserver  les  eaux  distillées  dans  des  flacons 
de  verre;  il  faut  les  tenir  dans  un  lieu  frais  et  peu 
accessible  à  la  lumière,  et  avoir  le  soin  de  ne  bou- 
cher exactement  les  vases  que  s'ils  sont  tout  à  fait 
remplis. 

559.  EAU  DISTILLÉE. 

*  .  ~  (Eau  pure.  ) 

AQUA  STILLATÏTIA. 


w 


»  Eau  de  rivière  ou  de  fontaine  (Aqua  fluviatUis).  Q.  S. 


Distillez  dans  un  alambic  de  cuivre  à  une  chaleur  suJBS- 
sante  pour  faire  bouillir  modérément  le  liquide;  rejetez 
comme  moins  pur  le  premier  quart  de  liquide  qui  pas- 
sera,  et  continuez  à  distiller  en  recueillant  le  produit  jus- 
qu'à ce  qu'il  représente  la  moitié  de  l'eau  employée. 
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On   reconnaît   que  l'Eau  distillée   est  pure ,  à  ce  qu'elle 
n'est  pas  troublée  par 

le  Nitrate  d'argent, 

le  Nitrate  de  barite , 

l'Oxalate  d'ammoniaque, 

le  Sublimé  corrosif, 

les  Eaux  de  chaux  ou  de  barite. 

360.  EAU  DISTILLÉE  DE  LAITUE. 

HYDROLATUM  LACTUC/E. 


W 


«  Tiges  fraîches  de  Laitue  (Lac fi/ca  sativa)  dix  liv.     5000 
Eau  commune  (  Aqua  communîs)  vingt  livres.   ^0000 


Pilez  les  tiges  de  laitue,  mettez-les  avec  l'eau  dans  la 
cucurbite  d'un  alambic,  et  distillez  à  un  feu  modéré, 
jusqu'à  ce  que  le  produit  obtenu  soit  de 

dix  livres 5000 

On  préparera  de  même  les  Eaux  distillées  de 

Bourrache  (  Borago  officinalis  )  , 
Plantain  (Plantago  major), 
Pariétaire  Ç  Parie t aria  officinalis) ^ 
Bleuet  (  Centaurea  cyanus  ) , 
et  autres  plantes  inodores. 
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314  •  CODEX. 

561.  EAU  DISTILLÉE  DE  RAIFORT. 

HYDROLATUM  RADICUM  RAPHANI  ARMORACIiE. 


w 


•  Racines  fraîches  de  Raifort  sauvage  (Coc/i/eam 

armoracia  )  deux  livres 1000 

Eau  commune  (  Aqiia  communis)  dix  livres . . .      5000 

Coupez  la  racine  de  raifort  par  tranches  ,  mettez-la  avec 
Teau  dans  la  cucurbite  de  l'appareil  distillatoire,  et  distillez 
pour  obtenir  en  produit 

quatre  livres • 2000 

562.  EAU  DISTILLÉE  DE  COÇHLÉARIA. 

HYDROLATUM  FOLIORUM  COCHLEARIiE. 


R/. 


Feuilles  fraîches   de   Cochléaria  {Cochlearia 

offiôinalis  )  deux  livres ,. 1000 

Eau  commune  (  Aqua  communis  ) Q.  S. 

Contusez  la  plante  j  mettez -la  promplement  dans  un 
alambic  ordinaire,  avec  assez  d'eau  pour  qu'elle  en  soit 
recouverte  ,  et  distillez  à  un  feu  modéré  jusqu'à  ce  que 
vous  ayez  obtenu  en  produit 

deux  livres 1000 

On  prépai'cra  de  la  même  manière  l'eau  distillée  de 

Cresson  (Nasturtium  officinale), 


w 
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365.  EAU  DISTILLÉE  DE  LAURIER 
CERISE. 

HYDROLATUM  FOLIORUM  LAURI  CERASI. 

•  Feuilles  récentes  de  Laurier  cerise  (Cerasus 

laiirocerasus  )  deux  livres 1000 

Eau  commune  (Aqua  communîs)  quatre  livres.     2000 


Incisez  les  feuilles,  et  distillez  -  les  avec  l'eau  à  un  feu 
modéré,  jusqu'à  ce  que  vous  ayez  obtenu  liqueur  distillée 

deux  livres -1000 

On  préparera  de  la  même  manière  les  eaux  distillées  de 

Feuilles  de  Pêcher  {Persica  vulgarîs  ), 
Feuilles  à' AmaiidieT  (Amijgdalus  commiinis) . 

Les  feuilles  de  Laurier  cerise  devront  être  récoltées  au 
milieu  de  l'été,  et  on  aura  le  soin  de  filtrer  le  produit  de  la 
distillation  à  travers  un  filtre  mouillé  pour  séparer  complè- 
tement l'huile  essentielle  qui  pourrait  rester  en  suspension 

564.  EAU  DISTILLÉE  D'AMANDES 
AMÈRES. 


W 


HYDROLATUM  AMYGDALARUM  AMARARUM. 

9  Tourteau  récent  d'Amandes  amères(imî/gff/a/Ms 

communîs ,  v.  amara  )  deux  livres 1000 

Eau  commune  froide  (  Aqua  communîs) Q.  S. 
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Délayez  le  tourteau  d'amandes  dans  l'eau  de  manière  à 
obtenir  une  bouillie  bien  liquide  ;  introduisez-la  dans  la 
cucurbite  d'un  alambic  ;  montez  l'appareil  distillatoire,  et 
laissez  macérer  pendant  vingt-quatre  heures  ;  au  bout  de 
ce  temps ,  distillez  au  moyen  de  la  vapeur  d'eau  que  vous 
ferez  arriver  au  fond  de  la  cucurbite,  à  l'aide  d'un  tube 
communiquant  avec  une  chaudière  pleine  d'eau  en  ébulli- 
tion.  Continuez  la  distillation  jusqu'à  ce  que  vous  ayez 
obtenu  en  produit  distillé 

quatre  livres 2000 

Filtrez  l'eau  distillée  à  travers  un  filtre  de  papier  mouillé 
pour  en  séparer  exactement  l'buile  essentielle  non  dissoute^ 

565.  EAU  DISTILLÉE  DE  FLEURS 
D'ORANGER. 

HYDROLATUM  FLORUM  CITRI  AURANTII  SEU 
AQUA  NAPHE. 


B/ 


Fleurs   d'Oranger  (  Citrus  aurantium  )  nouvel- 
lement cueillies  ,  dix  livres 500O 

Eau  commune  {^qua  communis) Q.  S. 


Placez  les  fleurs,  sans  les  tasser,  sur  un  diaphragme  percé, 
disposé  dans  la  partie  supérieure  d'une  cucurbite  dans 
laquelle  vous  aurez  versé  préalablement  la  quantité  d'eau 
nécessaire  ;  montez  l'appareil  distillatoire;  distillez  à  la 
vapeur  et  recevez  le  liquide  condensé  dans  un  récipient 


EAUX  DISTILLÉES  OU  IIYDROLATS.  317 

florentin  ,  à  l'effet  d'isoler  l'huile  essentielle*,  continuez  la 

distillation  jusqu'à  ce  que  vous  ayez  obtenu  en  eau  distillée 

vingt  livres ....    10000 

566.  EAU  DE  ROSES.  W 

HYDROLATUM  PETALORUM  ROSiE. 


w 


•  Pétales  de  Roses  pâles  (  Uosa  cenûfolia  )  deux 

livres ,^,,^^, 1000 

Eau  commune  [Aqua  communîs) Q.  S. 


Distillez  à  la  vapeur  jusqu'à  ce  que  vous  ayez  obtenu  eau 
distillée 

deux'  livres 1000 

On  préparera  de  même  les  eaux  distillées  de 

Coquelicots  (Fapaver  Rhœas), 
INymphœa  (Nymphœa  alba). 

367.  EAU  DISTILLÉE  DE  TILLEUL. 

HYDROLATUM  FLORUM  TILliE. 


w 


•   Fleurs    sèches   de    Tilleul   (  Tilîa  Europœa  ) 

deux  livres i  000 

Eau  commune  ÇAqua  communîs) Q.  S. 

Distillez  à  la  vapeur  jusqu'à   ce  que  vous   ayez   obtenu 
eau  distillée 

huit  livres 4000 
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On  préparera  de  même  les  Eaux  dîstiliées  de 

Mélilpt  (  Melilotus  officinalis  ), 
Sureau  (  Sambucus  nîgra  ), 
Origan  ÇOrîganmn  vutgcn'e )  , 
Serpolet  (  Thymus  serpUlum  ). 

568.  EAU  DISTILLÉE  DE  MENTHE 
POIVRÉE. 


w 


HYDROLATUM  MENTHJî:  PIPERITiE. 


e  Sommités  fraîches  de  Menthe  poivrée  {Mentlia 

piperîta)  deux  liv, 1000 

Eau  commune  (  Aqua  communîs) Q.  S. 


w 


Distillez  à  la  vapeur  pour  obtenir  eau  distillée 

deux  livres 1000 

On  préparera  de  même  les  eaux  distillées  de 

Hyssope  (  Hyssopus  officinalis  ) , 
Mélisse  (  Melissa  officinalis  ) , 
Armoise  (  Artemisia  vulgaris  ). 

369.  EAU  DISTILLÉE  DE  LAVANDE. 

HYDROLATUM  SOMMITATUM  LAVANDUL4i;. 

•  Sommités     fleuries    et  fraîches    de    Lavande 

(Lavandula  vera)  deux  livres, . . ,    1000 

Eau-  commune  {Aqua  communis) . ,  .      Q.  S. 
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Distillez  à  la  vapeur,  jusqu'à  ce  que  le  produit   obtenu 
soit  de 

quatre  livres 2000 

On  préparera  de  même  les  eaux  distillées  de 

Sauge  (  Salvia  officinalis  ) , 
Thym  (  Thymus  vulgaris  ), 
Absinthe  (  Abs'mthïum  officinale  ) , 
Tanaisie  (  Tanacetiim  vulgare), 
Lierre  terrestre  (  Gleclioma  hederacea  ). 

570.  EAU  DISTILLÉE  D'ANIS. 

HYDROLATUM  SEMINUM  ANISï. 


B/ 


Semences  à' Anis [Pimpine lia  anîsiim)  deux  liv.     1000 
Eau  commune  {Aqua  communis) Q.  S. 


Distillez  à  la  vapeur ,  pour  obtenir  eau  distillée 

huit  livres 4000 

On  préparera  de  même  les  eaux  distillées  d^ 

Semences  de  Persil  (  Apium  petroselinum  ) , 

de  Fenouil  (  Fœniculum  dulce  ) , 

-'i&gî?rr     à' kTi.^é\i(i\\Q-  {  Angellea  archangelic4x) y 
,■  Aiïis  étoile  (  Illicium  anisatum  ) , 
,3;    Baies  de  Gemh\Te{Juniperus  communis  ) , 
,„r,^  «Racine,  d©  Yalériane  (  Valerîana  oMcinalis), 
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571.  EAU  DISTILLÉE  DE  CANNELLE. 

HYDROLATUM  CORTICIS  CINNAMOMI. 


H/. 


Cannelle  de  Ceylan  (Laurus  cinnam.)  deux  liv.     1000 
Eau  commune  (  Aqua  communis  )  seize  livres     8000 

Laissez  macérer  pendant  douze  heures  ;  distillez  ensuite 
à  feu  nu,  en  faisant  bouillir  doucement  jusqu'à  ce  que  vous 
ayez  obtenu  en  produit 

huit  livres 4000 

On  préparera  de  même  les  eaux  distillées  de 

Sassafras  (Laurus  sassafras), 
Cascarille  (  Croton  cascarilla  ) , 
Girofles  (  Caryophyllus  aromaticus  ). 


CHAPITRE  XXXVI. 

HUILES  VOLATILES  OU  ESSENTIELLES. 


Les  huiles  essentielles  ou  huiles  volatiles  passent  à  la 
distillation  en  même  temps  que  les  eaux  distillées,  et 
dans  la  plupart  des  cas  c'est  par  quelques  modifications 
légères  apportées  au  même  procède'  que  ron  se  procure 
les  unes  et  les  autres.  En  ge'néral ,  pour  préparer  les  es- 
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sences,  on  emploie  une  proportion  relativement  plus 
forte  de  plante,  et  l'on  renouvelle  les  distillations  à  plu- 
sieurs reprises  en  se  servant  de  l'eau  aromaticpe  obtenue 
dans  une  opération  pre'ce'dente.  l.es  proce'de's  de'crits 
plus  loin  feront  connaître  les  modifications  que  l'ap- 
pareil ou  le  mode  opératoire  lui-même  doivent  subir. 

Il  y  a  des  huiles  essentielles  plus  légères  que  l'eau; 
il  y  en  a  qui  sont  plus  pesantes;  on  remarque  en 
gênerai  que  les  huiles  les  plus  le'gères  sont  aussi  les 
plus  volatiles,  et  elles  nous  sont  fournies  pour  la  plu- 
part par  nos  plantes  indigènes. 

Les  plantes  fraîches  doivent  être  employe'es  de  pré- 
férence aux  plantes  sèches,  parce  qu'elles  fournissent 
une  plus  grande  quantité  d'essence  et  parce  que  celle-ci 
est  plus  suave  et  plus  agréable. 

Les  huiles  essentielles  s'altèrent  à  l'air  et  à  la  lumière; 
on  doit  les  conserver  dans  des  flacons  bien  bouchés 
que  l'on'tient  dans  un  lieu  obscur.  Quand,  avec  le  temps, 
elles  se  sont  colorées  et  épaissies,  on  les  rectifie  en  les 
distillant  avec  de  feau  et  une  nouvelle  quantité  de  la 
plante  qui  avait  servi  à  les  obtenir. 
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572.  HUILE  VOLATILE  DE  FLEURS 
D'ORANGER. 

(  Néroli.  ) 
OLEUM  VOLATILE  FLORUM  CITRI  AURANTIL 


B/ 


0  Fleurs  d'Oranger  (Cî7rMs  auranfiMm)  dix  livres.     5000 
Eau  commune  (Aqua  communis)  trente  livres.  15000 


Mettez  les  fleurs  dans  un  bain-marie  en  toile  métallique, 
que  vous  plongerez  dans  la  cucurbite  d'un  alambic  conte- 
nant l'eau  en  ébullition  ;  ajoutez  promptement  le  cha- 
piteau et  le  réfrigérant,  et  distillez  jusqu'à  ce  qu'il  cesse 
de  passer  de  l'huile  essentielle  ;  recevez  les  produits,  à 
mesure  qu'ils  arrivent,  dans  une  carafe  munie  d'un  tube 
latéral  recourbé ,  dite  récipient  florentin.  Enlevez  avec 
une  pipette  l'huile  qui  surnagera  l'eau  aromatique  ]  filtrez-la 
s'il  est  nécessaire,  et  conservez-la  dans  un  flacon  bien  bou- 
ché et  à  l'abri  de  la  lumière. 

On  préparera  de  la  même  manière  les  huiles  essentielles  de 

/Absinthe  {  Absinthium  officinale) , 
Anis  (  Pimpinella  anisum  ), 
Basilic  [  Ocymum  bas'ûîcum) ^ 
Écorce  de  Bergamote  (  Citrus  Bercjomia) , 

de  Bigarrade  (  Citrus  Bigarragia)^ 

de  Cédrat  (  Citrus  meclica  vulgaris  ) , 

de  Citrons  (  Citrus  limonum  ) , 

d'Oranges  [Citrus  auranîium)^ 


HUILES  VOLATILES  OU  ESSENTIELLES.  323 

Fleurs  de  Camomille  (  Anthémis  nobilis  ) , 

■ de  Roses  (  Rosa  centifolia  ) , 

Fenouil  (  Fœniculum  didce  ) , 

Fruits  de  Genévrier  (  Junîperus  communis  ) , 

Laurier  cerise  (  Cerasiis  lauro-cerasus  ) , 

Menthe  (  Menthci  pîperita  ), 

Romarin  (  Rosmarinus  officincdis  ) , 

Rue  (  Ruta  graveolens  ) , 

Sauge  (  Salvia  officïnalis  ) , 

Tanaisie  (  Tanacetum  vidgare  ), 

Thym  (  Thymus  viilgaris  ). 

Pendant  la  préparation  des  huiles  de  Roses  ,  d'Anis  cl  de 
Fenouil,  il  faut  avoir  le  soin  de  tenir  le  serpentin  tiède,  pour 
éviter  qu'une  partie  de  l'huile  essentielle  ne  s'y  solidifie  et 
n'y  reste  adhérente. 

N.  B.  On  peut  obtenir  par  une  simple  expression  les 
huiles  volatiles  d'orange,  de  citron,  de  cédrat,  de  herga- 
motte,  de  bigarrade,  par  le  procédé  suivant  : 

Enlevez  avec  une  râpe  fine  l'enveloppe  extérieure  de  ces 
fruits ,  en  laissant  intacte  autant  que  possible  la  partie 
blanche  qui  est  située  au-dessous  :  quand  vous  aurez  réuni 
une  quantité  suffisante  de  cette  râpure ,  renfermez-la  dans 
un  sac  pour  la  soumettre  à  la  presse  ;  il  en  découlera  une  li- 
queur fortement  colorée ,  que  vous  recevrez  dans  un  vase 
cylindrique,  oCi  elle  se  divisera  en  deux  parties  :  l'huile 
volatile  surnagera;  vous  la  séparerez  au  moyen  d'une  pi- 
pette. L'huile ,  renfermée  dans  un  flacon  bien  bouché  , 
deviendra  plus  limpide  avec  le  temps;  elle  sera  beaucoup 
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plus  suave  et  plus  foncée  en  couleur  que  si  elle  ettt  été 
cLtenue  par  la  distillation. 

573.  HUILE  ESSENTIELLE  D'AMANDES 
AMÈRES. 

QLEUM  VOLATILE  SEMINUM  AMYGDALI  COMMUNIS^ 


w. 


Amandes  ainèies  (Amygdalus  comm.  var.  amara) 

vingt  livres 10,000 

Eau  commune  (^«jfMfl  commmiis  ) »     Q.  S. 


Réduisez  les  amandes  en  poudre  au  moulin ,  et  retirez 
l'huile  fixe  par  expression  à  la  manière  ordinaire.  Réduisez 
le  tourteau  en  poudre  fine,  et  traitez-le  comme  il  a  été  dit 
pour  la  préparation  de  l'eau  distillée  d'amandes  amères, 
n°  564.  Arrêtez  l'opération  aussitôt  que  le  produit  cessera 
d'être  très  odorant. 

Séparez  alors  l'huile  essentielle  de  l'eau  aromatique  ; 
versez  celle-ci  dans  la  cucurbite  d'un  petit  alambic  et  dis- 
tillez de  nouveau  ;  il  se  séparera  une  nouvelle  quantité  d'huile 
essentielle  qui  passera  dans  les  premiers  momens  de  l'opé- 
ration; vous  la  séparerez  et  vous  la  mélangerez  avec  le 
premier  produit. 

L'huile  essentielle  d'Amandes  amères  est  une  substance 
très  active,  dangereuse,  qui  ne  doit  être  administrée  qu'avec 
la  plus  grande  circonspection. 

On  prépaiera  de  la  même  manière  l'huile  volatile  de 

Moutarde  (  Sinapis  nigra  ). 
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574.  HUILE  ESSENTIELLE  DE  CANNELLE. 

OLEUM  VOLATILE  CINNAMOMI. 


w 


•  Cannelle  de  Ceylan  concassée  ÇLaurus  cin- 

namomum  )    dix   livres 5000 

Chlorure  de  sodium  [Chloruretum  sodîcum) 

deux  livres ,  .  .  .       1000 

Eau  commune  ÇAqua  communis)  vingt  livres.    10,000 

Faites  macérer  pendant  deux  jours  ,  ajoutez  le  sel  : 
distillez  à  la  manière  ordinaire  jusqu'à  ce  que  l'eau  passe 
claire  et  limpide.  Le  produit  sera  un  liquide  laiteux  très 
aromatique  ,  au  fond  duquel  se  réunira  par  le  repos 
riiuile  volatile  :  après  24  heures  décantez  ce  liquide , 
reversez-le  sur  les  matières  restées  dans  la  cucurbite , 
et  distillez  comme  la  première  fois  ;  enfin  réitérez  de 
même  une  troisième,  une  quatrième  distillation,  et  même 
plus,  jusqu'vice  que  vous  n'aperceviez  plus  d'augmentation 
dans  le  produit  huileux;  laissez  déposer  pendant  vingt- 
quatre  heures,  et  décantez  le  liquide  aqueux  surnageant j. 
pour  isoler  l'huile  volatile  que  vous  conserverez  dans  un 
flacon  bien  bouché. 

On  préparera  de  même  les  huiles  volatiles  de 

Girofles  ((CaryophyUus  aromaticus), 

Sassafras  (  Laurus  sassafras  ), 

Bois  de  Rhodes  (  Convolvulus  scoparîus). 
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CHAPITRE  XXXVIL 


DES  ALCOOLATS. 


Les  Alcoolats  sont  des  préparations  qui  résultent  de 
la  distillation  de  l'alcool  sur  une  ou  plusieurs  substances 
médicamenteuses  :  les  alcoolats  sont  dits  simples  dans 
le  premier  cas,  et  composés  dans  le  second. 

On  emploie  à  la  préparation  des  alcoolats,  tantôt  des 
matières  fraîches,  et  tantôt  des  matières  sèches.  Les 
unes  et  les  autres  doivent  être  préalablement  divisées , 
pour  que  l'alcool  les  pénètre  plus  aisément  ;  on  les  laisse 
d'ailleurs  macérer  pendant  quelque  temps  pour  faciliter 
la  dissolution  des  principes  aromatiques  qui  passent 
ensuite  plus  facilement  à  la  distillation. 

Les  alcoolats  doivent  être  distillés  à  la  chaleur  du 
bain-marie.  On  emploie  à  leur  préparation  de  l'alcool 
très  pur,  plus  ou  moins  rectifié  :  on  se  sert  d'alcool  à  80 
degrés  cent.  (Si'*  Cartier)  pour  les  alcoolats  simples; 
on  l'emploie  au  même  degré  ou  bien  à  56  degrés  cent. 
(21^  Cart.),  et  encore  à  ^6  degrés  cent.  (34  Cart.)  pour 
quelques  alcoolats  coraj>osés. 

Les  alcoolats  peuvent   se   conserver   pendant  long- 


DES  ALCOOLATS.  327 

temps  sans  altération,  pourvu  que  l'on  ait  la  pre'caution 
de  les  tenir  dans  des  flacons  bien  bouches,  et  de  placer 
ceux-ci  dans  un  lieu  frais. 

§.  I.  ALCOOLATS     SIMPLES. 
575.  ALCOOLAT  D'ÉGORGÉS  D'ORANGES. 

(  Esprit  d'Oranges.) 
ALCOOLATUM  CORTICUM  FRUCTUUM  AURANTIL 


w 


«  Zestes  frais  d'Oranges  (  Citrus  aurantium  )  une 

livre..,..  = 500 

Alcool  51°  Cart.  (  80  cent.)  (Alcool)  six  livres     5000 


Faites  macérer  pendant  deux  jours  ;  distillez  au  bain 
marie  jusqu'à  siccité. 

On  préparera  de  la  même  manière  les  alcoolats  de 

dirons  (Citrus  limonum), 
Cédrats  (Citrus  medica), 
BergamoUe  (  Citrus  Bergamia  ). 
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576.  ALCOOLAT  DE  COCHLÉARIA. 

(Esprit  de  Cochléaria.  ) 
ALCOOLATUM  FOLIORUM  COCHLEARIiE. 


w 


•  Feuilles   fraîches   de  Cochléaria  (  Cochlearîa 
^     officincdis  )   neuf  livres .....    ...  .^. ..... .      4500 

Alcool  rectifié  à  31°  Cart.  (  80  cent.  )  (  Alcool) 

six  livres 5000 


Distillez  au  hain-marie  jusqu'à  ce  que  vous  ayez  ohte^iU 
en  alcoolat 

Cinq  livres 2500 

577.  ALCOOLAT  DE  ROMARIN. 

(Esprit  de  Romarin.) 
ALCOOLATUM   RORISMARINL 


w 


•  Sommités  fleuries   et   fraîches   de    Romarin 

(  Rosmarinus  officinalis  )  deux  livres 1000 

Alcool  à  31°  Cart.  (80  cent.)  (i/coo/)  six  livres.     3000 
Eau  distillée  de  Romarin  {Hydrolatum  Roris^ 

marini)  deux  livres 1000 

Faites    macérer    pendant  quatre  jours,  et    distillez  av 
hain-marie  jusqu'à  ce  que  vous  ayez  ohtenu  en  alcoolat 

Cinq  livres. 2500 
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Od  préparera  de  la  même  manière  les  alcoolats  de 

Menthe  poivrée  (  Mentha  pîperita  ), 
Mélisse  (  Me  lissa  ojjicinalis  ), 
Lavande  (  Lavandda  vera  ) ,  etc. 

378.  ALCOOLAT  DE  CANNELLE. 

(  Esprit  de  Cannelle.) 


w 


ALCOOLATUM  CORTICIS  CINNAMOMI. 

•  Cannelle  fine  (Laurus  cinnamomum)  une  livre..       500 
Alcool  à  31°  Cart.  (80  cent.)  huit  livres 4000 


Réduisez  la  cannelle  en  poudre  grossière, laissez-la  macé- 
rer dans  l'alcool  pendant  quatre  jours,  et  distillez  au  hain- 
marie  jusqu'à  ce  que  vous  ayez  obtenu  sous  forme  d'alcoo- 
lat la  presque  totalité  de  l'alcool  employé. 

On  préparera  de  la  même  manière  les  alcoolats  de 

Girofles  (  CarijophyUus  aromaticus  ) , 
Muscades  (  Mijristica  officinalis  ) , 
Sassafras  (  Laurus  Sassafras  ) , 
Galamus  aromaticus  (  Acorus  Calamus  ). 


42 
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.  579.  ALCOOLAT  VULNÉRAIRE. 

(  Eau  vulnéraire  sp\rjiit\i^\{§e.  ) 
ALC00L4TUM  VULGO  DICTUM  VULNERARIUM. 


B/ 


«  Feuilles  fraîches  de  Basilic  (Ocymum  Basilicum) 

une  once 32 

de Calament  (Melissa  Calamintlia)  une  once  32 

d'Hysope  (Hijssopus  officinalis)  une  once  32 

— de  Marjolaine  (Origanum  majiis)  une  once  52 

de  Mélisse  (  Melissa  officinalis  )  une  once  52 

= — —  de  Menthe  (  Mentlia  piperita)  une  once...  32 

d'Origan  (  Origanum  vulgare)  une  once..  52 

de  BomsiYm (Rosmarînus  officin.)  une  once  32 

de  Sariette  (Satureia  hortensis)  une  once.  32 

■ de  Sauge  (  Salvia  officinalis)  une  once...  52 

— ■ —  de  Serpolet  (^Thymus  Serpillum)  une  once  52 

de  Thym  (^Thymus  vulgaris)  une  once 32 

d'Absinthe    (  Absintliium  officinale  )   une 

once , 32 

d'Angélique  (Angelica  archange lica)  une 

once 32 

— —  de  Fenouil  (  Fœniculum  dulce)  une  once,  32 

de  Rue  (Ruta  graveolens)  une  once 32 

Sommités    fleuries    d'Hypéricura  (  Hypericum  32 

perforatum)  une  once 52 

: de  Lavande  [Lavandula  vera)  une  once...  32 

Alcool  à21''Cart.  (56  cent.)  trois  livres  1500 
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Incisez  les' pliantes  ;  laissez-les  macérer  pendant  six  jours 
dans  l'alcool,  et  distillez  jusqu'à  ce  que  vous  ayez  obtenu 
en  alcoolat 

Deux  livres 1000 

580.  ALCOOLAT  DE  COCHLÉ  ARIA  COMPOSÉ. 

('  Esprit  ardent  de  Cochléorîct.  ) 
ALGDOLATUM  GOCHLEARIiE  COMPOSITUM. 


I^ 


•  Feuilles   fraîches   de  Goch\èatlar{l CbcHlëarià 

officinalis  )  cinq  livres , .      2500 

Racines  coupées  en  tranches  très  minces  de  Rai'- 

fort  sauvage  {Coclilearîa  armoracia)  dix  onces       520 
Alcool  à  51°  Cart.  (80  cent .  )  (Alcool)  six  livres     5000 

Distillez  au  bain-marie  pour  obtenir  en  alcoolat 

Cinq  livres .      2500 

381.  ALCOOLAT  DE  FIORAVENTL 

(  Baume  de  Fîorcwenti.  ) 
ALCOOLATUM  DICTUM  BALSAMUM  FIORAVENTL 

jy  ©  Térébenthine  (Terebenthina  laricîs  )  une  livre.  500 

Résine  Élémi  {Résina  Elemi)  trois  onces 96 

Tacamahaca  (Tacamahaca)  trois  onces  96 

Succin  (  Succinum)  trois   onces 96 
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Styrax  liquide  (Styrax  liquidum)  trois  onces,         96 
Gomme  résine  Galbanum  [Galbanum)  trois  onc.         96 

— —  Myrrhe  (  Myrrha)  trois  onces 96 

Aloès  (  Aloe  soccotrina  )  une  once 52 

Baies  de  Laurier  (Laurus  nobilîs)  quatre  onces       125 
Racines  de  Galanga  (Maranta  Galanga)    une 

once  et  demie 48 

de  Zédoaire  (  Kœmpferîa  rotunda  )  une 

once  et  demie 48 

de  Gingembre  {Zînziber  officinale)  une 

once  et  demie 48 

Cannelle   (  Laurus  Cinnamomum  )  une  once  et 

demie 48 

Girofles  (  Caryophytlm  aromaticus  )  une  once  et 

demie 48 

Muscades  (  Myrîstica  officînalis  )  une  once  et 

demie 48 

Feuilles  de  Dictame  de  Crète  (  Origanum  Dic- 

tamnus  )  une  once 52 

Alcool  à  31°  Cart.  (80  cent.)  (Alcool)  six  livres     5000 

Réduisez  en  poudre  grossière  les  racines ,  ainsi  que  la 
cannelle ,  les  girofles ,  la  muscade  et  les  baies  de  genièvre  5 
laissez  macérer  pendant  quatre  jours  dans  Talcool;  ajoutez 
le  succin  pulvérisé ,  les  résines ,  les  gommes-résines ,  le 
styrax  et  la  térébenthine;  laissez  encore  macérer  pendant 
deux  jours  ,  et  distillez  au  bain-marie  jusqu'à  ce  que  vous 
ayez  obtenu  en  alcoolat 

Cinq  livres 2500 
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582.  ACOOLyVT  AROMATIQUE 
AMMONIACAL. 

(  Esprit  volatil  aromatique  huileux  de  Sylvius.  ) 
ALCOOLATUM  AROMATICUM  AMMONIACALE. 

1\l  9  Écorces  fraîches  d'oranges  (  Citrus  aurantium) 

trois  onces , .  96 

'^■i          — u_  Citrons  (  Citrus  limonum)  trois  onces.  . .  96 

■             Vanille  (  Vanilla  aromatica)  une  once 32 

Cannelle  (^Laurus  Cinnamomum)  demi-once  .  .  16 

Girofles  {Caryopliijllus  aromaticus)  deux  gros.  8 

Sel  ammoniac  (  Clilorhydras  ammoniœ)  une  liv.  500 
Carbonate  de  potasse  (  Carbonas  potassions  ) 

une  livre 500 

Eau  de  cannelle  (Hydrolatum  cînnamomi')  une 

livre 50œ 

Alcool  à  31°Cart.  (80  cent.)  (Alcool)  une  livre  500 

Incisez  les  écorces  d'oranges  et  de  citrons  et  la  vanille* 
concassez  la  cannelle  et  les  girofles,  et  introduisez  le  tout 
dans  une  cornue  de  verre,  avec  le  sel  ammoniac,  l'eau  de 
cannelle  et  l'alcool  ;  laissez  macérer  pendant  trois  à  quatre 
jours  en  agitant  de  temps  en  temps;  ajoutez  le  carbonate 
de  potasse  ,  mélangez-le  exactement ,  et  après  quelques 
heures  distillez  au  bain -marie  pour  retirer  une  livre  d'al- 
coolat aromatique. 

Cet  alcoolat  se  colore  assez  promptement  à  la  lumière. 
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On   doit  le  conserver  dans  de  petits  flacons    bouchés     à 
Féméril,  ,que  l'on  reiGauYire?  deipapiec  noie. 

285.  ALCOOLAT  DE  GARUS. 


ALCOOLATUM  VULGO  DICTUM  GARI. 


B/. 


Aloès  succotrin  (Aloe  soccotrina)  une  once. .  .  5^ 

MyiTlie(i)%rr^^a), demi-once.^ — ,.,,.,.;,.;,>.j ,,„.,.  ^  ;  16 

Safran  (Crocus  sativus)  une  onee-v*'^ •»!«»■? 52 

Cannelle  (  Lawus  cinntimQmum)  éemï'-^on£ei^  .  16 

i             Girofles  (  Caryqph^Um^ aromaticus),  d^ngi^- once . .  16 

Noix  muscades  (Myris^ca  mose/îfliaî)  d^naironce  16 

Akool  à  21''Gai1;.  (Sucent*)  (i/coo/) seize, Hiv^-es  8000 
iiau   de    flejtirs  d'o-raiigeiï   (  Aqjua  na^ke,)}^ie 

\wm. .  .  ^ .  .    .....       ......  ..Ht-t-ï-i^O^  •  500 

Laissez  macérer  pendant  deux  jours  ,  et  distillez  au  bain- 
marie  jusqu'à  ce  que  vous  ayez  obtenu  une  quantité  de 
liqueur  distillée  égale  à 

Huit  livres , 4000 

Si  à  cette  liqueur  on  ajoute 

Sirop  de  Capillaire  (  Syrupus  cum  adiantho  )  dix 

livres SfHOO 

on  aura  TElixir  de  Garus ,  auquel  on  donnera  une  couleur 
jaune  dorée  en  y  ajoutant  une  quantité  suffisante  de  safran 
préalablement  macéré  dans 

Eau  de  fleurs  d'oranger  {Aqua  nophe)  huit onjces.     2-50 
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384.  ALCOOLAT  DE  MÉLISSE  COMPOSÉ. 

(  Eau  de  Mélisse  spîrituense.  ) 
ALCOOLATUM  MELISSiE  COMPOSITUM. 


8/ 


•  Mélisse   fraîche  eia  fleurs  (Melissa  officinalis) 

une  livre  et  demie 750 

Zestes  frais  de  Citrons  (Cîtrus  limonum)  quatre 

onces 125 

Cannelle  fine  (Laurus  cinnamonmvn)  deux  onces  64 

Girofles  (  Caryophyllus  aromaticus  )  deux  onces  64 

Muscades   (Myristica  moschata)  deux  onces.  .  .  64 

.  Coriandre  sèche  :Coriaîî(/ram  salzyMm)^ne  once  32 
Racine   sèche    d'Angélique  (  Angelica  arclian- 

gelica  )   une  once 32 

Alcool  à  31°  Cart.  (  80  cent.)  huit  livres 4000 

Coupez  la  Mélisse  et  les  zestes  de  Citrons  ;  concassez  les 
autres  substances  ;  faites  macérer  le  tout  dans  l'alcool  pen- 
dant quatre  jours,  et  distillez  au  t)ain-rniçirie,p0 a.r  retiKer 
toute  la  partie  spiritueuse. 

583.  EAU  DE  COLOGNE. 

ALCOOLATUM  FRAGRANS  VULGO  AQUA  COLONIENSIS . 


W 


Huile   volatile  de  Berg amotte  (O/ewm  «o/afi/e 
Ciireorum  benjamiœ  )  trois  onces. .  , 96 
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Huile  volatile  de  Citron  ÇOleum  vol.  Citreovum  ) 

trois  onces 96 

Cédrat  (Oleum  vol.    Cedratorum)   trois 

onces 96 

Romarin  (Olemn  vol.  Rorismarini  )  une 

once  et  demie 48 

Fleurs  d'Oranger   (Oleum  vol.  florum 

Citri  aurantii)  une  once  et  demie. .         48 

Lavande  (  Oleum  vol.  Lavandulœ  )  une 

once  et  demie 48 

— —  Cannelle  (  Oleum  vol.  Cinnamomi)  six 

gros 24 

Alcool  à  34°  Cart.  (86  cent.  )  (Alcool)  vingt- 
quatre  livres 12000 

Alcoolat  de  Mélisse  composé  (Alcoolatum  Me- 

lîssœ  compositum)  trois  livres 1500 

de  B-omarin  (^Alcoolatum  Rorismarini) 

deux  livres 1000 

Faites  dissoudre  les  essences  dans  l'alcool;  ajoutez  les 
deux  alcoolats;  laissez  en  contact  pendant  huit  jours  ;  dis- 
tillez au  bain-marie  jusqu'à  ce  qu'il  ne  reste  plus  dans  la 
cucurbite  que  la  cinquième  partie  du  mélange  :  la  liqueur 
distillée  sera  VEau  de  Cologne. 
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CHAPITRE  XXXVIII. 

DES  EXTRAITS. 


On  donne  le  nom  d'Extrait  au  produit  de  l'ëvapora- 
lion  jusqu'en  consistance  molle,  ferme  ou  sèche,  d'un 
suc  ou  d'une  solutionnobtenue  avec  une  substance  vé- 
gétale ou  animale ,  et  un  ve'hicule  vaporisable ,  tel 
q^ue  l'eau,  l'alcool,  F e't h er,  et  plus  rarement  le  vin  et  le 
vinaigre.  Les  extraits  obtenus  avec  des  sucs  de  fruits 
ont  reçu  le  nom  particulier  de  Robs. 

La  pre'paration  d'un  extrait  se  compose  toujours  de 
deux  opérations  :  la  première  a  pour  objet  la  prépara- 
tion de  la  liqueur  qui  doit  fournir  l'extrait;  la  seconde 
est  la  concentration  de  cette  liqueur  par  l'évaporation. 

Quand  on  fait  servir  un  suc  naturel  à  la  préparation 
d'un  extrait,  force  est  de  le  prendre  dans  l'état  de 
concentration  où  la  nature  nous  le  présente;  mais  toutes 
les  fois  que  Ton  a  recours  à  une  dissolution  artificielle, 
quelle  c[ue  soit  la  nature  de  la  matière  à  dissoudre,  quelle 
que  soit  celle  du  véhicule  de  dissolution,  il  faut  s'efforcer 
d'obtenir  des  liqueurs  très  concentrées,  afin  de  les  sous- 
traire, autant  c[ue  possible,  aux  chances  d'altération 
que  les  matières  d'origine  organique  éprouvent  pendant 
leur  évaporation  au  contact  de  l'air. 

45 
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Quant  à  l'ëvaporation  elle-même ,  on  la  fait  quelque- 
fois à  la  chaleur  de  l'étuve,  plus  souvent  à  celle  du 
bain-marie;  le  meilleur  appareil  est  celui  qui  per- 
met d'évaporer  à  une  température  plus  basse  et  dans 
un  espace  de  temps  plus  court  ;  jamais  la  liqueur  ne 
doit  être  portée  jusqu'à  la  chaleur  de  l'ébullition  de 
Feau. 

Les  extraits  bien  préparés  ne  sont  pas  noirs  ;  ils  ont 
seulement  une  couleur  d'un  brun  plus  ou  moins  foncé; 
ils  doivent  conserver  une  saveur  franche  des  matières 
qui  ont  servi  à  les  obteuir  et  surtout  n'avoir  pas  le 
goût  de  brûlé.  Ceux  que  l'on  obtient  par  l'eau,  à  moins 
que  l'on  ait  eu  recours  à  la  décoction,  sont  presque 
complètement  solubles  dans  l'eau;  ceux  qui  proviennent 
des  sucs  de  feuilles  non  dépurés  doivent  avoir  une  belle 
couleur  verte  et  conserver  l'odeur  de  la  plante. 

Les  extraits  s'altèrent ,  souvent  très  vite  ;  plusieurs 
attirent  fortement  l'humidité  de  l'air  :  il  faut  les  con- 
server dans  des  vases  de  verre  ou  de  faïence  qui  puis- 
sent être  bouchés  exactement. 

586.  EXTRAIT  DE  BAIES  DE  SUREAU. 

{Rob  de  Sureau.) 
EXTRACTUM  VEL  ROB  SAMBUCI. 


•  Suc  exprimé  et  non  fermenté  de  baies  de 

Sureau  (  Sambncus  nigra  )  .^ Q.  S 


EXTRMTS.  3» 

Évaporez  au  bain-marie  en  consislance  de  miel  épais. 
On  préparera  de  la  même  manière  les  rots^de 

Raisins  (  Vitis  vinifera  ), 
Groseilles  ÇRibes  rubrum), 
Belladone  (  Atropa  belladona  ), 
Brou  de  Noix  (  Juglans  regia  )  , 
Concombre  sauvage  (  Cucumis  elaterïum)' , 

et  celui  de  Nerprun  (  Rhamnus  cathartieus  ) ,  en  employant 
le  suc  fermenté. 

387.  EXTRAIT  DE  CIGUË. 

EXTRACTUM  FOLIORUM  CICUTvE. 

|/:  e  Suc  de  Giguë  clarifié  à  chaud  {Succus  Qeutœ}.,     Q.  S. 

Évaporez  au  bain-marie  en  consistance  d'extrait. 
On  préparera  de  la  même  manière  les  extraits  de 

Belladone  (Atropa  belladona), 
Jusquiame  (  Hijosciamus  niger  )', 
Stramonium  (  Datura  stramonium  ) , 
Chicorée  (  Cichorium  intybus  ), 
Pissenlit  (  Taraxacumdens  leonis), 
Fumelerre  (  Fumana  officinalis  ) , 
Trèfle  d'eau  (  Menijantlies  trifoliata  ) , 
Ortie  (  Urtica  dioica) , 
Cochléaria  (  Cochlearîa  oficinatis  ) , 
Cresson  (  Nasturtiùm  officinale  ). 
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388.  EXTRAIT  DE  CIGUË  AVEC  LA  FÉCULE 

VERTE. 


B/ 


EXTRACTUM  CICUTiE  CUM  FECULA. 


•  Ciguë  (  Conîum  maculatum  )  en  fleurs Q.  S, 


Écrasez  la  ciguë  et  exprimez-en  le  suc;  passez  celui-ci  à 
travers  une  toile,  et  divisez-le  dans  des  assiettes  de  faïence 
en  couches  de  deux  lignes  d'épaisseur  environ;  mettez 
ces  assiettes  dans  une  étuve  que  vous  entretiendrez  à  une 
température  de  55  à  40  degrés^  jusqu'à  ce  que  le  suc  soit 
entièrement  desséché  ;  sortez  alors  les  assiettes  de  l'étuve , 
et  aussitôt  que  l'extrait  se  sera  suffisamment  ramolli  à 
l'air  pour  pouvoir  être  détaché  aisément,  enfermez-le' dans 
des  pots  ou  dans  des  bouteilles  à  large  ouverture^que  vous 
boucherez  avec  des  bouchons  de  liège  et  que  vous  gou- 
dronnerez. 

On  préparera  de  même  les  extraits  avec  la  fécule  verte  de 

Belladone  (  Atropa  belladona  ) , 
Jusquiame  {  Hyosciamiis  niger  ) , 
Stramonium  (  Datura  stramonium  ) , 
Aconit  (  Aconitum  napellus  ), 
Anémone  (  Anémone  pulsatîlta  ) . 
Laitue  vireuse  (  Lactuca  virosa  ), 
Rhus  radicans  (Rhus  toxicodendron). 


!R/ 
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389.  EXTRAIT  DE  LAITUE. 

(  Thridace.  ) 
EXTRACTUM  LACTUCE. 

9  Laitue  {Lactuca  saliva)  montée,  prête  à  fleurir.    Q.  S. 


Rejetez  les  feuilles  de  la  laitue;  pilez  les  tiges:  exprimez- 
en  le  suc  et  failes-le  évaporer  sur  des  assiettes  à  l'étuve, 
comme  il  a  été  dit   pour  l'extrait  de  ciguë   avec  fécule , 

W  588. 

590.  EXTRAIT  DE  RÉGLISSE. 

EXTRACTUM  RADîCïS  GLYCYRRHIZi::. 

3   Racine  sècîie  de  Réglisse  (Gtycyrrlih.a  glabra).     Q.  S. 

Coupez  la  racine  de  réglisse  en  tronçons  minces;  faites-la 
sécher  à  l'étuve  et  réduisez-la  en  poudre  demi-fine  en  la 
passant  au  moulin  ;  humectez  cette  poudre  avec  la  moitié  de 
son  poids  d'eau  distillée  froide  ,  et  après  douze  heures  de 
contact,  tassez-la  convenablement  entre  deux  diaphragmes 
dans  un  cylindre  en  étain;  lessivez-la  avec  de  l'eau  dis- 
tillée à  15  à  20  degrés;  arrêtez  l'écoulement  des  liqueurs 
aussitôt  qu'elles  passeront  peu  concentrées  ;  chauffez -les  au 
bain-marie  ;  passez-les  pour  séparer  le  coagulum  qui  se  sera 
formé,  et  procédez  à  l'évaporation  au  bain-marie  jusqu'en 
consistance  'd'extrait. 


On  préparera  de  même  les  extraits  de 

Racines  de  Bardane  (  Arctium  lappa  ) , 

de  Bistorte  (Polygonum  bistorta), 

de  Gentiane  (  Gentiana  lutea), 

de  Persil  (  Apium  petroselinunt^ , 

de  Saponaire  (Saponaria  officinalis)^ 

d'Année  (  Imdahelenium), 

de   Patience  (  Rumex  patîentia  ) , 

de  Ratanhia  (  Krameria  ixinu  )  ^ 

'  de  Chiendent  (  Trîtieum  repens  ), 

de  Quassie  am^re  (  Quassia  amara  )  , 

de  Pareira  brava  (  Cissampelos  pareira  ), 

Tiges  de  Douce  amère  (  Solarium  ctulcamara  ), 

Écorces-de  Sa*ile  (  Salix  helix)^ 

Feuilles  d'Absinthe  (  Absinlhium  officinale  ) , 

— • —  d'Armoise  (  Artemîsia  imlgaris  ), 

de  Chamsedrys  (  Teucrium  chamœdrys  ), 

de  Chardon  bénit  (  Centaurea  benedicta), 

de  Digitale  {  Digîtalis  purpurea), 

de  Bourrache  (  Borago  officinalis  ), 

de  Pensée  sauvage  (  Viola  arvensîs), 

de  Séné  ÇCassia  acutifolia), 

Fleurs  de  Camomille  (  Anthémis  nobilis  ) , 
de  Petite  Centaurée  (Erythrœa  centaurîum), 

et  les  extraits  préparés  avec  l'eau  et  les  feuilles  sèches  de 

Ciguë  (  Conium  maculatum  ) , 
Belladone  (  Airopa  belladona  ) , 
Jusquiame  (  Hyosciamiis  niger), 


R^ 
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Stramonium  (  Datura  siramonium  ) , 
Aconit  (  Aconitum  napellus  ), 
Anémone  (  Anemona  pulsatilla  ). 

591.  EXTRAIT  DE  RHUBARBE. 

EXTRACTUM  RADICIS  EHEI. 

•  Rhubarbe  choisie  «t  coupée  par  morceaux 

(  Rheum  palmatum)  une  livre 500 

Eau  froide  {Aquafrigida')  quatre  livres. 2000 


Faites  macérer  pendant  vingt-quatre  heures  ;  passez  avec 
une  légère   expression;  versez  de    nouveau   sur  la  racine 
5  parties  d*eau  froide  ;  passez  au  bout   de  douze  heures  ; 
soumettez  le   résidu  à  la    presse,  et  après  avoir  filtré  la 
liqueur  qui  s'écoulera,  réunissez-la  au  premier  produit; 
évaporez  au  bain- marie  en  consistance  d'extrait. 
On  préparera  de  même  les  extraits  de 
Coloquinte  (  Cucumis  colocynthîs  ), 
Agaric  blanc  (  Boletus  Laricîs  ). 

592,  EXTRAIT  SEC   DE  QUINQUINA, 

(Sel  essentiel  de  Lagaraye*  ) 
EXTRACTUM  SICCUM  CORTICIS  KlNiËKINi!:. 


R/. 


Écorce  de  quinquina  gris  (Cinchona  condaminea)  Q.  S. 
Passez  l'écorce  de  \qttiriquina>uu  mnulin  pour  l'obtenir 
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en  poudre  demi-iîne  ;  jiumectcz  cette  poudre  avec  la  moitié 
de  son  poids  d'eau  distillée  froide,  et  après  douze  à  quinze 
heures  de  contact  tassez -la  assez  fortement  entre  deux 
diaphragmes  dans  un  cylindre  en  étain  et  lessivez-la  avec 
de  l'eau  distillée  à  la  température  de  15  à  20  degrés;  arrêtez 
l'écoulement  des  liqueurs  aussitôt  qu'elles  passeront  peu 
concentrées;  évaporez-les  au  hain- marie  en  consistance  de 
sirop  épais  ;  étendez  cet  extrait  uniformément  sur  .des 
assiettes  de  faïence  que  vous  porterez  à  l'étuve  ;  aussitôt 
que  l'extrait  sera  sec,  détachez -le,  dans  l'étuve  même, 
au  moyen  d'un  couteau  à  lame  tronquée-,  et  enfexmez-le 
promptement  dans  des  flacons  de  petite  capacité  que  vous 
tiendrez  bien  bouchés. 

595.  EXTRAIT  DE  QUINQUINA  MOU. 

EXTRACTUM  MOLLE  CORTICÏS  KIN^KINi::. 

lit 

i|/  9   Écoree  de  quinquina  gris  (Cràc/?ona  condamîned) 

une   livre 500 

Eau  distillée  [Aqua  stillatitîa)  six  livres 5000 

Concassez  le  quinquina  et  faites-le  bouillir  dans  l'eau 
pendant  un  quart-d'heure;  passez;  faites  bouillir  le  résidu 
pendant  un  quart-d'heure  dans  6  nouvelles  livres  d'eau; 
passez  encore;  réunissez  les  liqueurs  et  évaporez-les  à  la 
chaleur  du  bain-marie  en  consistance  d'extrait. 

On  préparera  de  même  les  extraits  de  ':^  i 

Quinquina  jaune  (  Cinchona  cordifolîa  )  , 
rouge  (  Cinchona  lancîfolia  ). 


w 
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394.  EXTRAIT  DE  GEINIÈVRE. 

EXTRACTUM  BACCARUM  JUNIPERI. 

•   Baies  sèches  de  Genièvre  [Juniperus  communis) 

une  livre 500 

Eau  distillée  {Aqiia  stillatîtia)  à  25  ou  30",  trois 
livres 1500 


Contusez  très  légèrement  les  baies  de  genièvre  avec  un 
pilon  de  bois;  faites  les  macérer  dans  l'eau  pendant  vingt- 
quatre  heures;  passez  avec  une  très  légère  expression; 
ajoutez  une  nouvelle  quantité  d'eau  sur  les  baies  ;  passez 
encore  après  douze  heures  de  macération;  filtrez  les  li- 
queurs à  la  chausse  et  évaporez-les  en  consistance  d'ex- 
trait mou. 

595.  EXTRAIT  DE  CASSE. 

EXTRACTUM  CASSIiE. 


W 


•  Casse  (  Cassiafistula  )  deux  livres 1000 

Eau  distillée  (Aqua  stUIatitia)  deux  livres 1000 


Ouvrez  les  fruits  et  enlevez,  au  moyen  d'une  spatule,  la 
pulpe,  les  semences  et  les  cloisons  intérieures  ;  délayez- 
les  dans  l'eau  froide;  passez  sans  expression  à  travers 
une  étamine  de  laine  ;  lavez  avec  un  peu  d'eau,  froide  la 
matière  restée  sur  l'étamine  ;  réunissez  les  liqueurs  et  faites- 
les  évaporer  à  la  chaleur  du  bain-marie  jusqu'en  consi- 
stance d'extrait. 
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596.  EXTRAIT  DE  GAYAC. 

EXTRACTUM  GUAIACI. 

Bois  de  Gayac  râpé  (Guaiacum  officinale)  deux 

livres 1000 

Eau  distillée  (Aqua  stîUalitia)  vingt  livres.  .  .  .   10000 


B;. 


Faites  bouillir  pendant  une  heure  et  passez  à  travers 
une  toile  ;  soumettez  le  résidu  à  une  seconde  décoction  ; 
laissez  déposer  les  liqueurs  pendant  douze  heures  5  dé- 
cantez-les et  soumettez-les  à  l'évaporatioii  à  la  tempé- 
rature de  l'ébullition,  dans  une  petite  bassine  que  vous  en- 
tretiendrez pleine  en  y  faisant  tomber  continuellement  un 
j&let  de  liqueur;  quand  celle-ci  aura  été  réduite  aux  trois 
quarts,  achevez  l'évaporatioii  au  bain-marie  jusqu'en  con- 
sistance molle  ;  ajoutez  alors  à  la  matière  environ  le  hui- 
tième de  son  poids  d'alcool  à  51  degrés;  mélangez  exacte- 
ment et  achevez  l'évaporation  jusqu'en  consistance  d'ex- 
trait. 

597.  EXTRAIT  D'OPIUM. 

EXTRACTUM  OPIÏ. 


B/< 


Opium  choisi  (  Opium  electum)  une  livre 500 


Coupez  l'opium  par  tranches  et  versez  dessus  six  livres 
d'eau  distillée  froide  ;  au  bout  de  douze  heures ,  malaxez 
l'opium  avec  les  mains,  et  après  douze  nouvelles  heures  de 
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macération  passez  sur  une  toile  et  exprimez;  soumettez  le 
marc  à  une  nouvelle  macération  dans  six  parties  d'eau  froide, 
et  passez  encore  avec  expression  ;  décantez  les  liqueurs  et 
évaporez-les  au  Bain-marie  jusqu'en  consistance  d'extrait; 
versez  sur  cet  extrait  huit  livres  d'eau  froide  ou  environ 
seize  fois  son  poids;  agitez  de  temps  en  temps  pour  faciliter: 
la  dissolution;  passez  les  liqueurs  et  faites-les  évaporer 
jusqu'en  consistance  d'extrait  pilulaire. 

398.  EXTRAIT  D'OPIUM  PRIVÉ  DE 

NARGOTINE. 

EXTRACTUM  OPÎI  ABSQUE  NARCOTINA. 

•  Extrait  d'opium  (Extractum  opiï) Q.  S. 

Eau  froide  ÇAquafngîda) Q.  S. 

Délayez  l'extrait  d'opium  dans  l'eau  de  manière  à  lui 
donner  la  consistance  d'un  sirop  ;  introduisez  cette  liqueur 
dans  un  flacon  de  verre,  et  versez-y  huit  fois  son  volume 
d'éther  sulfurique  ;  houchez  le  flacon  ,  agitez  vivement  et 
de  temps  à  autre  pendant  un  ou  deux  jours  ;  décantez  l'éther, 
ajoutez-en  une  nouvelle  quantité  égale  à  la  première 3  et 
renouvelez  l'agitation  ;  au  Lout  de  deux  jours  décantez  cette 
liqueur  éthérée,  et  remplacez- la  par  une  nouvelle  dose 
d'éther,  et  ainsi  de  suite  jusqu'à  ce  que  l'éther  ne  laisse 
aucun  résidu  par  l'évaporation;  faites  alors  évaporer  la  dis- 
solution aqueuse  jusqu'en  consistance  pilulaire. 
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599.  EXTRAIT  D'OPIUM  AU  YIN. 

EXTRACTUM  OPÏI  VÏNO  PARAT UM. 

Xf/ •  opium  choisi  [Opium e le ctum)  une  livre.  .   .   .     500 
Vin  tlanc  (  Vinum  album)  quatre  livres.   .   .   .  2000 

Coupez  l'opium  par  tranches  et  faites-le  macérer  dans 
le  vin  blanc  pendant  vingt- quatre  heures,  en  ayant^soin  de 
remuer  de  temps  en  temps;  passez  avec  expression;  divisez 
le  marc  dans  deux  nouvelles  livres  de  vin  blanc,  et]  après 
quelques  heures  mettez  de  nouveau  à  la  presse;  passez  les 
liqueurs  vineuses  à  la  chausse,  et  faites-les  évaporer  au 
bain-marie  jusqu'en  consistance  d'extrait. 

400.  EXTRAIT  DE  CACHOU. 

(^Cachou  purifié.) 
EXTRACTUM  CATECHU. 


R? 


*  Cachou  concassé  (  Calhecu  )  une  livre 500 

Eau  bouillante  (^Aqua  bulUens)  six  livres.   .   .  .   3000 


Faites  infuser  pendant  vingt-quatre  heures,  en  ayant  soin 
de  remuer  de  temps  eu  temps;  décantez  les  liqueurs  ,  et 
faites  -  les  évaporer  au  bain  -  marie  jusqu'en  consistance 
d'extrait. 


w 
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401.  SUC  DE  RÉGLISSE  PURTFIÉ. 

SUCCUS  GLYCYRRHIZiE  REPURGATUS. 

,   Suc  de  Réglisse  de  Calabre  (Succus  Glycyrrhizœ) 

une  livre.  ...»..., 500 

Eau  froide  (^Aquafrigida) Q-  S. 


Coupez  le  suc  de  réglisse  par  morceaux;  mettez- le  sur 
un  diaphragme  dans  un  vase  en  étain,  et  ajoutez  assez 
d'eau  froide  pour  qu'il  en  soit  recouvert;  quand  le  suc  sera 
tout-à  fait  divisé,  soutirez  la  liqueur,  passez-la  à  travers  une 
étoffe  de  laine  et  évaporez-la  en  consistance  d'extrait  ferme. 

On  préparera  de  même  l'extrait  de 

Aloès  {Aloe  soccotrina). 

402.  EXTRAIT  DE  FIEL  DE  BOEUF, 

EXTRACTUM  FELLIS  BOVINI. 

X\/©  Fiel  de  hœuî  récent  (Fel  bovinus) Q.   S. 

Faites  une  ouverture  aux  vésicules  qui  co;-tiennent  la  bile 
de  bœuf  et  fai.'es  tomber  celle-ci  sur  une  étoffe  de  laine; 
recueillez  le  liquide  qui  passera,  et  faites-le  évaporer  à  la 
chaleur  du  bain-marie  jusqu'en  consistance  d'extrait. 
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405.  EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  CIGUË. 

EXTRÂCTUM  mmTM  ALCQOIiE  PARATIIM. 


^^ 


•  Ciguë  sèche  (  Com'îtm  macw/amm),  deux  livres     1000 
Alceol  à  21°  Cart.  (56.cent  ) (Alcool}  S/cpt  livres     3500 

Réduisez  la  ciguë  en  poudre  demi-fine;  humectez-la  avec 
une  livre  de  l'alcool  prescrit  ;  tassez-la  convenablemeût 
entre  deux  diaphragmes  dans  un  cylindre  en  étain  ;  après 
douze  heures,  lessivez  avec  le  reste  de  l'alcool;  quand  la 
dernière  portion  d'alcool  aura  pénétré  daixs  la  poudre,  tenez 
celle-ci  couverte  par  une  couche  d'eau ,  et  arrêtez  Topé- 
ration  aussitôt  que  le  liquide  qui  s'écoulera  fera  naître  un 
précipité  en  tombant  dans  les  premières  liqueurs. 

Distillez  les  teintures  alcooliques  au  bain-marie  pour  en 
retirer  toute  la  partie  spiritueuse  ,  et  achevez  l'évaporation 
au  bain-marie  jusqu'en  consistance  d'extrait. 

On  préparera  de  la  même  manière  les  extraits  alcooliques 
de 

Feuilles  d'Aconit  [  Aconîtum  napellus))  ] 

de  Belladone  (Atrofa  belladona), 

de  Jusquiame  Ç  Hijoscîamus  nîger  )  j 

— —      de  Stramonium  (Daiura  stramonmm)^ 

d'Anémone  (Anémone  pulsatîUa), 

de  Digitale  (  Digitalls  purpurea  ) , 

de  Rue  (Rutci  graveolens), 

de  Sabine  (  Juniperus  sabina  ) , 

Fleurs   d'Arnica  (  Arnica  montana  ), 
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Fleurs   de  HoûLlon  (  Jlumulus  lupulus  ), 

de  Narcisse  des  ]^rès(Narcissuspseudo-narcissusy, 

Écorce  de  Quinquina  (  Cinchona  condaminea), 

de  Racine  de  Grenadier  (Punica  grancttum), 

de  Buis  (Buocus  sempervîrens  ) , 

Racines  de  Caïnça  (  Chiococca  anguicida  ) , 

'      de  Colchique  (  Colchicum  autumnale  ), 

de  Colombo  (Menîspermum  columbo), 

d'Ipécacuanha  (Cepliœlisipecacuanlià), 

>       de  Salsepareille  (  Smilax  salsaparîUa  ) , 

de  Valériane  (  Valerîana  officinaiis  ) , 

de  Polygaîa  (  Pohjgala  senega  ) ,  / 

d'Ellébore  noir  (  Helleborus  nîger  ), 

— de  Jalap  (  Ipomœa  ptirgans  ) , 

Cantharides  (  Canîharîs  vesîcatoriçi  ). 

404.  EXTRAIT  DE  SGILLE. 

■'■    EXTRACTUM  SCÏLL^. 


W 


•  Squames  sèches  de  Scille  (Scilla  marithnà)  une 

livre 500 

Alcool  à  21°  Cart.  (56  cent.)  (Alcool),  quatre  liv.  2000 

Faites  macérer  pendant  quelques  jours;  passez  avec  ex- 
pression; filtrez;  versez  sur  le  marc  deux  nouvelles  livres 
d'alcool,  et  après  deux  à  trois  jours  passez  de  nouveau  avec 
expression;  réunissez;  les  teintures;  distillez-les  pour  en 
retirer  toute  la  partie  spiritueuse ,  et  évaporez  en  consi- 
stance d'extrait. 
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On  préparera  de  même  les  extraits  de 

Coloquinte  Ç  Cucumis  colocynthîs  )  j 
Safran  (  Crocus  sativus  ) , 
Myrrhe  (  Myrrha  ) , 

Noix  vomique  (Stnjchnos  nux  vomica) ,  en  employant 
pour  celui-ci  de  l'alcool  à  31°  Cart.  (80 cent.). 

405.  EXTRAIT  DE  SEMENCES  DE 
STRAMONIUM. 


W 


EXTRACTUM  SEMINUM  STRAMONII. 

•  Semences  de  Stramonium  [Datura  stramonîum) 

une  livre 500 

Alcool  à  21°  Cart.  (56  cent.)  (Alcool)  trois  liv..   1500 


Passez  les  semences  de  stramonium  au  moulin  et  faites- 
les  digérer  dans  l'alcool  à  une  douce  chaleur  pendant  quel- 
ques heures  ;  passez  avec  expression  ;  faites  digérer  le  marc 
avec  3  nouvelles  parties  d'alcool;  passez  encore;  filtrez  les 
liqueurs;  évaporez-les  en  consistance  d'extrait;  faites  dis- 
soudre celui-ci  dans  4  fois  son  poids  d'eau  froide:  filtrez 
et  évaporez  de  nouveau  en  consistance  d'extrait  pilulaire. 

On  préparera  de  même  les  extraits  de 

Semences  de  Jusquiame  (Hyosciamus  nîger)^ 
de  Belladone  (Atropa  belladona). 
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400.   ÉMÉllNE  MÉDICINALE. 

ÇÉméline  brune.  ) 
EMETINA  MEDICÏNALIS. 

®   Poudre  de  racine  d'îpécaciianha  (Pulvis  Ipéca- 

cminhœ  )  une  livre 500 

Alcool  à  58"  Cart.  (93  cent.)  (Alcool)  quatre  iiv.   2000 

Faites  macérer  pendant  quelques  jours,  passez  avec  ex- 
pression et  filtrez;  versez  sur  le  marc  5  nouvelles  parties 
d'alcool  et  opérez  de  même.  Réunissez  les  liqueurs  et  dis- 
tillez 5  faites  dissoudre  le  résidu  dans  4  parties  d'eau  froide, 
filtrez,  évaporez  en  consistance  de  sirop,  et  achevez  îa 
dessiccation  à  l'étuve  comme  il  a  été  dit  pour  l'extrait  sec 
de  quinquina. 

407.  RÉSINE  DE  JALAP. 

RESINA  JALAP^. 

«  Racine  de  jalap  (Ipomœapurgans)  deux  livres      1000 
Alcool  à  51°  Cart.  (  80  cent.)  (Alcool)  huit  Iiv.     4000 

Réduisez  le  jalap  en  poudre  demi-fine  5  faites-le  macérer 
pendant  quelques  jours  dans  l'alcool;  passez  avec  expres- 
sion et  filtrez;  mettez  sur  Je  résidu  une  nouvelle  quantité 
d'alcool;  faites  une  seconde,  puis  une  troisième  teinture-. 
Réunissez  les  liqueurs  filtrées  et  distillez-les  au  bain-marie; 

45 
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Tersez  sur  le  résidu  20  à  30  fois  son  volume  d'eau  tiède  ; 
lavez  à  plusieurs  reprises  la  matière  résineuse  qui  se  sépa- 
rera; enfin  faites-la  ^dissoudre  dans  une  petite  quantité 
d'alcool  à  51  degrés^et  faites  évaporer  sur  des  assiettes  à  la 
chaleur  de  l'étuve,  jusqu'à  ce  que  la  résine  soit  devenue 
sèche  et  cassante. 

On  préparera  de  même  les  résines  de 

Scaramonée  (Scammouium  alepense), 
Turbith  (  Co^volvulus  turpethum), 
Quinquina  (  Cinchona  condaminea  ). 


CHAPITRE  XXXIX. 

DES  SIROPS. 


Les  sirops  sont  des  mëdicamens  liquides,  ayant  une 
consistance  visqueuse,  qu'ils  doivent  à  une  forte  propor- 
tion de  sucre.  Celui-ci  forme  environ  les  deux  tiers  de 
leur  poids ,  et  il  leur  donne  une  densité  toujours  voisine 
de  i3so. 

Les  liquides  qui  servent  à  dissoudre  le  sucre  dans 
les  sirops  sont  dénature  assez  diverse ;•  ce  sont  des  sucs 
de  plantes,  des  eaux  distillées,  des  infusions,  des  dé- 
coctions, des  liqueurs  émulsives  ou  vineuses,  etc.  etc. 
On  les  charge  de  sucre  dans  le  dessein  d'assurer  leur 
conservation,  ou  pour  leur  donner  une  saveur  agréable 
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qui  diminue  la  répugnance  que  leâ  malades  pourraient 
éprouver  à  les  prendre. 

La  densité  la  plus  ordinaire  des  sirops  est  de  iSsi; 
l'aréomètre  y  marque  35  degrés  quand  ils  sont  froids,  et 
3o  degrés  quand  ils  sont  bouillans  ;  le  thermomètre  y 
monte  à  io5  degrés  quand  ils  sont  bouillans.  Cepen- 
dant tous  les  sirops  n'ont  pas  exactement  le  même 
degré  de  concentration;  on  diminue  la  proportion 
de  sucre  pour  ceux  qui  sont  préparés  avec  des  li- 
queurs vineuses  ou  des  sucs  acides  peu  altérables  ;  on 
l'augmente  au  contraire  pour  les  sirops  qui  sont  très 
chargés  de  parties  extractives  ou  mucilagineuses. 

Les  sirops  doivent  être  renfermés  dans  des  bouteilles 
bien  sèches  et  bien  bouchées  ;  on  les  conserve  dans  un 
lieu  frais. 

S  ï.  SIROPS  SIMPLES. 
408.  SIKOP  SIMPLE  BLANC. 


W 


SYRUPUS  SIMPLEX  ALDUS. 

0  Sucre  très  blanc  (  Saccharum  albissimum)  deux 

livres ^000 

Eau  pure  (  Aqua  pur  a)  une  livre ,       500 

Charbon  animal  préparé  (  Carbo  ex  ossibus  ) 

deux  onces 64 


Faites  dissoudre  le  sucre  à  froid;  ajoutez  le  charbon,  et 
après  douze  heures  de  contact  filtrez  le  sirop  au  papier 


356  CODEX. 

N.  B.  Le  charbon  desliiié  à  la  préparatioiiMu  sirop  doit 
avoir  été  purifié  de  la  manière  suivante  :  On  le  réduit  en 
poudre;  on  y  ajoute  assez  d'eau  pour  en  faire  une  pâle 
liquide  ;  on  arrose  celle-ci  avec  une  quantité  d'acide iiydro- 
cliîorique  égale  en  poids  au  huitième  du  charbon;  au  bout 
d'une  heure,  on  la\e  à  plusieurs  reprises  à  l'eau  bouillante, 
et  l'on  fait  sécher  le  charbon. 

409e  SIROP  SIMPLE.  ' 

(  Sirop  de  sucre.  ) 
^      SYRUPUS  SIMPLEX. 

K/®   Sucre    (  Cassonnade  blanche)    {  Saccharum  ) 

douze    livres 6000 

Eau  de  fontaine  (  Aqua  communîs  ) »...  Q.  S. 

Blancs  d'œufs  (  Albumen  ovorum  )  N°  2.   .   .   .  N°  2. 

Battez  les  blancs  d'œufs  avec  trois  lilres  d'eau  :  conservez 
à  part  un  litre  de  cette  eau  albumineuse,  et  mélangez  exac- 
tement les  autres  avec  le  sucre  dans  une  bassine  de  cuivre; 
ajoutez-y  un  litre  d'eau  ;  mettez  la  bassine  sur  le  feu  et 
chauffez  graduellement,  en  ayant  soin  d'ailleurs  de  re- 
muer de  temps  en  temps  pour  faciliter  la  dissolution,  et  de 
manière  à  n'amener  la  liqueur  à  l'ébulliîion  que  lorsque 
tout  le  sucre  sera  dissous  ;  quand  l'ébuliition  soulèvera 
la  masse,  modérez  le  feu,  projetez  par  portions  l'eau 
albumineuse  mise  en  réserve;  enlevez  les  écumes  après 
chaque  affusion  d'eau  albumineuse,  et  lorsqu'elles  au- 
ront  pris    de  la  consistance  ;    quand   le    sirop   sera    cla- 
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riûé,  poussez  l'évaporalion  jusqu'à  ce  que  bouillant  , 
il  marque  50  degrés  à  l'aréomèlre;  passez-k  alors  à  travers 
un  blanchet, 

410.  SIROP  D'ACIDE  HYDROGYANIQUE. 

SYRUPUS  CUM  ACIDO  CYANIIYDRICO. 


W 


•   Sirop  simple  blanc  {Sijriipus  simplex)  une  livre     500 
Acide  Hydrocyanique  médicinal  (  Acidum  cijan- 

hijdricum  )  un  gros 4 


Mêlez  très  exactement,  et  conservez  dans  des  vases  bien 
bouchés. 

411.  SIROP  D'ÉTHER, 

SYRUPUS  CUM  iETHERE  SULFURICO. 

s»   Sirop  simple  blanc  [Sijrupus  simplex)  une  livre     300 
Éther  sulfurique  [Mlher  stilfnrlcus)  une  once       r52 

Mettez  le  sirop  dans  un  flacon  boucîié  à  Féméril  et  por- 
tant à  sa  partie  inférieure  un  robinet  en  verre;  mêlez  bien 
retirer  et  le  sirop  en  agitant  le  flacon  de  temps  à  autre 
pendant  cinq  à  six  jours;  abandonnez  au  repos  dans  un 
lieu  frais  ;  tirez  le  sirop  à  clair  parle  robinet,  et  conservez- 
le  dans  des  flacons  bien  boucbés  et  de  peiitc  capacité. 
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412.  SIROP  D'ACÉTATE  DE  MORPHINE. 

SYRUPUS  CUM  ACETATE  MORPHICO. 

JL^«  Acétate    de   Morphine   (  Ace  tas   31  orphie  us  ) 

quatre  grains 0,22 

Sirop  simple  blanc  {Syrupus  sïmplex)  une  liv.    500 

Faites  dissoudre  l'acétate  de  morphine  dans  une  très  petite 
quantité  d'eau,  à  laquelle  vous  ajouterez  un  peu  d'acide 
acétique,  et  mélangez  la  dissolution  au  sirop  froid. 

On  préparera  de  même,  par  le  simple  mélange  à  froid, 
le  sirop  de 

Sulfate  de  Morphine  (Sulfas  Morphicus). 

Chaque  once  de  ces^  sirops  contient  un  quart  de  grain  de 
sel  de  morphine. 

415.  SIROP  DE  SULFATE  DE  QUININE. 

SYRUPUS  CUM  SULFATE  QUINICO. 


B/. 


Sulfate  de  quinine  (  Sulfas  Quiniciis  )  trente- 
deux  grains 1,8 

Sirop  simple  blanc  (Syrupus  sïmplex  )  une  liv.  500 

Eau  distillée  (  i^i^wa  sfi//ariïia)  deux  gros.  .   .  8 
Alcool    sulfurique  (  Alcool  sulfuricus  )   huit 

gouttes 0,3 

Opérez  comme  il  a  été  dit  pour  le  sirop  d'acétate  de 
morphine. 
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414.  SIROP  DE  FOIE  DE  SOUFRE. 

(  Sirop  de  Sulfure  de  potasse.  ) 
SYRUPUS  CUM  POLYSULFURETO  POTASSICO. 

Foie  de  soufre  pur  {Polijsulfuretumpotassicum) 

huit  grains.  .  - 0,45 

Eau  distillée  (Aqua  stiUatUia)  seize  grains:   .     0,90 
Sirop  simple  blanc  (Sijrupus  simplex)  une  once. .  32 

Faites  dissoudre  le  foie  de  soufre  dans  l'eau  distillée  ,  et 
mêlez  la  dissolution  au  sirop. 

Ce  sirop  est  fort  altérable  et  ne  doit  être  préparé  qu'au 
moment  du  besoin. 

415.  SIROP  D'ACIDE  TARTRIQUE. 

SYRUPUS  CUxM  ACIDO  TARTRICO, 

X!^«  Acide  tartrique  ÇAcidum  tartricum)  deux  gros 

et  demi ,   .  .   ,   .   .   .   .   .  10 

EaU  distillée  { Aqua  stiUatîtia)  cinq  gros.   .   .  20 

Sirop  simple  blanc  (  Syrupussimplex)  une  livre  500 

Faites  dissoudre  l'acide  dans  l'eàu,  et  ajoutez  la  disso- 
lution au  sirop  simple  bouillant. 
On  préparera  de  même  le  sirop  de 

Acide  citrique  {Acidum  citricum). 
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416.  SIROP  D'EXTRAIT  D'OP 

SYRUPUS  CUM  EXTRACTO  OPII. 


1.1/  ®   Extrait  d'Opium  (Extractum  Opiî)  seize  grains        0,9 

Eau  pure  (Aqua  pura)  demi-once 16 

Sirop  simple  (Sijmpiis  simplex)  une  livre.   .   .   500 

Faites  dissoudre  l'extrait  d'opium  dans  l'eau:  filtrez  la 
dissolution;  ajoutez-la  au  sirop  bouillant  ;  faites  jeter 
quelques  bouillons  et  passez. 

Chaque  once  de  ce  sirop  contient  un  grain  d'extrait 
d'opium. 

En  ajoutant  à  une  once  de  sirop  d'opium  deux  grains 
d'esprit  volatil  de  Succin,  on  obtient  la  préparation  connue 
sous  le  nom  de  Sirop  de  karabé. 

417.  SIROP  DE  PAVOT  BLANC. 

(  Sirop  Diacode.  ) 
SYRUPUS  CUM  PAPAVERE. 


ïi/ 


Extrait  a]cooli(|ue  de  Pavot  (Extractmn  Papa- 

veris  cdcoole  paraium)  quatre  gros 16 

Eau  pure  (Aqua  piira)  quatre  onces.  .....  125 

Sirop  simple  [  Syrupus  simplex)   trois  livres.  1500 

Faites  dissoudre  l'extrait  dans  l'eau; filtrez  la  dissolution, 
ajoutez-la  au  sirop  bouillant,  et  faites  cuire  en  consistance 
de  sirop. 

Chaque  once  de  Sirop  de  Pavot  contient  six  grains  d'ex- 
trait. 


w 


SIROPS.  361 

41S.  Smor  DE  RATANIIIA. 
SYRUPUS  CUM  RATANIÏIA. 

«   Extrait    de   Ralanhia  (  Exlractum   liatanhiœ  ) 

quatre   gros l6 

Eau  pure    {Aqua  para)  quatre  onces 125 

Sirop  simple  ÇSijrupiis  simplcx)  une  livre.   .   .  500 

Faites  dissoudre  l'extrait  dans  la  quantité  d'eau  prescrite, 
filtrez  la  dissolution;  d'autre  part,  portez  le  sirop  à  l'ébul- 
lition ,  et  quand  il  aura  perdu  un  quart  de  son  poids, 
ajoiîtez-y  la  solution  d'extrait,  et  passez. 

Chaque  once  de  ce  sirop  contient  dix-huit  grelins  d'extrait 
de  RatanLia. 

419.  SIROP   D'IPÉCAGUANHA. 

SYRUPUS  CUM  IPECACUANHA. 

•  Extrait  alcoolique  d'ipécacuanha  (^Extractmn 

Ipecacuanhœ  alcoole  paratum  )  une  once  .    .  52 

Eau  pure   (^Aquapura)  huit  onces 250 

Sirop  simple  ÇSijnipus  simplex)  neuf  livres.  4500 

Faites  dissoudre  l'extrait  dans  l'eau;  filtrez;  d'autre  part 
portez  le  sirop  à  rcbullilion  ;  ajoutez-y  la  dissolution  d'ex- 
trait; entretenez  l'ébullition  jusqu'à  ce  que  le  sirop  ait 
repris  sa  consistance  première,  et  passez- 

Chaque  once  de  sirop  d'ipécacuanha  contient  4  grains 
d'extrait  ou  la  substance  de  lô  grains  de  racine. 

46 
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420.  SIROP  DE  BELLADONE. 

SYRUPUS  CUM  EXTRACTO  BELLADONiE. 


w 


*  Extrait  de  Belladone  (  Extractum  Belladonœ  ) 

trente-deux  grains .        1,8 

Eau  pure  (  Aqua  pura  )  demi-once 16 

Sirop  simple  (  Syrupus  sîmplex  )  une  livre ,   .  500 

Faites  dissoudre  l'extrait  dans  l'eau  ;  ajoutez  la  liqueur 
au  sirop  bouillant  ;  faites  bouillir  encore  pendant  quelques 
instans,  et  passez. 

Chaque  once  de  ce  sirop  contient  2  grains  d'extrait  de 
Belladone. 

On  préparera  de  même  les  sirops  de 

Jusquiame  (Hyosciamm  nïger), 
Stramonium  (Dattira  stramonium). 

421.  SIROP  DE  THRIDAGE. 

SYRUPUS  CUM  EXTRACTO  LACTUCyE. 

•  Extrait  de  Laitue  ÇExtractum  Laciucœ)  un  gros 
cinquante-six  grains .         7 

Eau  pure  (  Aqua  pura  )  deux  onces 64 

Sirop  simple  (  Syruptis  sîmplex  )  une  livre.  .  .     500 


w 


Faites  dissoudre  l'extrait  dans  l'eau;  ajoutez  la  liqueur 
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au  sirop  bouillant;  ramenez,  celui-ci  par  l'évaporation  à  la 
consistance  ordinaire,  et  passez. 

Chaque  once  de  ce  sirop  contient  8  grains  d'extrait  de 
Laitue. 

On  préparera  de  même  le  Sirop  de  Cachou  (  Sijrupiis  cum 
Catechu) .,  avec  l'extrait  de  Cachou  purifié. 

422.  SIROP  DE  GOMME. 

SYRUPUS  CUM  GUMMI  ARABICO. 


B/ 


•  Gomme  arabique  blanche  (  Gummi  aràbicum  ) 

une  livre 500 

Eau  froide  (  Aqua  frigida)  une  livre..   ....  500 

Sirop   simple  (  Sijrupus  simplex)  huit  livres.  4000 

Lavez  la  gomme  en  la  malaxant  à  deux  reprises  et  pen- 
dant quelques  instans  dans  de  l'eau  froide  ;  mettez-la 
ensuite  en  contact  avec  la  quantité  d'eau  prescrite,  et  re- 
muez de  temps  en  temps  pour  faciliter  la  dissolution  ; 
passez  la  liqueur  sans  expression  à  travers  un  blanchet  ; 
mêlez-la  au  sirop,  et  faites  cuire  jusqu'à  ce  que  le  sirop 
bouillant  marque  29  degrés  à  l'aréomètre. 

Chaque  once  de  ce  sirop  contient  un  gros  de  gomme  ara- 
bique. 
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425.  SIROP  DE  FLEURS  D'ORANGER, 

SYRUPUS  CUM  AQUA  NAPHE. 


Jtv  •  Eau 


distillée  de  fleurs  d'Oranger  ÇAqua  Naplie) 

une  livre 500 

Sucre  très  blanc  (Saccharum  albissinnnn)  deux 

livres iOOO 

Faites  dissoudre  le  sucre  à  froid  dans  l'eau  aromatique 
et  filtrez  le  sirop  au  papier. 

On  préparera  de  même  les  sirops  de 

Cannelle  {  Laurm  cinnamomum) , 
Roses  {  Rosa  cenûfolia)^ 
Menthe  poivrée  (Meniha  piperita). 
Laitue  (  Lactuca  sauva  ). 

424.  SIROP  D'HYSOPE. 

SYRUPUS  CUM  SUMMIïATIBUS  HYSSOPI. 


B/. 


Sommités  sèches  d'Hysope  (Hijssopus  officinalis) 

une  once 52 

Eau   distillée  d'Hysope  (  Hydrolatum  Hyssopi) 

deux  livres 1000 

.    Sucre  blanc  (Saccliarum  album)  Q.  S.,  environ 

quatre  livres 2000 

Faites  digérer  l'hysope  dans  l'eau^^distillée  d'Hysope  au 
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bain-marie  couvert  pendant  deux  heures  ;  laissez  refroidir, 
passez  et  ûltrcz;  ajoutez  à  la  liqueur  le  sucre  blanc  dont  le 
poids  sera  double  de  celui  de  l'infusion  ;  faites-le  dis- 
soudre à  la  chaleur  du  bain-marie  dans  un  vase  fermé. 
Passez  le  sirop  après  qu'il  sera  refroidi. 
On  préparera  de  même  les  sirops  de 

Menthe  crépue  [Mentha  crispa), 
Marrube  (  Manubïum  vulgare  ) , 
Scordium  {Teucrium  Scordium), 
Lierre  terrestre   (^Glecoma  hederacea), 
Staechas  (  Lavandula  stœchas  ) , 
Dictame  (  Origanum  dictamnus  ), 
Aclie  Ç  Ligusticiim  levisticum  ) , 
Myrte  (  Myrtus  communis  ). 

425.  SIROP  DE  COINGS. 

SYRUPUS  CUM  SUCCO  CYDONIORUM. 


W 


®   Suc   dépuré  de   Coings  (  Succus    Cydoniorum  ) 

une  livre 500 

Sucre  blanc  [Saccharmn  album)  trente  onces..         940 

Faites  dissoudre  à  une  douce  chaleur  dans  un  matras  de 
verre  ou  dans  une  bassine  d'argent,  et  passez. 
On  préparera  de  même  les  sirops  de 

Limons  (  Citrus  limonum  ) , 
Oranges  (  Citrus  aurantium  ), 
Berberis  (  Berberîs  vulgaris  ) , 
Cerises  (  Cerasus  communis  ), 


X 
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Grenades  (  Pimica  granatum  ) , 

Groseilles  {Ribes  rubrum), 

Framboises  (^Piiibus  iclœus), 

Mûres  (  Morus  nîgra  )  , 

Pommes  (^  Malus  communis). 

Vinaigre  (^  Acetum  Vïni)^ 

Vinaigre  framboise  (Acetum  eum  baccis  Idœi  rubri). 

On  est  dans  l'usage  d'aromatiser  le  sirop  de  Limons 
avec  la  teinture  alcoolique  d'écorces  fraîches  de  Citrons, 
et  celui  d'Oranges  avec  la  teinture  d'écorces  fraîches  d'O- 
ranges. 

426.  SIROP  DE  POINTES  D'ASPERGES. 

SYRUPUS  CUM  SUCCO  ASPARAGORUM. 

•  Suc   dépuré   de  pointes   d'Asperges  (Succus 

Asparagorum  )  une  livre »   .   .        500 

Sucre  blanc  (  Saccharum  album  )    deux  livres     1000 

Faites  dissoudre  le  s,ucre  dans  le  suc  à  la  chaleur  du  bain- 
-marie  j  passiez. 

On  préparera  de  même  les  sirops  de 

Cresson  (JSasiuriivm  officinale), 
Cochléaria  (  Coclilearia  qfficinalis  ), 
Cerfeuil  ÇScandix  cerefolium') , 
Chou  rouge  ÇBrassica  oleracea,  rubra). 
Fleurs  de  pêcher  (^Persica  vùlgaris). 
Bourrache  (  Borago  officinalis  ). 


w 
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427.  SIROP  DE  VIOLETTES. 

SYRUPUS  CUM  PETALIS  VIOLARUM. 

•   Pétales  récens  et  mondés  de  Violettes  (  Viola 

odorata)  une  livre 500 

Eau   houiWaate  (Aqiia  bulliens)  deux  livres.     1000 
Sucre  très  blanc  {Saccharum  albissimum  ).  Q.  S. 

environ  quatre  livres 2000 

Versez  sur  les  pétales  de  violettes  trois  fois  leur  poids 
d'eau  à  45  degrés;  agitez  pendant  quelques  minutes,  et 
passez  avec  une  légère  expression  ;  remettez  les  pétales 
dans  un  bain -marie  d'étain  et  versez -y  deux  fois  leur 
poids  d'eau  bouillante;  après  douze  heures  d'infusion, 
passez  avec  expression  à  travers  un  linge  bien  rincé  ; 
laissez  déposer  la  liqueur  et  décantez  ;  remettez-la  dans  le 
bain-marie  avec  le  double  de  son  poids  de  sucre ,  et  faites 
dissoudre  celui-  ci  à  une  douce  cbaleuro 

On  préparera  de  la  même  manière ,  mais  sans  avoir  re- 
cours au  lavage  des  fleurs ,  les  sirops  de 

Chèvrefeuille  (Leonicera  caprifolium  ) , 

Camomille  (  Anthémis  nobilis  ), 

Nympbœa  (  Nympkœa  alba  ) , 

Coquelicot  (  Papaver  rkœas  ), 

Œillets  (  Dianthus  canjophijllus  ) , 

Tussilage  (  Tussilago  farfara  ) , 

Pivoine  (  Fœ^nixn  officinaLis  )  ^ 

Narcisse  èes  -pré&t.(^NapeissuSipseudo^nai^ismts<) 
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42a.  SIROP  D'ABSINTHE. 

SYRUPUS  CUM  SUMMITATIBUS  ABSINTHÏI. 

»   Sommités  sèches  d'Absinthe  j^Absînlhhim  offi- 
cinale) deux  onces '.         64 

Eau  bouillante  (y4{/î<«62/^/ie7zs)  une  livre.   .   .   .       500 
Sucre  (Saccharum  cdbuni)  Q.  S.  environ   deux 

livres.   . 1000 

Versez  l'eau  bouillante  sur  l'Absinthe  incisée;  laissez 
infuser  pendant  douze  heures;  passez  avec  expression; 
liltrez  la  liqueur;  ajoutez  le  double  de  son  poids  de  sucre, 
et  faites  le  sirop  par  solution,  en  vases  clos  et  à  la  chaleur 
du  hain-marie. 

On  préparera  de  même  le  sirop  de 

Armoise  (  Artemisia  viilgaris  ). 

429.  SIROP  D'ÉGORCES  D'ORANGES. 

SYRUPUS  CUM  CORTICIBUS  AURANTIORUM. 


W 


•   Écorces   fraîches  d'Oranges  (  Citrus  aurantmm) 

trois  onces 96 

Eau  bouillante  (Aqua  buUiens)  une  livre 500 

Sucre  blanc  (Saccharum  album) Q.  S. 

Versez  l'eau  bouillante  sûr  les  écorces  d'oranges;  au  bout 
de  24  heures,  passez  et  faites  dissoudre  dans  la  liqueur  et 


SIROPS.  3691 

à  la  chaleur  cl ubain-raarie  le  double  de  sou  poids  de  sucre. 
On  préparera  de  même  le  sirop  de 

Écorces  de  Citrons  (Citrus  limonum). 

450.  SIROP  D'ÉCORCES   D'ORANGES 
AMÈRES. 


W 


SYRUPUS   CUM    CORTICIBUS   AURANTIORUM 
AMARORUM. 

•  Écorces  sèches  d'Oranges  amères  (Citrus  Bïga- 

radia)  trois  onces 96 

Eau  bouillante  [Aqiia  buUiens)  vingt-deux  onces .     692 
Sucre  blanc  (Saccharum  album) ^  Q.    S.  environ 
deux  livres 1000 

Versez  l'eau  bouillante  sur  les  écorces  d'Oranges;  laissez 
infuser  pendant  24  heures  5  passez  avec  expression  ;  filtrez 
les  liqueurs  ;  ajoutez-y  le  double  de  leur  poids  de  sucre,  et 
faites  un  sirop  par  simple  solution,  en  vase  clos  et  à  la 
chaleur  du  bain-marie. 

451.  SIROP  DE  GENTIANE. 

SYRUPUS  CUM   RADICÉ    GENTIANE. 


E/ 


e  Racines  sèches   de    Gentiane  (  Genliana   luiea  ) 

douze  gros. ...,..,., 48 

Eau  bouillante  {Aqua  bulliens)  18   onces 564 

Sucre  blanc  (  Saccharum  album) ,  Q,  S.  environ 

deux  livres 

47 
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Faites  infuser  la  Gentiane  dans  l'eau  bouillante;  passe? 
avec  expression  ;  filtrez  la  liqueur  et  faites  y  dissoudre  le 
sucre  à  la  chaleur  du  bain-marie. 


B^ 


452.  SIROP  DE  DIGITALE. 

SYRUPUS  CUM  DIGITALE  PURPUREA. 

Feuilles  de  Digitale  (  Digîtalis  purpurea  ) ,  deux 

gros, deux  scrupules •..,..       il 

Eau  bouillante  (^^wa  ^w/Ziens),  une  livre.  .   .  .     500 
Sucre  blanc  (^Saccharum  album)  f  Q.  S.  environ 
deux  livres 1000 

Faites  infuser  la  digitale  dans  l'eau  pendant  6  heures; 
passez;  ajoutez  à  la  liqueur  le  double  de  son  poids  de 
sucre ,  et  faites-le  dissoudre  à  une  douce  chaleur. 

Chaque  once  de  ce  sirop  contient  la  matière  soluble  de 
4  grains  de  Digitale. 

435.  SIROP  DE  RHUBARBE. 

SYRUPUS  CUM  RADÏCE  RHEI. 


B^. 


Racine  sèche  de  Rhubarbe  (  RèHm  palmatum) 

trois  onces 96 

Eau  froide  (Aqiia  frigida'),  une  livre 500 

Sucre  blanc  (Saochamm  album) ,  S.  Q.  environ 
deux  livres , 1000 

Coupez  la  rhubarbe  par  morceaux;  faites-la  macérer  dans 
l'eau  pendant  douze  heures j  passez  avec  expression;  filtrez 
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et  faites  dissoudre  dans  la  liqueur  le  double  de  son  poids 
de  sucre. 

Chaque  ouce  de  ce  sirop  contient  les  principes:  solubles 
d'un  demi-gros  de  Rhubarbe. 

454.  SIROP  DE  SALSEPAREILLE. 

SYRUPUS  CUM  EXTRACTO  SALSAPARILL^E. 


ft-. 


Extrait  alcoolique  de^Satsep areil le  (E-^îïrac- 

tum  salsapcrrillœ  )  six  onces 192 

Eau  pure  (/4</Ma  pwra) ,  quatre  livres 2000 

Sucre  blanc  (Sacchamm  album) ,  huit  livres . . .  4000 

Faites  dissoudre  l'extrait  dansU'eau  àla  chaleu^r  du  b^ia- 
marie;  filtrez  la  liqueur  chaude;  ajoutez-y  le  sucre,  d^ 
faites  un  sirop  par  simple  solution. 

455.  SIROP  DE  FUMEÏERRE. 

SYRUPUS  CUM  SUCCO  FUMARIi:. 


W 


•   Suc  de  Fumeterre  dépuré   ÇSuccus  Fumariœ 

defecatus)  ,  deux  livres; 1000 

Sucre  blanc  ,     deux  livres.  «  .......   .     1000 


Mêlez  et  faites  cuire  jïis^u'en  consistanije  de  sirop. 
On  préparera  de  même  les  sirops  de 

Trèfle  d'eaiij(  Menywithes  trifolîaia  ) , 
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Ortie  (  Urtîca  dioica  ) , 
Roses  pâles  (Rosa  cenûfolia), 
NerpruQ  (Rhamnus  catliarticus). 

436.  SIROP  DE  BAUME  DE  TOLU. 

SYRUPUS  CUM  BALSAMO  TOLUTANO. 


w 


m  Baume  de  Tolu  (Balsamumtolutanum)  quatre 

onces 125 

Eau  pure  ( /4<5fMft  ptira  ),  une  livre 500 

Sucre  très  blanc  (Saccharum  albîssimum)  Q.  S. 

environ  deux  livres 1000 

Faites  digérer  le  baume  de  Toîu  avec  Teau,  au  bain-marie 
couvert,  pendant  douze  heures,  en  ayant  le  soin  d'agiter  de 
temps  en  temps  j  filtrez  la  liqueur,  ajoutez-y  le  double  de 
son  poids  de  sucre  très  blanc  que  vous  ferez  dissoudre  aune 
douce  chaleur  en  vase  clos;  filtrez  le  sirop  au  papier. 

457.  SIROP  DE  CAPILLAIRE. 
SYRUPUS  CUM  ADIANTHO. 


w 


•  Capillaire  du  Canada  (Adianthnm  pedatum)  six 

onces 192 

Eau  bouillante  (Aqua  biilliens),  trois  livres.  .   .  1500 

Sucre  blanc  {Saccharum  albwn)^  quatre  livres.  2000 

Faites  infuser  les  deux-tiers  du   Capillaire  dans  l'eau; 
ajoutez  le  sucre  à  l'infusion,  et  faites  un  sirop  que  vous 
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clarifierez  avec  le  blanc  d'œuf  ;  quand  il  sera  cuit ,  versez 
le  tout  bouillant  dans  un  bain-raarie  où  vous  aurez  mis  le 
reste  des  feuilles  de  Capillaire;  laissez  infuser  pendant 
deux  heures ,  et  passez  le  sirop. 

458.  SIROP  DE  GUIMAUVE, 

SYRUPUS  CUM  RADICE  ALTEEE. 


w 


•  Racine  de  Guimauve  (AUhœa  officinalis)  s^che 

et  coupée  menue  ,  une  once ».  32 

Eau  froide  { Aqua  frïgida) ,  six  onces 192 

Sirop  simple  (Sî/îwpws  simplex)  deux  livres....  1000 

Faites  macérer  la  racine  de  guimauve  dans  l'eau  pendant 
douze  heures;  passez  sans  expression;  ajoutez  la  liqueur 
au  sirop  de  sucre;  faites  cuire  en  consistance  de  sirop,  et 
passez. 

Ou  préparera  de  même  les  sirops  de 

Consoude  (^Sumphytum  officinale), 
Cynoglosse  [Cijnoglossum  officinale'), 

439.  SIROP  DE  QUINQUINA. 

SYRUPUS  CUM  CORTICE  KINAKINA. 


W 


•   Écorce  de  Quinquina  gris  (Cinchonacondaminea) 

trois  onces 96 

Eau  pure  (Aqua  pura),  deux  livres 1000 

Sucre  blanc  (Saccharmn  album),  une  livre. . .  .  500 
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Faites  Louiliir  le  quinquina  dans  l'eau  pendant  une 
demi-heure,  dans  un  vase  couvert;  passez;  évaporez  la  li- 
queur trouble  pour  la  réduire  à  la  moitié  de  son  volume  ; 
ajoutez-y  le  sucre;  faites  cuire  en  consistance  de  sirop,  et 
quand  celui-ci  sera  refï^oidi,  passez-le  à  travers  un  filtre  de 
papier. 

440.  SIROP  DE  MOUSSE  DE  CORSE. 

SYRUPUS  CUM  FUCO  HELMINTHO-CORTHO. 


R/. 


Mousse  de  Corse  (Fwem  Hebnintho-Corth&n) 

une   livre 500 

Sirop  simple  (Sijrupus  sîmplex),  six  livres.. . .      3000 


Séparez  avec  soin  de  la  mousse  de  Corse  le  sable  et  les 
coquillages  qui  y  adhèrent ,  et  faites-la  macérer  dans  deux 
livres  d'eau  tiède  (  1000  )  ;  après  vingt  -  quatre  heures  , 
passez  avec  une  forte  expression;  filtrez  la  liqueur  et  pre- 
nez-enle  poids  ;  versez  sur  le  résidu  deux  livres  d'eau  tiède 
('lOOO);  laissez  macérer,  passez  et  filtrez  la  nouvelle  liqueur. 
Mélangez  alors  celle-ci  au  sirop  de  sucre,  faites  évaporer 
jusqu'à  ce  qu'il  ne  reste  plus  qu'un  sirop  très  cuit ,  dont  le 
poids  représente  celui  du  sirop  de  sucre  employé,  moins 
Icjpoids  de  la  première  liqueur  de  mousse  de  Corse;  ajoutez 
alors  rapidement  celle-ci  au  sirop,  et  passez. 


IV. 
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441.  SIROP  DE  DOUCE  AMÈRE. 

SYRUPUS  CUM  CAULIBUS  DULCAMARi^. 

Tiges  sèches  de  Douce-amère  [Solarium  dulca- 

mara  )  une  livre 500 

Sirop  simple  (Syrupus  sîmplex) ,  huit  livres. . .      4000 


Faites  infuser  la  Douce-amère  pendant  douze  heures 
dans  deux  livres  et  demie  d'eau  (1250)-,  passez  sans  ex- 
pression; pesez  la  liqueur,  et  conservez-la  à  part;  faites 
infuser  le  résidu  dans  trois  livres  d'eau  (1500);  passez,  et 
mêlez  cette  seconde  liqueur  au  sirop  de  sucre  ;  terminez 
alors  le  sirop  en  opérant  comme  il  a  été  dit  pour  le  sirop 
de  mousse  de  Corse. 

442.  SIROP  DE  VALÉRIANE. 

SYRUPUS  CUM  RADICE  VALERIANiS* 


w- 


Racine  sèche  de  Yalériane  (  Valerîana  ofjicinalis) 

une  livre .        500 

Sirop  simple  (Syrtipiis  sîmplex),  huit  livres.  .  .      4000 


Concassez  la  racine  de  "Valériane  ;  mettez  -  la  dans  la 
cucurhite  d'un  alambic  avec  huit  livres  d'eau  (4000),  et 
après  douze  heures  de  contact,  distillez  pour  retirer  une 
livre  et  demie  de  produit  (750);  passez  avec  expression  la 
matière  restée  dans  la  cucurhite;  filtrez  la  liqueur,  et 
mélangez-la  au  sirop  de  sucre;   évaporez  jusqu'à  ce  que 
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le  tout  pèse  six  livres  et  demie  (3250);  laissez  refroidir  en 
grande  partie  le  sirop,  et  décuisez-le  avec  la  liqueur  aro- 
matique. 

445.  SIROP  D'AMANDES. 

(  Sirop  (F  Orgeat.  ) 
SYRUPUS  CUM  AMYGDALÏS. 


w 


e  Amandes  douces  (Amygdalus  communis)  une  liv.  500 
— " —     amères  (Amijcjdalm  communis  v.  ama- 

ra)^  cinq  onces 160 

Sucre  Liane  (Saccharum  album),  six  livres. .  .  5000 
Eau  de  rivière  (  Aqua  fliwiatilis  )   trois  livres 

quatre  onces 1625 

—  de  Fleurs  d'oranger  (-47MaiYflp/ze)  huit  onc.  250 

Mondez  les  amandes  de  leur  pellicule  et  réduisez-les  en 
une  pâle  très  fine  dans  un  mortier,  ou  sur  une  pierre  à  cho- 
colat, en  y  ajoutant  quatre  onces  d'eau  et  une  livre  du  sucre 
prescrit;  délayez  exactement  cette  pâte  dans  le  reste  de 
l'eau  ;  passez  avec  forte  expression;  ajoutez  à  l'émulsion  le 
reste  du  sucre  que  vous  ferez  dissoudre  au  hain -marie  à 
une  très  douce  chaleur;  quand  le  sucre  sera  fondu,  ajoutez 
l'eau  de  fleurs  d'oranger  :  passez  le  sirop  avec  expression 
au  travers  d'un  linge  serré,  et  laissez-le  refroidir  dans  un 
vase  couvert;  enfermez-le  dans  des  houteilles  bien  sèches 
que  vous  boucherez  exactement  et  que  vous  tiendrez  à  la 
cave,  renversées  sur  leur  goulot. 
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444.  SIROP  DE  QUINQUINA  AU  VIN. 

SYRUPUS  CUM   KINAKINA    VINO    PARATUS. 


w 


m  Extrait   mou   de    Quinquina  ÇExlractum  molle 

Kinœ-kînœ),  sept  gros     .   .      28 

Vin  de  Lunel  (  Vimim  album  Lunatense),  une 
livre , 500 

Sucre  blanc  (^  Saccharum  album)  ,  une  livre  et 
demie 750 

Faites  dissoudre  l'extrait  de  quinquina  dans  le  vin;  fil- 
trez la  dissolution;  ajoutez-y  le  sucre,  et  faites  un  sirop 
par  simple  solution  en  vase  clos. 

Chaque  once  de  ce  sirop  contient  12  grains  d'extrait  de 
Quinquina. 

445.  SIROP  DE  SAFRAN. 
SYRUPUS  CUM  CROCO  VINO  PARATUS. 


W' 


Safran  (Crocus  sativus  )  une  once 52 

Vin  de  Malaga  (Fzni«m  Malaceme)  ,  une  livre.  500 
Sucre  blanc  ÇSaccliarum  album) ,  une  livre  huit 

onces 750 


Incisez  le  safran;  faites-le  macérer  dans  le  vin  pendant 
deux  jours;  passez  avec  expression  et  filtrez  la  liqueur; 
ajoutez-y  le  sucre,  que  vous  ferez  dissoudre  à  la  chaleur 
du  bain- marie.  -^ 

48 
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§  ÎI.  SÏEOPS  COMPOSÉS. 

44a  SIROP  DES  CINQ  RACINES. 

SYRUPUS  CUM  QUINQUE  RADICIBUS  COMPOSITUS. 


w 


Racines  sèches  d' Ache  (Apium  graveolens)  quatre 

onces ..;... 125 

— —  deFenouil(FcemcM/Mm6/M/ce)  quatre  onces.  125 

de  Persil  (Apium  petroselinutri)  quatre  onc.  125 

— —  à''  Asiperge  (Asparagus  ofjîcînalis)  quatre  onc.  125 

de  petit  Houx  (jRwscMsacMfeflfMs)  quatre  onc.  125 

Sirop  simple   (Syrupus  sîmplex)  sept  livres  et 

demie •  •  3750 

Coupez  les  racines  en  tranches  minces,  et  faites-les  infu- 
ser dans  quatre  livres  et  demie  d'eau  bouillante  (2250);  au 
hout  de  douze  heures  passez  sans  expression  et  conservez 
la  liqueur  dans  un  lieu  frais.  Faites  une  seconde  infu- 
sion des  racines  avec  huit  livres  d'eau  (4000)  ;  passez 
avec  une  légère  expression;  décantez  la  liqueur;  mélan- 
gez-la au  sirop  de  sucre  ;.  portez  sur  le  feu ,  et  tenez 
en  ébuUition  jusqu'à  ce  que  le  sirop  ait  perdu  en  poids 
une  quantité  égale  au  poids  de  la  première  infusion;  ajou- 
tez-y rapidement  celle-ci,  et  passez. 


B^ 
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447.  SIROP  DE  MOU  DE  VEAU. 

SYRUPUS  CUM    PULMONIBUS    VITULINIS 
COMPOSITUS. 

Mou  de  Veau  (Pw/mones  î;irM/mi)  deux  livres.  .  1000 
Dattes  (Pliœnix  dactijlifera)  cinq  onces.  ...  160 
Jujubes  (Zizyphus  vulgans)  cinq  onc.  et  demie.  176 
Raisins  secs  (  Vids  vînifera)  cinq  onc.  et  demie  176 
Racine  de  Réglisse  (Glijcijrrliiza  glabra)  une  once  52 
de  Consoude    (  Sijmpliijtum    officinale  ) 

une   once 32 

Feuilles  de  Pulmonaire  (^Pulmonaria  officinalis) 

cinq  onces  et  demie .   .  «  .  176 

Sucre  blanc  (Saccharum  cdbum)^  quatre  livres.  2000 
Eau  de  rivière  (Aqua  fluviatUîs) ,  deux  livres 

et  demie.. 1250 

Coupez  par  petits  morceaux  les  poumons  de  Veau  et  lavez- 
les  dans  l'eau  froide 3  mettez-les  avec  les  autres  substances 
et  la  quantité  d'eau  prescrite  dans  une  bain-marie  couvert, 
que  vous  tiendrez  dans  l'eau  bouillante  pendant  sis  heures^ 
passez  avec  expression;  décantez  la  liqueur;  ajoutez-y  le 
sucre  et  faites  un  sirop  que  vous  clarifierez  avec  les  blancs 
d'œufs. 
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448.  SIROP  DE  RHUBARBE  COMPOSÉ. 

(  Sirop  de  Chicorée  composé.  ) 
SYRUPUS  CUM  RHEO  COMPOSÎTUS. 


I^ 


•  Racine  de  Rhubarbe  (Rheiim  palmatum)  six  onc.        192 

Racine  sèche  de  Chicorée  (  Cichorium  intybus) 

six  onces  .   .   , r   .      ...       192 

Feuilles  sèches  de  Chicorée  (Cichorium  intybus) 

neuf  onces 282 

de  Fumeterre  (  Fumaria    ofjicinalis  ) 

trois  onces 96 

' de  Scolopendre  (Scolopendrînm  offi- 

clnarum)  trois  onces 96 

Baies" d'Alkékenge  (  Physalis  Alkekengi  )  deux 

onces. 64 

Cannelle  (^Lanrus  Cinnamomum)   concassée  et 

dépoudrée,  demi-once 16 

Santal  citrin(5Gwto/Mma/6i<m) râpé  et  dépoudré, 

demi-once 16 

Sirop  simple  ÇSyrupm  simplex),  neuf  livres.  .     /iSOO 

Cassez  la  Rhubarbe  par  morceaux;  versez  dessus  deux 
livres  d'eau  à  80  degrés;  laissez  infuser  pendant  douze 
heures;  passez  avec  une  légère  expression,  et  conservez  la 
liqueur  au  frais. 

Mettez  alors  le  résidu  de  Rhubarbe  dans  un  bain-marie 
avec  la  racine  de  Chicorée  concassée,  les  feuilles  incisées 
et  les  baies  d'Alkekciige  ouvertes;  versez-y  dix  livres  (5000) 
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d'eau  bouilbnte  5  après  vingt-quatre  heures  d'infusion, 
passez  avec  expression;  décantez  la  liqueur  et  filtrez-la; 
niélangez-la  au  sirop  et  faites  évaporer  à  l'ébullition  ;  sur  la 
tin,  ajoutez  la  première  infusion  de  rhubarbe,  et  faites  éva- 
porer jusqu'à  ce  que  le  sirop  marque  50";  passez-le  alors 
bouillant  et  recevez-le  dans  un  bain-marie  dans  lequel  vous 
aurez  mis  un  nouet  contenant  la  Cannelle  et  le  Santal  citrin  j 
couvrez  le  bain-marie  ;  au  bout  de  douze  heures,  retirez  le 
nouet  et  mettez  le  sirop  en  bouteilles. 

449.  SIROP  D'IPÉCAGUANHA  COMPOSÉ. 

(  Sirop  de  Desessart.  ) 
SYRUPUS  CUM   IPECACUANHà  COMPOSITUS. 


•   ïpécacuanha  gris  (  Cephœlis  ipecacuanha  )  une 

once c  . ^2 

Séné  (  Cassîû  acutifolia  )  trois  onces 96 

Sommités  sèches  de  Serpolet  (  Thymus  serpUlum) 

une  once » .........  ,    ,      ^% 

Fleurs  sèches  de  Coqueîicol  (  Papaver  rhœas) 

quatre   onces ....      195 

Sulfate  de  Magnésie  (  Sut/as  magnesicus  )  troi^^ 

<5»ices gQ 

Vin  blanc  (  Vinum  album)  une  livre  et  demie.  750 
Eau  de  Fleurs   d'Oranger  (  Aqua  Naphe  )  une 

livre  et  demie 7gQ 

Sucre  blanc   (  Saccharum  album  ) q^  g. 

Faites  macérer  l'Ipécacuanha  et  le  Séné  dans  le  viu  blanc 
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pendant  douze  heures  j  passez  avec  expression ,  et  filtrez  la 
liqueur.  Mettez  le  résidu  dans  un  bain  -  marie  avec  le 
Coquelicot,  le  Serpolet  et  le  sulfate  de  magnésie;  versez 
dessus  six  livres  d'eau  bouillante  (5000)  j  laissez  infuser 
pendant  dou2ie  heures;  passez  avec  expression;  mélangez 
alors  le  produit  avec  la  liqueur  vineuse  et  Feau  de  fleurs 
d'oranger;  ajoutez  à  ce  mélange  le  double  de  son  poids  de 
sucre ,  et  faites  un  sirop  par  simple  solution  à  chaud  au 
bain-marie. 

450.  SIROP  DE  SALSEPAREILLE  COMPOSÉ. 

(  Sirop  de  Cuisinier.  ) 
SYRUPUS  CUM  SALSAPARILLA  COMPOSÏTUS. 


w 


e  Racine  de  Salsepareille  (  Stnilax  salsaparilla  ) 

deux  livres 1000 

Fleurs  sèches  de  Bourrache  (  Borago  officinalis  ) 

deux  onces 64 

Roses  pâles  (Rosa  cendfolia)  deux  onces.  .  .  64 

Feuilles  de  Séné  (Cassîa  aciitifolia)  deux  onces  64 

Anis  {Pimpinella  anîsum)  deux  onces 64 

Sucre  (^Saccliarum  album)  deux  livres 1000 

Miel  blanc  (  Mel  album  )  deux  livres 1000 

Fendez  la  salsepareille  dans  sa  longueur;  coupez-la  par 
tronçons  et  faites-  la  infuser  pendant  vingt-quatre  heures 
dans  douze  livres  d'eau  (6000);  faites  bouillir  ensuite  pen- 
dant un  quart"d' heure;  passez  avec  expression,  et  faites 
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bouillir  le  résidu  avec  dix  livres  d'eau  (5000)*,  répétez  en- 
core une  fois  la  décoction  de  la  racine,  et  versez  cette  der- 
nière liqueur  bouillante  sur  les  fleurs  de  Bourrache,  les 
Roses,  le  Séné  et  l'Anis;  après  douze  heures  d'infusion, 
passez  avec  expression.  Décantez  toutes  les  liqueurs,  faites 
les  évaporer  jusqu'à  ce  qu'il  n'en  reste  que  six  livres  (3000). 
Laissez  déposer  encore,  décantez;  ajoutez  le  sucre  et  le 
miel  et  faites  un  sirop  que  vous  clarifierez  avec  l'albumine; 
passez-le  à  la  chausse  quand  il  marquera  25  degrés  à  l'a- 
réomètre ;  remettez-le  sur  le  feu  et  faites-le  cuire  jusqu'à 
ce  que^  bouillant,  il  marque  52  degrés. 

451.  SIROP  DE  RAIFORT  COMPOSÉ. 

(  Sirop  antiscorbutique.  ) 
SYRUPUS  COMPOSITUS  DICTUS  ANTISCORBUTICUS. 


w 


Feuilles   récentes   de  Cochléària  (  Cochlearia 

officinalis  )  une  livre. .^  500 

de  Trèfle  d'eau  (  Menyanthes  trifoliata  ) 

une   livre 500 

àe  QressoniJS asturtlum  officinale)  Vii\e\ï\,  500 

Racine  de  Raifort  (Coc/i/eûn«armoracza)  uneliv.  500 

Oranges  amèrcs  (Citrus  Bigaradia)  une  livre  500 

Cannelle  (Laurus  cinnamomum)  quatre  gros...  16 

Vin  blanc  généreux  (Vinum  album)  quatre  liv.  2000 

Sucre  (  Saccharum  )  quatre  livres 2000 

Incisez  les   plantes   et  les    Oranges  amères  3   concassez 
la  Cannelle;  mettez  le  tout  dans  la  cucurbite  d'un  alambic; 
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ajoutez-y  le  vin  blanc,  et  après  deux  jours  de  macération, 
distillez  à  la  chaleur  du  bain  -  marie  pour  obtenir  une 
livre  (500)  de  liqueur  aromatique,  dans  laquelle  vous  ferez 
fondre  en  vases  clos  la  moitié  du  sucre  prescrit. 

Passez  avec  expression  les  matières  restées  dans  le  bain- 
marie;  clarifiez  les  liqueurs  par  le  repos;  ajoutez -y  le 
sucre,  et  faites  un  sirop  que  vous  clarifierez  avec  les  blancs 
d'œufs  et  que  vous  passerez  ;  quand  il  sera  presque  com- 
plètement refroidi,  vous  y  mélangerez  le  premier  sirop  aro- 
matique. 

452.  SIROP  D'ERYSIMUM  COMPOSÉ. 

(Sirop  de  Vélar,  de  T  or  te  lie,  ou  de  Chantres.) 
SYRUPUS  CUM  ERYSIMO  COMPOSITUS. 


R/ 


•   Orge  mondé   (Hordeum  vulgare)  deux  onces.  C4 

Raisins  secs  (  Vitis  vinifera  )  deux  onces.  .  .  .  64 

Racine  àeRè^Msse  (Glijcijrrhiza  cjlabra)deux  onc .  64 
Feuilles  sèches  de  Bourrache  (Borago  offici- 

nalis  )  trois  onces 96 

de  Chicorée  [Cichoriumintif bus) trois  onc.  96 

Érysimum  récent  [Erysimum  officinale)  trois  liv.  1 500 

Racine  d'Année  (^Inulalielenium)  quatre  onces  125 
Capillaire  du  Canada  (^Adianthum  pedatum)  une 

once 32 

Sommités   sèches   de    Romarin    (  Rosmarinus 

officinalis  )   demi-once 16 

de  Sttechas  {Lavandulastœchas)demi-onc.  16 
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Anis  (  Pîmpinella  anisum')  six  gros 24 

Sucre  (  Sacclianim  )  quatre  livres 2000 

Miel  blanc  (  Met  album  )   une  livre 500 

Faites  bouillir  l'Orge,  les  Raisins  ,  la  racine  de  Réglisse , 
les  feuilles  de  Rourracbe  et  de  Cliicorée  dans  douze  livres 
d'eau  (  6000)  jusqu'à  réduction  du  c{uart;  passez  avec  ex- 
pression, et  versez  la  décoction  bouillante  sur  les  autres 
plantes  convenablement  divisées.  Laissez  infuser  pendant 
vingt-quatre  heures,  et  retirez  par  la  distillation  huit  onces 
(250)  de  liqueur  aromatique,  dans  laquelle  vous  ferez  dis- 
soudre en  vases  clos  une  livre  de  sucre.  Vous  conserverez 
à  part  le  sirop  qui  en  résultera. 

D'autre  part,  passez  avec  expression  la  liqueur  restée 
dans  la  cucurbite  ;  clarifiez-la  par  le  repos;  ajoutez-y  le 
reste  du  sucre  et  le  miel,  et  préparez  un  sirop  bien  cuit 
que  vous  clarifierez,  que  vous  laisserez  refroidir  à  moitié, 
et  que  vous  mélangerez  alors  avec  le  sirop  aromatique  ob- 
tenu en  premier. 

433.  SIROP  D'ARMOISE  COMPOSÉ. 

SYRUPUS  CUM  ARTEMISIA  COMPOSITUS. 


W* 


Sommités     fleuries    et    fraîches    d'Armoise 

(  Artemisia  vulcjans  )  six  onces 192 

Racines   fraîches   d'Aunée    (  Inula  helenium  ) 

quatre   gros 16 

—- —  AclÀ\eQ\iQ(LigusticumLevîsticum)  quatre 

gros ,   .  16 

de  Fenouil  (Fcemcw/Mmc/î(/ce)  quatre  gros         16 

49 
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Sommités  f r  àîchcs  àe  1^  ouliot  (M  enthapulegîum) 

six  onces 192 

de  Cataire  {Nepeta  cataria)  six  onces.   .       192 

— - —  de  Sabine  (  Junîperus  sabîna)  six  onces,        192 
de   Marjolaine    (  Orlganum    majorana  ) 

trois  onces  et  demie 112 

— "—  d'Hysope   (  Hijssopus    officinalis  )    trois 

onces  et  demie 112 

de   Matricaire  (  Matricaria  parthenîum  ) 

trois  onces  et  demie ...       112 

de  Rue   (  Ruta  graveolem  )  trois  onces 

et  demie •.....,...       112 

— :— .  de  Basilic  {Ocijmum  basîlicum)  trois  onces 

et  demie .       112 

Anis  (  Pimpinella  anistim  )  neuf  gros .....         36 
Cannelle  (Laurus  cinnamomum)  neuf  gros.  .  .         §6 

Miel  blanc  (  Mel  album  )  deux  livres 1000 

Sucre  (  S«cc/îarMm  )  cinq  livres.   .......     2500 

Délayez  le  miel  dans  seize  livres  (8000)  d'eau  de  fontaine^ 
versez  la  dissolution  sur  toutes  les  plantes  ou  parties  de 
plantes  et  laissez  macérer  pendant  trois  jours  dans  un  lieu 
un  peu  chaud;  distillez  ensuite  au  bain-marie  pour  retirer 
huit  onces  (250)  de  liqueur  aromatique.  Dans  cette  liqueur 
vous  ferez  dissoudre,  en  vases  clos,  une  livre  de  sucre. 

D'autre  part,  passez  avec  expression  le  résidu  de  la  dis- 
tillation; clarifiez  la  liqueur  par  le  repos,  ajoutez-y  le  reste 
du  sucre,  et  faites  un  sirop  que  vous  clarifierez  avec  le 
blanc  d'œufs;  quand  il  sera  à  moitié  refroidi,  vous  le  mé- 
langerez avec  le  sirop  aromatique. 
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CHAPITRE  XL. 

MELLITES. 


Les  sirops  préparés  avec  le  miel  portent  le  nom  de 
Mellites  ;  ils  doivent  avoir  la  même  densité'  et  la  même 
consistance  que  les  sirops.  On  les  prépare  à  peu  près 
de  la  même  manière;  ils  sont  composés  de  miel,  uni  à 
Teau,  à  des  infusions  ou  à  des  décoctions,  h  des  sucs  de 
plantes,  à  du  vinaigre  simple  ou  à  un  vinaigre  médi- 
cinal. 

454.  MELLITE  SIMPLE. 

(  Sirop  de  Miel.  ) 
MELLITUM  SIMPLEX  SEU  SYRUPUS  CUM  MELLE. 


w 


9  Miel  blanc  {Mel  album)  six  livres 3000 

Eau  de  ïiyihre  (Aquafluviatilis)  deux  livres.  .   .     1000 


Faites  dissoudre  à  chaud;  écumez,  et  quand  le  mellite 
marquera  50  degrés  bouillant,  passez-le  à  travers  une  étoffe 
de  laine. 
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455.  MELLITE  DE  ROSES  ROUGES. 

(  Miel  rosat.  ) 
MELLÎTUM  CUM  ROSIS  RUBRIS. 


W 


®  Pétales  secs  de  Roses  de  Provins  (^Rosa  gcdlica) 

deux  livres 1000 

Eau  houillante  (  Aqua  bidlîens  )  douze  livres.  6000 

Miel  blanc  (  Me/ «/^ifm  )  douze  livres.   ....  6000 

Faites  infuser  les  roses  dans  l'eau  pendant  vingt-quatre 
heures  ;  passez  avec  expression  5  laissez  déposer;  décantez; 
ajoutez  le  miel  à  la  liqueur;  faites  cuire  en  consistance  de 
sirop,  et  passez. 

450.  MELLITE  DE  MERCURIALE, 

(  Miel  mercuriaL  ) 
MELLITUM  CUM  SUCCO  MERCURIALIS. 


0  Suc  dépuré  de  Mercuriale  [Succus  Mercurialis 

defecatus)  deux  livres 1000 

Miel  blanc    {  Me l  album)  deux  livres.  ...   :     1000 

Faites  cuire  en  consistance  de  sirop  et  passez. 


IV 


MELLITES.  389 

457.  MELLITE  DE  SCILLE. 

(  Miel  scUlitique.  ) 
MELLITUM  CUM  SQUAMIS  SCILLiE. 

•  Squames    sèches  de  Scille  (  Scilla  maritima  ) 

une  once 32 

Eau  LouiUante  [^qua  buUiens)  une  livre.       .  500 

Miel  blanc  (^Mei  album)  douze  onces 575 


Faites  infuser  la  Scille  dans  l'eau  pendant  douze  heures; 
passez  avec  expression;  laissez  déposer;  décantez;  ajoutez 
le  miel  à  la  liqueur,  et  faites  cuire  en  consistance  de  sirop. 

On  préparera  de  même  le  mellite  de 

Bulbes  de  Colchique  (  Colchicum  autumncde  ). 

4oS.  MELLITE  DE  MERCURIALE  COMPOSÉ. 

(  Sirop  de  longue  me.  ) 
MELLITUM  CUM  MERCURIALE  COMPOSÎTUM. 


I^ 


e  Racines  récentes  d'îris  commune  (/m  germa- 

nica  )  deux  onces 64 

sèches    de    Gentiane    (  Gentiana   lutea  ) 

une  once 32 

Yin  blanc  (  Finwm  a/ôwm  )  douze  onces,   .  .  .       375 
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Suc  dépuré  de  Mercuriale  ÇMercurialis  annua  ) 

deux  livres 1000 

de  Bourrache (Boracjoofficmalîs)limton.c.  250 

de  Buglosse  (Anchusa  italica)  huit  onc.  250 

Miel  blanc   (Mel  album)  trois  livres.   ....  150Ô 

Faites  macérer  pendant  vingt- quatre  heures  les  racines 
d'Iris  et  de  Gentiane  dans  le  vin  blanc  ;  passez  avec  expres' 
sion  ;  mêlez  la  liqueur  avec  les  sucs  de  plantes  et  le  miel  ; 
faites  cuire  en  consistance  de  sirop,  et  passez. 

^    459.  OXIMEL  SIMPLE. 

OXIMEL  SIMPLEX. 

.LV^©  Vinaigre  blanc  (Acetum  album)  deux  livres.     1000 
Miel  blanc  {3Iel  album)  quatre  livres.   .   ,   .     2000 

Faites  cuire  en  consistance  de  sirop;  passez* 

460.  OXIMEL  SGILLITIQUE. 

OXIMEL  CUM  SQUAMÏS  SCILLiE. 


^ 


Vinaigre  scillitique  (Acetmn  cum  Scillâ)  deux 

livres ,  .      1000 

Miel  blanc  (Me/  cr/^wm)  quatre  livres,    .   .   .     2000 


Faites  cuire  en  consistance  de  sirop. 
On  préparera  de  même  l'oximel  de 

Colchique  (  Colcliicum  autumnale  ). 
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CHAPITRE  XLI. 

CONSERVES. 


Les  conserves  sont  des  mëdicamens  d'une  consistance 
de  pâte  molle  ou  rarement  solide,  qui  résultent  de 
l'union  du  sucre  avec  une  substance  médicamenteuse 
ordinairement  d'origine  végétale. 

Les  conserves  sont  généralement  des  médicamens 
très  altérables.  Pour  cette  raison  il  faut  n'en  préparer 
qu'une  petite  quantité  à  la  fois  et  les  renouveler 
souvent. 

461.  CONSERVE  DE  COGHLÉARIA. 

CONSERVA  CUM  COCHLEARIA. 


B/ 


e  Feuilles  mondées  de  Cochléaria  (Cochlearia 

officinalis  )  deux  onces 64 

Sucre  blanc  (  Saccharum  album)  six  onces. . .        192 

Pilez  la  plante  et  le  sucre  dans  un  mortier  pour  réduire 
le  tout  en  une  pulpe  homogène,  que  vous  passerez  à  travers 
un  tamis  de  crin. 

On  préparera  de  même  la  conserve  de 

Cresson  (  Nasturtlurh  officinale  ), 
et  celles  de  toutes  les  plantes  fraîches. 


392  CODEX. 

462.  CONSERVE  DE  GYNORRHODONS. 

CONSERVA  CYNORRHODI. 


n^ 


•   Pulpe  de  Cjnorrhodons  {Pulpafructmim  Rosœ 

canïnœ)  deux  livres 1000 

Sucre  en  poudre  (Pulvis  Saccliari)  trois  livres.      1500 

Mélangez  le  sucre  et  la  pulpe  et  faites-les  cjhauffer  pen- 
dant quelques  instans  au  bain-marie;  quand  la  conserve 
sera  refroidie,  enfermez-la  dans  un  pot  de  faïence. 

465.  CONSERVE  DE  ROSES. 

CONSERVA  CUM  ROSIS  RUBRIS. 


R/ 


•  Roses  rouges  pulvérisées  (Pulvis  petalorum  Bosoe 

gallicœ  )  deux   onces 64 

Eau  distillée  de  Roses  [Hydrolatum  Rosarum) 
quatre  onces 125 

Sucre  en  poudre  (  Pulvis  Saccliari)  une  livre. .      500 

Délayez  la  poudre  de  Roses  rouges  dans  l'eau  distillée  de 
Roses  ;  laissez  en  contact  pendant  deuxheures  ;  ajoutez  alors 
le  sucre  et  triturez  pour  avoir  un  mélange  exact. 

On  préparera  de  même  la  conserve  de 

Racine  d' Année  (  Inula  helenium  ). 


B/ 


COTS'SERVES.  393 

464.  CONSERVE  DE  TAMARINS. 

CONSERVA  CUM  TAMARINDIS. 

•  Pulpe    de    Tamarins  (  Pulpa    Tamarindorum  ) 

quatre  onces 125 

Sucre  en  poudre  (Pulvis  Sacchari)  six  onces.        192 


Faites  cuire  au  bain-marie  jusqu'en  consistance  de  miel 
épais  j  quand  la  conserve  sera  lout-à-fait  refroidie,  enfer- 
mez-la dans  un  pot  de  faïence. 

465.  CONSERVE  DE  CASSE. 

(  Casse  cuite.  ) 
CONSERVA  CUM  CASSIA. 


IV. 


Pulpe  de  Casse  (Pw/pa  Cassi(î?)  une  liv 500 

Sirop  de  Violettes  (Sijrupus  cum  jloribus  Vio- 

larum)  douze  onces 57a 

Sucre  blanc  (Saccharum  album)  trois  onces,  96 
Huile  essentielle  de  fleurs  d'Oranger  (  Oleum 

volatile  florum  Aurantii)  cinq  gouttes. 0,5 

Mélangez  le  sucre ,  le  sirop  de  Violettes  et  la  pulpe  de 
Casse,  et  faites  cuire  au  bain-marie  en  consistance  d'extrait 
mou:  aromatisez  sur  la  fin  avec  l'essence  de  fleurs  d'O- 
ranger. 
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466.  CHOCOLAT. 

(  Chocolat  de  santé.  ) 
CHOCOLATA  SIMPLICIOR. 


^ 


Cacao  caraque  (  Theobroma  cacao  )  six  livres.  3000 

Cacao  maraignan  (  Theobroma  cacao)  six  livres  5000 
Sucre  en  poudre  grossière  (  Pubis  Sacchari) 

dix  livres 5000 

Poudre  de  Cannelle(PM/î;îs  Cinnamomî)  une  once  32 

Nettoyez  le  cacao  à  la  main  pour  séparer  toutes  les  ma- 
tières étrangères  et  toutes  les  graines  altérées  ;  torréfiez-le 
lentement  dans  un  brûloir  en  tôle  sur  un  feu  très  doux, 
jusqu'à  ce  que  les  enveloppes  se  détachent  aisément;  brisez-le 
ensuite  en  fragmens  ;  vannez-le  pour  en  séparer  les  enve- 
loppes ;  puis  mondez-le  à  la  main  avec  le  plus  grand  soin 
pour  en  retirer  les  germes  et  les  parties  altérées.  Passez 
alors  de  nouveau  le  cacao  au  brûloir  pendant  quelques  in- 
stans ,  et  réduisez-le  en  poudre  grossière  au  moyen  d'un 
moulin . 

Pilez  la  poudre  de  cacao  dans  un  mortier  de  fer,  que  vous 
aurez  préalablement  échauffé  avec  des  charbons^ jusqu'à  ce 
qu'elle  soit  réduite  en  une  pâte  molle  ;  ajoutez  les  quatre- 
cinquièmes  du  sucrCj  et  continuez  à  piler  pour  avoir  un  mé- 
lange uniforme;  alors  broyez  successivement  la  pâte  sucrée, 
par  petites  portions,  sur  une  pierre  échauffée;  remettez-la 
dans  unmortierde  fer  chaud  et  incorporez-y  le  reste  dn  sucre 
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pulvérisé  et  la  poudre  de  Cannelle-,  repassez  le  tout  sur  la 
pierre  ;  divisez  la  masse  par  portion  d'un  quart  de  livre  ou 
d'une  demi-livre  et  tassez  ciiaque  morceau  dans  un  moule 
de  fer  blanc.  Laissez  pendant  quelques  instans  dans  un 
endroit  chaud  pour  liquéfier  la  pâte  5  puis  imprimez  aux 
moules  des  secousses  brusques ,  et  quand  la  surface  du 
chocolat  sera  bien  unie ,  laissez-le  refroidir;  détachez  le 
ensuite  des  moules  et  enveloppez  chaque  tablette  dans  une 
feuille  d'étain. 

467.  CHOCOLAT  A  LA  VANILLE. 

CHOCOLATA  CUM  VANÏLLA. 

Il  se  prépare  comme  le  chocolat  simple;  seulement  on 
ajoute  par  chaque  livre  (500)  de  pâte,  demi -gros  (2) 
de  Vanille  que  l'on  a  pulvérisée  avec  une  portion  de  sucre 
qui  a  été  réservée  à  cet  effet. 

468.  CHOCOLAT  AU  LICHEN  D'ISLANDE. 

CHOCOLATA  CUM  LICHENE  ÎSLANDICO. 


Cacao  caraque  [Theobr orna  cacao)  deux  livres  'ÎOOO 

des  Isles  {Theobr orna  cacao)  deux  livres  1000 

Sucre  en  poudre  [Pulvis  Sacchari)  trois  livres 

dix  onces 1820 

Gelée  de  Lichen  d'Islande  desséchée  (Gelatina 

sicca  Lichenis  islandici)  une  livre  six  onces.  700 

Opérez  comme  il  a  été  dit  pour  le  chocolat  simple,  en 
introduisant  la  gelée  sèche  de  Lichen  dans  la  pâte  en  même 
temps  que  le  sucre. 
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469.  CHOCOLAT  AU  SALEP: 

CHOCOLATA  CUM  SALEP. 


X^»  ChocolaLÏ  simple  (Cliocolata  simplicior)  uneliY..  500 
Salep  en  poudre  (  Pulvis  salep)  demi-once.  iQ 

Ramollissez  le  chocolat  dans  un  mortier  échauffé;  in- 
corporez-y exactement  la  poudre  de  salep ,  et  remettez  en 
moule  à  la  manière  ordinaire. 

On  préparera  de  la  même  manière  le  chocolat  avec  le 

Arrow-root  [Fecula  Curcumœ  angustîfoliœ) , 
Tapioka  (  Fecula  Jatropliœ  manihot), 
ou  avec  toute  autre  fécule. 


CHAPITRE  XLIL 

ÉLEGTUAIRES,  GOHFEGTIOHS,   OPIATS. 


Aujourd'hui  ,  sans  faire  presque  aucune  attention  à 
la  diffe'rence  des  dénominations,  on  confond  sous  les 
noms  d'Eiectuaires ,  de  Confections,  d'Opiats,  des  mé- 
dicamens  d'une  consistance  de  pâte  molle,  composés  de 
poudres  divisées  dans  un  sirop  simple  ou  composé, 
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prépare  lui-même  soit  avec  le  sucre,  soit  avec  le  miel. 

Il  entre  aussi  dans  beaucoup  de  ces  preparalions 
des  extraits,  des  pulpes,  des  sels. 

Toutes  les  substances  que  l'on  re'unit  dans  un 
Electuaire ,  doivent  être  mêlange'es  avec  assez  de 
soin,  pour  qu'aucune  ne  puisse  y  former  des  gru- 
meaux. On  doit  souvent  reprendre  les  masses  d'Elec- 
tuaires  pour  les  remanier  et  les  remêler,  et  on  doit 
les  conserver  dans  des  vases  de  faïence  ou  de  porce- 
laine ,  que  l'on  place  dans  des  lieux  qui  ne  soient 
ni  trop  humides,  ni  trop  chauds. 

47o;  thériaque; 

THERIACA. 


.   Racines  d'Acore  vrai  (Acorus  ccdamus)  six  gros  24 

de  Costus  arabicus  (CosfMsara^icHs)  six  gros  24 

de  Gingembre  [Zinziber  officinale)  six  gros  24 

— d'Iris  de  Florence  (/m^orewdwa)  douze  gros  48 

• de  Quintefeuille  (Pofenîi//arc'^faws)  six  gros  24 

de  Rhapontic  (Rheum  raponticmn)  six  gros  24 

de  Valériane  [Yaleriana  officinalis)  quatre 

gros 16 

Nard  celtique  (Fa^erkmace/fica)  quatre  gros  .16 

—  de  S^^icaimrd (Vcdericmajatamansi)hmt§ros  52 

— ■ —  de  Méum   {  Meum  officinale  )    quatre  gros  Î6 

de  Gentiane   (  Gentiana  lutea)  quatre  gros  16 

'- —  à'AiisiQloch.e{Arîstolochiarotiinda)deu%§ros  8 
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Racines  de  Cabaret  {Azarum  europœiim)  deux  gros  8 

Bois  d'Aloès  (Abexijlum  agaUochum)  deux  gros  8 

Xylobaîsamum  (Xylobalsanmm)  un  gros 4 

Scliénantbe   (  Andropocjon  scliœnanthm  )  six  gros  24- 

Écorce  de  Cannelle  (Lawnis  cinnamom.)  douze  gros  48 

■  de  Cassia  îignea  (Laiirus  Cassia)  une  once  32 

de  Citrons  (  C tiras   limonmn)  six  gros.. . .  24 

Scille  sèche  (  ScUla  marîtîma)  douze  gros 48 

Sommités   de   Scordium   (  Teucrium  scordium  ) 

douze  gros 48 

—   de  Marrube  (  Marrubium  vulgare  )  six  gros  24 

de  Calament  (  Melissa  calamintha  )  six  gros  24 

de  Cbamédrys  (ITeMcriMwi  ckamœdnjs)  quatre 

gros o .  . .  16 

de  Cbamépitys  (Teticrium chamœpitys)  qua- 
tre gros ,  , . .  e .    16 

de  Pouliot  (  Mentha  pulegium)  quatre  gros  16 

de  Marum  (  Teucrium  marum  )   deux  gros  8 

Dictame  de  Crète  (  Origanum  dictamnus  )  six  gros  24 

Malabathrum   (  Laurus   malabathrum  )    six    gros  24 

Petite  Centaurée  (  Ergthrœa  centaurium)  deux  gros  8 

Hypéricum  (Eijpericum perforatum)  quatre  gros...  16 

Stsechas  arabique   (  Lavandula  stœclias)  six  gros  24 

Roses  rouges  (  Rosa  gallïca)  douze  gros 48 

Safran  (  Crocus  sat'ivus  )  huit  gros. ..........  32 

Ammi  (  Ajnmi  majus  )  quatre  gros, 16 

Anis   (  Pimpinella  cinisum  )    quatre  gros 16 

Fenouil  (  Fœnîculum  diilce  )  quatre  gros 16 

Daucus  de  Crète  (Atliamanta  cretensis)  deux  gros  8 

Seseli  de  Marseille  (Seseli  ior.tuosum)  quatre  gros  16 
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Persil  de  Macédoine  (Alhamanta  macedonïca)  six 

gros 24 

Amome  en  grappes   (^Amomum  racemosum)  huit 

gros 52 

Cardamome  [Amomum  cardamomum)  quatre  gros  16 

Carpobalsamum  ÇCarpobalsamum)  quatre  gros.  .  16 

Poivre  noir  (  Piper  nigrum  )  six  gros 24 

blanc  (  Piper  nigrum  de c ortie atum)  six  gros  24 

long   [Piper  longnm)  "vingt-quatre  gros.  96 

Semences  d'Ers  ÇErvum  ervilia)  trente-six  gros.  144 

de  Bunias  (Bunias bulbocastanum)  douze  gros  48 

' — —  de  Thlaspi  (  Thlaspi  arvense  )   quatre  gros  16 

Agaric  blanc  [Boletus  Laricis  )  douze  gros 48 

Vipères  sèches  (  Vipera  berus)  douze  gros 48 

Castoréum  (  Castoreum  )  deux  gros 8 

Opium  choisi  (  Opium  electum)  vingt-quatre  gros  96 

Suc  de  Réglisse  [Succus  Glijcijrrhizœ)  douze  gros  48 

d'Acacia  (Siiccus  Acaciœ  verus)  quatre  gros  "16 

— —  d'Hypociste  (SuccMs/j?//30cisiic/is)  quatre  gros  16 

Gomme  arabique  [Gummî  arabicum)  quatre  gros  16 

Mie  de  pain  desséchée  (Medullapanis)  douze  gros  48 

Galbanum  (  Galbanum  )  deux  gros 8 

Myrrhe  (  Mijrrha  )  huit  gros 32 

Oliban  (  Olibcmum  )  six  gros , 24 

Opopanax  (  Opopanax  )  deux  gros 8 

Sagapénum  (  Sagapenum  )  quatre  gros 16 

Styrax  calamité  (Stijrax  calamita)  quatre  gros. .  16 

Bitume  de  Judée  ÇAsphaltum  )   deux  gros 8 

Terre  sigillée  (  Teri^a  lemnia)  quatre  gros .....  16 

Sulfate  de  fer  desséché  (-Sw/Zas/èrrosus)  quatre  gros  16 
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Baume    de  la  Mecque    (  Opobalsamum    verum  ) 

douze  gros 48 

Térébenthine  deChio^Terebenlliîna  Chio)  six  gros     24 
Miel  Liane  (Me/  album)  trois  fois  le  poids  des 

poudres  ou  environ  dix  livres  et  demie..  .    5250 
Vin  d'Espagne  (  Vinum  liispanicum) Q-  S. 

Faites  avec  toutes  les  matières  (les  deux  térébenthines, 
le  miel  et  le  vin  exceptés  )  une  poudre  composée.  C'est  la 
poudre  thériacale. 

Mettez  dans  une  bassine  le  baume  de  la  Mecque  et  la  té- 
rébenthine de  Cliio;  liquéfiez-les  à  une  douce  chaleur; 
ajoutez-y  assez  de  poudre  thériacale  pour  les  diviser  exacte- 
ment; d'autre  part,  faites  fondre  le  miel  à  une  douce  cha- 
leur; versez-le  encore  chaud  et  peu  à  peu  dans  la  bassine 
pour  délayer  le  premier  mélange  ;  aj  o  utez  petit  à  petit  le  reste 
des  poudres  et  la  quantité  de  vin  d'Espagne  nécessaire  pour 
donner  à  la  masse  la  consistance  d'une  pâte  un  peu  molle; 
quand  le  mélange  sera  bien  homogène ,  conservez-le  dans  un 
pot  :  au  bout  de  quelques  mois  remettez  la  ïhériaque  dans 
un  mortier  et  broyez-la  de  nouveau  pour  la  bien  diviser. 

Un  gros  de  Thériaque  contient  presque  exactement  un 
grain  d'opium  brut,  qui  équivaut  à  un  demi-grain  d'extrait 
d'opium. 

471.  ÉLECTUAIRE  DIASGORDIUM. 

DIASCORDIUM. 


^ 


•  Feuilles  sèches  de  Scoràium.  (TeiicriumscordiwJi) 

une  once  et  demie 48 

Fleurs  de  Roses  rouges  (Rosa  gallica)  demi-once,     i  6 
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Racine  de  Bistorle(Po/{/^07?Mm6tsfor<a)  demi-once.  16 

de  Gentiane  ÇGentiana  lutea)  demi-once. .  16 

de  Tormentille  (  Tormenûlla  erecta)  demi- 
once 16 

Semences   d'Épine  vinette   (  Berberis   vulgarîs  ) 

demi-once 16 

Gingembre  (  Zînzib>^r  officinale  )  deux  gros 8 

Poivre  long  (^  Piper  longum  )  deux  gros 8 

Cassia  lignéa  (  Laurus  cassîa  )  demi-once 16 

Cannelle  Ç  Laitriis  cinnamomiim)  demi-once....  16 

Dictame  de  Crète  (Origanum  dictamnus)  demi-once  16 

Styrax  calamité   (^Stgrax  calamita)  demi-once  16 

Galbanum  (  Galbanum  )  demi-once 16 

Gomme  arabique  (^  Gummi  arabicum)AGm.i~ owcq  16 
Bol  d'Arménie  préparé  (  Bolus  orientalis)  deux 

onces 64 

Extrait  d'Opium  (Extractum  Opii)  deux  gros.,  8 
Miel  rosat  dépuré  et  rapproché  en  consistance 
de  miel  ordinaire  (J^lellitum  cum  Rosis  rubris) 

deux   livres 1000 

Vin  d'Espagne  (  Vinum  hispanîcwn)  huit  onces     250 

Faites  dissoudre  l'extrait  d'Opium  dans  le  vin  ;  ajoutez 
le  miel  rosat  liquéfié,  puis  peu  à  peu  toutes  les  autres 
substances  dont  vous  aurez  fait  une  poudre  fine;  pistez 
bien  la  masse,  de  manière  à  obtenir  un  mélange  exact; 
conservez  l'électuaire  dans  un  pot  pour  l'usage. 

La  proportion  de  l'Opium  par  rapport  à  la  masse  est  à 
très  peu  près  la  même  que  dans  la  Thériaque ,  c'est-à-dire 
d'un  demi-grain  par  gros, 
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472.  ELECTUAIRE  GATHOLICUM. 

CATHOLICUM  DUPLICATUM  RHEO. 


B/ 


Racine  de  Polypode  (  Polypodium  vulgare)  huit 

onces r  .  .  .  250 

de  Chicorée  (  Cichorîuin  intijbus  )  deux 

onces 64 

de  Réglisse  (Glycijrrliîza  gl'abra)  une  once  §2 

Feuilles  à* Aigreraoïne  (Agrîmonia  Eupatorium) 

trois  onces 96 

de   Scolopendre    (  Scolopendrîum   offici- 

ncimm  )  trois  onces 96 

Semences  de  Fenouil  ÇFœniculiim  dulce  )  une 

once  et  demie 48 

Sucre  (  Saccharum  )  quatre  livres »  2000 

Pulpe  de  Tamarins  (Pulpa  Tamarîndorum)  quatre 

onces 125 

de  Casse  (Pulpa  Cassiœ)  quatre  onces.  125 

Poudre  de  Rhubarbe  (Piilvis  Rheï)  quatre  onc.  125 

de  Sènè  {Pulvis  Sennœ)  quatre  onces..  -125 

de  Réglisse  {Pulvîs  Glycyrrhizœ)  une  once  52 

de  semences  de  Violettes  (Pulvis  semi- 

numVîolœ)  deux  onces 64 

de  semences  froides  (Pulvis  seminum  fri- 

gidorum  )  une  once  et  demie 48 

Faites  bouillir  les  feuilles  et  les  racines  sur  un  feu  mo- 
déré  dans  six  livres  d'eau  jusqu'à  réduction  d'un  tiers  ; 
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ajoutez,  le  fenouil  et  laissez  infuser  pe'Maiit  une  heure  ; 
passez  avec  expression;  ajoutez  le  sucré  a  la  liqueur  et 
faites  râpproclier  jusqu'en  consistance  de  sirop  très  cuit  ; 
îÉ-etirez  la  bassine  du  feu,  et  délayez  dans  le  sirop  d'abord 
les  pulpes  de  Casse  et  de  Tamarin^ ,  et  thsiiité  les  autres 
Salières  pulvérisées  ;  faites  une  înâsSe  boilnogëue  que  vous 
conserver  dans  un  pot  de  faïence  couvert. 


475.  ÉLEGTUAIRE  LENITIF. 
LENITIVUM. 


R/ 


Orge  entière  (  Hordeum  vidgare  )  deux  onces.  64 
Racines  de  Polypode    de  Chêne  (  Polijpodium 

vulcjare  )  deux  onces. ...  64 

de  Réglisse  (Glijcijrrhiza  glabrà)  une  once  32 

Feuilles  fraîches    de  Scolopendre   olhcinale 

(Scolopendrium  ofJîcmarum)un.e  once  et  demie  48 
-*^^=^  fraîches  de  Mercuriale  (  Mercurialis  cin- 

nua)  quatre  onces , 125 

Raisins  secs  (Vitis  vînifera)  deux  onces.  .  .  64 
Prunes   de   Damas  Ç  Prunus    domestica)    une 

once  et  demie 48 

} ujnhés  ÇZhyphus  vuîgarîs)  une  once  et  demie.  48 

Tamarins  (Tamarmdiis  indica)  deux  onces.  ..  64 

Séné  (  Cassia  acutifoliâ  )  deux  oûcés 64 

Sucre  (-Sffcc/mrMm")  deux  livres  huit  O'rtCês.  .  1250 
Pulpe  de  Tamarins  (Pulpti  famarindormnjsix 

onces.  .-  .•  .'      .   .   .   ............  192 


404  CODEX. 

Pulpe  de  Casse  {Pulpa  Cassiœ)  six  onces.   .   .       192 

de  Pruneaux  (Pulpa  prunorum)  six  onces        192 

Poudre  de  follicules  de  Séné   (^Pulvis  foUicu- 
lorum  Sennœ)  cinq  onces 160 

de  Fenouil  ÇPiUvis  seminum    Fœnîculi) 

deux  gros 8 

d*Aïiis  ÇPulvis  seminum  Anisi)  deux  gros  8 

Faites  bouillir  dans  l'eau  d'abord  l'orge  jusqu'à  ce  qu'elle 
soit  crevée,  ensuite  le  Polypode,  et  enfin  la  racine  de  Ré- 
glisse ,  les  feuilles  de  Scolopendre  et  de  Mercuriale  et  les 
fruits.  Passez  avec  expression. 

Faites  séparément  une  légère  décoction  des  feuilles  de 
séné  et  passez  ;  mêlez  les  deux  décoctions ,  et  faites-les 
évaporer  ensemble  jusqu'à  ce  qu'elles  soient  réduites  à 
cinq  livres  (2500)5  ajoutez-y  le  sucre  et  faites  un  sirop  très 
cuit  dans  lequel  vous  délayerez  d'abord  les  pulpes,  et  en- 
suite les  poudres  de  Séné  ,  de  Fenouil  et  d'Anis. 

474.  ÉLEGTUAIRE  DIAPHiENIX. 

DIAPHiïlNIX. 


w 


Pulpe  àe  \)Siiies  {Pulpa  Dactylorum)  huit  onces  250 
Amandes  douces  mondées  {Amijgdalus  commu- 

nis  )  trois  onces  et  demie 112 

Poudre  de  Gingembre  (Pulvis  Zinziberis)  deux 

gros 8 

de  Poivre  noir  (Pulvîs  Piperis  nigri)  deux 

gros 8 
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Poudre  de  Macis  (Pubis  Macis)  deux  gros.   .   .       8 

de  Cannelle (Pm/u/s  Cinnamomi)  deux  gros       8 

— .— .  de  Safran  [Putvis  Croci)  six  grains.  .   .        0,5 
1.^ —  de  Daucus  de  Crète  {Pidvîs  Dauci  cretîcï) 

deux  gros 8 

.«. —  de  Fenouil  (  Pulvîs  seminum  Fœniculi  ) 

deux  gros 8 

de  Rue  (Pulvîi  Butœ)  deux  gros.  ...       8 

de  Turbith  (Pulvîs  Turpetlii)  quatre  onc.  125 

— —   de  Scammonée  d'Alep  (  Pulvîs  Scammo- 

nii  alepensîs)  une  once  et  demie..   .     48 

de  Sucre  (^Pulvîs  Sacchari)  huit  onces.  250 

Miel  dépuré  (Met  spumatum)  deux  livres.  .  .   1000 

Broyez  les  Amandes  avec  le  Sucre  pour  les  réduire  en  une 
pulpe  très  homogène;  mélangez- y  peu  à  peu  la  pulpe  de 
Dattes,  puis  le  Miel,  et  enfin  incorporez-y  les  poudres.  Con- 
servez FÉIectuaire  dans  un  pot  couvert  que  vous  tiendrez 
dans  un  lieu  frais. 

475.  ÉLECTUAIRE  DE  QUINQUINA. 

(  Opiat fébrifuge.  ) 
OPIATA  FEBRIFUGA. 

Jtl/»  Quinquina  gris  en  poudre  (  Pulvîs  Cinclionœ  ) 

condamineœ  )  deux  onces  deux  gros.   ...         72 
Hydrochlorate  d'ammoniaque  (  Chlorydras  am- 

monicus  )  un  gros. . 4 
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Miel  choisi  (Met  electum)  den^  onces.   .   *  .         64 
Sirop  d'Absinthe  (Syrupus  cum  Absinthio)  deux 

onces r  .         64 

Faites  un  Électuaire.  Le  quinquina  formera  un  peu  plus 
du  tiers  de  la  masse, 

476.  ÉLECTUAIRE  DENTIFRICE. 

ELECTUARIUM  DENTÏFRICIUM. 


w 


•  Corail    rouge    préparé    (  Pulvîs   Coralli  rubri  ) 

quatre  onces. * 125 

Os  de  Sèche  porphyrisés  (Pidvis  testarum  Sepiœ) 

une  once 52 

Bi-tartrate   de  potasse   (  Bi-tartras  potassiciis  ) 

deux   onces 64 

Cochenille  (C  oc  eus  Cacti)  une  once.   .....  §2 

Alun  (Sidfas  alumînico-potassicus  )  demi-gros .  .  â 

Miel  de  Narbonne  (  Mel  albissimum)  dix  onces.  320 

Réduisez  en  une  poudre  fine  séparément,  sur  un  por- 
phyre, le  Corail,  les  os  de  Sèche,  le  bi-tartrate  de  potasse, 
la  Cochenille  et  l'Alun.  Broyez  d'abord  l'alun  et  la  coche- 
nille dans  un  mortier  de  marbre  avec  une  petite  quantité 
d'eau,  jusqu'à  ce  que  la  couleur  rouge  soit  bien  développée  5 
ajoutez  successivement  le  miel  et  les  autres  poudres,  et 
triturez  pour  avoir  un  mélange  exact  que  vous  parfumerez 
à  volonté  avec  une  huile  volatile  appropriée. 
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CHAPITRE  XLIII. 

DES  GELÉES. 


Les  gelées  sont  des  pre'parations  qui  ont  une  consi- 
stance tremblante  lorsqu'elles  sont  refroidies.  Elles  ont 
pour  base  la  gélatine  animale  ou  des  principes  végétaux 
assez  divers ,  tels  que  la  pectine,  Tamidon,  etc.  l^es  ge- 
lées végétales  se  rapprochent  beaucoup  des  mucilages, 
dont  elles  diffèrent  cependant  par  leur  consistance 
tremblante. 

Les  gelées  sont  quelquefois  assaisonnées  avec  le  sel 
marin;  mais  plus  souvent  le  sucre  sert  de  condiment 
aux  gelées  médicinales  :  souvent  encore  on  les  aromatise 
pour  leur  donner  une  saveur  plus  agréable. 

477.  GELÉE  DE  CORNE  DE  CERF. 

GELATÏNA  CUM  CORNU  CERVL 


B/. 


Corne  de  Cerf  (  Cornu  cervî  )  râpée  et  lavée 

à  l'eau  tiède ,  huit  onces 250 

Eau  commune  (Aqua  communis)  quatre  livres  2000 

Sucre  blanc  { Sac charum  album)  quatre  onces  125 

Citron  (  Cïlxus  limonum)  n"  1, . . . n'^  L 
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Faites  cuire  la  corne  de  Cerf  dans  l'eau,  à  une  légère 
ébullition  dans  un  vase  couvert,  jusqu'à  réduction  de  moi- 
tié; passez  avec  forte  expression;  ajoutez  le  sucre,  le  suc 
dt3  citron  et  un  blanc  d'œuf  battu  avec  un  peu  d'eau;  cla- 
rifiez à  chaud  et  faites  concentrer  jusqu'à  ce  que  la  liqueur 
ait  acquis  assez  de  consistance  pour  se  prendre  en  gelée 
par  le  refroidissement,  ajoutez  alors  le  zeste  de  citron  ; 
après  quelques  instans  passez  à  travers  une  étamine  ,  et 
recevez  la  liqueur  dans  un  pot  de  faïence  que  vous  porterez 
dans  un  lieu  frais. 

478.  GELÉE  DE  LICHEN  D'ISLANDE. 
GELATINA  CUM  LICHENE  ISLANDICO. 


IV 


•   Lichen  d'Islande  (P/ij/scia  is/ûKrfica)  deux  onces       64 

Sucre  ÇSaccharum  album)   quatre  onces -125 

Colle  de  poisson  incisée  (IcIulnjocoUa)  un  gros.         4 


Faites  chauffer  le  Lichen  avec  une  suffisante  quantité 
d'eau,  et  entretenez  la  liqueur  à  l'ébullition  pendant  une 
heure  pour  avoir  une  solution  très  concentrée;  passez  avec 
expression;  laissez  déposer  la  liqueur  et  décantez;  re- 
mettez-la sur  le  feu;  ajoutez-y  le  sucre  et  la  colle  de  pois- 
sonque  vous  aurez  ramollie  par  une  macération  préalable 
dans  deux  onces  d'eau  froide  ;  remuez  continuellement 
jusqu'à  ce  que  la  liqueur  entre  en  ébullition;  à  partir  de  ce 
moment ,  entretenez  une  ébullition  douce  jusqu'à  ce  que  la 
matière  soit  asser  concentrée  pour  se  prendre  en  gelée  par 
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le  refroidissement;  enlevez  alors  la  pellicule  qui  se  sera 
formée  à  la  surface,  et  coulez  la  gelée  dans  un  pot  que  vous 
porterez  dans  un  lieu  frais. 

Quelquefois  les  médecins  prescrivent  la  gelée  de  Li- 
chen privée  du  principe  amer;  pour  l'oLtenir  il  faut  se 
seivir  de  lichen  que  l'on  a  lavé  en  le:  faisant  tremper 
pendant  trois  jours  dans  de  l'eau  froide  que  l'on  renoavelle 
toutes  les  six  heures ,  ou  en  le  plongeant  à  trois  reprises 
dans  de  l'eau  froide  dont  on  élève,  à  chaque  fois,  la  tem- 
pérature jusqu'à  60  degrés. 

479.  GELÉE  DE  LICHEN  AU  QUINQUINA. 

GELATINA  CUM  LICHENE  ET  KINAKINA. 


B/.  I 


jichen  d'Islande  (Physcia  islandica)  deux  onces  64 
Sirop   de    Quinquina  (  Sijrupus  cum   kinakinâ  ) 

six  onces 192 

Colle  de  poisson  (Ichtinjocolla  )  un  gros 4 

Opérez  comme  il  a  été  dit  pour  la  gelée  de  lichen. 

480.  GELÉE  DE  LICHEN  DESSÉCHÉE. 
GELATINA  SICCATA  CUM  LICHENE  ISLANDICO. 


w 


0  Lichen  d'Islande  [(Phijscia  îslandîca)  une  livre.     500 
Sucre  hlanc  (  Saccharum  album  )  une  livre 500 

Privez  le  Lichen  de  son  principe  amer  en  le  traitant  à 

52 
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plusieurs  reprises  par  î'eau  tiède  ou  par  l'eau  froide,  comme 
il  a  été  dit  N°  479;  faites -le  bouillir  dans  l'eau  pen- 
dant une  heure;  passez  avec  expression;  ajoutez  le  sucre 
et  évaporez  dans  une  bassine  plate,  et  en  remuant  conti- 
nuellement jusqu'à  ce  que  la  matière  soit  en  consistance 
très  ferme  ;  partagez-la  alors  dans  des  assiettes  ;  achevez  la 
dessiccation  à  l'étuve;  réduisez  le  produit  en  poudre,  et 
conservez-le  dans  un  flacon  bien  bouché. 

Cette  gelée  sèche  peut  être  employée  à  préparer,  dans 
un  temps  très  court ,  la  gelée  de  Lichen  d'après  la  formule 
suivante  : 

^.    Gelée  sèche  de  Lichen  (^Gelatina  siccata  cum  Li- 

chene)  dix  gros 40 

Sucre  blanc  (Saccharum  album)  trois   onces.   .   .  96 

'Eau  commune  (Aqua  communis)  six  onces.   ,  .   .  192 

Faites  bouillir  jusqu'à  réduction  à  huit  onces,  et  coulez 
dans  un  pot. 

481.  GELÉE  DE  MOUSSE  DE  CORSE.     ^ 

GELATINA  CUM  HELMINTHO-CORTHO. 


b; 


IZ  «  Mousse  de  Corse  (  Fucus  helmîntho-covthon  )  une 

once , 52 

Sucre  blanc  (^Saccharum  album)  deux  onces.. . .  6"4 

Vin  blanc  (  Vinum  album  )  deux  onces 64 

Colle  de  poisson  ( Ichihyocolla)  un  gros. ......  4 

Faites  bouillir  la  mousse  de  Corse  pendant  une  heure 
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dans  une  suffisante  quantité  d'eau,  pour  ohlenir  environ 
huit  onces  de  liqueur;  passez  avec  expression;  ajoutez  le 
sucre,  le  vin  blanc  et  la^colle  de  poisson  que  vous  aurez  fait 
ramollir  par  macération  dans  une  once  d'eau ,  et  faites  cuire 
en  consistance  de  gelée  :  passez  à  travers  une  étamiae  et 
portez  dans  un  lieu  frais. 


CHAPITRE  XLIV. 


PATES. 


Les  pâtes  sont  des  me'dicamens  d'une  consistance 
ferme,  plastique,  telle  qu'elles  n'adhèrent  pas  aux  doigts. 
Les  élëmens  qui  les  composent  sont  toujours  le  sucre, 
la  gomme  et  l'eau;  on  ajoute  souvent  à  leurs  propriétés 
par  l'addition  de  quelque  substance  me'dicamen- 
teuse  ^  ou  l'on  change  leurs  caractères  extérieurs  par 
quelque  modification  apportée  à  la  manipulation  qui 
sert  à  les  préparer. 
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482.  PATE  DE  GOMME  ARABIQUE. 

(  Pâte  de  Guimauve.  ) 
MASSA  CUM  GUMMI  ARABICO. 


B/ 


•   Gomme  arabique  blanche  (  Gummî  arabicum  ) 

uiie  livre. 500 

Sucre  blanc  (  Saccliarmn  album)  une  livre.  .  .  500 

Eau  commune  [  Aqua  communis)  huit  onces.  250 
Eau  de  Fleurs  d'Oranger  (  Aqua  Naphe  )  deux 

onces 64 

Blancs  d*œufs  [Albumen  ovorum)  n°  6 n"  6* 

Nettoyez  la  gomme,  à  l'aide  d'un  canif,  de  toutes  les  im- 
puretés qui  peuvent  adhérer  à  sa  surface  5  pilez-la  et  pas- 
sez-la au  tamis  de  crin  ;  faites-la  dissoudre  dans  l'eau 
à  la  chaleur  du  bain  -marie  et  dans  une  bassine  plate  : 
ajoutez  le  sucre,  et  faites  évaporer  toujours  au  bain-marie 
et  en  remuant  continuellement  jusqu'en  consistance  de 
miel  épais. 

D'autre  part,  battez  les  blancs  d'oeufs  avec  Teau  de 
fleurs  d'oranger  jusqu'à  ce  qu'ils  soient  réduits  en  une 
miousse  blanche,  légère  et  volumineuse;  ajoutez-les  alors 
par  portions  à  la  pâte  de  gomme  que  vous  tiendrez 
sur  le  feu  et  que  vous  agiterez  très  vivement  Lorsque 
la  totalité  des  œufs  aura  été  introduite  dans  la  pâte,  conti- 
nuez à  remuer  pour  faciliter  l'évaporation ,  et  quand  la  pâte 
sera  arrivée  à  une  consistance  telle  qu'elle  n'adhère  plus, 
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en  l'appliquant  avec  la  spatule  sur  le   clos   de  la  main , 

coulez-la    sur  une   table    ou   dans   des   boîtes  couvertes 
d'amidon. 


483.  PATE  DE  JUJUBES. 

MASSA  CUM  JUJUBIS. 


IV 


•   Jujubes  (^Zizyphus  vuUjarîs)  une  livre 500 

Gomme  arabique  (  Gummi  arabicum)  six  livres  5000 

Sucre  blanc  { Sac charum  album)  cinq  livres.  .  2500 

Eau  de  Fleurs  d'oranger  (AquciNaplie)  six  onces  192 

Faites  bouillir  les  jujubes  pendant  une  demi-heure  dans 
quatre  livres  d'eau;  passez  avec  expression;  laissez  déposer, 
décantez. 

D'autre  part,  lavez  la  gomme  dans  l'eau  froide  à  deux 
reprises,  puis  ajoutez-y  huit  livres  d'eau  froide  (4000);  lais- 
sez fondre  à  froid  et  passez  sans  expression. 

Mettez  dans  une  bassine  la  décoction  des  jujubes  et  le 
sucre,  et  clarifiez  avec  trois  à  quatre  blancs  d'œufs;  ajoutez 
alors  la  solution  de  gomme  et  cîiaulTez,  en  ayant  soin  de 
remuer  continuellement  avec  une  spatule  de  bois  ;  aussitôt 
que  la  liqueur  sera  bouillante  ,  cessez  de  remuer  et  entre- 
tenez une  ébullition  légère;  quand  la  pâte  aura  pris  une 
consistance  d'extrait  mou,  ajoutez- y  l'eau  aromatique; 
placez  alors  la  bassine  dans  une  autre  bassine  pleine  d'eau 
bouillante)  au  bout  de  douze  heures  enlevez  l'écume  épaisse 
qui  se  sera  formée,  et  coulez  la  matière  dans  des  moules  de 
fer  blanc  dont  la  surface  aura  été  frottée  avec  un  peu  de 
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mereûfe.  Continuez  l'évaporation  dans  une  étuve  chauffée 
à   40  degrés  ;  retournez  la  pâte  dans  les    moules   aussitôt 
qu'elle  sera   assez  ferme   et   laissez  -  la    a   l'étuve  jusqu'à 
ce  qu'elle  ait  acquis  la  consistance  convenable- 
On  préparera  de  la  même  manière  la  pâte  de 

Dattes  {  PhœniX'dactylifera). 

484.  PATE  DE  LICHEN. 

MASSA  CUM  LICHENE  ISLANDICO. 


Lichen  d'Islande  (  Physcia  islandica)  une  livre  500 
Gomme  arabique  (  Gummi  arabicum)  cinq  livres  2500 
Sucre  blanc  (  Saccliarum  album  )  quatre  livres     2000 

Mettez  le  lichen  dans  une  bassine  avec  une  suffisante 
quantité  d'eau  ,  et  portez  à  une  température  voisine  de  l'é- 
bullition;  rejetez  la  liqueur;  faites  ensuite  bouillir  le  lichen 
pendant  une  heure  dans  une  nouvelle  quantité  d'eau  5  passez 
avec  expression;  ajoutez  à  la  liqueur  la  gomme  arabique 
et  le  sucre;  faites  dissoudre  et  évaporez  sur  un  feu  doux 
en  consistance  de  pâte  très  ferme  ;  coulez  celle-ci  sur  un 
marbre  légèrement  huilé;  quand  elle  sera  refroidie,  es- 
suyez-la avec  soin  pour  enlever  le  peu  d'huile  qui  y  adhère, 
et  enfermez-la  dans  une  boîte. 

En  ajoutant  aux  quantités  prescrites  un  gros  (4)  d'extrait 
d'opium  ,  on  a  la  pâte  de  lichen  opiacée.  Elle  contient  par 
once  un  demi-grain  d'extrait  d'opium. 


R/. 
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485.  PATE  DE  RÉGLISSE  BRUNE. 
MASSA  rUSCA  CUM  SUCCO  GLYCIRRHIZiE. 

•   Si\c  de  "Réglisse  (Siiccm  Ghjctjrrlihœ)  trois  onc.  96 

Gomme  arabique  ÇGummi  arabicum)  trois  liv.  1500 

Sucre  blanc  [Saccharum  album)  deux  livres.  1000 

Eau  commune  [Aqua  communis)  cinq  livres.  2500 
Extrait  d'Opium  (  Extractum  Opii)  dix -huit 

grains 1 

Faites  dissoudre  le  Suc  de  Réglisse  dans  Feau;  pasjsez  la 
liqueur  au  blanchet  ;  ajoutez-y  la  gomme  et  le  sucre, et  éva- 
porez comme  il  a  été  dit  pour  la  pâte  de  lichen. 

486.  PATE  DE  RÉGLISSE  NOIRE. 
MASSA  NÏGRA  CUM  SUCCO  GLYCYRRHIZ/E. 


H/ 


9   Suc  de  Réglisse  du  commerce  (Succus  Glycijr- 

rhizœ  )  une  livre 500 

Gomme  arabique  (  Gummi  arabicum)  deux  liv.  1000 

Sucre  blanc  [Saccharum  album)  une  livre.  . .  500 

Eau  commune  (Aqua  communh)  quatre  livres.  2000 

Faites  dissoudre  le  suc  de  réglisse  dans  l'eau  froide;  ; 
passez  au  blanchet  ;  ajoutez  la  gomme  et  le  sucre ,  et  quand 
ils  seront  dissous,  passez  de  nouveau;  évaporez  sur  un  feu 


416  CODEX. 

doux  et  en  agitant  continuellement  jusqu'en  consistance 
d'extrait  pilulaire;  coulez  la  masse  sur  un  marbre  kuilé; 
reprenez-la  ensuite  par  portions  que  vous  étendrez  en 
plaques  minces  au  moyen  d'un  rouleau,  que  vous  diviserez 
en  bandes  avec  des  ciseaux,  et  que  vous  couperez  ensuite 
transversalement  en  petits  fragmens  ;  faites  sécher  à  l'étuve. 
On  peut  à  volonté  aromatiser  cette  pâte  en  l'agitant  dans 
un  flacon  avec  vingt -quatre  gouttes  d'huile  essentielle 
d'anis ,  ou  en  y  incorporant  un  gros  d'iris  de  Florence  en 
poudre. 


CHAPITRE  XLV. 

EL^OSAGGHARUM. 


On   donne   le    nom    d'ÉI?eosaccharum   au   mélange 
d'une  huile  essentielle  avec  le  sucre. 


487.  ÉLiEOSACGHARUM  D'ANIS. 
ELiEOSACCHARUM  CUM  OLEO  ANISI. 


w 


•   Huile  volatile  d'Anis  (Oleum  vol.  Anisi)  une  goutte. 
Sucre  hlanc  {Saccharum  album)  un  gros  ou  4  grammes. 
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Triturez  dans    un  mortier  de  marbre ,  de  verre  ou  de 

porcelaine. 

On  préparera  de  la  même  manière  les  autres   Élaeosac- 

cTiarum; 

488.  ÉLiEOSACGHAîlUM  DE  CITRONS. 

ELiEOSACCHARUM  CUM  OLEO  CITREORUM. 

3\.  •  Citrons  frais  (  Citrus  limonum  )  n°  1 n°  1. 

Sucre  blanc  en  morceaux  (Saccharnm  album) 

deux  gros 8 

Frottez  le  sucre  contre  la  surface  extérieure  du  citron 
pour  en  détacher  toute  la  partie  jaifne;  triturez-le  ensuite 
dans  un  mortier  pour  avoir  un  mélange  exact. 

On  préparera  de  même  les  Élaeosaccbarura  de 

Oranges  (  Citrus  aurantium  ) , 
Cédrats  (  Citrus  medica  ) , 
Bergamotte  (  Citrus  Bergamiœ). 
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^18  œDEX. 

CHAPITRE  XLVI. 

TABLETTES  ET  PASTILLES. 


Les  noms  de  Tablettes  et  de  Pastilles  s'appliquent  à 
des  préparations  d'une  consistance  solide,  composées  de 
sucre  et  d'une  ou  de  plusieurs  substances  me'dicamen- 
teuses.  On  donne  d'abord  au  mélange,  à  l'aide  d'un 
mucilage ,  la  consistance  d'une  pâte  ferme  et  ductile  ; 
puis  on  étend  cette  pâte  en  couche  mince  et  on  la  divise, 
à  l'aide  d'un  emporte-pièce,  en  tablettes  que  l'on  fait 
sécher  lentement  à  Fair,  puis  à  Fétuve. 

Le  mucilage  destiné  à  la  préparation  des  tablettes  est 
presque  toujours  préparc  avec  la  gomme  adraganthe; 
on  prend  celle-ci  en  morceaux,  on  la  met  dans  un  pot 
avec  huit  fois  son  poids  d'eau  chaude  et  on  tient  le  pot 
couvert  et  dans  milieu  chaud.  Au  bout  de  vingt-quatre 
heures,  on  passe  le  mucilage  avec  expression  à  travers 
une  toile ,  et  on  le  bat  dans  un  mortier  de  marbre.  Les 
poudres  sucrées  qui  forment  la  base  des  tablettes  ne 
prennent  pas  toujours  la  même  quantité  de  mucilage; 
mais  il  y  a  toujours  avantage  à  prendre  celui-ci  d'une 
onsistance  assez  forte. 

Quelquefois  au  lieu  de  mucilage ,  c'est  une  portion 
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du  sucre  convenablement  dissous  qui  sert  de  lien  à  la 
masse.  Ge  mode  ope'ratoire  n'est  employé  maintenant 
que  pour  des  tablettes  de  saveur  agréable  et  qui  sont 
plus  souvent  des  Bonbons  c|ue  des  médicamens.  Les 
Tablettes  ainsi  préparées  sont  hémisphériqiies  et  demi- 
transparentes;  elles  portent  plus  spécialement  le  nom 
de  Pastilles. 

489.  TABLETTES  DE   SUROXALATE  DE 
POTASSE.  ,. 

(  Pastilles  pour  la  soif.  ) 

TABELLiE  CUM  SUROXALATE  POTASSÏCO. 

£|/©   Soroxalate  de  Potasse  porpliyrisé  (  5î/ro^«^as 

poîassicus  )  trois  gros. . 12 

Sucre  très  blanc  en  poudre  (  Pubis  Saccharî) 

une  livre , . . .  r 500 

Mucilage  de  Gomme  adragantlie  (  Mucago  cum 

gummi  tragacanthâ  ) Q.  S. 

Huile  essentielle  âeCilToiis{OleumvoL  Citreo- 

rum)  seize  goutles , .,  . 0,6 

Faites  suivant  l'art  des  tablettes  de  douze  grains,  que 
vous  conserverez  dans  un  flacon  bien  bouché. 
On  préparera  de  même  les  tablettes  de 

Acide  tartrique  (  Acîdum  tartrîcum  ) , 
■ ■   citrique    (  Acidiim  cïtricum  ). 
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490.  TABLETTES  DE  BICARBONATE 
DE  SOUDE. 

(  F  as  tille  s  de   Vichy  ou  de  d'Arcet.  ) 
TABELLiE  CUM  BICARBONATE  SODICO. 


I^. 


Bicarbonate    de  Soude  (Bicorbonas  sodicus) 

une  once 32 

Sucre  Liane  [Saccharum  album)  dix-neuf  onces       600 
Mucilage  de  Gomme  adragantlie  (Mucago  cum 

Gummi  tragacanthâ) Q.  S. 

Faites  suivant  l'art  des  tablettes  de  vingt  grains.  Chaque 
tablette  contiendra  un  grain  de   bicarbonate  de  soude. 

On  est  dans  l'habitude  d'aromatiser  ces  tablettes  avec  des 
aromates  différens  pour  satisfaire  le  goût  particulier  de 
chaque  malade. 

49io   TABLETTES  DE  BAUME  DE  TOLU. 

TABELLii:  CUM  BALSAMO  TOLUTANO. 


Baume  de  Tolu  (Balsamum  tolutanmn)  Une  once     52 

Sucre  (  Saccharum  album  )  seize  onces 500 

Gomme  adraganthe  (  Gummi  tragacanthâ  )  un 

gros  vingt   quatre  grains. 5,3 

Alcool  à  34°  Cart.  (86  cent.)  [Alcool)  une  once     32 
Eau  distillée  (Aqua  stillatilia)  deux  onces. . .     64 
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Faites  dissoudre  le  Baume  de  Tolu  dans  l'alcool  j^ajoutez 
l'eau  distillée;  chauffez  quelques  instans  au  bain-marie"'et 
filtrez-,  servez-vous  de  la  liqueur  pour  faire  un  mucilage 
avec  la  gomme  adraganthe,  et  préparez  une  masse  que  vous 
diviserez  en  tablettes  de  seize  grains. 

492.  TABLETTES  DE  CACHOU. 

TABELLiE  CUM  CATECHU. 

X^©  Extrait  de  Cachou  {Extractum  Catechu)  quatre 

onces 125 

Sucre  blanc  [Saccharum  album)  une  livre..  .  .        500 
Mucilage  de  Gomme  adraganthe  {^Mucacjo  cum 

Gummi  tragacantliâ  ) 0.  S. 

Faites  suivant  l'art  des  tablettes  de  douze  grains. 

Au  lieu  de  transformer  la  masse  en  tablettes,  on  la  roule 
quelquefois  en  petits  globules,  que  l'on  aromatise  de  di- 
verses manières  et  qui  portent  le  nom  de  Grains  de  Cachou. 

493.  TABLETTES  DE  CHARBON. 

TABELLyE  CUM  CARBONE. 


w 


9 


Charbon  végétal  {Carbo  è  Licjno)  quatre  onces.  125 

Sucre  blanc  {Saccliarum  album)  douze  onces.  575 
Mucilage  de  Gomme  adraganthe  (  Mucago  cum 

Gummi  tragacanthâ) ,  ,  0.  S. 

Faites  suivant  l'art  des  tablettes  de  seize  forains. 
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494.  TABLETTES  DE  FER. 

(  Tablettes  martiales  ou  chahjbées.  ) 
TABELLJi  CUM  FERRO. 


w 


@  Fer  porphyrisé  (Fenum  siiprà  porplnjrîieii  lœvi- 

gaîum  )  une  once. 52 

Sucre  blanc  (  Saccharum  album  )  dix  onces .  .  .        320 
Poudre  de  Cannelle  (^Pulvis.  Cinnamomi)  deux 

gros 8 

Mucilage  de  Gomme  adragantlie  (  Mucago  cum 

Gummi  tragacanthâ  ) .  . .      Q.  S. 

Faites  suivant  l'art  des  tablettes  de  douze  grains  qui  con- 
tiendront chacune  un  grain  de  fer. 

495.  TABLETTES  D'ÉPONGÉS  TORRÉFIÉES. 

TABELLiE  CUM  SPONGIIS  USTIS. 


©  Éponges   torréfiées   et  pulvérisées   (  Spongiœ 

ustœ  )  quatre  onces 125 

Sucre  blanc  (Saccharum  album)  douze  onces.        375 
Mucilage  de  Gomme  adraganthe   à  l'eau  de 
Canneile  (Mucago  cum  Gummi  tragacanthâ  et 
Hydrolalo  Cinnamomi) Q.  S. 

Faites  suivant  l'art  des  tablettes  de  douze  grains. 
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496.  TABLETTES  DE  GOMME  ARABIQUE. 

TABELL/E  CUM  GUMMI  ARABICO. 

jI|/  o   Gomme  arabique  pulvérisée     (  Piilvis    Gummi 

arabici  )   une  livre 500 

Sucre  en  poudre  (Saccharum  album)  trois  liv.  1500 

Eau  de  Fleurs  d'Oranger  (A</MaA^«p/i(3)  deux  onc.  64 

Faites  un  mucilage  avec  toute  l'eao  aromatique  et  une 
partie  de  la  gomme;  ajoutez  le  reste  de  la  gomme  que  vous 
aurez  préalablement  mélangée  au  sucre,  et  faites  des  ta- 
blettes de  16  grains. 

497.  TABLETTES  DE  GUIMAUVE. 

TABELL^  CUM  RADÏCE  ALTEEE.      - 

X^®   Poudre  de  racine  de  Guimauve  (Pubis  radicis 

Althœœ  )  deux  onces 64 

Sucre  blanc  (  Saccharum  album)  quatorze  onc.       436 
Mucilage  de  Gomme  adragantbe  à  l'Eau  de 
Fleurs  d'oranger  (il/wcagfo  cum  Gummi  traga- 
canthâ  et  Aquâ  Naphe  ) Q*  ^• 

Faites  suivant  l'art  des  tablettes  de  seize  graios. 


w 
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498.  TABLETTES  D'IPÉCACUANHA. 

TABELL^  CUM  IPECACUANHA. 

•    Poudre   d'Ipécacuanha  (  Ptitvis  Ipecacuanha  ) 

une  once 52 

Sucre  très  blanc  en  poudre  (  Pidvîs   Sacchan 

albissimi)  quarante-sept  onces 1470 

Mucilage  de  Gomme  adraganthe  à  l'eau  de 
Fleurs  d'Oranger  (Mwca^o  cum  Gummi  traga- 
canthâ  et  Aquâ  Naplie  ) Q.  S. 

Mêlez  la  poudre  d'Ipécacuanha  au  sucre;  ajoutez  le  mu- 
cilage et  pétrissez  à  la  main  pour  obtenir  une  pâte  que  vous 
diviserez  en  tablettes  de  douze  grains.  Chaque  tablette 
contiendra  un  quart  de  grain  de  poudre  d'Ipécacuanha. 

499.  TABLETTES  D'IPÉCACUANHA  AU 
CHOCOLAT. 

(  Tablettes  de  Daubenton.  ) 
TABELL^i:  CUM  CHOCOLAT  A  ET  IPECACUANHA. 

IAl  ^  Ipecacuanha   pulvérisé  (  Pulvis  Ipecacuanha  ) 

une  once 32 

Chocolat  à  la  vanille  (  Cliocolata  cum  vanillâ  ) 

douze  onces 575 
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Faites  liquéfier  le  chocolat  à  une  douce  chaleur,  incorpo- 
rez-y  la  pondre  d'Ipécacuanha,  et  divisez  en  petites  masses 
de  treize  grains  que  vous  roulerez  en  boules ,  et  auxquelles 
vous  ferez  prendre  une  forme  jhémjspbérique  en  les  tenant 
pendant  quelques  iustans  sur  une  plaque  de  ferblanc 
échauffée. 

500.   TABLETTES  DE  KERMÈS  MINÉRAL. 

TABELLiE  CUM  KERMETE  MINERALE. 

I_î/ •  Kermès  minéral  ÇKermes  minerais)  deux  gros  8 
Sucre  blanc  {  Sac  chanim  album)  dix-sept  onces,  55:2 
Gomme  arabique  (  Gummi  arabicum')  une  once.  52 
Eau  de  Fleuri  d'Oranger  (.4<7Ma  Naphe)  une  once.     52 

Faites  des  tablettes  de  douze  grains  que  vous  conserverez 
dans  un  vase  bien  bouché.  Chaque  tablette  contiendra  im 
sixième  de  grain  de  Kermès  minéral. 

501.    TABLETTES  DE   LICHEN  D'ISLANDE. 

TABELLiE  CUM  LICHENE  ISLANDICO. 

[|/  &  Gelée  desséchée  de  Lichen  (  Gelatina  siccata 

cum  Lîcliene  )   une  livre 500 

Sucre  blanc  pulvérisé  (  Piilvis   Sacchari  albi  ) 

deux  livres 1000 

Poudre  de  Gomme  arabique  (  Pulvis   Gummi 

arabici)  une  once  et  demie 48 

Eau  de  fontaine  (  Aqua  communis) Q-  S. 

54 
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Faites  un  mucilage  avec  la  gomme  et  l'eau;  ajoutez  la 
poudre  sucrée  et  battez  le  tout  dans  un  mortier  pour  ob- 
tenir une  masse  homogène,  que  vous  partagerez  en  tablettes 
de  seize  grains. 

502.  TABLETTES  DE  MAGNÉSIE. 

TARKLLiE  CUM  MAGNESIA. 


w 


•  Magnésie  pure  {Magnesîa  para)  trois  onces..  96 

Sucre  blanc  (  Saccharum  album  )  treize  onces  407 
Mucilage  de  Gomme  adraganthe  {Mucago  cum 

Gummi  iragacanthâ  ) .  . Q.  S 


Faîtes  suivant  l'art  des  tablettes  de  seize  grains.  Chaque 
tablette  contiendra  trois  grains  de  Magnésie. 

* 

505.  TABLETTES  DE  CACHOU  ET  DE 

MAGNÉSIE. 


W' 


TABELLiE  CUM  CATECHU  ET  MAGNESIA. 

Magnésie  pure  {Magnesia  pura)  deux  onces.  64 

Poudre  de  Cachou  (Pulvis  Catechu)  une  once.  32 

Sucre  en  poudre  (^Pulvis  Saccharï)  treize  onces  407 
Mucilage   de  Gomme  adraganthe  à  l'eau  de 
Cannelle  (  Mucago  cum  Gummî  tragacanihâ  et 

Hydrolato  Cinnamomï) Q.  S. 

Faites  suivant  l'art  des  tablettes  de  seize  grains.  Chaque 
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tablette  contiendra  un  grain  de  Cachou  et  deux  grains  de 
Magnésie. 

504.  TABLETTES  DE  MANNE. 

TABELLJS  CUM  MANNA. 


w 


9  Manne  en  larmes  {Manna  prœstantîor)  deux  onc.  64 
Sucre  en  poudre  (Pu/iùs  -Sacc/i«n)'quatorze  onc.  439 
Gomme  adraganthe  (  Gummi  tragacantha)  demi- 
gros 2 

Eau  de  Fleurs  d'oranger  (^Aqua  Naphe)  une  once.  32 

Divisez  la  Manne  avec  le  sucre  par  une  trituration  pro- 
longée, et  réduisez  le  mélange  à  l'aide  du  mucilage  de  gomme^' 
en  une  pâte  que  vous  diviserez  en  tablettes  de  seize  grains. 

Chaque  tablette  contiendra  2  grains  de  Manne. 

305.  TABLETTES  DE  MENTHE  POIVRÉE. 

TABELLiE  CUM  MENTHA  PIPERITA. 


B/. 


Sucre  blanc  (Saccharum  album)  une  livre. . . .        500 
Essence  de  Menthe  poivrée    [Oleum  volatile 

Menthœ  pîperitœ  )  un  gros 4 

Mucilage  de  Gomme  adraganthe  à  l'Eau  de 
Menthe  poivrée  (  Mucago  cum  Gummi  traga- 
cantha et  Hydrolato  Menthœ) Q.  S. 

Faites  une  pâte  à  la  manière  ordinaire,  avec  la  précaution 
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de  n'ajouter  l'huile  essentielle  qu'en  dernier,  et  divisez  en 

tablettes  de  douze  grains. 

506.  TABLETTES  DE  MERCURE  DOUX. 

(Pastilles  vermifuges.) 
TABELLiE  CUM  CHLORURETO  HYDRARGYROSO. 


w 


9  Mercure  doux  préparé  à  la  vapeur  (  Proto- 
chlorure de  Mercure  )  (  Chloruretum  hydrar- 

gyrosum  )  une  once 32 

Sucre  blanc  (Saccharum  album)  onze  onces.       550 
Mucilage   de    Gomme    adraganthe    (  Mucago 

cum  Gummi  tragacanihâ  ) Q.  S. 

Faites  suivant  Tart  des  tablettes  de  douze  grains. 
Chaque  tablette  contiendra  un  grain  de  mercure  doux. 

507.  TABLETTES  DE  QUINQUINA. 

TABELLiE  CUM  KINAKINA. 


w 


•  Poudre  de  Quinquina  (  Pulvîs  Cinchonœ  Con- 

damineœ  )  deux  onces 64 

de  Cannelle  (Pulvis  Cinnamoml)  deux  gros  8 

Sucre  blanc  (Saccharum  album)  quatorze  onces  429 
Mucilage  de  Gomme  adraganthe  (Mucago  cum 

Gummi  iragacantliâ  ) Q-  S. 
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Faites  suivant  l'art  des  tablettes  de  seize  grains. 

Chaque  tablette    contiendra  deux  grains  de  poudre  de 
quinquina. 

508.  TABLETTES  DE  RHUBARBE. 

TABELL^  CUM  RHEO. 


w 


•   Poudre  de  Rhubarbe  (Pubis  Rhei)  une  once.  52 

Sucre  blanc  (Saccharum  album)  onze  onces.  546 
Mucilage  de  Gomme  adraganthe  (Mucago  cum 

Gummi  tragacanthâ  ) Q.  S. 

Faites  suivant  l'art  des  tablettes  de  douze  grains. 
Chaque  tablette  contiendra  un  grain  de  rhubarbe, 

509.  TABLETTES  DE  SOUFRE. 
tabelljî:  cum  sulfure. 


B/ 


•  Soufre  lavé  (  Sulfur  lotum)  deux  onces 64 

Sucre  en  poudre  (Saccharum  album)  une  livre       500 
Mucilage  de  Gomme  adraganthe  à  l'Eau  de 
Roses  (Mucago  cum    Gummi  tragacanthâ  et 
Hijdrolato  Rosarum  ) Q.  S. 

Faites   suivant   l'art   des   tablettes  de  dix -huit  grains. 
Chaque  tablette  contiendra  deux  grains  de  soufre. 
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5*0*.  TABLETTES  AISTIMONIALES  DE 
RUNKEL. 


w 


TABELLiE  CUM  SULFURETO  STÏBICO. 

Amandes  douces  (Amygdatm  communîs)  deux 
onces 64 

Sucre  blanc  (Saccharum  album)  treize  onces,       407 

Poudre  de  petit  Cardamome  (  Pulvh  Cardamomi 
minoris  )  une  once , ~         52 

de  Cannelle  (Pulvis  Cinnamomi)  demi- 
once  16 

Sulfwre  d'Antimoine  (Sulfuretum  sîîbîcum)  en 
poudre  impalpable,  une  once 32 

Mucilage  de  Gomme  aàraganihe  {Mucago  cum 

Gummi  tragacanthâ  ) Q.  S. 

Mondez  les  amandes  de  leur  pellicule ,  réduisez-les  en 
poudre  à  l'aide  du  sucre;  ajoutez  les  autres  poudres j  et 
après  les  avoir  mélangées  intimement ,  faites ,  au  moyen  du 
mucilage,  une  masse  que  vous  diviserez  en  tablettes  de  dix- 
huit  grains. 

Chaque  tablette  contiendra  un  grain  de  sulfure  d'anti- 
moine. 
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511.  PASTILLES  Dl|, MENTHE. 

PASTILLI  CUM  MENTHA  PIPERITA. 


w 


•  Huile  essentielle  de  Menthe  poivrée  {Oleum 

volatile  Menthœ  piperitœ  )  un  gros 4 

Sucre  très  blanc  (Saccharum  albîssîmum)  douze 
onces Mi  -^^75 

Eau  de  Menthe  poivrée  (  Hydrolatum  Menthœ 

pipentœ )* ;  ^'l^Ph  Jp.  ^f^umi^:. . .     Q.  S. 


f 


Pilez  le  sucre  dans  un  mortier  de  marbre  et  passez-le  au 
tamis  de. crin;  passez  de  nouveau  le  produit  à  travers  ùh 
tamis  de  soie ,  et  employez  à  la  préparation  des  pastilles 
la  portion  du  sucre  qui  n'a  pu  traverser  le  dernier  tissu. 

Mettez  une  partie  de  ce  sucre  dans  un  petit  poêlon  à  bec 
avec  une  quantité  d'eau  de  menthe  suffisante  pour  en  faire 
une  pâte;  chauffez j  dès  que  Fébullition  se  manifestera, 
ajoutez  une  nouvelle  quantité  de  sucre  granulé  et  l'essence 
de  menthe  ;  agitez  et  divisez  par  gouttes  en  faisant  tomber 
la  matière,  à  l'aide  d'une  tige  métallique,  en  gouttes  sépa- 
rées que  vous  recevrez  sur  une  feuille  de  ferblanc  et  dont 
vous  achèverez  la  dessiccation  à  l'étuve  à  une  douce  cha- 
leur. 

On  préparera  de  même  les  pastilles  aromatiques 

à  lai  Rose, 
•      au    Citron, 

à  la  Fleur  d'Oranger. 
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ESPECES. 


On  désigne  sous  le  nom  d'Espèces,  le  mélange  de  plu- 
sieurs plantes  ou  parties  de  plantes  séchées,  divisées  en 
petits  fragmens,  et  dont  on  se  sert  pour  faire  des  in- 
fusions, des  décoctions,  ou  autres  préparations  de  ce 
genre. 

Dans  toutes  les  espèces  officinales,  le  mélange  se  fait 
à  parties  égales. 

5i2.  ESPÈCES  ÉMOLLÎENTES. 

SPECIES  EMOLLIENTES. 


ir)-.. 


W. 


Feuilles  sèches  de 

Mauve  (^Malva  rotundifolia),   une  once 52 

Guimauve  (AUhœa  officînalîs)  j  une  once 32 

Bouillon  blanc  {Verbascum  thapsus),  une  once,  S2 

Séneç.jik  commun  [Senecio  vulgans)^  une  once.  32 

Pariétaire  (  Parie taria  officînalis ) ,  une  once. . .  32 

Mêlez  et  conservez  pour  l'usage. 
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515.  ESPÈCES  BÉGHIQUES. 

SPECIES  DICTiE  BECHICiE. 

XV  ®   Fleurs  sèches  de 

Mauve  (Maiva  glabra)    une   once 32 

Pied-de-Chat  (Gnaphalium  dioicum),  une  ouce.  32 

l*as-d'Ane  <  Tussilago farfara) ,  une  once....  32 

Pétales  de  Coquelicot  (Pfl;)m'err/ja?as),  une  onc.  32 

Mêlez  et  conservez  pour  l'usage. 

5i4«  ESPÈCES  DITES  FRUITS  BÉGHIQUES. 

(Fruits  pectoraux,) 
FRUCTUS  BECHICI. 


m  Dattes  privées  de  leurs  noyaux  (  Phœnix  dactyli- 

fera)f  une  once 52 

Jujubes  [Zizïphus  vulgaris),  une  once  . . 32 

Figues  sèches  [Ficus  carica),  une  once 32 

Raisins  secs  (  Vilis  minfera  ),  une  once 32 

Mêlez  et  conservez  pour  l'usage. 


55 
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515,  ESPÈCES  AMÈRES. 

SPECIES  AMAR^. 

Feuilles  sèches  de  Germandrée  ou  Petit-chêne 
(  Teucrium  Cliamœdnjs  ) ,  une  once 52 

Sommités  de  petite  Centaurée  {Erythrœa  cen- 

taurîum),  une  once 32 

d'Ahsinthe  [Absînthium  officinale),  une 

once 32 


B/. 


Mêlez  et  conservez  pour  l'usage. 

516.  ESPÈCES  AROMATIQUES. 

(  Espèces  vulnéraires.  ) 
SPECIES  AROMATICiE. 


B/« 


Feuilles  sèches  de 

Sauge  (Salvia  officinalis),  une  once .  32 

Thym  [Thymus  vulgarîs),  une  once.  • 32 

Serpolet  (Thymus  Serpîllum)  ,  une  once  ....  32 

Hysope  (Hyssopus  officinalis  )f  une  once.  .  ,  .  .  32 

Menthe  aqilatique  (Mentha  aquatica),  une  once.  32 

Origan  commun  (Origanum  vulcjare),  une  once.  32 

Ahsinthe  [Absinthium  officinale) ,  une  once.  .  .  32 

Mêlez  et  conservez  pour  l'usage. 


R' 
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517.  ESPÈCES  PECTORALES. 

SPECIES  PECTORALES. 

•  Feuilles  sèches  de 

Capillaire  du  Canada  (Adiantfmm  pedatum), 

une  once , 32 

Véronique  (Veronica  officinalis ) ,  une  once..  32 

Hysope  (  Htjssoptis  officinalis) ,  une  once.  ...  32 

Lierre  terrestre  (Gleclioma  hederacea),  une  once  52 

Mêlez  et  conservez  pour  l'usage. 

518.  FàLTRANK. 

(Thé  suisse,  ) 
SPECIES  DÏCTiE  THEA  HELYETÎCA. 


W 


•  Feuilles    et   sommités    d'Absinthe    (  Absïnthîum 

officinale  ),  une  once. 32 

de  Bétoine  (Betonica  officinalis),  une  once  32 

de  Bugle  (  Ajuga  repîans  ) ,  une  once.  ,  .  32 

— —     Calament  (Melissa  calamintha),  une  once  32 
de  Chamédrys  {Teucrium   Chamœdrijs), 

une  once ,  .  32 

— —     d'Hysope  (Hyssopus  officinalis),  une  once  32 
Lierre  terrestre  (  Gleclioma  hederacea  )  ,~ 

une  once < 32 
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Feuilles  el  sommités   de  Millefeuille  (Acliillœa 

Mîllefolium),  une  once  .......    .  .  52 

d'Origan  (  Origanum  vulgare  ),  une  once.  52 

de  Pervenche  (Vinca  major),  une  once.  52 

> de   Romarin    (  Rosmarinus    officinalis  )  , 

une  once 52 

de  Sanicle  [Sanicida  Europœa),  une  once.  52 

— —     Sauge  (  Salvia  officinalis  ) ,  une  once.  .  .  52 
— —     Scolopendre  (Scolopendrium  officinarum) , 

une  once 32 

— —     de   Scordium    (  Teucrium     Scordîum  )  , 

une  once 52 

de  Thym  Ç  Thymus  vidgaris  ),  une  once.  52 

— ,»_     de    Véronique    (  Veronica    officïnalis  )  , 

une  once 52 

Fleurs    d'Arnica  (  ^rwzcamonfana),  une  once...  52 
de  Pied-de-Chat  (  Gnap/îa/mmofioicMm  ), 

une  once 32 

deScabieuse(5ca6iosaaryeKS2s)^  uneonc.  52 

de  Tussilage  (Tussi/fl^fo/ar/ara), une  onc.  52 

Mêlez  et  conservez  pour  l'usage. 

519.  ESPÈCES  ANTHELMINTHIQUES. 

SPECIES  ANTHELMINTHICtë. 


w 


•  Feuilles  et  Fleurs  sèches  de 

Tanaisie  (  Tanaceium  vulgare  ) ,  une  once.  .  .      52 
Absinthe  (  Absintlihtm  officinale  ),  une  once.  . .      52 
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Fleurs  de  Camomille  romaine  (  Anthémis  nobilis), 

une  once 52 


f^ë 


Mêlez  et  conservez  pour  l'usage. 

520.   ESPÈCES  DIURÉTIQUES. J 

(  Espèces  opéritives.  ) 
SPECIES  DiURETICiE. 


W' 


Racines  sèches  de 

Fenouil  (  Fœnicidum  didce  ) ,  une  once .... 
Petit  Houx  (Ruscus  aculeaius) ,  une  once.. 
Ache  (  Apuim  graveolens  ),  une  once.  = .  . . . 
Asperge  (Asparagus  qfficinalis  "),  une  once . 
Persil  (Apium  petroselinum) ,  une  once., ,  » 

Mêlez  et  conservez  pour  l'usage. 

521.  ESPÈCES  ASTRINGENTES. 

SPECIES  ASTRINGENTES.     , 


i;; 


i 


52 
52 
52 
32 

51: 


•  Racines  sèches  de 

Bistorte  (  Polijgonum  Bistorta),  une  once. ...  32 

Tormentille  (  TormeniUla  erecta),  une  once. .  52 

Écorces  de  Grenades  (Punica  granatum),  une  onc.  32 

Mêlez  et  conservez  pour  l'usage. 
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521.  ESPÈCES  SUDORIFIQUËS. 

SPECIES  SUDORIFIC^. 

X\l  •  Bois  de  Gayac  râpé  (Gaiacum  officinale)^  une  once     32 
Racine   4^   Satlseparéille    ÇSmilaxSalsaparUla) 

fendue  et  coupée,  une   once o  .  .     52 

de  Squiile  coupées  par  tranches  (Smilax 

chma),}^nïie  once.,,  -.^  • »  . . . .      32 

Y. 

Mêlez  et  conservez  pour  l'usage. 


f'A 


525.  ESPÈCES   DITES   QUATRE  SEMENCES 

FROIDES 


R/ 


SEMÏNA   FRÎGIDA. 

®  Semences  de  CâlehsLSse  {  Cucurbita   lagenaria), 

une  once 32 

de    Pastèque  ou   Melon  d'eau  (  Cucurbita 

cUndlus  ) ,  une  oncetii^^if  ^ii; 32 

de  Melon  (Cucumis  Melo)j  une  once....  32 

de  Concombre  (^Cucumismtivus),  une  once  32 

Mêlez  et  conservez  pour  l'usage, 

524.  FARINES  ÉMOLEÎENTES. 

FARINii  EMOLLIENTES. 
X|/»  Farine  de  Lin  (Farina  Lini)^  une  livre 500 
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Farine  de  Seigle  {Farina  Seçalk  ),  uue.Jivi^e.     500 
d'Orge  (Farina  Ilordei  ),  une  livre. . . .     500 

Mêlez  et  conservez  pour  l'usage. 

525.  FARINES  RÉSOLUTIVES. 

FARINiî:  RESOLVENTES. 


0  Farine^de  Fénugrec  (Farina  Fœni-grœci),  une 

livre e 500 

de  Fève  (Farina  Fabœ),  une  livre 500 

d'Orobe  (  Farina  Orobi),  une  livre. . .  500 

de  Lupin  (Farina  Lupini  ) ,  une  livre. .  500 

Mêlez  et  conservez  pour  l'usage. 


CHAPITRE  XLVIII. 

POUBB.ES  COMPOSÉES. 


Les  poudres    composées   résultent   du  mélange  de 

plusieurs  poudres  simples. 

On  aura  le  soin  dans  leur  préparation  , 

lo    De   réduire   séparément   chaque    substance    en 

coudre  ; 
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•*^  a"  De  doritiet'  à  chaque  poudre  le  plus  ^dè  ténuité 
possible,  et  de  porphyriser  les  matières  minérales;  il 
faudra  en  excepter,  toutefois,  les  poudres  sternutatoires 
qui  devront  être  plus  grossières; 

3^  De  pulvériser,  à  l'aide  des  autres  substances,  les 
matières  molles  qui  doivent  entrer  dans  la  poudre  com- 
posée, telles  que  la  Muscade,  le  Macis,  la  Vanille,  etc. 
4*^  De  mêler  avec  le  plus  grand  soin  toutes  les  pou- 
dres particulières,  en  les  triturant  ensemble  dans  un 
mortier,  et  en  les  passant  ensuite  à  travers  un  tamis 
d'un  tissu  peu  serré; 

bC5o  j)g  jjg  préparer  qu'à  mesure  du  besoin  les  poudres 
composées  de  matières  qui  attirent  l'humidité; 

6°    Enfin,  de    ne  préparer   ces   médicamens   qu'en 
petite  quantité  à  la  fois . 

526.  POUDRE  DE  DOWER. 

PULVIS  DOWERI. 


B/ 


•   Poudre  de  Sulfate  de  potasse  (Pulvis  Sulfatîspo- 

tassîci  )  quatre  onces 1^5 

de  Nitrate  de  potasse  (Pulvis  Nitratis  po- 

tassici  )  quatre   onces 125 

d'Ipécacuanlîa  [Pulvis  Ipecacuanhœ)  une 

once S2 

de  Réglisse  (Pulvis  Glycyrrhîzœ)  une  once       32 

Extrait  d'Opium  sec  et  pulvérisé   (  Extractum 

Opii  )  une  once 32 
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Faites  sécher  exactement  toutes  les  poudres  à  l'éluve ,  et 
mélangez-les  avec  le  plus  grand  soin. 

527.  POUDRE  CORNAGHINE. 

^      (Poudre  de  Tribus.) 
PULVIS  CORNACHINI. 

Xç/©   Poudre  de  Scammonée   d'Alep   (Pulvis  Scam- 

monii  alepensis  )  quatre   onces .  .  .  ^ 125 

Bi-lartrate  de  potasse  (Pulvis  Bi-tartratis 

potassici  )  quatre  onces.  -. 125 

Antimoine  diaphorétique  lavé  (  Super  -  stibias 
potassiciis  )  quatre    onces 125 

Mêlez  sur  unjporphyre,  et  conservez  pour  l'usage. 

528.  POUDRE  TEMPÉRANTE  DE  STAHL. 

PULVIS  TEMPERANS  STAHLII. 

X^©   Sulfate  de  Potasse  [Sulfas  potassicus)  neuf  onc.  282 

Nitrate  de  Potasse  (A^ifras  jDofassicMs)  neuf  onc.  282 
Sulfure^de  Mercure  rouge  (Cinabre)  (  Sulfuretiim 

hijdrargijricum  )  deux  onces 64 

Mêlez  sur  un  porphyre  pour  avoir  une  poudre  très  fine. 
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529.  POUDRE  DIURÉTIQUE. 

(  Tisane  sèche.  ) 
PULVIS  DÏURETÏCUS. 

M^  9  Poudre  de   Gomme  arabique  {Pulvîs   Gwnmi 

arabici  )  deux   onces. 64 

■ — —  de  Sucre  (  Pulvîs  Sacchari  )  deux  onces .       64 

de  Nitrate   de    Potasse   (  Pulvîs   Nitraîis 

potassîcî  )  une  once. .    32 

— —  de  Racine  de   Guimauve  (  Pulvîs  radîcis 
Althœœ)  une  once 32 

Mêlez  et  conservez  pour  l'usage. 

550e  POUDRE  VERMIFUGE. 
PULYIS  VERMIFUGUS. 

ll|/»  Poudre  de  Blousse  de  Corse  {Pultïs  Fuci  hel- 

mintho-corti  )   une   once. . . . , 32 

' de  Semen-contra  (Pulvîs  Seminis  contra) 

une  once 32 

■ — -^  de  Rhubarbe  (Pulvîs PJieî)  demi-once.. .       ^6 

Mêlez  avec  soin,  et  conservez  dans  un  flacon  fermé. 


R? 
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551.  POUDRE  DENTIFRICE. 
PULVIS  DENTIFRICÏUM. 

•  Bol  d'Arménie  (  Bolus  orientcdis)  trois  onces.  96 

Corail  rouge  (ylsis^nobilis  )  trois  onces' 96 

Os  de  Sèche  (  Testa  Sepiœ)  trois  onces. .......  96 

Résine   Sangdragon  (Résina  Sanguis  draconis) 

une  once  et  demie.  . , 48 

Cochenille  (  Goccus  cactî)  trois  gros 12 

Bi-tartrate  de  Potasse  (  Bi-tartroM  Potassîcus  ) 

quatre  onces  et  demie 140 

Cannelle  ÇLaunis  Cinnamomum  ),  six  gros 24 

Girofles  (  Carijopliyllus  aromaticus\uJi  gros. ...  4 

Réduisez  séparément  chaque  substance  en  une  poudre 
impalpable  ,  et  mélangez  sur  un  porphyre. 

552.  POUDRE  POUR  LES  EMBAUMEMENS. 

PULVIS  AD  CONDIENDA  CAD  AVERA. 


«/ 


•  Poudre  de  Noix  de  galle  (Pm/i;îs  Galice  tinctoriœ) 

vingt  livres. .  » 10000 

— —  de  Tan  (Pulvis  corticis  Quercûs  Roboris) 

vingt  livres 10000 

— ' —  de  Sel  marin  décrépité  (  Pulvis  Chlorureti 

sodici)  quinze  livres 7500 

de   Nitrate  de   Potasse  (Pulvis  Nitratis 

potassici  )  cinq  livres 2500 
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Poudre  de Romariii(Pi(/i;îS  Rorismarini)  cinqliw  2500 

de  Lavande  (  Pidvis  Lcwandidœ)  cinq  liv.  2500 

de  Sauge  (Pulvis  Salviœ)  cinq  livres..  .  2500 

de  Thym  (  Pulvis  Thijmi)  cinq  livres..  .  2500 

de  Mentlie  poivrée  (Pulvis  Menthœ  pipe- 

rîtœ  )  cinq  livres 2500 

d'Aloès  succotrin  ( Pulvis  Aloes  soccotrini) 

cinq  livres 2500 

de  Benjoin  (Pulvis  Benzoini)  cinq  livres.  2500 

— —   de  Myrrhe  (^Pulvis  Mijrrhœ)  cinq  livres.  2500 

de  Gingerahre(PM/Dls  Zînziberis)  cinq  lit.  2500 

de  Girofles  (Pulvis  Caryophyllorum)  cinq 

livres 2500 

de  Muscades  (Pulvis  Nucum  moscliatarum) 

cinq  livres 2500 

■  de    Poivre   noir    (  Pulvis   Piperis  nigri  ) 

cinq  livres 2500 

Mêlez  parfaitement  toutes  ces  poudres,  et  conservez  [le 
mélange  pour  l'usage, 

N.  B.  On  emploiera  comme  vernis  pour  les  bandelettes 
qui  servent  à  recouvrir  le  corps  la  préparation  suivante. 

%.  Baume  du  Pérou  noir  (Balsamum  peruvianum  ni- 

grum  )  trois  livres 1 500 

de  Copahu  (Balsamum  Copaliivum)  trois  liv.  -1500 

Styrax  liquide  (Styrax  liquidum)  trois  livres  .  .  1500 
Huile  de  Noix  muscades  (Oleum  Nucum  mosclia- 
tarum )  une  livre. 500 
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Huile  volatile  de  Lavande  (Oleiim  volatile  Lavan- 

dulœ)  quatre  onces 125 

de  Thyin  [Oleum  volatile  Thymi)  une  once.  52 

Faites  liquéfier  au  bain-marie-  passez  à  travers  un  linge, 
et  conservez  pour  l'usage. 


CHAPITRE  XLIX. 

DES  MASSES  PILULAIRES  £T  PÎLULES. 


Les  Pilules  sont  des  me'dicamens  qui  s'administrent 
sous  la  forme  de  petites  boules  et  dont  la  consistance 
est  celle  d'une  pâte  assez  ferme  pour  ne  pas  adhérer 
aux  mains ,  et  pour  conserver  la  forme  splie'rique. 

Les  Pilules  sont  des-inédicamens  extrême  nent  varia- 
bles dans  leur  composition  :  celle-ci  est  quelquefois  très 
simple,  d'autres  fois  elle  est  très  composée.  Les  Pilules  se 
durcissent  souvent  peu  de  temps  après  qu'elles  ont  été 
préparées;  aussi  appartiennent-elles  pour  la  plupart  aux 
médicamens  magistraux.  Il  faut  en  préparer  peu  à  la 
fois,  et  quant  à  celles  qui  sont  faites  à  l'avance  dans 
l'officine  du  pharmacien ,  il  les  conservera  sous  la  forme 
de  masses  qu'il  enveloppera  de  parchemin  et  qu'il 
tiendra  dans  un  pot  couvert;  il  ne  devra  diviser  ces 
masses  en  pilules  qu'à  mesure  du  besoin. 


B^ 


• 
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555.  PILULES  DE.  SMON. 

nWLE  CUM  SAPOÏ^E. 

Savon  médicinal  (Sapo  amygdalinus)  quatre  onc.  Î25 
Poudre  de  racine  de  Guimauve  (Pulvis  radicis 

Allhœœ)  quatre  gros 16 

Nitrate  de  Potasse  [NUras.  Potassions)  un  gros.  4 


Battez  le  Savon  dans  un  mortier  de  marbre;  ajoutez-y  les 
autres  matières,  et  continuez  de  Lattre  le  mélange  pour  avoir 
une  masse  homogène. 

On  divise  ordinairement  cette  masse  enl*ilales  de  quatre 
grains  ,  que  l'on  roule  dans  de  la  poudre  d'amidon. 

554.  PILULES  ANTÉCIBUM. 

{Pilules  gourmandes ,  Grains  de  Vie.  ) 
PILULiî:  DICTiL  ANTECIBUM. 


B^. 


Poudre  d'Aloès  (Pulvis  Aloes)  six  gros.  ....       M 
Extrait  de  Quinquina    (  Exiractum  Kinœkince  ) 

trois  gros 12 

Poudre  de  Cannelle  (^Pulvis  Cimiamomi)  un  gros. 
Sirop  d'Absinthe  {Sijrupus  cum  Absinthio) .   .   .  Q.  S^ 

Mêlez  pour  obtenir  une  masse  que  vous  diviserez,  au 
moment  du  besoin,  en  pilules  de  quatre  grains.  Chaque 
pilule  contiendra  sensiblement  le  quart  de  son  poids 
d'Aloès. 


w 
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5;55.  PILULES  D'ANDERSON. 

(  Pilules  Écossaises.  ) 
PILUL/E  DICTZE  ANDERSONIS. 

•  Poudre  d'Aloès  (Pubis  Aloes  )  six  gros.  ...  24 
— —     de  Gomme  gutte  (  Pulvis  Gummi  cjutlœ  ) 

six  gros. 24 

Huile  volatile  d'Anis  (Oleumvolat.  Anisi)  un  gros.  4 

Sirop  simple  (  Synipus  sîmplex  ) ,  Q.  S» 

Mêlez  pour  obtenir  itne  masse  que  vous  diviserez,    à 
mesure  du  besoin,  en  pilules  de  quatre  grains. 

556  PILULES  DEBONTIUS. 

PILULiE  HYDRAGOGriE  BONTÏI. 


W 


Aloès  succotrin  (  Aloe  soccotrina)  une    once..  52 

Gomme  gutte  (Pwfyzs  Gummi  giittœ)  une  once. .  ^2 
Gomme  ammoniaque  (Gummi-ammoniacum)  une 

once 52 

Vinaigre  de  vin  blanc  (Acetum  è  vino  atbo  )  six 

onces 192 


Divisez  les  Gommes  résines  et  l'Aloès  à  chaud  dans  la 
moitié  du  Vinaigre  ;  passez  avec  expression;  versez  le  reste 
du 'Vinaigre  sur  le  résidu,  et  chauffez  encore;  passez  de 
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nouveau  ;  réunissez  les  liqueurs  et  faites-les  évaporer  à  la 
chaleur  du  bain-marie  jusqu'en  consistance  pilulaire.  On 
donne  ordinairement  à  chaque  pilule  un  poids  de  quatre 
grains. 


B/ 


557.  PILULES  MERCURIELLES. 

PI  LU  L  JE  HYDRARGYROSiE. 

•  Mercure  (Hijdrargyrum)  six  gros .  %4[ 

Poudre  d'Aloès  (Pidvis  Aloes)  six  gros.   ...  24 

de  Rhubarbe  ÇPulvîs  Rhei)  trois  gros.  12 

de  Scammonée  (  Pulvis  Scammoniî  aie- 

pensis)  deux  gros 8 

de  Poivre  noir  [Pulvis  Piperis  nigri)  un 

gros 4 

Miel  [Mel  album) Q.  S. 

Triturez  long-temps  le  Mercure  avec  le  Miel;  quand  il 
sera  ^parfaitement  divisé,  ajoutez  les  poudres  et  faites  une 
masse  que  vous  conserverez  dans  un  pot,  et  que  vous  divi- 
serez, à  mesure  du  besoin,  en  pilules  de  quatre  grains. 

Chaque  pilule  contiendra  un  grain  de  Mercure ,  un  grain 
d'Aloès  ,  et  un  tiers  de  grain  de  Scammonée. 

558.  PILULES  DE  MÉGLIN. 

nhVLiE  D.   MEGLIN. 


w 


•  Extrait  de   Jusquiame  (  Extractum  Hijosciami  ) 

une  once 52 
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Extrait   de   Valériane  (  Extractitm    Valerîanœ  ) 

une  once 52 

Oxide  de  Zinc  {Oxidum  Zincicum)  une  once.   .  52 

Mêlez  et  faites  des  pilules  de  trois  grains. 

559.  PILULES  ASIATIQUES. 

PILULiE  CUM  ACIDO  ARSENIOSO. 


w 


•  Acide  arsénieux  porphyrisé  (Acidum  Arsenlo- 

SMm)  un  grain «   .   .   .   .     0,05 

Poivre  noir  pulvérisé  (Pulvis    Piperis    nîgri) 

douze  grains  ■ 0,66 

Gomme  arabique   pulvérisée   (  Pulv'is   Gummi 

arabici)  deux  grains 0,10 

Eau  commune  (Aqua  commums) Q-  S. 

Triturez  pendant  long-temps  TAcide  arsénieux  et  la 
poudre  de  Poivre  dans  un  mortier  de  fer,  afin  d'obtenir  un 
mélange  très  exact;  ajoutez  la  Gomme  et  l'Eau ,  et  faites 
une  masse  que  vous  diviserez  en  douze  pilules. 

Il  est  important  de  continuer  pendant  long-temps  là  tri- 
turation du  Poivre  avec  l'Acide  arsénieux  pour  que  celui- 
ci  soit  très  uniformément  divisé  dans  la  masse.  Si  l'on 
opère  sur  une  masse  un  peu  forte,  il  ne  faut  pas  hésiter  à 
employer  quelques  heures  à  cette  opération. 


9l 
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540«  PILULES  BALSAMIQUES  DE  MORTON. 
VlhVhE  BALSAMîCiE  D.  MORTON» 


B/ 


Poudre  de  Cloportes  (Pulvïs  Oniscorum  asellorurn) 

dis-huit  gros. . .  ,  ,  .       72 

de  Gomme  ammoniaque  {Pulvis  Gummi 

ainmoniaci.)  neuf  gros,  .   ......       35 

Fleurs  de  Benjoin  ÇAcîdum  Benzoicum)  six  gros       24 
Poudre  de  Safran  ÇPulvls  Croci)  un  gros.   .   .         4 
I  Baume  de  Tolu  sec  (Balsamum  foluîanum)  un 

gros 4 

— —   de    Soufre    anisé     (  Bcdsamwn   Sulfurîs 

anisatum  )  environ  six  gros 24 

Mêlez  et  battez  long-temps  pour  obtenir  une  masse  bien 
liée  et  homogène. 

"Le  Baume  de  Soufre  anisê  est  une  ancienne  préparation  qxxi 
n*est  employée  maintenant  que  parce  qu'elle  entre  dans  les 
pilules  de  Morton.  On  l'obtient  en  faisant  digérer  au  bain  de 
sable  une  partie  de  Fleur  de  Soufre  dans  quatre  parties 
d'Huile  essentielle  d'Anis,  jusqu'à  ce  que  l'Huile  ait  pris  une 
couleur  rouge  et  que  le  Soufre  soit  en  grande  partie  dis- 
sous ;  on  laisse  refroidir  et  l'on  décante. 


w 
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Mi.  PILULES  DE  CYNOGLOSSE. 
PILUL/E  CUM  CYNOGLOSSO. 

•  Écorce  sèche  de  racine  de  Cynoglosse  (Cyno- 

glossum  officinale)  quatre   gros 16 

Semences    de   Jusquiame  (  Hyosciamus  niger  ) 

quatre  gros. 16 

Extrait   aqueux    d'Opium  ^(  Mjctractum    Opii  ) 

quatre  gros- ^6 

Myrrhe  (^Myrrha)  sis  gros 24 

Oliban  (^Olibanmn)  cinq  gros.   .   .......       20 

Safran  (  Crocus  sativus)  un  gros  et  demi.  .  .  6 
Castoréum  (  Castoreum  )  un  gros  et  demi.  .  .  6 
,  Sirop  d'Opium  {Syrupus  enm  exiracto  Opîi  ).  .  Q.  S. 

Pulvérisez  ensemble  la  racine  de  Cynogiosse  et  la  se- 
mence de  Jusquiame  ,  et  séparément  chacune  des  autres 
substances  ;  ramollissez  l'extrait  d'Opium  avec  un  peu 
de  Sirop ,  et  mélangez-le  dans  un  mortier  de  fer  avec  les 
substances  pulvérisées;  donnez  à  là  masse  la  consistance 
convenable  ,  et  conser\ez-Ia  dans  un  pot  couvert.  Elle  con- 
tiendra le  huitième  de  son  poids  d'extrait  d'Opium. 

542.  PILULES  DE  TÉRÉBENTHINE. 

(  Térébenthine  cuite.  ) 
TEREBENTHINA  COCTA. 


B/. 


Térébenthine  de  Yemse(^Terebentliina  Laricis)     Q.  S. 
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Mettez  la  Térébenthine  dans  une  bassine  avec  de  l'eau  et 
tenez  çeEle-ci  en  ébuliition  jusqu'à  ce  qu'une  portion  delà 
résine  jetée  dans  de  l'eau  froide  y  prenne  une  consistance 
plastique  ferme  ;  conservez  la  térébenthine  cuite  dans  un 
pot.  Pour  la  transformer  en  pilules  ,  on  la  ramollit  dans 
l'eau  tiède  et  l'on  conserve  les  pilules  sous  l'eau  ou  bien  on 
c.les  roule  dans  la  poudre  d'Amidon. 

545.  PILULES  TONIQUES  DE  BACHER. 

PILULJL  DICTiE  TONICI  D.  BACHER. 


W' 


Racine    sèche    d'Ellébore    noir   (  Helleborus 

niger  )  une  livre »...  500 

Carbonate  de  Potasse  purifié  (  Carbonas  po- 

tassîcus  )   quatre  onces 125 

Alcool  à2r  Cart.  (56  cent.)  (Alcool)  quatre  liv,  2000 

Vin  blanc  (  Vinum  album  )  quatre  livres.   .   .  2000 

Concassez  la  racine  d'Ellébore;  mettez-la  dans  un  matras 
avec  le  Carbonate  de  potasse  et  l'Alcool,  et  faites  digérer 
pendant  douze  heures;  passez  avec  expression;  versez  le 
Vin  blanc  sur  le  résidu,  laissez  macérer  pendant  vingt- 
quatre  heures  ,  puis  portez  à  l'ébullition  et  passez.  Réunis- 
sez les  liqueurs  alcooliques  et  vineuses  ;  clarifiez-les  par  le 
repos  ou  la  filtration.  et  faites-les  évaporer  en  consistance 
d'extrait  ferme.  Prenez  alors 

Extrait  ci-dessus  (^Extractmn  suprà  paratum  )  deux 

onces 64 

de  Myrrhe  {Extractum  M yrrhœ)  deux  onces     64 
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Poudre  de  Chardon  bénit  (Pulvis   Cardui  benedictï) 
une  once. 32 

Faites  une  masse  pilulaire  que  vous  diviserez  en  pilules 
de  quatre  grains  ,  que  vous  tiendrez  renfermées  dans  un 
'flacon  bien  bouché. 


CHiriTRE  L. 

CÉRATS. 


Les  Cérats  ont  poui^  base  un  raëiange  de  cire  et 
d'huile;  ils  peuvent  servir  d'excipient  à  des  matières 
me'dicamenteuses  très  diverses.  Ce  sont  des  préparations 
destine'es  à  être  employe'es  aux  pansemens. 

544.  GÉRÂT  SIMPLE. 

CERATUM  SIMPLEX 


W 


«  Huile  d'Amandes  douces  (Oleum  Amygdalarum ) 

douze  onces 575 

Cire  blanche  (Cera  alba)  quatre  onces.  ...     i25 


Faites  liquéfier  la  Cire  dans  l'Huile  à  la  chaleur  du  bain- 
marie  ;  versez  dans  un  mortier  de  marbre  échauffé  ;  triturez 
jusqu'à  refroidissement  complet,  et  jusqu'à  ce  que  le  Cérat 
soit  parfaitement  uni. 


w 
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M'Ô.  CÉRAT  A  LA  ROSE. 

(  Pommade  pour  les  lèvres.  ) 
CERATUM  ROSATUM. 

o  Huile  d'Amandes  douces  [Oleum  Amygdalarum) 

deux  onces .  64 

Cire  blanche  (Cera  alba)  une  once 32 

Racine  d'Orcanette  ÇAnchusa  tinètoria)  un  gros.  4 
Essence   de  Roses    (  Oleum  volatile   Rosarum  ) 

six  gouttes Q.  S. 

Faites  liquéfier  la  cire  dans  l'huile;  ajoutez  la  racine 
d'Orcanelte  et  laissez  digérer  jusqu'à  ce  que  la  pommade 
ait  pris  une  couleur  rouge  assez  vive.  Passez  avec  expression 
et  laissez  refroidir  lentement;  séparez  le  dépôt;  faites  li- 
quéfier de  nouveau  la  pommade,  etj  quand  elle  sera  à 
moitié  refroidie,  ajoutez-y  l'essence  de  Roses,  et  coulez-la 
dans   des  boîtes. 

546.  CÉRAT  DE  GALIEN. 

CERATUM  GALENI. 


w 


9  Huile  d'Amandes  douces  (Oleum  Amygdalarum) 

seize  onces 500 

Cire  blanche  (  Cera  alba)  quatre  onces.  ...  ^125 

Eau  de  Roses  (Hijdrolatum Rosarum)  douze  onc.  575 
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Faites  liquéfier  la  cire  dans  l'huile  à  une  douce  chaleur 
dans  un  vase  de  terre 3  coulez  dans  un  mortier  de  marhre 
échauffé,  et  remuez  continuellement  le  mélange  jusqu'à  ce 
qu'il  soit  presque  entièrement  refroidi;  incorporez-y  alors 
l'eau  de  Roses  que  vous  introduirez  par  petites  parties  en 
battant  continuellement  et  vivement  le  cérat. 

547.  GERAT  DE  SATURNE. 

(  Cérat  de  Goulard.  ) 

CERATUM  CUM  SUB- ACETATE  PLUMBÏCO. 

o  Cérat  de  GsHen  {Ceratum  Galeni)  une  once.  .  .       52 
Sous-acétate   de  plomb   liquide   (  Sub-acetas 
plumbicus  )  un  gros .         4 

Mêlez  dans  un  mortier  de  marhre. 

54B.  CÉRAT  SOUFRÉ. 

CEEATUM  SULFURATUM. 


W 


Soufre  sublimé  et  lavé  (Sulfur  lotum)  une  once.  52 
Cérat  de  Galien  (Ceratum  Galeni)  trois  onces  et 

demie. .......     112 

Huile  d'Ainandes  douces  (Oleum  Amygdalarum) 

demi-once ..........       .        16 

Mêlez  le  Soufre  au  Cérat  par  trituration  dans  un  mor- 
tier de  marbre;  ajoutez  l'huile  d'Amandes  et  triturez  de 
nouveau . 


CODEX. 

CHAPITRE  LI, 

POMMADES. 


Le  mot  Pommade  est  consacre  par  l'usage  pour 
designer  des  médicamens  d'une  consistance  ordinai- 
rement molle,  qui  ont  pour  base  la  graisse  de  porc, 
ou  un  mélange  de  corps  gras.  On  les  charge  de  dif- 
fërens  principes  ve'gétaux ,  de  substances  minérales 
simples  ou  composées.  On  peut  les  diviser  en  trois 
groupes  assez  naturels  fonde's  sur  les  différences  que 
présente  leur  mode  de  préparation,  ou  sur  les  réactions 
auxquelles  il  donne  naissance.  On  aurait  ainsi  des 
pommades  obtenues  par  simple  mélange;  des  pom- 
mades obtenues  par  la  solution  de  différens  principes 
dans  les  corps  gras;  et  enfin,  comme  troisième  groupe, 
des  pommades  dont  les  élémens  éprouvent  des  change- 
mens  chimiques  dans  leur  nature  au  moment  de  leur 
préparation. 

549.  POMMADE  OU  BAUME  NERVAL. 
POMATUM  NERVINUM. 


B/ 


•  Moelle  de  Bœuf  purifiée  (Medulla  Bovis)  quatre 

onces i  ...   .     128 


POMMADES.  457 
Huile  épaisse  de  Muscades   (Oleum  Nucis  mon- 

chatœ  )  quatre  onces 125 

volatile  de  Romarin  (Oleum  volatile  Ro- 

rismarini)  deux  gros ,    .  8 

— — de  Girofles    (Oleum  volalile  Caryo- 

plnjllorum  )  un  gros 4 

Camphre  pulvérisé  ÇPulvis  Camphorœ)  un  gros.  4 

Baume  de  Tolu  (Balsamiim  Toliitamim)  deux  gros,  8 

Alcool  à  54"Cart.  (86  cent.)  (Alcool)  demi-once.  16 

Faites  liquéfier  dans  un  flacon  à  large  ouverture  la  Moelle 
de  bœuf  et  l'Huile  de  muscades  ;  ajoutez  les  Huiles  volatiles, 
le  Camphre  et  le  Baume  de  Tolu  que  vous  aurez  fait  dissoudre 
dans  i' Alcool  5  chauffez  encore  pendant  quelques  instans 
en  agitant;  laissez  refroidir  eu  continuant  de  remuer  le 
flacon  de  temps  en  temps  pour  avoir  un  mélange  Lien  uni- 
forme. 

350*  POMMADE  ROSAT. 

(  Onguent  rosat.  ) 
POMATUM  ROSATUM. 


9   Graisse  de  Porc  lavée  plusieurs  fois  à  l'eau 
de  Roses  (Adeps  Porcimis  cum  Hydrolato  Ro- 

sarum  pluriès  lotus  )  deux  livres 1000 

Pétales  de  Roses  pâles  (Rosacentifolia)  quatre 

livres 2000 

Racine  d'Orcanetle  (Andmsa  tînctoria)  une  once         32 

58 
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Contusez  la  moitié  des  fleurs  ;  mélangez-les  avec  la 
graisse  froide  et  laissez  en  contact  pendant  deux  jours  j  au 
bout  de  ce  temps ,  liquéfiez  à  une  douce  chaleur  et  passez 
avec  une  forte  expression;  quand  la  pommade  sera  refroi- 
die, mélangez-la  avec  la  seconde  moitié  des  fleurs,  que  vous 
aurez  également  contusées  ;  après  vingt-quatre  heures,  faites 
de  nouveau  liquéfier;  passez  avec  expression;  colorez  alors 
la  pommade  en  la  faisant  digérer  avec  la  racine  d'Orca- 
nette.  Passez;  laissez  refroidir  lentement,  séparez  le  dépôt; 
liquéfiez  de  nouveau,  et,  quand  la  pommade  sera  à  moitié 
refroidie,  coulez-la  dans  un  pot. 

551.  POMMADE  DE  LAURIER. 

(  Onguent  de  Laurier.  ) 

POMATUM  LAURÏNUM. 


B/ 


•  Feuilles  récentes  de  Laurier  (Laurus  nobilis) 

une  livre 500 

Baies  de  Laurier  (  Laurus  nobilis  )  une  livre.  .  500 

Graisse  de  Vovc(  Adeps  Porchms)  deux  livres.  1000 

Contusez  les  feuilles  et  les  haies  de  Laurier  et  faites-les 
chauffer  ayec  la  graisse  sur  un  feu  modéré,  jusqu'à  ce  que 
toute  l'humidité  soit  dissipée  ;  passez  avec  une  forte  ex- 
pression; laissez  refroidir  lentement;  séparez  le  dépôt; 
liquéfiez  de  nouveau  la  Pommade,  et,  quand  elle  sera  à 
moitié  refroidie,  coulez-la  dans  un  pot. 


w 
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552,  POMMADE  DE  PHOSPHORE. 

POMATUM  CUM  PHOSPHORO. 


Phosphore  (  P/zosp/ioras)  un  gros 4 

Graisse  de  Porc  ÇAdeps  Porcînus)  six  onces  et 
trois  gros .  .     200 


Mettez  la  graisse  de  Porc  dans  un  flacon  de  verre  à  large 
ouverture  bouchant  à  l'éméril;  ajoutez  le  Phosphore  et  tenez 
le  flacon  au  hain- marie,  en  ayant  soin  d'interposer  entre 
le  goulot  du  flacon  et  le  bouchon  un  petit  morceau  de 
papier  qui  ouvre  une  issue  à  Pair  intérieur;  portez  l'eau  du 
bain- marie  à  l'ébullition  ;  alors,  bouchez  exactement  le  fla- 
con et  agitez  vivement  jusqu'à  ce  que  le  phosphore  soit 
dissous;  retirez  le  flacon  dubain-marie,  et  agitez-le  jusqu'à 
parfait  refroidissement. 

555.  POMMADE  OU  ONGUENT  POPULEUM. 

POMATUM  POPULEUM. 


R/ 


•  Bourgeons  secs   de   Peuplier  (Populus   nigra) 

douze  onces 575 

Feuilles  récentes  de  Pavot  (Papaver  somniferum) 

huit  onces 250 

de  Belladone  (Afro/9aBe//ac/oKa)  huit  onc.  250 

de  Jusquiame  {Hyoscîamus nîger)hmt  onc.  250 
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Feuilles  récentes    de  Morelle  (Solanum  nîgrum)     250 

huit  onces 

Graisse  de  Voie  (Adeps  Porcînus)  quatre  livres.   2000 

Pilez  les  plantes  dans  un  mortier  fie  marbre  ,  mettez-les 
dans  une  bassine  avec  la  graisse,  et  faites  cuire  sur  un  feu 
doux  jusqu'à  consomption  de  l'humidité;  ajoutez  alors  les 
bourgeons  de  Peuplier  concassés  et  faites  digérer  pendant 
vingt-quatre  heures;  passez  avec  forte  expression;  laissez 
refroidir;  séparez  le  dépôt,  et  fondez  de  nouveau  la  Pom- 
made pour  la  couler  dans  un  pot. 

554.  POMMADE  ÉPISPASTIQUE  AU  GAROU. 

POMATUM  CUM  CORTICE  DAPHNES  GNIDII. 


W> 


Graisse  de  Porc  (^ddeps  PorcmMs)  quatorze  onces 

et  demie 452 

Cire  blanche  (Cera  alba)  une  once  et  demie..        48 
Écorce  sèche  de  GarouÇ Dapline  Gniclium)  quatre 
onces = 128 

Coupez  l'écorce  de  Garou  par  tranches  transversales  ; 
mellez-la  dans  un  mortier  de  fer;  humectez-la  avec  un 
peu  d'Alcool  et  pilez  jusqu'à  ce  qu'elle  soit  réduite  en 
une  masse  fibreuse:  mettez-la  alors  dans  un  bain-marie 
avec  l'Axonge  ,  et  faites  digérer  pendant  douze  heures  ; 
passez  avec  forte  expression;  laissez  refroidir  lentement; 
séparez  le  dépôt,  faites  liquéfier  la  pommade  avec  la  Cire, 
et  agitez  jusqu'à  ce  que  la  pommade  soit  refroidie. 
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555.  POMMADE  ÉPISPASTIQUE  VERTE. 

POMATUM  VIRIDE  CUM  CANTHARIDIBUS. 


W 


»  Canlharides  en  poudre  fine  (  Pubis  Cantharidurn) 

une  once 52 

Onguent  populéum    (  Pomatum  populeum  )   une 

livre  douze  onces. .       ....   875 

Cire  blanche  {Cera  albà)  quatre  onces.   ....     125 

Faites  liquéfier  la  Cire  à  une  douce  chaleur  avec  l'Onguent 
populéum;  ajoutez  les  Cantharides,  et  agitez  jusqu'à  re- 
froidissement. 

556.  POMMADE  ÉPISPASTIQUE  JAUNE. 

POMATUM  LUTEUM  CUM  CANTHARIDIBUS. 


®  Cantharides  en  poudre  grossière  (  Pulvis  Can- 
tharidurn) quatre  onces. 125 

Graisse  de  Porc  {Adeps  Porcinus)  trois  livres 

six  onces.  , .      1680 

Cire  jaune  (  Cerajlava  )  huit  onces. 250 

Curcuma  en  poudre  (^Pulvis  Curcumœ)  àenx  gros  8 

Huile  volatile  de  Citrons  [Oleum  volatile  Citreo- 

rum)  deux  gros 8 

Mettez  les  Cantharides  et  l'Axonge  dans  un  bain-marie  et 
faites  digérer  pendant  trois  à  quatre  heures  à  la  température 
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de  l'eau  bouillante ,  en  agitant  de  temps  eu  temps  ;  passez 
avec  forte  expression;  remettez  la  pommade  sur  le  feu  avec 
la  poudre  de  Cureuma ,  faites  digérer,  filtrez;  faites  liqué*- 
fier  le  produit  avec  la  Cire  jaune;  remuez  le  mélange 
jusqu'à  ce  qu'il  soit  en  grande  partie  refroidi,  et  aromati- 
sez-le avec  l'huile  volatile  de  Citrons. 

557.  POMMADE  SOUFRÉE. 

POMATUM  SULFURATUM. 

®  Soufre  sublimé  et  lavé  ÇSulfur  lotum)  quatre 

onces 125 

^\4xonge  (Adeps  Porcinus)  douze  onces 375 

Mêlez. 

558,  POMMADE  ANTIPSORIQUE. 
POMATUM  CUM  SULFURE  COMPOSITUM. 


B/. 


Graisse  de  Porc  (Acfcps  Porcinm)  une  livre.  .  .  500 

Soufre  sublimé  et  lavé  (Sulfur  lotum)  huit  onces.  250 
Hydrochlorate  d'Ammoniaque  pulvérisé  (ChloV' 

hydms  Ammoniœ)  demi-once 16 

Alun  pulvérisé   (Sulfas  Alumînico- Potassicus) 

demi-once 16 

Mêlez  avec  soin. 


B/. 
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6m.  POMMADE  MERCUKIELLË; 

(Onguent  merciiriel  double ,  Onguent  napolitain.  ) 
POMATUM  HYDRARGYROSUM. 

Mercure  métallique  (Hydrargyrum)  une  livre.     SOO 
Graisse  de  Porc  (Adeps  Porcinus)  une  livre.  .   .     500 


Triturez  le  mercure  avec  le  quart  de  la  graisse  dans  un 
mortier  de  marbre  ou  de  fer  jusqu'à  ce  qu'un  peu  de  pom- 
made frottée  entre  deux  morceaux  de  papier  gris  ne  laisse 
apercevoir  aucun  globuîe  métallique  ;  ajoutez  alors  par 
parties  le  reste  de  la  graisse  de  porc,  et  faites  un  mélange 
exact. 

560.   POMMADE  MERCURÏELLE  vSIMPLE. 

(  Onguent  gris.  ) 
POMATUM  HYDRARGYROSUM  SIMPLEX. 


B/ 


•  Pommade   mercurielle  double  (Pomatum  hy- 

drargyrosum)  quatre  onces 125 

Graisse  de  Porc  (Adeps  Porcinus)  douze  onces.     575 


Mêle^. 
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561,  POMMADE  DE  CIPJLLO. 

POMATUM  D.  CIRILLO. 

X^«  Sublimé   corrosif  (  Chlorure tum   hijdrargyricum  ) 

un  gros 4 

Axonge  (  Adeps  Porcinus)  une  once 32 

Porphyrisez  le  Sublimé  corrosif;  ajoutez  l'Axonge  et  con- 
tinuez la  porphyrisation  pour  obtenir  un  mélangée  très 
exact. 

662.  POMMADE  HYDRIODATÉE. 

POMATUM  CUM  lODURETO  POTASSICO. 

X^«   lodure  de  Polassium  (loduretum  Potassicum)  un 

gros 4 

Graisse  de  Porc  récente  (  Adeps  Porcinus  )  une 
once 52 

Mêlez  sur  un  porphyre. 

On  préparera  de  même  la  Pommade  avec  le 

lodure  de  plomb  (loduretum  plombicum). 

563.  POMMADE  lODURÉE. 

POMATUM  CUM  lODO. 


H^.  lo 


de  Çlodum)  un  gros. 
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lodure  de  Potassium  (  foduretvm   po(assicum) 

trois  gros 12 

Axonge  {Adeps  Porcinus)  trois  cnces 96 

Triturez   l'Iode   avec    l'Iodure    de    Potassium  ;    ajoutez 
l'axonge  et  broyez  la  pommade  suir  un  porphyre. 

564.  POMMADE  DE  TUÏHIE. 

(  Onguent  de  Tuthîe.  ) 
POMATUM  CUM  TUTHIA. 


W 


•   Tuthie  porphyrisée  (rMfMa  suprà  porphijriten  levi- 

gâta)  deux   gros 8 

Beurre  lavé  à  l'eau  de  Roses  [Butijrum  Hijdrolato 
Rosanim  lotum)  demi-once 16 

Onguent  rosat  (Pomatiim  rosatum)  demi-once.     -16 

Mêlez  avec  soin. 


w 


565.  POMMADE  DE  RÉGENT. 

POMATUM  D.  REGENT. 

•  Beurre  lavé  à  l'eau  de  Roses  (Butyrumhijdrolato 

Rosarum  lotum)   deux  onces  deux  gros.   .   .      72 

Camphre  (Camphora)  six  grains 0,5 

Oxide  de  Mercure  rouge  (Oxidum  liydrargijricum) 

un  gros 4 

Acétate  de  plomb  cristallisé  (Acetasplumbiciis) 
un  gros 4 

Porphyrisez   avec  soin  l'Oxide  de  mercure  et  le  Sel  de 
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plomb;  ajoutez  le  Camphre  que  vous  aurez  pulvérisé  au 
moyen  de  quelques  gouttes  d'alcool;  puis  le  Beurre,  et 
broyez  long-temps  sur  un  porphyre. 

566.  POMMADE  DE  DESAULT. 

POMATUM  D.  DESAULT. 


I^ 


•  Oxide  rouge  de  Mercure (Oo^ic/mw  hydrargyricum) 

un  gros.. 4 

Tuthie  préparée  (Tuthia  prœparata)  un  gros.  4 
Acétate  de  plomb  [Acetas  plumbîcus)  un  gros.  4 
Alun  calciné  (  Suif  as  Aliiminico-potassicus)  un 

gros  .....       4 

Sublimé  corrosif  (Chloruretum  hydrargyricum) 

douze  grains 0,6 

Pommade  rosat  {Pomatiim  rosatum)  une  once  .  52 

Mélangez  et  broyez  long-temps  sur  un  porphyre. 

567.  POMMADE  STIBIÉE. 

(Pommade  d'Autenrieth.) 
POMATUM  CUM  TARTRATE  STIBICO-POTASSICO. 

JL^*  Émétique  porphyrisé  [(Tartras  stibko-potassîcus) 

un  gros 4 

Axonge  (Adeps  Porcinus)  irois  gros 12 

Mêlez  exactement  sur  un  porphyre. 


POMI\IADES  m 

568.  POMMADE  DE  CARBONATE  DE  PLOMB. 

(  Onguent  blanc  de  Rhazis.  ) 


^^. 


POMATUM  CUM  CARBONATE  PLUMBICO. 

Carbonate  de  plomb  (Carbonasplumbicus)  un  gros       4 
Axonge  (Adeps  Porcinus)  cinq  gros 20 


Mêlez. 

-Celte  Pommade  rancit  très  vite  et  ne  doit  être  préparée 
qu'au  moment  du  besoin. 

569.  POMMADE  DE  GONDRET. 

POMATUM  D.  GONDRET. 


w 


9  Suif  (Sébum  ovillum)  une  once 52 

Graisse  de  Porc  (Adeps  Porcmus)  une  once.   .   .  32 
Ammoniaque  liquide  à  25°   (Ammonia  liquida  ) 

deux  onces. 64 


Faites  Itiquéfier  le  Suif  et  l'Axonge  dans  un  flacon  à  large 
ouverture}  ajoutez  l'Ammoniaque,  fermez  le  flacon  et  agitez 
vivement;  tenez  le  flacon  plongé  dans  l'eau  froide,  en 
ayant  soin  d/agiter  de  temps  en  temps  jusqu'à  ce  que  la 
Pommade  soit  refroidie. 
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570.  POMMADE  NITRIQUE. 

(  Pommade  oxigênâe.  ) 
POMATUM  NITRICUM. 


W 


9  Graisse  de  Porc  {Adcps  Porcînus)  une  livre.  .        500 
Acide  nitrique  à  52° (Acidum  nitricum)  deux  onc.       64 


Faites  liquéfier  l'axonge  dans  un  vase  de  terre;  ajoutez 
l'Acide  nitrique,  et  continuez  de  chauffer  en  remuant  conti- 
nuellement avec  une  baguette  de  verre,  jusqu'à  ce  qu'il  com- 
mence à  se  dégager  des  bulles  de  gaz  nitreux  ;  retirez 
du  feu;  continuez  d'agiter,  et  quand  la  Pommade  sera  à 
moitié  refroidie,  coulez-la  dans  des  moules  de  papier. 

571.  POMMADE  CITRINE. 

(  Onguent  cîtrin.  ) 
POMATUM  CUM  NITRATE  HYDRARGYRÏCO. 


w 


•  Graisse  de  Porc  (Adeps  Porcînus)  huit  onces.   .  250 

Huiles  d'Olives  (  Oleum  olivarum)  huit  onces.  250 

Mercure   [Hydrargijrum)  une   once 32 

Acide  nitrique  à  32°  (  Acidum  nitricum)  une  once 

et  demie •  ^^ 
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Faites  dissoudre  le  Mercure  dans  l'Acide  nitrique  à  l'aide 
d'une  douce  chaleur;  d'autre  part  faites  liquéfier  l'Axonge 
avec  l'Huile  ;  quand  les  corps  gras  seront  à  moitié  refroidis, 
versez-y  la  solution  mercurielle  ;  agitez  pour  avoir  un 
mélange  intime  et  coulez  la  Pommade  dans  des  moules  de 
papier. 

572.  POMMADE  NUTRITUM. 

(  Onguent  nutritum.  ) 
POMATUM  NUTRITUM. 


W 


• 


Litharge  porphyrisée  (Ocri(/î<m  plumbicum  semi 

vitreum  )  trois  onces 96 

B-ixile  à' Olives  (Ole um  oliv arum)  neuf  onces.   .     282 
Vinaigre  de  vin  blanc   (Acetum  è  vino  albo) 
quatre  onces.. „   .   .   .     125 


Mettez  le  tout  dans  une  terrine  de  terre  vernissée  et 
chauffez  sur  un  feu  doux,  en  agitant  continuellement^  jus- 
qu'à ce  que  le  mélange  ait  acquis  la  consistance  d'une  pom- 
made molle. 

Cette  Pommade  ne  doit  être  préparée  qu'au  moment  d'en 
faire  usage,  car  elle  prend  bientôt  une  consistance  trop 
ferme. 
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CHAPITRE  LU. 

ONGUENTS. 


On  donne  le  nom  Ôl  Onguents  à  des  médicamens 
mous,  composés  de  corps  gras  et  re'sineux.  \ 

Pour  pre'parer  un  onguent,  ou  feit  fondre  ensemble 
les  substances  grasses  et  résineuses;  on  passe  à  travers 
un  linge  pour  séparer  les  impuretés,  et  l'on  agite  la 
masse  avec  un bistortier  jusqu'à  parfait  refroidissement?. 
Quelquefois  on  fait  fondre  certaines  matières  à  part;, 
c'est  lorsqu'elles  présentent  des  degrés  de  fusibilité 
très  différens.  ' 

Lorsqu'il  entre  des  substances  odorantes  ou  vola- 
tiles dans  la ,  composition  d'un  onguent ,  on  ne  les 
ajoutera  qu'à  la  fin  :  cette  règle  doit  être  observée  pour 
le  Camphre ,  la  Térébenthine  et  les  Huiles  essentielles  ; 
enfin  ,  quand  on  doit  incorporer  une  poudre  à  un 
onguent,  il  faut  la  choisir  la  plus  fine  possible. 

575o  ONGUENT  DIGESTIF  SIMPLE. 

DIGESTIVUM  SIMPLEX. 


o   Térébenthine  pure  (  Terebenthina  Laricîs  )  deux 

onces 64 
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Jaunes  d'Œufs,  N°  2  (  VileUi  Ovorum)  une  once.  32 
Huile  d'Hypéricum  (Oleum  cum  Ihjperico)  une 

demi-  once 16 

Mêlez  dans  un  mortier  la  Térébenthine  et  les  Jaunes 
d'Œufs,  et  ajoutez  peu  à  peu  l'huile  d'Hypéricum,  pour 
obtenir  un  onguent  un  peu  mou. 

574.  DIGESTIF  ANIMÉ. 

DIGESTIVUM. 

Jtj/o  Digestif  simple  ( Digestîvum  sîmplex)  qusitre  onc.     125 
Styrax  liquide  (Styrax  liqiiidum)  quatre  onces.     125 

Mêlez  exactement. 

575.  DIGESTIF  MERGURIEL. 

DIGESTIVUM  HYDRARGYROSUM. 

Jty©  B'igcsûîsim^le  {Digestivum sîmplex)  quaire  onc.     125 
Onguent  mercuriel  (Pomatum   hydrargijrosum) 
quatre  onces. 125 

Mêlez  par  trituration. 
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676,  OJNGUENT  D'ALTH.EA. 

UNGUENTUM  DE  ALTH^EA. 


R' 


o  Huile  de  Fénugrec  (Oleum  cum  Feno-grœco) 

deux  livres 1000 

Cire  jaune  (  Ceraflava)  huit  onces 250 

Poix  résine  (  Résina  Pini  )  quatre  onces 'f  25 

Térébenthine    (  Terebenthîna    laricis  )   quatre 

onces 125 

Faites  fondre  la  Cire  et  la  Poix  résine  dans  l'Huile  de 
Fénugrec;  ajoutez  la  Térébenthine;  passez  à  travers  un 
linge,  et  agitez  l'onguent  avec  une  spatule  de  bois  jusqu'à 
ce  qu'il  soit  presque  entièrement  refroidi. 

577.  ONGUENT  D'ARC^US. 

(  Baume  d'Arcœus.  ) 
BALSAMUM  ARC^Ï. 


w. 


Suif  de  Mouton  (  Sébum  Ovillum)  deux  livres.  lOOO 
Térébenthine  {Terebenthîna  Laricis)  une  livre 

et  demie 750 

Résine  Élémi  (Résina  Elemi)  une  livre  et  demie.  750 

Graisse  de  Porc  (Adeps  Porcinus)  une  livre.  .  500 


Faites  liquéfier  le  Suif,  la  Graisse  et  la  Résine;  ajoutez 
la  Térébenthine;  passez  à  travers  un  linge,  et  agitez  le  mé- 
lange jusqu'à  ce  qu'il  soit  presque  entièrement  refroidi 


w 
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578.  ONGUENT  DE  STYRAX. 

UNGUENTUM  CUM  STYRACE. 

•  Huile  (le  Noix  (Oleum  Nucum)  douze  onces. .%  375 

Styrax  liquide  [Stijj^ax  liquidum)  huit  onces. . .  250 

Colophane    (  Coloplwnia  )   seize    onces 500 

Résine  Elémi  (  Résina  Elemi)  huit  onces 250 

Cire  jaune  (  Cera  flava)  huit  onces 250 

Faites  fondre  la  Colophane,  la  Cire  et  la  Résine  Elémi  à 
une  très  donce  chaleur  j  retirez  la  bassine  du  feu  ,  ajoutez  le 
Styrax;  quand  il  sera  liquéfie,  ajoutez  l'Huile  de  Noix;  passes  à 
travers  un  linge,  et  agitez  l'onguent  jusqu'à  refroidissement. 

579.  ONGUENT  BASILICUM.  " 

UNGUENTUM  BASILICUM. 


I^ 


Poix  noire  (  Pix  nigra  )  deux  onces. .........  64 

Colophane    (  Coloplwnia  )  deux  onces 64 

Cire  jaune  (  Cera  flavay  deux  onces 64 

Huile  d'Olives  (^Oleum  olivarum)  huit  onces.. .  250 

Faites  liquéfier  la  Poix  noire  et  la  Colophane  sur  un  feu 
doux  dans  une  bassine  de  cuivre  ;  ajoutez  la  Cire,  et 
quand  elle  sera  fondue,  l'Huile  d'olives  ;  passez  à  travers 
un  linge,  et  agitez  l'Onguent  avec  un  histortier  jusqu'à  ce 
qu'il  soit  presque  entièrement  refroidi. 

60 
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S80.  ONGUENT  BRUN. 
UNGUENTUM  FUSCUM. 

Onguent  basilicum  (  Vnguentum  basUicum  )  deux 
onces 64 

Deutoxîde  de  Mercure  (  Oxîdum  hydrargyrîcum  ) 
un  gros 4 


W. 


Porphyrisez  le  précipité  rouge;  ajoutez  peu  à  peu  TOn- 
guent  basilicum,  et  triturez  pour  obtenir  un  mélange  exact. 


CHAPITRE  LUI. 


Les  emplâtres  sont  caractérisés  principalement  par 
leur  consistance.  Ils  ont  un  degré  de  solidité  tel  ^  qu'ils 
peuvent  se  plier  à  différentes  formes  et  les  conserver 
après  les  avoir  prises;  quand  on  les  applique  sur  une 
partie  du  corps  ils  doivent  pouvoir  s'accommoder  à  sa 
forme  et  y  adhérer  assez  fortemenL 

Considérés  quant  à  leur  composition,  on  distingue 
deux  sortes  d'emplâtres.  Les  uns  contiennent  les  mêmes 
substances  qui  entrent  dans  la  composition  des  an- 
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guents;  seulement  les  matières  solides  y  sont  en  plus 
forte  proportion  ;  les  autres  ont  pour  base  un  savon  à 
base  de  plomb.  Parmi  ces  derniers,  il  en  est  que  l'on 
prépare  sans  l'intermède  de  l'eau  et  à  une  température 
qui  dépasse  de  beaucoup  celle  du  point  d'ébullition  de 
ce  liquide.  Il  en  résulte  des  altérations  dans  les  corps 
gras  qui  ont  fait  donner  à  ces  sortes  de  préparations 
le  nom  Ôl' Emplâtres  brûlés. 

§  I.  EMPLATRES  SANS  OXÏDE  DE  PLOMB, 

OU  ONGUENTS  SOLIDES. 

581.  EMPLATRE  AGGLUTINATIF. 

(  Emplâtre  d'André  de  la  Croix.  ) 
EMPLASTRUM  GLUTINANS. 


W. 


Poix  blanche  (Pix  alha)  huit  onces 250 

Résine  Élémi  (Résina  Elemi)  deux  onces.  ....  64 

Térébenthine  (  Terebenthina  Laricis  )  une  once .  32 

Huile  de  Laurier  (O/ewm  Z/QMmMm)  une  once.  52 


Faites  liquéfier  toutes  les  matières  sur  un  feu  doux  ;  pas- 
sez à  travers  un  linge  et  coulez  dans  un  pot. 
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582.  EMPLATRE  DE  CIRE. 

EMPLASTRUM  CUM  GERA. 

X)/»  Cire  jaune  (  Cera  jlava  )  trois  livres 1500 

Suif  de  Mouton  (Sébum  Ovillum)  trois  livres.      1500 

Poix  blanche ^(  Pix  alba  )  une  livre 500 

Faites  liquéfier  sur  un  feu   doux;  passez  à  travers  un 

linge,  et  conservez  pour  l'usage. 

583.  EMPLATRE  DE  POIX. 

EMPLASTRUM  CUM  PICE. 

Jl|/  •  Cire  jaune  (  Cera  jlava  )  une  livre 500 

Poix  blanche  (Pix  alba)  trois  livres 1500 

Faites  liquéfier  et  passez  à  travers  un  linge . 

584.  EMPLATRE  D'ACÉTATE  DE  CUIVRE. 

(  Cire  verte.  ) 
EMPLASTRUM  CUM  ACETATE  CUPRICO. 

J_^*  Cire  jaune  (Cera jfZaua)  quatre  onces 125 

Poix  blanche  [Pix  alba)  deux  onces 64 

Térébenthine  (  Terebenthina  Laricis)  une  once.        52 
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Verdet  porphyrisé   (  sous  -  acétate  de  cuivre) 

[Subacetas  cupricus)  une  ouce 32 

Faites  liquéfier  à  une  douce  chaleur  la  Cire  jaune ,  la 
Poix  blanche  et  la  Térébenthine;  passez  et  ajoutez  l'Acétate 
de  cuivre;  agitez  jusqu'à  ce  que  l'emplâtre  soit  en  grande 
partie  refroidi. 

585.  EMPLATRE  DE  CIGUË. 

EMPLASTRUM  CUM  CICUTA. 


n/. 


Résine  de  Pin  [Résina  Pini)  quinze  onces. . .  470 

Poix  blanche  (  Pix  alba  )  sept  onces 220^"^ 

Cire  jaune  (  Cerajlava  )  dix   onces 520 

Huile  de  Ciguë  [Oleum  cum  Cicutd)  deux  onces.  64 
Feuilles  vertes  de  Ciguë  (  Conium  maculatiim  ) 

deux  livres 1000 

Gomme   ammoniaque  (  Gummi  ammoniacum  ) 

huit  onces 250 

Faites  liquéfier  dans  une  bassine  de  cuivre ,  sur  un  l^u 
doux,  la  Résine  de  Pin,  la  Poix  blanche,  la  Cire  et  l'Huile 
de  Ciguë  ;  ajoutez  les  feuilles  de  Ciguë  écrasées,  et  continuez 
à  chauffer  jusqu'à  ce  que  toute  l'eau  de  végétation  de  la 
plante  soit  dissipée  ;  soumettez  la  matière  chaude  à  l'action 
d'une  forte  presse.  Faites  fondre  de  nouveau  la  masse  em- 
plastique,  et  laissez-la  refroidir  lentement  pour  donner  le 
temps  aux  matières  étrangères  de  se  déposer  et  pour  pou- 
voir les  séparer  aisément. 
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D'autre  part  divisez  la  Gomme  ammoniaque  dans  de  l'al- 
cool à  21"  Cart.  (  56  ce^t,)  à  une  douce  chaleur;  passez  la 
liqueur,  distillez-la  au  bain-marie  et  achevez  l'évaporation 
SUT  un  feu  doux  jusqu'à  ce  que  la  matière  ait  pris  la  con- 
sistance d'un  miel  épais;  en  cet  état  mélangez-la  par  Tagita- 
tion  avec  la  masse  emplastique  que  vous  aurez  préala- 
blement liquéfiée. 

586.  EMPLATRE  DE  CANTHAEIDES. 

(  Emplâtre  vésiaatoîre.  ) 
EMPLASTRUM  CUM  CANTHARIDIBUS. 


r; 


e   Poix  résine  (Résina  Pini)  quatre  onces 125 

Axonge  {Adeps  Porcinus)  quatre  onces 125 

Cire  jaune  (  Cera  flava  )  quatre  onces 125 

Cantharides  en  poudre  fine  (Pulvis  Cantliaridum) 

quatre  onces ,.....« 125 

Faites  liquéfier  sur  un  feu  doux  la  Poix  blanche,  la  Téré- 
benthine et  la  Cire;  passez  à  travers  un  linge  et  tandis  que 
la  matière  est  encore  chaude,  ajoutez  la  poudre  de  Cantha- 
rides et  continuez  àe  remuer  jusqu'à  ce  que  l'emplâtre  soit 
revenu  à  la  consistance  solide. 

En  été ,  il  faut  retrancher  une  once  de  graisse  de  la  for- 
mule et  la  remplacer  par  une  once  de  cire. 
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587.  EMPLATRE  DE  GANTHARIDES. 

(  Emplâtre  vésicatoire  cmfjlais.  )  .     . 

EMPLASTRUM  CUM  CANTHARIDIBUS  ANGLICUM. 


B/. 


Emplâtre  de  Cire  (Emplastrum  cum  Cera)  quatre 

onces 125 

Graisse  de  Porc  {Adeps  Porcinus)  quatre  onces.     125 
Cantharides  en  poudre  très  fine  (Pulvis  Cantha- 

ridum  )  quatre  onces 1 25 

Faites  liquéfier  l'emplâtre  et  la  graisse ,  ajoutez  la  poudre 
de  Cantharides  et  remuez  jusqu'à  refroidissement;  conser- 
vez l'emplâtre  dans  un  pot  couvert. 

588.  EMPLATRE  CÉROËNE. 

EMPLASTRUM  CERONEUM. 


B/. 


Poix  de  Bourgogne  (Plc -Bier^imc/ica)  douze  onc.  575 

■  noire  (  Pix  nigra  )  trois  onces 96 

Cire  jaune  (  Cera  jlava  )  trois  onces  six  gros.  120 

Suif  (  Sébum  OvîUum  )  une  once  deux  gros.  40 
Bol  d'Arménie  préparé  (  Bolus  orientalis  )  trois 

onces  deux  gros.   .  .  .  • 104 

Myrihe  en  poudre  (Pulvis  Myrrhœ)  cinq  gros.  20 

Encens  pulvérisé  (  Pulvis  Olibani  )  cinq  gros.  20 
Minium  porphyrisé  (Oxidumplumlnciim  rubrum) 

cinq  gros .  .  .  .  20 
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Faites  liquéfier  d'abord  la  Poix  noire,  puis  la  Poix  de 
Bourgogne,  la  Cire  et  le  Suif,  passez  avec  expression  à  tra- 
vers une  toile,  et  quand  la  masse  emplastique  sera  à  moitié 
refroidie,  incorporez-y  les  autres  matières  pulvérisées. 

§  lî.  EMPLATEES  ATEC  L'OXIDE  DE  PLOMB. 
589.  EMPLATRE  SIMPLE. 

EMPLASTRUM  SIMPLEX. 


ï^ 


Litharge   en  poudre  fine  (  Oxidum  plumbicum 

semi  vitremn  )  quatre  livres 2000 

Graisse  de  Porc  (Adeps  Porcimis)  quatre  livres.  2000 

Huile  d'Olives  [Oteiim  olivarum)  quatre  livres.  2000 

Eau  commune  (  Aqua  communis  )   luiit  livres.  4000 

Mettez  dans  une  grande  bassine  de  enivre  la  Graisse  de 
Porc  et  l'Huile  d'olives,  puis  l'Oxide;  faites  liquéfier  et 
remuez  avec  une  grande  spatule  de  bois  pour  obtenir  un 
mélange  exact  5  ajoutez  alors  l'eau  et  tenez  la  matière  en 
ébullitiou,  en  l'agitant  continuellement  avec  la  spatule  jus- 
qu'à ce  que  l'oxide  ait  disparu  et  que  la  masse  ait  acquis 
une  couleur  blanche  et  une  consistance  solide,  ce  dont  vous 
vous  assurerez  en  jetant  une  petite  quantité  de  la  matière 
emplastique  dans  de  l'eau  froide  et  en  la  pétrissant  entre 
les  doigts  5  alors,  laissez  refroidir  et  tandis  que  l'emplâtre 
sera  encore  chaud  et  mou ,  malaxez-  le  pour  en  séparer 
toute  la  liqueur  aqueuse  ,  et  roulez-l«  en  cylindres  ou 
magdaléons. 


w 


EMPLATRES.  481 

590.  EMPLATRE  DE  GÉRUSE. 

EMPLASTRUM  CUM  CERUSA. 

Céruse  pure  en  poudre  (  Carbonas  plumbicus) 

une  livre 500 

Huile  d'Olives  (Oleum  olivarum)  deux  livres.  1000 

Cire  blanche  (  Cera  alba)  trois  onces. 96 

Eau  [Aqua  commimis)  deux  livres 1000 

Mettez  la  Céruse  et  l'Huile  dans  une  grande  bassine  ; 
mélangez-les  exactement,  et  ajoutez  l'eau;  opérez  comme 
il  a  été  dit  pour  l'emplâtre  simple;  et  quand  la  masse  aura 
été  malaxée,  faites  la  liquéfier  de  nouveau  avec  la  Cire,  et 
formez  en  des  magdaléons. 

'591;  EMPLATRE  DE  MINIUM  CAMPHRÉ. 

(  Emplâtre  de  Nuremberg.  ) 
EMPLASTRUM  CUM  MINIO  CÀMPHORATUM. 


R/ 


Emplâtre  simple  (  Emplastrum  simplex)  douze 

onces 375 

Cire  jaune  (  Cera  jlava  ]  six  onces 192 

Huile  d'Olives  (  Oleum  olivarum  )  deux  onces .  64 

Minium  (O^iûfi/m  plumbicum  rubrum)  trois  onc.  96 

Camphre  (  Camphora)  deux  gros 8 

61 
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Faites  liquéfier  ensemble  l'emplâtre  simple  et  la  Cirej 
incorporez-y  le  Minium  que  vous  aurez  broyé  sur  un  por- 
phyre avec  la  quantité  d'Huile  prescrite,  et  quand  la  masse 
emplastiqne  sera  en  grande  partie  refroidie,  ajoutez-y  le 
Camphre  que  vous  aurez  divisé  avec  un  peu  d'alcool. 

592.  EMPLATRE  DIACHYLON  GOMMÉ. 
EMPLASTRUM  DIACHYLUM  GUMMATUM. 


w 


•  Emplâtre  simple  ÇEmplastnim  simplex)  trois  liv.  1 500 

Cire  jaune  (  Cera  flava)  trois  onces 96 

Poix  blanche  (  Pîx  alba  )  trois  onces 96 

Térébenthine(rere6enf/Mn«L«ncis)  trois  onces  96 
Gomme  résine  Ammoniaque  (  Gmnmi  Résina 

Ammoniaciim  )  une  once 52 

Bdeilium  (  Bdellium)  une  once 32 

— . —     Galbanum  (  Galbanum  )  une  once ....  32 

— —      Sagapénum  (  Sagapenum  )  une  once. .  .  32 

Faites  liquéfier  l'emplâtre  simple  avec  la  Cire  5  d'autre 
part  faites  liquéfier  également  la  Poix  avec  la  Térébenthine  ; 
passez  ce  dernier  mélange  et  ajoutez-le  au  premier  j  versez 
ensuite  dans  la  masse  emplastique  et  incorporez  par  l'agi- 
tation les  Gommes  résines  qui  auront  été  préalablement  dis- 
soutes dans  l'alcool  à  21  Cart.(56°  cent) ,  puis  ramenées  par 
la  distillation  et  l'évaporation  en  consistance  du  miel  épais. 
Quand  l'emplâtre  sera  suffisamment  refroidi ,  roulez  le  en 
magdaléons. 


w 
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593.  EMPLAIRE  DE  GANET. 

(  Onguent  de  Canet.) 
EMPLASTRUM  CUM  OXIDO  FERRICO. 

•  Emplâtre  simple  (  Emplastrum  simplex  )  quatre 

onces 125 

— ■—     diachylon  gommé  (Emptastrum  diachijtum 

gummatum  )  quatre  onces 125 

Cire  jaune  (  Cera  flava  )  quatre  onces. .......  125 

Huile  d'Olives  (  Oleum  olivarum  )  quatre  onces.  125 

Coicolhar  (Oxidum  ferrlcum)  quatre  onces. . . .  125 

Broyez  sur  un  porphyre  le  Colcothar  avec  le  tiers  de 
l'Huile  ;  d'autre  part  faites  liquéfier  les  emplâtres  et  la  Cire 
avec  le  reste  de  l'Huile;  ajoutez  le  Colcothar;  et  remuez 
jusqu'à  ce  que  la  masse  emplastique  soit  presque  entière- 
ment refroidie. 

594.  EMPLATRE  MERGURÎEL. 

(  Emplâtre  de  Vigo  cum  3!ercuno.  ) 
EMPLASTRUM  CUM  HYDRARGYRO. 


B/ 


•    Emplâtre  simple  (  Emplastrum  simplex  )  deux 

livres  huit  onces 1250 

Cire  jaune  (  Cera  flava  )  deux  onces  .......         64 
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Poix  résine  purifiée  [Résina  pura)  deux  onces.  64 
Gomme  résine  AmmoniaqueJ  (  Gummi  Ammo- 

niacum  )  cinq  gros 20 

Bdeîlium  (Bdellium  )  cinq  gros 20 

Oliban   (  Olibanum  )  cinq  [gros 20 

Myrrhe  (  Mijrrha  )   cinq  gros 20 

Poudre  de  Safran  \  Pulvis  Croci)  trois  gros.  12 

Mercure  (  Hydrargyrum)  douze  onces 575 

Térébenthine  (  Terebentliîna)  deux  onces.  .  .  64 

Styrax  liquide  purifié  (Styrax  liquidum)six  onc.  192 
Huile  volatile    de   Lavande]  (  [Oleum   volatile 

Lavandulœ  )  deux  gros 8 

Réduisez  en  poudre  les  Gommes  résines^ et  le  Safran; 
d'autre  part  triturez  le  Mercure  avec  leJStyrax  et  la  Téré- 
benthine dans  un  mortier  de  fer  jusqu'à  ce  qu'il  soit  com- 
plètement éteint.  Faites  liquéfier  l'emplâtre  simple  avec  la 
Cire  et  la  Résine  de  Pin  ;  ajoutez-y  les  poudres  et  l'Huile 
volatile,  et  quand  l'emplâtre  sera  déjà  refroidi ,  mais  cepen- 
dant encore  liquide,  ajoutez-y  le  mélange  mercuriel  que 
vous  incorporerez  par  l'agitation. 

595.  EMPLATRE  DIAPALME. 

EMPLASTRUM  DIAPALMA. 


w 


#  Emplâtre  simple  (  Emplastrum  simplex  )  deux 

livres 1000 

Cire  blanche  (  Cera  alba  )  deux  onces 64 

Sulfate  de  Zinc  (  Sulfas  Zincicus  }  une  once.  52 
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Faites  liquéfier  remplâtre  simple  et  la  Cire  ;  ajoutez  le  Sul- 
fate de  zinc  que  vous  aurez  fait  dissoudre  dans  une  petite 
quantité  d'eau,  et  tenez  l'emplâtre  sur  un  feu  doux  en  le 
remuant  continuellement  jusqu'à  ce   que  toute  l'eau  soit 
dissipée. 

596.  EMPLATRE  DE  SAVON. 

EMPLASTRUM  CUM  SAPONE. 


^ 


•  Em^lhire  simi^le  {Emplastrum  simple x)  quatre 

livres 2000 

Cire  blanche  (  Cera  alba  )  trois  onces 96 

Savon  blanc  (  Sapo  cdbus  )  quatre  onces.  .  .  125 


Faites  liquéfier  l'emplâtre  avec  la  Cire  j  ajoutez-y  le  Savon 
que  vous  aurez  divisé  avec  un  couteau  ou  avec  une  râpe  ; 
incorporez-le  par  l'agitaliou. 

On  ajoute  souvent  du  Camphre  à  cet  emplâtre;  le  mieux 
est  de  l'y  incorporer  à  mesure  du  besoin.  La  dose  la  plus 
ordinaire  est  de  quatre  grains  de  Camphre  par  once  d'em- 
plâtre. 

597.  EMPLATRE  RESOLUTIF. 

(  Emplâtre  des  quatre  fondans.  ) 
EMPLASTRUM  EX  MIXTIS  QUATUOR. 


w. 


Emplâtre  de  Savon  (  Emplastrum  cum  Sapone  ) 
quatre  onces 125 
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EmpMire  âe  'G%uë  (Empiastrum  cum  Ciipwtâ) 
quatre  ORces -  .  .  .  .      12§ 

Diadïyloii  gomuaiè  [Empiastrum  Dîathylum 

gummatum  )    quatre  onces 125 

mercuriel    (  Empiastrum    hydrargyrosum  ) 

quatre  onces 125 

Faites  liquéfier  tous  ces  emplâtres  à  une  très  douce  cha- 
leur dans  un  vase  de  terre  ou  de  fonte ,  et  mélangez-les 
exactement  par  l'agitation. 

598.  EMPLATRE  BRUN. 

(  Onguent  de  la  mère  Thècle.  ) 
EMPLASTRUM  FUSCIJM. 

«  Huile  d'Olives  (Oleum  olivarum)  deux  livres.  1000 

Graisse  de  Porc  (  Àdeps  Porcinus  )   une  livre,  500 

Beurre  (  Butyrum  )  une  livre 500 

Suif  de  Mouton  (  Sébum  Ovillum  )  une  livre.  500 

Cire  jaune  (Cerajlava)  une  livre 500 

Litharge  en  poudre  fine  (  Oxidum  plumbicum 

semi  vîtreum  )  une  livre 500 

Poix  noire  purifiée  (Pix  nigra)  quatre  onces.  125 

Mettez  toutes  les  matières  grasses  dans  une  grande  bas- 
sine de  cuivre  et  chauffez-les  jusqu'à  ce  qu'elles  commencent 
à  fumer;  ajoutez-y  alors  par  parties  la  Litharge  pulvérisée 
et  agitez  continuellement  avec  une  spatule  de  hois  j  laissez 
le  mélange  sur  le  feu  en  continuant  de  l'agiter  sans  discon- 
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tinuer,  jusqu'à  ce  que  la  matière  ait  pris  une  couleur  d'un 
brun  foncé;  alors  ajoutez-y  la  Poix  noire  que  vous  aurez 
purifiée  en  la  faisant  fondre  et  en  la  passant  à  travers  un 
linge  ;  quand  l'emplâtre  sera  en  grande  partie  refroidi , 
coulez -le  dans  un  pot  ou  dans  des  moules  garnis  de 
papier. 


CHAPITRE  LIV 

SPARADRAPS. 


Sous  le  nom  de  Sparadraps,  on  de'signe  des  bandes 
d'étoffes  de  fil ,  de  coton  ou  de  soie  ,  ou  même  de 
papier ,  dont  on  recouvre  une  des  faces  et  quelquefois 
les  deux  faces  avec  une  couche  d'une  masse  emplas- 
tique. 

Les  conditions  essentielles  d'un  sparadrap  sont  :  qu'il 
soit  recouvert  d'une  couche  bien  égale  de  la  matière 
emplastiqne  ;  que  celle-ci  y  adhère  convenablement  et 
qu'elle  ait  assez  de  consistance  pour  que  ses  diverses 
parties  ne  puissent  pas  s'attacher  ensemble,  tout  en 
conservant  assez  de  souplesse  pour  que  le  sparadrap 
puisse  être  plié  en  différens  sens  sans  qu'elle  se  froisse 
ou.se  détache. 

On  se  sert  pour  la  préparation  des  sparadraps  d'ins- 
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trumens  qui  présentent  assez  de  différence  entre  eux, 
et  qu'avec  une  main  habile  on  peut  employer  assez  in- 
distinctement. 

On  peut  préparer  des  sparadraps  avec  toutes  les  com- 
positions emplastiques;  mais  il  est  quelques-unes  de 
ces  préparations  dont  on  fait  plus  souvent  usage  et 
dont  on  a  rapporté  ici  les  formules. 

599*  SPARADRAP  DE  CIRE. 

(  Toile  de  Mai.  ) 

y 
SPARADRAP  CUM  GERA. 


•  Cire  blanche    (  Cera  alba  )  huit  onces.  .....  250 

Huile  d'Amandes  douces  (^Oleum  Âmygdalarum) 

quatre  onces •  125 

Tèréhenthine  (^  Terebenlhina  Laricls)  une  once.  32 

Faites  liquéfier  toutes  les  matières  au  baiu-marie  et 
plongez-y  entièrement  des  bandes  de  toile  fine,  longues  de 
deux  à  trois  pieds  et  larges  de  six  pouces.  Retirez  cha- 
cune de  ces  bandes  en  la  saisissant  par  deux  coins,  en 
même  temps  que  vous  l'obligerez  à  passer  entre  deux  règles 
de  bois  qui  feront  tomber  l'excédant  de  la  masse  emplas- 
tique. 

En  étendant  la  même  composition  sur  des  bandes  de 
papier  lissé,  que  l'on  coupera  ensuite  par  petits  rectangles, 
on  aura  la  préparation  connue  sous  le  nom  de  Papier  à 
cautères. 


n/. 
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600.  SPARADRAP  COMMUN. 

SPARADRAP  COMMUNE. 

iEmplâtre  Diachylon  gommé  {Emplastrum  Dia- 

chijlum   gummatum  ) Q-  S. 


Liquéfiez  l'emplâtre  sur  un  feu  doux  et  étendez-le  sur 
des  bandes  de  toile  au  moyen  d'un  couteau  en  fer  ou  d'un 
sparadrapier. 

En  hiver  il  faut  ajouter  à  l'emplâtre  fondu  une  petite 
quantité  de  térébenthine  et  d'huile  d'olives  pour  qu'il  ne 
devienne  pas  cassant. 

601.  SPARADRAP  DE  COLLE  DE  POISSON. 

(  Taffetas  d'Angleterre .  ) 
SERICUM  DICTUM  ANGLICUM. 


W 


•  Colle  de  Poisson  (^  le hthij oc o lia)  une  once  ...  52 
Eau  commune  (^  Aqua  communis)  huit  onxîes.  .  250 
Alcool  à  21'^^^Cart.  (56° cent.)  (i/coo/)  huit  onces.     250 


Coupez  la  Colle  de  Poisson  en  petits  morceaux  et  laissez 
la  macérer  dans  la  quantité  d'eau  prescrite  pendant  vingt- 
quatre  heures*   ajoutez  l'Alcool  et  chauffez  au  bain-marie 
dans  un  vase  couvert  pour  faciliter  la  dissolution  5  passez 
la  liqueur  à  travers  un  linge. 

62 
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Tendez  sur  un  châssis  une  bande  de  taffetas  et  re- 
couvrez-la, au  moyen  d'un  pinceau  ,  d'une  couche  de  la 
liqueur  précédente;  laissez  sécher,  et  continuez  à  mettre 
successivement  plusieurs  couches  de  la  même  dissolution. 
Appliquez  ensuite  de  la  même  manière  une  couche  d'une 
teinture  alcoolique  concentrée  de  haume  noir  du  Pérou; 
laissez  sécher  ;  mettez  une  nouvelle  et  dernière  couche  de 
dissolution  gélatineuse  ,  faites  sécher  de  nouveau  et  cou- 
pez le  taffetas  en  petites  bandes  carrées. 

602.  TAFFETAS  VÉSIGANT. 

SERICUM  VESICANS. 


B^ 


e    Poudre  de  cantharides  (  Pî^/yis  Cantharidum) 

deux  livres  .  , 1090 

Ether  sulfurique    [Mthet  sidfiincus).  ....    Q.  S. 


Préparez  une  teinture  éthérée  de  cantharides  par  lixivia- 
tion,  suivant  le  procédé  qui  a  été  décrit  p.  286;  distillez 
cette  teinture  pour  en  retirer  l'éther:  vous  obtiendrez  une 
huile  épaisse  très  vésicante.  Prenez  alors  de  cette 

Huile    de    Cantharides   (Oleum   Cantharidum  ) 

quatre  onces -  .       125 

Cire  jaune  (  Cera  flavea  )  huit  onces 250 

Faites  liquéfier  à  une  très  douce  chaleur  et  étendez  sur 
une  toile  cirée. 

Ce  sparadrap  doit  être  préparé  en  petites  quantités  à  la 
fois.  11  faut  le  conserver  dans  uu  vase  fermé. 
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CHAPITRE  LV. 

BOUGIES. 


Les  Bougies  sont  employées  dans  le  traitement  des 
maladies  de  l'urèthie.  On  leur  donne  la  forme  d'un  cy- 
lindre ,  qui  va  en  s'amincissant  légèrement  d'une  extré- 
mité à  l'autre  dont  le  diamètre,  variable  suivant  le 
besoin  ,  se  rapproche  ordinairement  de  celui  d'une 
plume  à  écrire,  et  dont  la  longueur  ne  dépasse  guère 
27  centimètres. 

On  peut  préparer  des  bougies  avec  toutes  les  compo- 
sitions emplastiques  ;  on  les  liquéjBe,  on  y  plonge  des 
bandelettes  de  toile  fine,  on  les  retire,  on  les  roule  et 
on  les  polit  avec  l'instrument  dont  les  ciriers  se  servent 
pour  polir  la  bougie.  Une  bougie  bien  faite  doit  avoir 
une  surface  parfaitement  unie  et  conserver  de  la  flexi- 
bilité. 

Ces  bougies  emplastiques  sont  rarement  employées  ; 
on  les  remplace  avantageusement  par  celles  que  l'on 
prépare  avec  de  l'huile  de  lin  cuite  ou  du  caoutchouc 
et  qui  sont  beaucoup  moins  sujettes  à  casser. 
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CHAPITRE  LVI. 


SUPPOSITOIRES. 


Les  Suppositoires  constituenS:  un  genre  de  médica- 
mens  d'une  consistance  solide  et  destine's  à  être  intro- 
duits dans  l'anus.  On  leur  donne  la  forme  d'un  cône 
dont  la  grosseur  varie  depuis  celle  d'une  plume  jusqu'à 
celle  du  petit  doigt. 

On  fait  des  suppositoires  avec  le  savon,  le  suif,  le 
beurre  de  cacao,  le  miel  épaissi.  Les  suppositoires  de 
savon  se  préparent  en  taillant  un  morceau  de  savon  en 
cône  au  moyen  d'un  couteau.  On  fait  les  suppositoires 
en  suif  ou  en  beurre  de  cacao  en  liquéfiant  ces  corps 
et^  en  les  coulant  dans  un  petit  moule  en  carte  ou 
en  papier.  Enfin ,  si  l'on  se  sert  de  miel ,  il  faut  le  cuire 
jusqu'à  ce  qu'il  puisse  prendre  par  le  refroidissement 
une  consistance  solide  et  le  couler  dans  un  petit  moule 
huilé. 
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CHAPITRE  LVII. 

ÉPONGES  PRÉPARÉES. 


IV*  Ép 


603.  ÉPOJNGES  PREPAREES. 

SPONGIii  PRiEPARATyE. 
onges  fines   (Spongîœ  conte xtûs  tennis).  .  .     Q.  S. 


Battez  les  Éponges  avec  un  maillet  sur  un  billot  de  bois, 
pour  détacher  le  sable  et  les  débris  de  coquilles  ;  faites-les 
tremper  dans  l'eau  tiède  pendant  vingt -quatre  heures, 
et  lavez-les  avec  soin;  répétez  ce  lavage  deux  fois  en- 
core, et  tandis  qu'elles  seront  encore  humides,  prenez 
successivement  ~chaque  éponge  et  enveloppez-la  complè- 
tement avec  une  cordelette  de  chanvre ,  de  manière  à  ce 
que  les  tours  ne  laissent  aucun  intervalle  entre  eux  5  quand 
l'éponge  sera  recouverte ,  arrêtez  fortement  la  cordelette 
par  un  nœud,  et  faites  sécher  à  l'étuve. 

604.  ÉPONGES  PRÉPARÉES  A  LA  CIRE. 

SPONGIiE  PRJEPÂRATiE  CUM  GERA. 


H/- 


Éponges  fines  (  Spongiœ  contextûs  tenuis  ).  .  .     Q.  S. 


Nettoyez  les   Éponges   ainsi    qu'il  a  été  dit  W  605,  et 
faites -les    sécher.   Coupez -les    par    tranches    et    plongez 
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celles-ci  dans  de  la  cire  fondue ,  où  vous  les  laisserez 
jusqu'à  ce  que  toute  Thuntidlté  soit  dissipée  ;  enlevez  les 
morceaux  d'épongés  ;  placez-les  à  quelque  distance  les  unes 
des  autres  sur  le  plateau  d'une  presse,  recouvrez-les  avec 
une  plaque  de  fer  chaude  et  exprimez.  Quand  les  éponges 
seront  refroidies ,  retirez-les  de  la  presse ,  enlevez  la  cire 
en  excès  qui  ]^eut  adhérer  à  leurs  bords,  et  conservez-les 
pour  l'usage. 


CHAPITRE  LVm. 

CATAPLASMES. 


Les  Cataplasmes  sont  des  médicamens  destinés  -à 
l'usage  externe,  dont  la  consistance  est  celle  d'une 
pâte  molle.  Ils  re'siiltent.  d'un  mélange  de  farines  ou 
d'autres  poudres  avec  un  liquide,  soit  l'eau,  le  lait, 
une  infusion  ou  une  décoction  de  plantes  ou  de  parties 
de  plantes,  que  l'on  amène  souvent  par  la  coction  en 
consistance  convenable.  On  fait  aussi  entrer  des  pulpes 
dans  les  cataplasmes;  quelquefois  même  ils  en  sont  en- 
tièrement formés. 

On  ajoute  souvent  aux  cataplasmes  des  substances 
actives  dont  ils  doivent  favoriser  l'effet,  comme  des 
huiles,  des  onguents, des  substances  en  poudres. 


w. 
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e05.  CATAPLASME  ÉMOLLIENT. 

CATAPLASMA  EMOLLIENS. 

Farines  émoWienies  {Farinœ  emollientes)  quatre 

onces.. , 125 

Eau  commune  (  Aqua  commiinis  ) Q.  S. 


Délayez  les  farines  dans  l'eau  froide ,  de  manière  à  faire 
une  bouillie  très  claire  et  faites  cliauffer,  en  remuant  conti- 
nuellement avec  une  spatule  de  bt)is,  jusqu'à  ce  que  la 
matière  ait  pris  une  consistance  convenable. 

Quand  le  cataplasme  émollîent  est  destiné  à  servir  d'ex- 
cipient à  quelque  poudre  active,  il  ne  faut  ajouter  celle-ci 
qu'après  la  coction  et  au  moment  d'appliquer  le  cata- 
plasme. 

606.  CATAPLASME  DE  FÉCULE. 

CATAPLASMA  CUM  FECULA. 


I^ 


&  Fécule  de  Pomme  de  terre  (^Fecula  Solani  tu- 

berosi  )  deux  onces , 6-4 

Eau  commune  (  Aqua  communis  )  une  livre .  .  .      §00 

Mettes  Vemx  sur  le  feu  dans  un  poêlon  couvert,  et  aussi- 
tôt qu'elle  entrera  en  ébullition,  versez-y  la  fécule  que  voUs 
aurez  délayée  dans  deux  à  trois  onces  d'Cau  froide;  faites 
jeter  un  à  deux  bouillons  et  retirez  du  feu. 
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607.  CATAPLASME  MATURATIF. 

CATAPLASMA  CUM  UNGUENTO  BASILÏCO. 


W 


9  Farines  résolutives  (^Farmœ  resolventes)  quatre 

onces 125 

Décoction  de  Guimauve  (Decoctum  Altliœœ).  . .   Q.  S. 
Onguent  basilicum  (^Unguentum  basUicum)   une 
once S2 

Opérez  comme  il  a  été  dit  pour  le  cataplasme  émoUient, 
et  pendant  que  le  cataplasme  sera  encore  chaud  délayez-y 
l'onguent  basilicum  que  vous  aurez  préalablement  ramolli 
avec  un  peu  d'huile. 

608,  CATAPLASME  CALMANT, 

CATAPLASMA  ANODYNUM. 


w 


•  Capsules  de  Pavot  (Papayer  somni/eram)  une  once       52 
Feuilles  sèches  de  Jusquiame  (Huosciamus  nigef) 

deux  onces 64 

Farines  émolliente»  (Forincp  emoUientes)  quatre 
onces 125 

Coupez  les  têtes  de  Pavot  et  les  feuilles  de  Jusquiame  et 
faites- les  bouillir  pendant  quelques  instans  dans  une  livre 
et  demie  d'eau  ;  passez  avec  expression;  délayez  la  farine 
dans  la  liqueur  et  faites  cuire  en  consistance  de  cataplasme. 

Si  on  ajoute  du  Laudanum  à  cette  préparation,  on  ne 
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doit  pas  le  mélanger  avcc^la  masse,  mais  en  arroser  seule- 
ment la  surface  du  cataplasme. 

609.  CATAPLASME  DE  MOUTARDE. 

(  Sinapisme.  ) 
SINAPISMUS. 


W 


•   Farine  de  Moutarde   (Farina  Sinapls  nigrœ) 

huit  onces 250 

Eau  tiède  (  Aqua  commmm  ) Q.  S. 


Délayez  la  farine  de  Moutarde  dans  l'eau ,  pour  obtenir 
une  masse  de  consistance  de  cataplasme. 

N.  B.  Il  est  important  que  cette  préparation  soit  faite  avec 
de  l'eau  [tiède  j  et  que  l'on  renonce,  contrairement  à  l'usage 
habituel,  à  se  servir  du  vinaigre  comme  excipient;  l'eau 
trop  chaude^et  les  acides  ayant  la  propriété  de  s'opposer  au 
développement  du  principe  acre  de  la  Moutarde. 
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CHAPITRE  LIX, 

FOMENTATIONS  ,  LOTÏONS ,  INJECTIONS , 

GARGARISEES. 


Des  liqueurs  de  nature  très  différente  sont  eraploye'es 
comme  Fomentations,  Lotions,  Injections,  Gargarismes. 
Ces  mëdicamens,  qui  varient  à  l'infini  dans  leur  com- 
position, sont  ordinairement  prëpare's  au  moment  du 
besoin,  suivant  des  formules  particulières;  aussi a-t-on 
dû  se  borner  ici  à  en  rapporter  quelques-unes ,  desti- 
nées surtout  à  servir  d'exemples  de  ce  genre  de  pré- 
parations. 

Bien  que  les  mots  de  Fomentations ,  Lotions ,  s'appli- 
quent à  Faction  de  fomenter,  de  laver,  on  s'en  sert 
encore  pour  désigner  les  liquides  qui  servent  à  humec- 
ter ou  à  laver  quelque  partie  du  corps  et  dont  l'action 
s'exerce,  seulement  à  la  surface,  ou  s'étend  jusqu'à  une 
certaine  profondeur.  On  les  applique  tantôt  froids, 
tantôt  chauds,  au  moyen  d'une  étoffe  de  laine  ou  de  fil. 
Ce  sont  des  infusions,  des  décoctions  de  plantes,  du 
lait,  des  liqueurs  vineuses  ou  alcooliques,  des  dissolu- 
tions acides ,  alcalines  ou  salines. 

Les  Injections  sont  destinées  à  être  introduites  dans 
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quelque  cavité  du  corps  ;  leur  composition  est  aussi 
varialDle  que  celles  des  médicamens  prcce'dens. 

Les  Gargarismes  sont  destines  aux  maladies  de  la 
bouche  ou  de  la  gorge.  Ils  ont  le  plus  ordinairement  pour 
base  une  liqueur  aqueuse,  qui  peut  d'ailleurs  présen- 
ter les  plus  grandes  différences  dans  sa  composition. 


w 


610.  FOMENTATION  ÉMOLLIENTE. 

FOTtfS  EMDLXIENS. 

•  Espèces  éraollientes  (^Specîes  emoUîentes)  une 

once 32 

Eau  commuue  (  Aqua  communis  ) Q  JS. 


Faites  bouillir  pendant  dix  minutes,  en  employant  la 
quantité  d'eau  nécessaire  pour  qu'il  reste  un  litre  de  dé- 
coction ;  passez  avec  expression. 

611.    FOMENTATION  DE   FLEURS   DE 
SUREAU. 


B/. 


FOTUS  CUM  SAMBUCO. 

Fleurs  de  Sureau  ÇSambucus  nigra)  deux  gros 

et  demi .,..,.,..  10 

Eau  bouillante  (Aqua  communis)  un  litre.  .  .     1000 


Faites  infuser  pendant  une  heure  et  passez. 
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619.  FOMENTATION  NARCOTIQUE. 

FOTUS  NARCOTÎCUS. 

XV  •  Espcces  narcotiques  (  Species  narcolico&Jl  une 

once , :    32 

Eau  bouillante  [Aqua  communis)  un  litre.  .  .      1000 

Faites  infuser  pendant  une  heure  et  passez. 

'  G15.  FOMENTATION  YINEUSE. 

FOTUS  VINOSUS. 

Jty®   Vin  rouge  (  V'inum  rubrum)  un  litre 1000 

Miel  blanc  (  i!/e/  album)  quatre  onces 125 

Faites  dissoudre. 

614.  FOMENTATION  AVEC  LE  VINAIGRE. 

FOTUS  CUM  ACETO. 

X\/ •   Vinaigre  blanc  (Acetum  album)  huit  onces.       250 
Eau  froide  (  Aqua  frigida)  un  litre 1000 

Mêlez. 


FOMENTATIONS  ,  LOTIONS ,  INJECTIONS ,  GAI  GARISMES.     501 

615.  LOTION  ALGALIINE. 

FOTUS  CUM  CARBONATE  POTASSICO. 


ly  •  Car 


bonate  de  Potasse    (  Curlpnas  potassir.us  ) 

deux  onces 64 

Eau  commune  {Aqiia  communis)  un  iilrc.  .  .      1000 

Faites  dissoudre  et  fillrez. 

616.  LOTION  D'ACÉTATE  DR  PLOMB. 

(Eau  vêgéto-minérale.) 
LOTIO  CUM  SUBACETATE  PLUMBICO. 

®   Soiîs-acétate    de  plomb   liquide    (  Sub-aceîas 

plumbiciis  )  demi- once Î6 

Eau   de  rivière  (AquajluvîalUis^  trente  onces.  940 

Alcool  à  5PCart.  (80  cent.)  (^/coo/)  deux  onc.  64 

Mêlez. 

-  617.  GARGARISME  DÉTERSIFo 
GARGARISMA  DETERGENS. 

X|/®  Miel  rosat  (^Mellîtum  ciim  Rosis)  deux   onces.       64 
Alcool  sulfurique  (Alcool  sulfurîcm)  demi-gros.  2 

Eau  d'Orge  (^Decoctum  Hordei)  boit  onces    .  .     250 

Mêlez. 


-502.  ^eODEX. 

618.  GARGABISME  ANTISGORBUTIQUE. 

GAT^GARISMA  ANTlSC0RBX3TrCtJM. 


B/ 


•  Espèces  araères  ^j^Species  amarœ)  un  gros.  ...  4 

Eau  bouillante  (Aqua  buUiens)  îiuit  onces.  .  .  250 

Sirop  de  "Miel  ÇSijrupus  cum  Melle)  deux  onces.  64 

Teinture  s^ntiscorhutique  {.Tinctura  autiscorbtir 

tica)  une  once 32 

Faites  infuser  les  Espèces  amères  dans  l'eau  pendant  une 

heure;  passez;  ajoutez  le  Miel  rosat  et   la  Teinture  anti- 
scorbutique. 


CHAPITRE  LX. 

COLLYRES. 


Les  collyres  sont  des  medicamens  destines  à  agir 
directement  sur  les  yeux  ou  sur  les  paupières.  Ils  sont 
secs,  mous  ou  liquides. 

Les  collyres  secs  sont  des  poudres.  Elles  doivent  tou- 
jours avoir  un  grand  degré  de  ténuité. 

Les  collyres  mous  empruntent  ordinairemén  la  forme 
des  pommades  et  ils  n'en  diffèrent  qu'en  ce  qu'on  leur 
donne  habituellement  un  peu  plus  de  consistance.  Ils 
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sont  composes  d'un  excipient  graisseux  peu  actif,  au- 
quel on  ajoute  des  médicamens  plus  essentiels ,  comme 
Toxide  de  mercure,  l'oxide  de  zinc,  les  chlorures  de 
mercure,  le  camphre,  etc. 

Les  collyres  liquides  ont  pour  base  des  eaux  distillées, 
des  infusions  ou  des  de'coctions  de  plantes ,  auxquelles 
on  ajoute  des  sels  ou  autres  substances  suivant  l'in- 
dication. 

619.  COLLYRE  OPIACÉ. 

COLLYRÏUM  OPIATUM. 


B/ 


•  Eau  distillée  de  Roses  (Hydrolatum  Rosarum  ) 

quatre  onces 125 

Extrait  à'Opmm{Extractum  Opii)  quatre  grains.      0,2 

Faites  dissoudre. 

620.  COLLYRE  AVEC  LE  SULFATE  DE  ZINC. 

COLLYRÏUM  CUM  SULFATE  ZINCICO. 


w 


•  Sulfate  de  Zinc  {Sulfas  Zincicus)  dix-huit  grains  1 

Eau    distillée  de  Roses  (Hijdrolatum  Rosarum  ) 
quatre  onces 125 

Faites  dissoudre  et  filtrez. 


504  CODEX. 

621.  COJ  LYRE  DIT  PIERRE  DIVINE, 

LAPIS  DIVINUS. 


w. 


Sulfate  de  cuivre  cristallisé  (^Sidfas  cupri)  trois 

onces 96 

Nitrate  de  Totasse  (Nilras  Potassicus)  trois  onces  96 

Alun  [Siilfas  Aluminlco-potassicus)  trois  onces.  96 

Camphre  (Campliora)  un  gros 4 

Réduisez  les  trois  sels  en  poudre;  mettez-les  dans  un 
creuset  et  chauffez  de  manière  à  leur  faire  éprouver  la  fu- 
sion aqueuse  ;  ajoutez  le  Camphre  réduit  en  poudre  et 
coulez  sur  une  pierre  huilée;  quand  la  matière  sera  refroi- 
die, conservez -la  dans  un  vase  hien  bouché. 

Au  moment  du  besoin 

^.    Pierre  divine  {Lapis  dîvîniis)  un  gros.  ......  4 

Eau  commune  (^Aqua  communis)  deux  livres.  .  .      1000 

Faites  dissoudre  et  filtrez. 

622.  COLLYRE  AMMONIAC /VL. 

(  Poudre  de  Leaijson.  ) 
COLLYRIUM  SICCUM  AMMONIACALE. 

xy^«  éhaux  éteinte  {Hydras  calcîcus)  une  once  ....      52 
Poudre  de  Sel  ammoniac   (  Pulvis  Chlorhydratis 

ammoniœ  )  un  gros •  .  .  .       4 
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Poudre  de  Charbon  végétal(PM/wis  Carboiiis  è  ligno) 

dix-huit  grains 1 

de  Cannelle  (  Pubis  Cinnamomi)  dix-huit 

g  rains 1 

e de  Girofles  ÇPulvis  Caryophyl lot um) dix-huit 

grains      1 

de  Bol  d'Arménie   (  Pidvis  Boli  orientalis  ) 

demi-gros 2 

Mêlez  la  plus  grande  partie  de  la  Chaux  avec  le  Charbon 
et  introduisez  le  mélange  dans  un  flacon  bouchant  à 
l'éméril ,  par  couches  successives  avec  le  Sel  ammoniac  ; 
recouvrez  avec  les  aromates ,  et  mettez  en  dernier  le  reste 
de  la  Chaux  que  vous  aurez  mélangée  avec  le  Bol  d'Arménie. 
Versez  dans  le  flacon  quelques  gouttes  d'eau  pour  humecter 
légèrement  la  matière  et  bouchez  exactement. 


CHAPITRE  LXI. 


Les  Linimeiîs  sont  des  préparations  dont  on  se  sert 
pour  frictionner  la  peau,  soit  que  l'on  veuille  agir  sur 
sa  surface  même,  soit  que  l'on  veuille  transmettre 
l'action  à  l'inte'rieur  par  voie  d'absorption. 

La  composition  des  Linimens  est  extrêmement  variée; 
on  emploie  comme  tels,  des  liqueurs  alcooliques,  de 

64 
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l'huile  que  l'on  a  chargée  de  diffe'rens  principes  me'di- 
camenteux ,  des  mélanges  de  matières  grasses  et  de 
liquides  spiritueux;  on  y  fait  entrer  le  savon,  le  cam- 
phre, l'opium,  etc.  Les  linimens  sont  ordinairement 
liquides;  mais  souvent  aussi  leur  consistance  est  la 
même  que  celle  des  pommades. 

625.  LINIMENT  AMMONIACAL. 

(  Lînîment  volatil.  ) 
LINIMENTUM  AMMONIACALE. 


B/ 


o  Huile  d'Olives  (Oleum  Olivarum)  deux  onces,  .  .     64 
Ammoniaque  liquide  (Ammonia  liquida)  deux  gros       8 

Mélangez  dans  une  houteille  que  vous  tiendrez  exacte- 
ment bouchée. 

624.  LINIMENT  CALCAIRE. 

(  Savon  calcaire.) 
SAPO  CALCICUS. 


B/ 


Eau  de  Chaux  (  Oxidum  Calcicum  aquâ  solutum  ) 

une  livre ,  .  .  .  .      500 

Huiles  d'Amandes  douces  (OleumÂmijgdalarum) 
deux  onces 64 
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Battez  fortement  dans  un  vase  de  verre;  laissez  en  repos 
et  séparez  la  masse  molle  savonneuse  qui  vient  nager  à  la 
surface. 

625.  LINIMENT  NARCOTIQUE. 
LINIMENTUM  NARCOTICUM. 

X\/«  Baume  tranquille  (^Balsamum  ù^anquiUans)  deux 

onces 64 

Laudanum  de  Sydenliam  (  Vinum  cum  Opio  com- 
posîtum)  deux  gros.  . 8 

Mêlez  par  l'agitation. 

620.  LINIMENT  SAVONNEUX. 

LINIMENTUM  SAPONACEUM. 


IV 


Teinture  de  Savon  (  Tinctura  cum  Sapone  )  une 

once.  ...... 52 

Huiles  d'Olives  [Oleum  Olivarum)  un  gros.  ....  4 

Alcool  à  31°  Cart.  (80°  cent.  )(  Alcool)  une  once.  52 

Mêlez  par  l'agitation  et  conservez  dans  une  bouteille  bien 
bouchée. 
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627.  UNIMENT  SAA^ONNEUX  HYDRO- 
SULFURÉ. 

(  Pommade  de  Jadelot.  ) 
LINIMENTUM  SAPONACEUM  HYDROSULFURATUM. 


I^. 


Savon  blanc  (  Sapo  albus)  une  livre.  ......     500 

Huile  d'Œillette  [Oleum  seminum  Papaveris)  deux 

livres    . » 1000 

Sulfure  de  Potasse  sec  et  pulvérisé  (  Polysulfu- 

retum  potassicum)  trois  onces 96 

Divisez  le  Savon  au  moyen  d'une  râpe  ou  d'un  couteau 
suivant  sa  consistance,  et  ramollissez-le  au  bain-marie 
dans  un  vase  de  terre  avec  une  once  d'eau,  en  ayant  soin 
d'agiter  avec  un  bistortier;  quand  il  formera  une  masse 
bien  homogène  ,  incorporez-y  par  l'agitation  et  en  les  ajou- 
tant par  petites  parties ,  d'abord  l'huile  d'Œillette ,  et 
ensuite  le  Sulfure  de  Potasse, 

Cette  préparation   s'altère  promptement  à  l'air  ;  elle    ne 

doit  être  faite  au'à  mesure  du  besoin, 
j. 

628.  BAUME  OPODELDOGH. 

BALSAMUM  OPODELDOCH. 


w 


Savon  animal  (Sapo  cum  medullâ  bovinâ)  une  once       52 
Camphre  ÇCamphora)  six  gros Îil4 
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Ammoniaque  liquide   (Amtnonia  liquida)  deux 

gros 8 

Huile  volatile  de  Romarin  Ç 0 le um  volatile  Roris- 

marini  )  un  gros  et  demi 6 

de  Thym  [Oleum  volatile  Thymi)  un  demi 

gros 2 

Alcool  h  54°Cart.  (86cent.)  (Alcool)  huit  onces.     250 

Faites  dissoudre  les  Hailes  volatiles  dans  l'Alcool  et  dis- 
tillez à  siccité  à  la  chaleur  du  bain-marie  ;  mettez  le  liquide 
spiritueux  dans  un  matras  j  ajoutez  le  Savon  râpé  et  faites- 
le  dissoudre  à  une  douce  chaleur;  ajoutez  le  Camphre,  et 
quand  il  sera  dissout ,  l'Ammoniaque  5  filtrez  la  liqueur 
chaude  et  recevez-la  dans  de  petits  flacons  à  large  ouverture 
que  vous  boucherez  promptement  avec  des  bouchons  de 
liège  entourés  d'une  feuille  mince  d'étain. 


Les  Escharotiques  qui  prennent  le  nom  de  Gathe'ré- 
tiques  quand  leur  action  est  plus  douce ,  sont  des  me'- 
dicamens  qui  servent  à  brûler  la  peau ,  ou  à  détruire 
les  chairs  flasques  et  fongueuses  des  plaies  ou  des  ul- 
cères et  à  les  convertir  en  une  eschare  qui  se  de'tache 
bientôt. 
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On  emploie  comme  Escharotique  l'oxide  de  cuivre, 
l'oxide  de  mercuire,  les  acides  minéraux,  les  alcalis 
caustiques,  le  chlorure  d'antimoine,  celui  de  zinc,  une 
solution  concentrée  d'iode,  etc.  Tous  ces  corps  sont 
aussi  dif fërens  par  leur  forme  que  par  leur  composition. 

629.  TROCHISQUES  ESCHAROTIQUES. 

TROCHISCI  ES€HAROTICI. 

X^  •   Subiimé   corrosif  (Chloruretum  hijdrargijrtcnrfi^ 

deux  gros 8 

Amidon  (  Amijlitm  Trilicî  )  quatre  gros. 16 

Mucilage  de  Gomme  adraganthe  (Mucago  cum 
Gummi  tragacanthâ^ r .    Q.  S. 

Porphyrisez  le  sublimé  ;  mêlez-  le  à  l'amidon  et  ajoutez  le 
mucilage  pour  obtenir  une  pâte  avec  laquelle  vous  ferez 
des  trochisques  en  forme  de  grains  d'avoine  du  poids  de 
5  grains  environ. 

650.  TROCHISQUES  ESCHAROTIQUES  DE 

MINIUM. 


w 


ïROCniSCl  ESCÎÏAROTICI  CUM  MINIO. 

•  Sublimé   corrosif  (  Chloruretum   hydrargyricum) 

deux  gros 8 

Minium  (  Oxidiim  Plumbi  rubrum^  un  gros .....  4 

Mie  de  Pain  tendre  (  MeduUa  Panîs)  une  once.       32 
Eau  distillée  (Aqua  stïllatitla  ) Q.  S. 
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Faites  une  pâte  que  vous  diviserez  en  trochisques  de 
trois  grains ,  auxquels  vous  donnerez  la  forme  de  grains 
d'avoine. 

651.  POUDRE ESCHAROTIQUE  ARSENICALE. 

(  Poudre  caustique  du  frère  Cosme  ou  de  Rousse  lot.  ) 
PULVIS  ESCHAROTICA  ARSENICALÏS. 

JL|/«  Cinahre  -poriphyTisè  {  Sulfuretum  hydrargijricum  ) 

quatre  gros .        16 

Sangdragon  pulvérisé  (  Résina  Sanguis  draconis  ) 

quatre  gros 16 

Arsenic  blanc  porphyrisé  [Acidum  Ârseniosum  ) 
deux   gros 8 

Mêlez  exactement  et  conservez  pour'  l'usage. 
Au  moment  de  se  servir  de  cette  pondre,  f>ii  en  fait  une 
pâte,  à  l'aide  d'un  peu  de  salive  ou  d'eau  gommée. 

052.  MIEL  ESCHAROTIQUE. 

(Onguent  jEgijptiac.  ) 
ESCHAROTÏCUM  CUM  ACETATE  CUPRÏCO. 

i^©   Miel  blanc  {Mel  album)  quatorze  onces 440 

Vinaigre   fort  (  Acetum  optimum)  sept  onces.,      220 

Y&ràet  ■puhèrisè  (Sub-aceîas Cuprlcus)  cmqonc.      Î60 
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Mélangez  toutes  ces  matières  dans  une  bassine  de  cuivre 
d'une  grande  capacité,  et  chauffez  en  remuant  continuelle- 
ment, jusqu'à  ce  que  le  mélange  ait  acquis  une  couleur 
rouge  et  une  consistance  de  miel. 

Cette  préparation  se  sépare  en  deux  couches  quelque 
temps  après  qu'elle  a  été  obtenue.  Au  moment  de  l'emploi 
il  faut  agiter  pour  rétablir  l'uniformité  de  la  masse. 

633.  MIXTURE  GATîiÉRÉTIQUE. 

(  Collyre  de  Lanfranc.) 
MIXTURA  CATHiERETICA. 
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9  Vin  blanc  généreux  (  Vinum  album)  deux  livres .  !  000 
Eau  distillée  de  Roses  (Hijdrolaîum  Rosarum) 

six  onces 192 

de  Plantain  ÇHydrolaium  Plantaginis)  six 

onces 192 

Orpiment  (Sulfuretum  Arseniosum)  quatre  gros  16 

Verdet  (Sub-acetas  Cupricus)  deux  gros..    ..  8 

Myrrhe  ÇMijrrha)  un  gros  vingt-quatre  grains.  5 
Aloès  (Aloe   s occotr'ina)  un  gros  vingt-quatre 

grains .  5 

Mettez  dans  un  mortier  de  verre  toutes  les  substances 
solides  que  vous  aurez  préalablement  réduites  en  une 
poudre  très  fine;  délayez-les  dans  le  vin  blanc  par  une 
longue  trituration,  et  conservez  le  mélange  dans  un  flacon; 
vous  l'agiterez  chaque  fois  que  vous  devrez  en  faire  usage. 
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CHAPITRE  LXIII. 

FUMIGATIONS. 


Les  fumigations  consistent  en  des  expansions  de  gaz 
ou  de  vapeurs,  que  l'on  répand  dans  l'atmosphère 
ou  que  l'on  dirige  sur  quelque  partie  du  corps.  Toutes 
les  substances  qui  sont  susceptibles  de  prendre  la 
forme  de  fluide  élastique  ou  d'en  fournir  par  leur  dé- 
composition, peuvent  servir  de  base  aux  fumigations. 
L'eau  et  l'alcool,  purs  ou  chargés  de  principes  aro- 
matiques, l'éther  ou  les  dissolutions  éthérées,  le  soufre, 
le  cinabre,  l'acide  sulfureux,  le  sucre,  le  succin,  les 
résines,  les  baies  de  genièvre,  etc.,  sont  les  élémens 
les  plus  ordinaires  des  fumigations  médicinales.  Celles-ci 
doivent  être  prescrites  par  le  médecin  suivant,  les 
circonstances ,  et  pour  spécifier  la  nature  de  la  matière 
vaporisable  et  pour  déterminer  son  mode  d'emploi. 

Certaines  fumigations  sont  destinées  à  agir  non  plus 
sur  le  corps  ou  sur  quelque  partie  du  corps,  mais 
sur  l'atmosphère  ;  elles  servent  souvent  à  masquer 
par  une  odeur  plus^fbrte  des  émanations  d'odeur  dés- 
agréable qui  se  sont  répandues  dans  l'air,  et  sous  ce 
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rapport  toutes  les  matières  gazëifiables  très  odorantes 
peuvent  être  employées;  d'autres  fois  ces  fumigations 
ont  pour  objet  d'atteindre  et  de  détruire  par  une  action 
chimique  décomposante  des  miasmes  délétères  qu'on 
suppose  répandus  dans  Tair;  les  acides  et  le  chlore  sont 
toujours  les  élémens  de  ces  sortes  de  fumigations.  Il  en 
a  été  déjà  traité  en  particulier. 
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634.  CLOUS  FUMANS. 

PASTILLI  ODORATI. 

<9   Benjoin  (Balsamum  B enz oie um)  deux  onces..  .  64 

Baume  de  Tolu  (Balsamum  Tolutanum)  demi-once  16 

Labdanum  (  Labdanum  vermii)  un  gros 4 

Santal   eiiYm  {S antalum  album)  àeroi-oiLee. .   .  16 

Charbon  léger  (  Carbo  è  ligno)  six  onces.   .  .   .  192 

Nitrate  de  Potasse  (Nîtras Potassicus)  deux  gros.  8 
Mucilage  de  Gomme  adraganthe  (Mucago  cum 

Gummi  tragacanthâ  )..........,.,  Q.  S, 

Réduisez  en  poudre  chacune  des  substances;  mélangez- 
les  exactement,  et  transformez-les  au  moyen  du  mucilage 
en  une  pâte  ferme  que  vous  diviserez  en  petits  cônes, 
de  neuf  à  douze  lignes  de  hauteur,  que  vous  aplatirez  à 
leur  base  en  forme  de  trépied. 


TABLE 


DES  MATIÈRES. 


(Le^  articles  marqués  d'un  astérisque  îndiqftent  des    substances    que   l'on  doit 
trouver  préparées  dans  toutes  les  pharmacies.  ) 


':  î: 

A 

Acide 

;  hydrocyanique. 

3o 

*     

muria  tique. 

27 

*A0ÉTATE  d'amtnonîaque. 

145 

* 

nitrique. 

22 

— 

de  mercure  (proto). 

142 

» 

—      alcoolisé. 

24 

*■ 

de  morphine. 

164 

— 

nitro  -muriatique. 

28 

*      ■■ 

de  plomb  (sous). 

143 

— 

oxalique. 

126 

* 

—       liquide. 

143 

— 

phosphorique. 

25 

* 

de  potasse.^ 

144 

* 

prussique. 

3o 

— 

de  quinine. 

160 

— 

succinique. 

181 

— 

de  soude. 

145 

— 

sulfîiydrîque. 

39 

ACIDES. 

ï9 

— 

sulfureux. 

21 

*  Acide 

;  acétique. 

125 

— 

sulfurique  purifié. 

19 

— 

antimonique. 

34 

* 

—         alcoolisé. 

21 

* 

azotique. 

22 

*      __ 

tannique. 

iSa 

— 

benzoïque. 

i3i 

*      __ 

tartrique. 

ia8 

— 

boracique. 

26 

ACIDES  VÉGÉTAUX. 

125 

7:-T^- 

borique. 

26 

ALCALIS  VÉGÉTAUX. 

i33 

.»1^ 

carbonique. 

i85 

*  Alcali  volatil. 

5o 

» 

chlorhydrique. 

27 

ALCOOL  ET  ETHERS, 

168 

*       _^_ 

citrique. 

i3o 

*AiiCOOL  camphré. 

278 

* 

cyanhydrique. 

3o 

*      _ 

éthéré. 

171 

*        

hydrochlorique. 

27 

*      

nitrique. 

24 

-r^ 

hydrochloronitrique. 

28 

*      __ 

sulfurique. 

21 

— 

hydrosuif  urique . 

29 

* 

rectifié. 

i68 
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Alcool  à  4o. 

169 

*  Baume  du  commandeur. 

284 

ALCOOLATS. 

326 

—     de  Fioraventi. 

33 1 

Alcoolat  aromatique  ammonia  - 

*      —     nerval. 

456 

cal. 

333 

*      —     opodeldoch. 

5o8 

-  — 

de  bergamotte. 

327 

—     de  soufre  anîsé. 

45o 

— 

de  calamus  aromatique 

.  329 

*      —     tranquille. 

3o8 

— 

de  cannelle. 

329 

*  Beurre  '^'antimoine. 

6a 

— 

de  cédrats. 

327 

*      —      de  cacao. 

a4o 

»     ^__ 

de  citrons. 

327 

—      de  muscades. 

a4o 

— . 

de  cochléaria. 

328 

BIÈRES  MÉDICINALES, 

3o3 

» 

—         composé. 

33i 

Bière  antîscorbutique. 

3o4 

— 

de  Fioraventi. 

33i 

Bismuth  purifié. 

16 

— 

de  Garus. 

334 

Blanc  de  fard. 

i«7 

— 

de  lavande. 

329 

Bleu  de  Prusse. 

9» 

— 

de  mélisse. 

329 

Bol  d'Arménie  préparé. 

2a3 

»     ^^ 

—        composé. 

335 

Bon  ferme. 

a8a 



de  menthe. 

329 

BOUGIES. 

491 

-_ 

de  muscade. 

329 

BOUILLONS. 

a58 

— 

d'oranges. 

3a7 

Bouillon  d'écrevisses. 

aSg 

w- 

de  romarin. 

3a8 

—           de  grenouilles. 

259 

— 

de  sassafras. 

329 

—            de  limaçons. 

a59 

— 

de  térébenthine  comp. 

33i 

• —           de  mou  de  veau. 

258 

•      __^ 

■vulnéraire. 

33o 

—           de  poulet. 

258 

*Alun  calcine. 

97 

—           de  tortue. 

«59 

*  Ammoniaque. 

5o 

—           de  veau. 

a58 

Antimoine  purifié. 

i3 

*  Boules  de  mars. 

x5o 

— 

diaphorétique. 

33 

*      —     de  Nancy. 

i5o 

Antimoniate  de  potasse. 

33 

Brome. 

IX 

APOZÈMES. 

253 

BROMURES. 

8t 

Apozème  antiscorbutique. 

256 

Bromure  de  potassium. 

81 

— 

purgatif. 

257 

Bbucine. 

r39 

— 

sudorifique. 

254 

c 

— 

vermifuge. 

254 

Absek 

lATE  de  potasse 

116 

Cachou  purifié. 

348 



de  soude. 

ii5 

*  Calomélas. 

65 

Absén 

iTE  de  potasse. 

117 

*Cantharidine. 

176 

*AX0NGE. 

242 

*  Carbonate  d'ammoniaque. 

123 

B 

*      —     —      empyreumatique. 
—     chaux  préparé. 

179 
aa4 

*  Baume  d'arcaeus. 

472 

•      —     fer. 

38 

TABLE  DES  MATIÈRES. 
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*,G%RBOTVATB  de  poliisse. 

121 

Chlorure  ferriquc. 

74 

*''    -      —      saturé. 

I'21 

— 

fen'oso  ammonique. 

75 

*.,v,C-      —       bi. 

121 

— 

de  magnésium. 

76 

*:]  !^^     soude. 

ii8 

* 

de  mercure  (deulo). 

71 

*,  iva   -    bi. 

'19 

* 

—        en  solution. 

72 

*      —     —      saturé 

"9 

* 

—        f  proto). 

65 

Casse  cuite. 

393 

— 

—        par  précipit. 

70 

CATAPLASMES. 

494 

* 

—        à  la  vapeur. 

67 

Cataplasme  calmant. 

^96 

» 

mercurique. 

71 

-—           érnollient. 

495 

* 

mercureux. 

65 

.«i»'           de  fécule. 

495 

— 

d'or. 

64 

'•'^^^           maturatif. 

496 

— 

d'or  et  sodium. 

65 

■Aim^           de  moutarde. 

497 

— 

de  potassium. 

80 

C*THÉRÉTIQUES. 

5o9 

*      __ 

de  sodium. 

79 

Catholicum. 

402 

*     __ 

de  soude. 

ii3 

CÉRATS. 

/,53 

— 

de  zinc. 

75 

^Cktiat  de  Galien. 

454 

Chocolat. 

394 

^-     de  Goulard. 

455 

— 

àl'arrowroot. 

396 

*      -r—     à  la  rose. 

454 

— 

au  lichen. 

395 

—     de  Saturne. 

455 

— 

au  salep. 

396 

*      — -     simple. 

453 

— 

au  tapioka. 

396 

—     soufré. 

455 

— 

à  la  vanille. 

395 

*  Chaux  éteinte. 

45 

ClNCHONlNE. 

137 

Chlorate  de  potasse. 

108 

Cire  verte. 

476 

*  Chlore  liquide. 

7 

Cloits  fumans. 

5i4 

Chlorhydrate  de  morphine. 

i63 

CODÉl 

ne. 

i35 

— ^          de  quinine. 

159 

Colcothar. 

38 

*Chlor;te  de  chaux. 

IIO 

COLLYRES. 

5o2 

*      —         soude. 

ii3 

Collyre  ammoniacal. 

5o4 

Chloro-aurate  de  sodium. 

65 

— 

de  Lanfranc. 

5iîx 

CHLORURES. 

62 

— 

de  Leayson. 

5o4 

*  Chlorure  d'antimoine. 

62 

— 

opiacé. 

5o3 

—             —         liquide. 

63 

— 

de  pierre  divine. 

5o4 

—     de  barium. 

78 

— 

sec  ammoniacal. 

5o4 

—     de  calcium. 

76 

— 

de  sulfate  de  zinc. 

5o3 

*      —     de  chaux. 

110 

CONFECTIONS. 

396 

*      —          —       liquide. 

112 

CONSERVES. 

391 

—     de  fer  (proto). 

74 

Conserve  d'année. 

392 

-        —     (per> 

74 

— 

de  casse. 

395 

—     ferreux. 

74 

— 

de  cochléaria. 

391 
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CoNSKRVE  de  cresson. 

391 

*      —     de  cynorrhodons. 

1^92 

—     de  roses. 

392 

—     de  tamarins. 

393 

Corail  rouge  préparé. 

219 

*  CôRNE  de  cerf  calcinée. 

181 

CORPS  SIMPLES. 

I 

*  Couperose  blanche. 

97 

*     —     verte. 

96 

'Crème  de  tartre  soluble. 

i53 

*  Créosote. 

177 

CRISTAL  minéral. 

108 

CYANURES. 

88 

Cyanure  double  de  fer  hydrate 

;•  9* 

—     de  mercure. 

90 

—     d'or. 

88 

—     de  potassium. 

93 

—           —      charbonneux 

94 

—      de  zinc. 

91 

Eau  distillée  d'amandes amères.  3i5 


D 

Décoction  blanche  de  Syden- 

ham.  a 53 

'DiAScoRDiuM.  400 

DlAPHOENlX.  4'G4 

Ik&ESTIF.  470 

—  animé.  471 

—  mercuriel.  47'. 
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EAUX  DISTILLÉES.  3 10 

—     MINÉRALES.  184 

Eau  de  bon  ferme.  282 

—  camphrée.  271 

—  de  casse.  249 
'   —  de  chaux.  45 

—  de  Cologne.  335 
'   —  distillée.  3ia 

Eau  distillée  d'absynthe.  3 19 


d'armoise. 

3i8 

d'anis. 

319 

—    étoile. 

319 

de  baies  de  genièvre. 

319 

de  bleuet. 

3i3 

de  bourrache. 

3i3 

de  cannelle. 

820 

de  cascarille. 

320 

de  cochléaria^ 

3x4 

de  coquelicots. 

5i7 

de  cresson. 

3i4 

de  feuilles  d'amandier. 

3i5 

—       de  pêcher. 

3i5 

de  girofles. 

320 

d'hysope. 

3i8 

de  laitue. 

3i3 

de  laurier  céïise. 

3i5 

de  lavande.. 

3i8 

de  lierre  terrestre. 

319 

de  mélilot. 

3i7 

de  mélisse. 

3i8 

de  menthe  poivrée. 

3i8 

de  nymphsea. 

3i7 

de  pariétaire. 

3x3 

de  plantain. 

3i3 

de  fleurs  d'oranger. 

3i6 

d'origan. 

3i8 

de  raifort. 

3i4 

de  roses. 

3i7 

de  sauge. 

319 

de  sassafras. 

320 

de  semences  d'Angélique, 

,  319 

—       de  fenouil. 

319 

—       de  persil. 

319 

de  serpolet. 

3x8 

de  sureau. 

3i8 

de  tanaisie. 

3x9 

de  thym. 

3x9 

de  tilleul. 

3x7 
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Eau  distlll(5e  de  valériane.  819 

Eau  éthérce.  172 

—  élliérée  camphrée.  272 
'    —  gazeuse.  187 

—  de  gomme.  25i 
*'    —   de  goudron.  272 

—  de  Goulard.  Soi 

—  hydrosulfurée.  29 

*  —   de  mélisse  spiritueuse.  335 
*Eau  minérale  acidulé.  187 

—  alcaline  gazeuse.  189 

—  de  Bagnères  de  Luchon.   196 

—  de  Baréges.  196 

—  de  Bonnes,  ig6 

—  de  Bourbonne.  192 

—  de  Cauterets.  196 

*  —  gazeuse  simple.  187 

—  magnésienne.  ig3 

—  —       gazeuse.  194. 

—  du  Monl-d'Or.  igr 

—  de  Saint-Sauveur.  196 
^  —  de  Sedlitz.  194 
'   —  de  Seitz.  188 

—  de  soude  carbonatée.  190 
. —  de  Spa.  195 

—  Sulfurée.  196 

—  de  Vichy.  190 
Eau  d'orge.  25o 

*■   —  de  Rabel.  11 

—  de  riz.  25o 

—  régale.  "28 

—  végéto- minérale.  5oi 
Eau  de  vie  allemande.  285 

'    -.-     —     camphrée.  279 

—  —     de  gayac.  276 

*  —     vulnéraire  rouge.  281 

*  —  —  spiritueuse.  33o 
ELOEOSACCHARUM.  416 
EioEosACCHARUM  d'anis.  ^iiô 

—     bergamotte.  4^7 


Elob^osaccharum  de  cédrats. 

—  de  citrons. 

—  d'orarges. 
ELECTUAÎRES» 

*  Electuaire  catholicum  double. 

—  dentifrice. 

—  diaphœnix. 

*  —     diascordium. 

—  lénitif. 

—  de  quinquina. 

*  —     thériaque. 
Elixir  antiscrophuleux. 

—  de  Garus. 

*  —      de  longue  vie. 

—  vitrioliq.  de  Mynsieht. 

—  parégorique. 

—  de  Pérylhe. 
Em'Éti-ne. 

*  —     médicinale. 

—  brune. 
*Emétique. 

EMPLATRES. 

*  Emplâtre  d'acétate  de  cuivre. 

*  —       agglutinât  if. 

—  d'André ^de  la  Croix, 

—  brun. 

—  de  Canet. 

—  de  céroëne. 

*  —      de  canth arides. 

*  —     de  céruse. 

*  —     de  ciguë. 

—  de  cire. 

*  —      diachylon  gommé. 

*  —     diapalme. 

—  des  quatre  fondans. 

*  —     mercuriel. 

—  de  minium. 

—  de  Nuremberg. 

—  de  poix. 

—  résolutif. 
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•Emplâtre  de  8a^on. 

485 

Esprit 

ardent  de  mélisse. 

329 

•      — 

simple. 

480 

— 

de  menthe. 

829 

*      — 

vésicatoire. 

478 

* 

de  Mindererus. 

145 

*      — 

vésicatoire  anglais. 

479 

— 

de  muscades. 

329 

*      — 

de  Vigo  cum  merciirio. 

.483 

*      __ 

de  nitre  dulcifié. 

24 

EMULSIOINS. 

a59 

— 

d'oranges. 

327 

Emulsion  de  chenevis. 

261 

— 

de  romarin. 

3a8 

— 

de  pignons  doux. 

26Ï 

— 

de  sassafras. 

329 

— 

de  pistaches. 

261 

— 

volât,  de  Sylvlus 

333 

— 

de  semences  froides. 

261 

»     __ 

—     corne  de  cerf. 

180 

— 

simple. 

260 

»     ^_ 

—     succin. 

182 

— 

avec  l'huile  de  ricin. 

261 

Essence  céphalique. 

282 

— 

—      la  résine  de  Jalap 

.262 

— 

de  savon. 

279 

-- 

—      la  scammonée. 

262 

ETHERS. 

168 

Eponges  préparées  à  la  cire. 

49^ 

*Ether 

acétique. 

172 

*      — 

à  la  ficelle. 

493 

— 

phosphore. 

290 

ESCHAROÏIQUES. 

509 

*      

sulfurique. 

169 

EscHAROTiQUE  Hvec  l'acêtate  de 

•       — 

—         alcoolisé. 

171 

cui-vre. 

5ii 

*Ethiops  martial. 

40 

ESPÈCES. 

433 

»     __^ 

minéral. 

Ôfï 

Espèces  arriéres. 

434 

EXTRAITS. 

337 

* 

anlhelminliques. 

436 

Extra 

iT  d'absinthe. 

3:12 

■     — 

apéritives. 

437 

+      

d'aconit. 

340 

— 

aromatiques  . 

434 

— 

—      alcoolique. 

35o 

— 

astringentes. 

437 

— 

—     par  l'ean. 

343 

* 

béchiques. 

433 

■ — 

d'agaric. 

343 

— 

diurétiques. 

437 

— 

d'aloès. 

349 

— 

émoUientes. 

432 

— 

d'anémone. 

340 

» 

pectorales. 

435 

— 

—     alcoolique. 

35o 

— 

sudorifiques. 

438 

— 

—     par  l'eau. 

343 

* 

vulnéraires. 

434 

— 

d'armoise. 

342 

*EspRiT  ardent  de  cochléaria. 

33î 

— 

d'arnica. 

35o 

— 

de  Bergamotte. 

3a7 

— 

d'aunée. 

34'i 

— 

de  calamus  aroni. 

329 

♦      

de  baies  de  sureau. 

338 

— 

de  cannelle. 

329 

— 

dabardarie. 

342 

— 

de  cédrats. 

327 

*      — 

de  belladone. 

339 

*      — 

de  citrons. 

327 

— 

—     alcoolique. 

35o 

— 

de  cochléaria. 

329 

— 

—     avec  fécule. 

340 

*      — 

—     composé. 

33ï 

— 

—     par  l'eau. 

341 

*      — 

de  lavande. 

329 

— 

de  historié. 

34-. 
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SxTRAiT  de  bourrache. 

34a 

*  Extrait  de  jusquiamo. 

339 

— 

de  brou  de  noix 

339 

— 

—     alcoolique. 

35o 

— 

de  buis. 

35i 

— 

—     avec  fécule. 

340 

— 

de  cachou. 

348 

— 

—     par  l'eau. 

34a 

— 

de  cainça. 

35 1 

♦     

de  laitue. 

34i 

— 

de  camomille. 

342 

— 

—     vireuse. 

340 

— 

de  cantharides. 

35 1 

— 

de  mars. 

i5o 

— 

de  casse. 

345 

— 

de  mars  pommé. 

i55 

— 

de  chardon  bénit. 

342 

— 

de  myrrhe. 

35a 

— 

de  chamsedrys. 

342 

— 

de  narcisse. 

35i 

— 

de  chicorée. 

339 

*■      ___ 

de  nerprun. 

339 

— 

de  chiendent. 

342 

♦     _„ 

de  noix  vomique. 

352 

— 

de  ciguë. 

339 

♦ 

d'opium. 

346 

— 

—     alcoolique. 

35o 

— 

d'opium  au  vin. 

3.;8 

— 

—     avec  fécule 

340 

— 

d'op.  privé  de  narcotine. 

347 

— 

—     par  l'eau. 

342 

— 

d'ortie. 

339 

— 

de  colchique. 

35i 

— 

de  pareira  brava. 

342 

— 

de  cochléaria. 

339 

— 

de  patience. 

342 

— 

de  Colombo. 

35i 

*      __ 

de  pavots. 

35i 

— 

de  coloquinte. 

343 

— 

de  pensée  sauvage. 

342 

-— 

—     alcoolique. 

352 

— 

de  persil. 

342 

—  de  concombre  sauvage.  33g 

—  de  cresson.  339 

—  de  digitale.  342 

—  —       alcoolique.  35o 

—  de  douce  amère.  342 

—  d'écorce  de  R.  de  gre- 

nadier. 35 1 

—  —         de  saule.  342 

—  d'élatérium,  339 

—  d'ellébore  noir.  35 1 

—  de  fiel  de  bœuf.  349 

—  de  fumeterre.  339 

—  de  gayac.  346 

—  de  genièvre.  345 

—  de  gentiane.  342 

—  de  groseilles.  339 

—  de  houblon.  35 r 

—  d'ipécacuanha.  35 1 

—  de  jalap.  35 1 
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—  de  pissenlit.  339 

—  de  polygala.  35 1 

—  de  quassia.  842 

—  de  quinquina.  344 
— -  —     alcoolique.  35i 

—  — •     s^.  343 

—  de  raisins.  339 

—  de  ratanliia.  342 

—  de  réglisse.  34 1 

—  de  rhubarbe.  343 

—  de  rhus  radicans.  34o 

—  de  rue.  35o 

—  de  Sabine.  35o 

—  de  safran.  352 

—  de  salsepareille.  35i 

—  de  saponaire.  342 

—  de  saturne.  i43 

—  de  scille.  35 1 
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—     de  sem.  de  belladone.    352 


G 


—       —       dejusquiame. 

35a 

GARGARISMES. 

498 

—        —       destraraonium. 

352 

Gargarisme  antiscorbuti<jue. 

5o2 

*      —     de  stramonium. 

339 

— 

détersif. 

5oi 

—     —     alcoolique. 

35o 

GELÉES. 

407 

—     —     avec  fécule. 

340 

Gelée 

,  de  corne  de  cerf. 

407 

—     —     par  l'eau. 

343 

— 

de  lichen. 

408 

*      —     de  trèfle  d'eau. 

339 

~ 

^—       au  quinquina. 

409 

*     —     de  valériane. 

35i 

— 

—       desséchée. 

409 

— 

de  mousse  de  Corse. 

410 

F 

Grains  de  cachou. 

421 

— 

de  vie. 

446 

Faltrank. 

435 

GRAISSES. 

237 

Farines  émollientes. 

438 

*  Graisse  de  porc. 

24a 

*      —     de  lin. 

2l3 

*     —     de  moutarde. 

2l4 

H 

—     résolutives. 

439 

Feerocyawate  de  quinine. 

î6i 

HUILES  ET  GRAISSES. 

a37 

Fleurs  argentines  d'antimoine 

;.  3a 

HUILES  MÉDICINALES. 

3o4 

—     de  benjoin. 

i3i 

HUILES  VOLATILES. 

320 

—     martiales  ammoniacales.  75 

HuiLI 

!,  d'absinthe. 

3o7 

*     —     de  soufre  lavées. 

2 

♦      , 

d'amandes  douces. 

238 

*     —     de  zinc. 

42 

^ — - 

de  belladone. 

807 

*FoiE  de  soutre. 

59 

+ 

de  camomille. 

3o6 

—     —     calcaire. 

58 

— 

de  ben. 

238 

*     —     —     liquide. 

60 

♦      ___ 

de  cantharides. 

3o8 

—     —     saturé. 

61 

*        

camphrée. 

3o5 

FOMENTATIONS. 

498 

*      

de  ciguë. 

807 

Fomentation  émolliente. 

499 

*       ___ 

de  croton. 

241 

—     de  fleurs  de  sureau. 

499 

— 

d'épurge. 

238 

—     narcotique. 

5  00 

— 

de  fénugrec. 

3o8 

—     de  vinaigre. 

5oo 

— 

d'hypéiirum. 

3o7 

—     vineuse. 

5oo 

._- 

de  ju&quiame. 

807 

Frcits  béchiques. 

433 

*       __ 

de  laurier. 

241 

FUMIGATIONS. 

5i3 

♦       

de  lin. 

238 

Fumigation  d'acide  nitrique. 

34 

— 

de  mandragore. 

807 

—     de  chlore. 

9 

— 

de  mélilot. 

3o7 

—     guytoniennçs. 

9 

♦         

de  muscades. 

240 

de  Siiiyth. 

24 

— 

de  morelle. 
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de 

noisettes. 

238 

*  Hydrate  de  perô'xide  de  fèr.  38-3^ 

— 

denicotiafie. 

3o7 

—     dé  potasse. 

47 

r'    ^ 

de 

noix. 

23« 

*     —     ferrique; 

39 

'  '  '— 

d'œufs. 

143 

—     de  soude. 

49 

a  , 

de 

ricins. 

23^ 

Sydrochlorate  de  baryte. 

78 

— 

rôsat. 

3o6 

—     de  chaux. 

76 

— 

de 

rue. 

3o7 

—     de  magnésie. 

76 

— 

de 

semences  froides. 

238 

—     de  mercure  et  d'ammo 

— 

de 

stramonium. 

3o7 

niaque. 

73 

— 

de 

sureau . 

3o7 

*      -^     de  morphine. 

f63 

HftiLES  essentielles  ou  volatiles 

320 

—     de  potasse. 

80 

— 

— 

d'absinthe. 

322 

—     de  quinine.' 

iSg 

— 

— 

d'anis. 

32'2 

*      —     de  soude. 

79 

— 

— 

d'amandes  aihêrfe^V  3'2'4 

—     de  zinc. 

73 

— 

— 

de  basilic. 

3W 

Hydriodate  d'ammouiaque. 

87 

— 

^- 

de  bergamotte. 

322 

—     de  fer. 

86 

— 

— 

de  bigai'ades. 

322 

*      —     de  potasse: 

86 

^ 

— 

de  bois  de  Rhodes. 

325 

Hydrocyanate  ferrure  de  qui 

- 

-!— 

— 

de  camtomillé. 

323 

nine. 

161 

_ 

— 

de  cannelle. 

325 

ÏÏYDR0CYAN0   FERRATE  de   qui- 

~ 

— 

de  cédrats. 

322 

nine. 

161 



— 

de  citrons. 

322 

*H^bEOsuLFATE  d'antimoinc. 

52 

— 

— 

de  fenouil. 

323 

*     —          —         (sous) 

52 

— 

— 

de  genièvre. 

323 

—     de  soude. 

59 

'~-_ 

— 

de  girofles. 

325 

—         —       sulfuré. 

55 

'  ■ 

— 

de  laurier  cerise. 

323 

HYDROLATS. 

3io 

— 

— 

de  menthe. 

323 

Hydromel. 

aSi 

— 

— 

de  moutarde. 

324 

*Hypoghlorite  de  chaux. 

1 10 

— 

— 

d'oranges. 

322 

*     —     ■ —     liquide. 

112 

■     •    — 

— 

de  fl.  d'oranger. 

322 

*     —     de  soude. 

ii3 

'--^ 

— 

de  romarin= 

323 

Hyposolfite  de  soude. 

lOI 

— 

^- 

de  roses. 

323 



— 

de  rue 

323 

I 



— 

de  sassafras. 

325 

— 

— 

de  sauge. 

323 

INJECTIONS. 

498 

— 

— 

de  tanaisie. 

323 

*IOBE. 

lo 

— 

— 

de  thym. 

323 

loDHYDRATE  d'ammoniaqiîe. 

8"7' 

— 

volai,  de  corne  de  cerf. 

iSo 

lODURES, 

82 

.— 

— 

de  succin. 

i83 

loDURE  de  fer. 

86 

H"êDKATE  de  chaux. 

45 

*     \ —     de  plomb. 

85 
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*  loDURE  de  potassium. 

86 

*  Liqueur  de  Labarraque. 

ii3 

*     —     de  mercure  (deuto). 

84 

*     —     de  Van-Swiéten. 

7a 

*      —              —       (proto). 

83 

LoocH  blanc. 

270 

—     d'or. 

83 

—     huileux. 

271 

—    de  soufre. 

8a 

LOTIONS. 

498 

Lotion  d'acétate  de  plomb. 

5oi 

J 

—     alcaline. 

5ox 

JcLEP  calmant. 

269 

M 

—     gommeux. 

«69 

Magistère  de  bismuth. 

107 

K 

—     de  soufre. 

3 

*  Magnésie. 

43 

*  Kekmès  minéral. 

5a 

Malate  de  fer  impur. 

i55 

—     par  la  voie  sèche. 

54 

Mannite. 

173 

Matière  perlée  de  Kerkringius,  34 

L 

MELLITES. 

387 

Mellite  colchique. 

389 

Lait  d'amandes. 

260 

—     mercurial. 

388 

'  Laudanum  de  Rousseau. 

295 

*     — »           —     composé. 

389 

*     —     de  Sydenham 

294 

*      —     rosat. 

388 

Lknitif. 

4o3 

*      —     scillitique. 

389 

*  Lessive  des  savonniers. 

49 

*      —     simple. 

387 

Limaille  d'étain. 

17 

Mercure  de  vie. 

73 

—     de  fer  préparée. 

18 

*      —     doux. 

65 

—        —     porpliy  risée. 

18 

*      —      —     à  la  vapeur. 

67 

Limonade  tarlrique. 

252 

—     purifié. 

i5 

LINIMENS. 

5o5 

~     soluble  d'Hahnemann. 

io3 

LiNiMENT  ammoniacal. 

5o6 

Miel  colchique. 

389 

—     calcaire. 

5o6 

—   escharotique. 

5ii 

—  hydro-sulfuré  deJadelol 

.5o8 

—  mercurial. 

388 

—     narcotique. 

5o7 

*      —  rosat. 

388 

—     oleoso- calcaire. 

5o6 

—  scillitique. 

389 

—     savonneux. 

5o7 

Mixture  cathérétique. 

5ia 

—     volatil. 

5o6 

Moelle  de  bœuf  purifiée. 

243 

—     Lydrosulfuré. 

5o8 

*  Morphine. 

i33 

Liqueur  arsenicale  de  Pearson 

.ii5 

MUCILAGES. 

a63 

—   de  corne  de  cerf  siiccinée 

.  i83 

Mucilage  de  gomme  arabique 

.  264 

—     de  Fowler, 

117 

—     —     adraganthe- 

264 

*      —     d'IIoffinarin. 

171 

' —     de  guimauve. 

264 
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—  de  baryte.  78 

—  de  chaux.  76 

—  de  fer  ammoniacal.  75 

—  —      au  maximum,  74 

—  —     oxidulé.  74 

—  de  magnésie.  76 

—  de  mercure  doux.  65 

—  —              oxigénë.  71 

—  de  morphine.  i63 

—  d'or.  64 

—  •->    et  de  soude.  65 

—  de  potasse.  80 

—  — -     suroxigéné.  108 
— -     de  zinc.  7^ 

N 

NÉROLI.  3*2 

?fiTEATE  amiuoniaco  mercurieî 

(protoi,  io3 

*      —     d'argent  cristallisé.  104 

—  —     fondu.  106 

—  de  bismuth  (sous).  107 

—  de  mercure  cristallisé.     102 

—  —     deuto.  104 

—  —     proto.  102 

—  —     acide.  104 

—  de  potasse  fondu.  108 
NuTRiTUM.  469 

o 

ONGUENS.  470 

Onguent  segyptiac.  5 1 1 

. —     d'arcaeus.  472 

—  d'althsea.  472 

—  basilicum.  47^ 

—  blanc  de  Rhazis,  467 
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Onguent  brun.  4^4 

—  dcCanet.  483 

*  —     citrin.  468 

*  —     gî^s.  463 

*  —     de  laurier.  4^8 

*  —     de  la  mère.  486 

*  —     raercuriel,  463 

*  —     napolitain.  4^3 

—  nitrique.  468 

—  nutritum.  469 

*  —     populéura.  4^9 

*  —     rosat.  457 

—  de  styrax.  47^ 

—  de  tuthie.  465 
OPIATS.  396 
Opiat  dentifrice.  4^6 

—  fébrifuge.  4^5 

*  Opium  de  Rousseau.  29.5 
Or  en  poudre.  i5 

—  mussif.  56 
OXÎDES  MÉTALLIQUES.  82 
OxiDE  d'antimoine  cristallisé.       32 

—  —     par  précipitation.     33 

—  de  fer.  38 

*  —         —     hydraté.  38-39 

*  —         —     peroxide.  38 

*  —          —     noir.  40 

*  • —         —     rouge.  38, 

*  —     ferrique.  3& 

*  —     ferroso-ferrique. 

*  —      de  magnésium, 

—  de  mercure. 

—  —     rouge. 

*  —     —     (Per)- 
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*OxicHLORURE  d'antimoiue.  63 

ôxiDO- SULFURE  d'antîinoine  hy- 


PiLULES  de  Bâcher.  45à 

—     balsamiques  de  Mbrlon.  45o 


draté. 

5i 

— 

de  Bontius. 

447 

OXIGÈNE. 

I 

*     — 

de  cynoglosse. 

45 1 

OxiMEL  colchique. 

390 

— 

écossaises. 

■447 

"      —     scillitique. 

390 

— 

gourmandes. 

446 

*      —     simple. 

390 

— 

hydragogues  de  Bonlms 

•  447 

P 

— 

de  Méglin. 

448 

X 

* 

mercuriellés. 

448 

*  !PkpiER  à  cautères. 

488 

— 

de  térébenthine. 

4^1 

PASTILLES. 

418 

PiPÉRIN. 
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*Pâstilles  de  d'Arcet. 

420 

POIDS  ET  MESURES. 

I 

—     de  citrons. 

43i 

POMMADES. 

456 

—     de  fleurs  d'oranger. 

43i 

Pommade  anti-psoriqiie. 
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*      —     de  menthe. 

43i 

— 

d'Autenrieth. 

466 

-^     pour  la  soif. 

419 

— 

de  B.  de  peuplier. 

459 

■ —     de  roses. 

43i 

— 

de  cantharides. 

461 

*     —     vermifuges. 

428 

— 

de  carbonate.de  plomb 

1.467 

*      —     de  V^hy. 
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— 

cltrine. 

468 

PATES. 

411 

— 

de  Cyrille. 

464 

Pâte  de  dattes. 

414 

*            _ 

épispastique 

461 

' —     de  gomme. 

412 

* 

—    jaune. 

461 

—     de  guimauve. 
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*      — 

—     au  garou. 

460 

*      —     de  jujubes. 

4i3 

— 

de  Gondret. 

467 

*      —     de  lichen. 
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— 

hydriodatée. 

464 

—     de  réglisse  brune. 

4ï5 

— 

hydrosulfurée    de    Ja - 

—     —     noire. 

4i5 

delot. 

5o8 

Petit-lait. 

252 

— 

iodurée. 

464 

^Phosphore. 

3 

— 

d'iodure  de  plomb. 

464 

*  Phosphate  de  chaux.           1 1 

3-181 

— 

de  laurier. 

458 

—     de  soude. 

114 

♦ 

pour  les  lèvres. 

454 

*  Pierre  à  cautères. 

46 

* 

mercurielle. 

463 

—      divine. 

5o4 

* 

—         simple. 

463 

*     —     infernale. 

106 

— 

nitrique. 

46S 

PILULES. 
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— 

nutritura. 

469 

Pii-lles  de  savon. 
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— 

ophlhaî.  de  Desault 

466 

—     d'Anderson. 
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— 

-r-     de  Régent. 

465 

—     antecibum. 

4 '.6 

— 

oxigénée. 

468 

—     arséiiicales. 
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— 

phosphorée. 

459 

—     asiatiques. 
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— 

de  Rhazis. 

467 
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soufrée. 
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— 

d'aristoloche. 
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— 

stibiéè. 
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d'arnica  (fleurs). 
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— 

de  tuthie. 

465 



—     (racines). 
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•POPULÉUM. 

459 

— 

d'argiks. 
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Potasse  à  l'alcool. 

47 

< 



arsenic,  du  frère  Cosme 

.  5ii 

• 

à  la  chaux k 

46 
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de  Rousselot. 

5ii 

— 

pure. 

47 



d'arrcte  bœuf. 

204 

POTIONS. 

265 



d'arum. 
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Potion  anti-hystériqx»e. 
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d'asarum. 

204 

— 

antispasmodique. 

267 

— 

d'asa-fœtida. 

218 

— 

aromatique. 
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— 

d'asclepias. 

204 

— 

calmante. 

269 

+ 

— 

d'aunée. 

20a 

— 

cordiale. 

266 



de  bardane. 
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— 

diurétique. 

268 



de  baumede  tolu. 

!2i.7 

■  — 

fétide. 

268 

* 

— 

de  belladone. 

208 

— 

gazeuse. 

266 



de  benjoin. 
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— 

gommeuse. 

269 



de  bicarbonate  desoude 

Ï22l 

— 

purgative. 

257 



de  bois  d'aloès. 
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— 

—     à  l'huile  de  ricins. 
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' —  santal  cltrin. 
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— 

de  Rivière. 
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, 

— .     —     rouge. 
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— 

scUlitique. 
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de  bol  d'Arménie, 
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POUDRES  COMPOSÉES. 
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de  bryone. 

2o3 
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de  cachou. 
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Poudre  d'acétate  de  cuivre. 
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— 

—       de  plomb. 
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— 

de  camomille. 

210 

. — 

d'ache. 

202 

— 

de  camphre. 
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— 

d'acide  citrique. 
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* 

— 

de  cannelle. 
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— 

—     tartriquc. 
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— 

—        blanche. 
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♦     . 

d'aconit. 
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— 
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de  cantharides. 
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— 

d'agaric. 
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. — 

d'algaroth. 
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*     

d'aloès. 
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»      

d'alun. 
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de  cascarille. 
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— 
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♦ 



de  castoréaiB. 
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— 

d'ammi. 
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— 

d'angélique. 
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♦ 



de  céruse. 
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— 

d'angusture. 
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♦ 

— 

de  cevadille. 

211 

— 

d'anis. 
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_ 

de  charbon. 

221 
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Poudre  de  chaux. 

aai 

*  Poudre  de  guimauve. 

204 

»      __ 

de  ciguë. 

ao8 

♦     

d'ipécacuanha. 

20S 

— 

de  cloportes. 

ai9 

*      — 

d'iris. 

aoa 

— 

de  cochenille. 

219 

*     ___ 

de  jalap. 

aoa 

— 

de  colophone. 

217 

— 

de  James. 

35 

— 

de  Colombo. 

203 

— 

de  jusquiame. 

208 

— 

de  coloquinte. 

212 

— 

de  kermès  animal. 

2^9 

•  — 

de  contrayerva. 

204 

— 

de  kiuo. 

217 

— 

de  corail  rouge. 

219 

— 

de  Leayson. 

5o4 

— 

cornachine. 

/,4i 

— 

de  lichen. 

ai5 

»     ^^ 

de  crème  de  tartre. 

221 

— 

de  litharge. 

222 

* 

—            soluble. 

222 

« 

de  magnésie. 

223 

• 

de  cubèbes. 

211 

«      

de  mercure  doux. 

222 

— 

de  curcuma. 

2o3 

— 

de  millepertuis. 

210 

*     

dentifrice. 

443 

— 

de  mousse  de  Corse. 

216 

— 

de  dictame  de  Crète. 

207 

* 

de  moutarde. 

214 

» 

de  digitale. 

207 

— 

de  musc. 

219 

♦     

de  Dower. 

440 

*      

de  nitrate  de  potasse. 

221 

— 

diurétique. 

44a 

— 

d'oliban. 

ai8 

— 

écorce  de  chêne . 

207 

— 

d'opium. 

217 

— 

—     de  garou. 

206 

— 

d'opopanax. 

218 

— 

—         d'orme. 

207 

«  - 

d'oranger  (feuilles) . 

208 

— 

—         de  saule. 

207 

— 

d'os  de  sèche.         .  ;  ; 

220 

— 

—        de  sureau. 

207 

— 

de  pareira  brava. 

204 

— 

d'ellébore  blanc. 

202 

— 

de  patience. 

202 

— 

—       noir. 

204 

— 

de  peroxide  de^^  manga 

l-  _:^i  . 

*     

d'émétique. 

222 

nèse. 

222 

— 

escharotique  arsenicale. 

5ii 

— 

de  pierres  d'écrevisses. 

220 

— 

d'étain. 

17 

— 

de  pivoine. 

202 

— 

d'euphorbe. 

218 

— 

de  poivre  blanc. 

2IÎ 

*     

de  fougère  mâle. 

2o5 

♦     

—       cubèbes. 

211 

— 

de  gaiac. 

208 

— • 

—       long. 

211 

— 

de  galbanum. 

218 

— 

—       noir. 

an 

— 

de  galanga. 

202 

— 

pour  embaumemens. 

443 

♦     

de  gentiane. 

202 

— 

de  pyrèthre. 

202 

— 

de  gingembre. 

202 

— 

de  qnassia  amara. 

ao8 

*     

de  gomme  adraganthe. 

216 

*      __ 

de  quinquina. 

209 

— 

—      ammoniaque. 

218 

— 

de  ratanhia. 

20a 

*     — 

—       arabique. 

216 

* 

de  réglisse. 

ao4 

— 

—       gutte. 

218 

— 

résine  de  gayac. 

217 
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Poudre 

résine  jalap. 

217 

Prussiate  de  potasse. 

93 

— 

—       mastic. 

217 

— 

de  mercure. 

90 



—       sang-dragom. 

ai7 

— 

de  quinine  ferrure. 

161 

* 

de  rhubarbe. 

ao2 

PULPES. 

224 

— 

de  riz. 

ai3 

Pulpe  d'ail. 

226 

*     

de  roses  rouges. 

aïo 

— 

d'année. 

227 

— 

de  Sabine. 

207 

— 

de  carottes. 

225 

♦     

de  safran. 

aïo 

— 

de  easse. 

227 

.-* 

de  salep. 

2o5 

— 

de  ciguë. 

225 

— 

de  salsepareille. 

2o3 

— 

de  cochléaria. 

225 

— 

de  sassafras. 

208 

— 

de  cresson. 

225 

* 

de  scille. 

206 

— 

de  cynorrhodons. 

228 

>     

de  semen  contra. 

210 

— 

de  dattes. 

226 

— 

de  séné. 

208 

— 

de  guimauve. 

227 

— 

de  serpentaire. 

204 

— 

de  jujubes. 

22ê 

— 

de  seigle  ergoté. 

2l5 

— 

d'ognon. 

226 

— 

de  simarouba. 

207 

— 

de  lys. 

226 

— 

de  stramonium. 

208 

— 

de  patience. 

226 

*      

de  sublimé  coorrosif. 

222 

— 

de  pomme  de  terre. 

226 

— 

de  sulfate  de  fer. 

222 

— 

de  pruneaux. 

226 

*     — 

—       de  potasse. 

222 

— 

de  roses  rouges. 

225 

— 

—       de  zinc. 

222 

— 

de  scille. 

226 

— 

de  sulfure  d'antimoine 

.      52 



de  tamarins. 

227 

— 

de  suroxalate  de  pot-isse 

.  222 

PRODUITS  PYROGÈNÉS. 

177 

— 

tempérante  de  Stahl. 

441 

Q 

— 

de  thé. 

207 

— 

de  tormenlille. 

202 

Quinine. 

i36 

— 

de  tribus. 

441 

_- 

brute. 

i57 

— 

d'uva  ursi. 

207 

R 

* 

de  valériane. 

2o3 

— 

de  vanille. 

214 

*  RÉSINE  de  jalap. 

353 

— 

de  verdet. 

221 

— 

de  quinquina. 

354 

. 

vermifuge. 

442 

— 

de  scammonée. 

354 



de  Vienne. 

48 

— 

de  turbith. 

354 

_ 

de  violettes. 

210 

RoB  de  beHadone. 

339 

. 

de  Winter. 

209 

+     

de  nerprun. 

339 

— 

de  zédoaire. 

202 

« 

de  sureau. 

338 

Pourpre  de  Cassius, 

36 

S 

Précipité  blanc. 

70 

*     

rouge. 

37 

*"  Safran  de,  mars  apéritif. 

38 

67 
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*Safban  de  mars  astringent 

39 

*  Sirop 

de  baume  de  Tolw. 

372 

Salicîne. 

174 

— 

de  belladone. 

36a 

Sapinette. 

3o4 

— 

de  Berberis. 

365 

SAVONS. 

i65 

— 

de  bourrache. 

364 

* Savon 

amygdalin. 

i65 

— 

de  cachou. 

363 

*     ___ 

animal. 

166 

— 

de  camomille. 

367 

— 

calcaire. 

5o6 

.— 

de  cannelle. 

364 

*     __ 

médicinal. 

i65 

*     __ 

de  capillaire. 

372 

*      __ 

de  moelle  de  bœuf. 

166 

— 

de  cerfeuil. 

366 

— 

de  Slarkey. 

167 

— 

de  cerises. 

365 

— 

de  térébenthine. 

167 

— 

de  Chantres. 

384 

Sel  a] 

Ilembroth  insoluble. 

73 

— 

de  chèvrefeuille. 

367 

— 

—     soluble. 

73 

» 

de  chicorée  comp. 

38o 

— 

arsenical  de  Macquer. 

116 

— 

de  chou  rouge. 

366 

*     ^__ 

essentiel  de  quinquina. 

343 

*     ^__ 

des  cinq  racines. 

878 

— 

fébrifuge  de  Sylvius. 

80 

— 

de  cochléaria. 

366 

«     ^_ 

de  Glauber- 

98 

* 

de  coings. 

365 

*     

marin. 

79 

*     ^ 

de  consolide. 

373 

— 

de  prunelle. 

108 

* 

de  coquelicots. 

367 

|— 

de  Selgnette. 

354 

— 

de  cresson.1 

366 

*  ""__ 

de  soude. 

118 

*      ^^ 

de  Cuisinier. 

382 

— 

végétal. 

l52 

— 

de  cynoglosse. 

373 

* 

\olatil  de  corne  de  cerf. 

179 

— 

de  Desessart. 

38i 

* 

—     de  succin. 

181 

*     ____ 

diacode. 

36o 

Semences  froides. 

438 

— 

de  dictame. 

365 

SELS 

MINERAUX. 

95 

— 

de  digitale. 

370 

SELS  A  ACIDES  VÉGÉTAUX 

'.  142 

— 

de  douce  ara  ère. 

375 

SELS  A  BASES  VÉGÉTALES  i55 

— 

d'écorces  de  citrons. 

369 

SiNAPISMES. 

497 

.- 

" —     d'oranges. 

368 

SIROPS. 

354 

* 

—     —     amères. 

369 

Sirop  d'absinthe. 

368 

— 

d'érysimum  comp. 

384 

*      _ 

d'acétate  de  morphine. 

358 

* 

d'éther. 

357 

— 

d'aehe. 

365 

*     

de  fleurs  d'oranger. 

364 

*      — 

d'acide  citrique. 

359 

* 

—     de  pêcher. 

S66 

*     — 

d'acide  hydro-cyanique 

.357 

— 

de  foie  de  soufre. 

359 

*      __ 

—     tartrique. 

359 

— 

de  framboises. 

366 

* 

d'amandes. 

376 

— 

de  fumeterre. 

371 

* 

aniisconbutique. 

383 

.— 

de  gentiane. 

369 

— 

d'armoise. 

368 

+     

de  gomme. 

363 

-- 

—     composé. 

385 

^ 

de  grenades. 

366 
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Sirop  de  groseilles. 

— ■  de  guimauve. 

—  d'hysope. 

—  d'ipécacuanha. 

—  —         composcj 

—  de  jusquiame. 

—  de  kai-abé. 

—  de  laitue. 

—  de  lierre  terrestre. 
^     —  de  limons. 

—  de  longue  vie. 

—  de  marrube. 

—  de  menthe  poivrée. 
— .  —     crépue. 

—  de  miel. 

—  de  mou  de  veau. 

^-  de  mousse  de  Corse. 

—  de  mûres. 

—  de  myrte. 

—  de  narcisse  des  prés. 

—  de  nerprun. 

■ —  de  nyraphaea. 

—  d'œillets. 
—r-  d'opium. 

—  —     succiné. 

—  d'ortie. 

—  d'oranges. 

—  d'orgeat. 

—  de  pavot. 

—  de  pivoine. 

-—  de  pointes  d'asperges. 

~  de  pommes. 

—  de  quinquina. 
~  —      au  vin. 

—  de  raifort  comp. 

—  de  ratanhia. 

—  de  rhubarbe. 

— •  —        comp. 

— -  de  roses. 

—  —    pâles. 


366 
373 
364 
36i 
38i 
362 
36o 
364 
365 
365 
389 
365 
364 
365 
387 

374 
366 
365 
367 
372 
367 
367 
36o 
36o 
372 
365 
376 
3So 
367 
366 
366 
373 
377 
383 
361 
370 
38o 
364 
372 


SiiROP  de  safran. 

—  de  salsepareille. 

*  —  —     comp. 

—  de  scordium. 

*  —  simple. 

—  — ■     blanc. 

—  de  Stsechas. 

—  de  straraonium. 

*  —  de  sucre. 

*  —  sudorifique. 
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•^77 
371 
382 
365 
356 
355 
365 
362 
355-356 
371 


—  de  sulfate  de  morphine.  358 

—  —     de  quinine.  358 

—  de  sulfure  de  potassCi  359 
-=^     de  thrydace.  362 

—  de  tussilage.  367 
■ —     de  trèfle  d'eaû.  371 

—  de  tortelle.  3é4 
-^     de  valériane.  375 

-    -^     de  vélar.  384 

*  —     de  vinaigre.  366 

*  -—     framboise.  366 

*  —  de  violettes.  367 
Soda  Water.  190 
Solution  pour  bain  de  Baréges 

artificiel.  197 

*  Soude  caustique  liquide.  49 
"^SoDFiVE  doré  d'antimoine.  55 

*  ' —     lavé.  2 
--     précipité.  2 

SPARADRADS.  487 

*  Sparadrap  de  cire.  488 

*  —     de  colle  de  poisson.  489 

*  —     commun.  489 

—  vésicant.  490 

*  Strychnine.  i38 
'^Sublimé  corrosif.  71 

SUBSTANCES  NEUTRES  OR- 
GANIQUES. 173 
SUCS.  228 
Sucs  anti-scorbutiques.  236 
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Soc  de  baies  d'hieble.  a35 

—  —       sureau.  235 

—  de  belladone.  23 1 
— •  de  berberis.  233 

—  de  bourrache.  23 1 

—  de  carottes.  232 

—  de  cerises.  233 

—  de  chicorée.  23 1 

—  de  chou  rouge.  232 

—  de  ciguë.  23 1 

*  —  de  citrons.  232 

—  de  coings.  233 

—  d'écorce  de  sureau.  23 1 

—  de  framboises.  235 

—  de  grenades.  233 

—  de  groseilles.  234 

—  d'herbes.  236 

—  de  mûres.  235 

—  de  nerprun.  235 

—  d'oranges.  233 

—  de  pommes.  23îr 

—  de  réglisse  épuré.  349 

—  de  roses.  23 1 

—  de  stramonium.  23 1 

—  de  verjus.  233 
SvcciNATE  d'ammon.  impur.       i83 

*  Sulfate  d'alum.  et  potasse 

desséché.  97 

—  de  cinchonine.  161 

—  de  cuivre  ammoniacal.      99 

*  —     de  fer.  96 

—  de  mercure  (deulo).  95 

—  —     (sous).  95 

*  —     de  moi'phine.  i63 

*  —     de  quinine.  l56 

*  —     de  soude.  98 

—  de  strychnine.  162 

*  —     de  zinc.  97 
ScLFiTE  de  chaux,  9g 

—  de  soude  sulfuré.  loi 


SULFURES.  52 

SuLFURB  d'antimoine  en  poudre.    Sa 

—  de  calcium..  58 

—  de  chaux  sec.  58' 

—  d'ëtain  (per)  56 

—  de  fer.  57 

—  d'iode.  82 

*  —     de  mercure  noir.  55 

*  —     de  potasse  sec.  5q 

*  —           —         (per).  61 

*  —     de  potassium  (poly).  59 

*  —                •—     (liquide).  60 

—  sodium.  59 

—  soude  sec.  5g 
SUPPOSITOIRES.  492 
Suppositoire  de    beurre  de 

cacao.  492 

—  de  miel.  49^^ 

—  de  savon.  492 

—  de  suif.  492 


TABLETTES.  418 

Tablettes  d'acide  citrique.  4^9 

—  —     tartrique.  4^9 

—  antimon.  de  Kunkel.  4^0 

—  debaume  de  tolu.  4^0 

—  de  bicarbonate  de  soude,  420 

—  de  cachou.  4*1 

—  —     et  magnésie.  4^6 

—  chalibées.  4^2 

—  de  charbon.  421 

—  de  Daubenton.  4^4 
"^^      —     de  D'Arcet.  42» 

—  d'épongés  brûlées.  422 

—  de  fer.  422 

*  —     dégomme.  4*3 

*  —     de  guimauve.  4^3 

*  —     d'ipécacuanha.  4^4 
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Tablettes  d'ipéc.  au  chocolat.  4^4 

*  —     de  kermès.  4*5 

—  de  lichen.  4^5 

*  —     de  magnésie.  4*6 

—  de  manne.  A27 

—  martiales.  42î 

—  de  menthe  poivrée.  4*7 

*  —     de  mercure  doux.  4*8 

—  de  quinquina.  4^*8 

—  de  rhubarbe.  4^*9 

*  —     de  soufre.  4*9 

—  de  suroxalate  de  potasse.  4^9 

—  vermifuges.  4*8 

*  —     de  Vichy.  4*0 

*  Taffetas  d'Angleterre.  489 

—  vésicant.  490 
Tannin.  i3a 

*  Tartre  émétîque.  i/\6 

—  martial  soluble.  149 

*  —      stibié.  146 
* T ART R ATE  borico  potassique.  i53 

—  de  mercure.  i47 

*  —     dépotasse.  i5a 

*  —     —     et  d'antimoine.  146 

—  —     et  de  fer.  148 

*  —     —     et  de  soude.  i54 
TEINTURES  ALCOOLIQUES  276 

TEINTURES  ÉTHÉRÉES.  286 

Teinture  acéfiq.  d'opium.  3o3 

—  alcoolique  d'absynthe.  276 

*  —         —     d'aconit.  276  et  277 

*  —         —     d'aloès.  275 

*  —         —     composée.  280 

—  —      d'ambre  gris.  276 

*  —         —     d'assa  fœtida.  276 

—  —     asarum.  275 
• —         —     d'aunée.  276 

—  —     de  belladone.  276 

et  277 

—  —     baume  de  tolu.  374 


Teinture  alcoolique  de  benjoin. 
*      —         —de  cachou. 


274 

277 
275 
278 
275 
275 


—  de  cannelle. 
*—     de  cantharides. 

—  de  cascarille. 

—  de  castoréum. 

—  de  ciguë,  276et277 

—  de  colchique.       276 

—  de  conlrayerva.  275 

—  de  digitale.  275-277 
— ■     d'ellébore  noir.   278 

—  d'euphorbe.  275 

—  d'extrait  d'opium.  278 
-—     de  gayac.  276 

—  de  gentiane.  276 

—  —  ammoniacale.  285 

—  de  gingembre. 
— ■     de  girofles. 

—  de  gomme    am- 

moniaque. 275 

—  de  gomme  gutte.  275 

—  d'iode. 

—  d'ipécacuanha. 

—  de  jalap. 

—  —     composée.  285 

—  de  jusquiame.  276-277 

—  laitue  vireuse.      277 

—  de  mastic.  274 
— ■     de  musc.  275 

—  de  myrrhe.  275 

—  denoix  vomique.  275 

—  d'opium  ammo- 

niacale. 286 

—  de  pyrèthre.         275 
quassia.  276 

—  de  quinquina.      276 

—  raifort  composé.  281 
. —     de     résine    de 

274 
270 


275 
276 


279 
276 

276 


gayac. 
de  rhubarbe. 
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Teinture-  alcool,  de  rhus  radie 

.277 

TERRE-fpliée  mercurielle. 

14a 

* 

—     de  safran. 

375, 

-    — 

• —     minérale. 

145 

*■    __ 

—     de  savon. 

_^79* 

*     ___ 

—     de  tartre. 

144 

ï           V 

—     de  scammonée. 

275 

Tni  de  Suisse . 

435 

*       __ 

—     de  scille. 

276 

*Théri 

AQUE. 

397 

— 

—     de  séné. 

277 

*Thridace. 

34t 

_ 

—     de  stramonium. 

277 

TISA.NES. 

244 

— 

—     de  succi  n. 

274 

TiSANE 

d'arnica. 

2/j8 

— 

-r-    de  térébenthine. 

■  274 

— 

d'aunée. 

245 

*       __ 

—     de  valériane. 

276 

— 

de  bardane. 

245 

— 

—     de  vanille. 

275 

— 

de  bouillon  blanc. 

248 

*       ^__ 

antiscorbutique. 

281 

— 

de  bourrache. 

247 

— 

aromatique. 

282 

— 

de  capillaire. 

247 

^ 

—     sulfurique. 

283 

— 

de  chardon  bénit. 

247 

*       __^ 

balsamique. 

284 

— 

de  chicorée. 

247 

— 

de  Bestuclief. 

289 

-» 

de  casse. 

249 

TEINTURES  ÉTHÉRÉES. 

286 

— 

de  centaurée  petite. 

a49 

TiEiNTURE  éthérée  d'aconit. 

288 

— 

de  chiendent. 

246 

— 

—     d'arnica. 

288 

— 

de  coquelicots. 

248 

— 

—     d'ambre. 

288 

— 

de  dattes. 

aSi 

♦      

—     d'assa  fcetida. 

288 

— 

d'écorce  de  quinquina. 

246 

*      ^__ 

-"     de  baume  de  tolu. 

288 

— 

de  Feîtz. 

255 

*      __ 

—     de  belladone. 

288 

—i 

de  fraisier. 

245 

» 

—     de  cantbarldes. 

289 

— 

de  fruits. 

aSo 

*      ___ 

—     de  castoréum. 

288 

— 

de  gayac. 

.947 

*      ___ 

—     de  cigiië. 

287 

— 

de  gomme. 

25  r 

*      __ 

— ■     de  digitale. 

288 

-* 

de  gruau. 

a5o 

— 

—      dejusquiame. 

288 

— 

de  guimauve. 

249 

— 

—     de  morelle. 

288 

— 

de  jujubes. 

aSi 

— 

—     musc. 

288 

— 

de  mauve. 

249 

— 

—     de  nicotiane. 

288 

— 

d'oranger. 

248 

— 

-—     de  perchlorure  de 

^   — 

d'orge. 

25o 

fer. 

289 

— 

de  patience. 

245 

— - 

' —     de  phosphore. 

289 

•— 

de  pensée  sauvage, 

248 

— 

—     de  pyrèthre. 

288 

— 

de  polygala. 

246 

— 

—     de  succin. 

288 

— 

de  pruneaux. 

25r 

* 

—     de  valériane. 

288 

_ 

de  quassia. 

246 

*Teii!CTUre  de  mars  tartarisée. 

148 

— 

de  racines  d'asperge. 

245 

*      __ 

vulnéraire. 

281 

— 

de  rafanhia. 

246 

*T^'rébenthine  cuite. 

45i 

— 

de  riz. 
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jSANE  de  roses. 

249 

*ViN  anllscorbutique. 

296 

—     royale. 

256 

— 

aromatique. 

296 

—     de  saponaire. 

246 

— 

d'année. 

291 

—     de  sassafras. 

246 

— 

chalybé. 

293 

—     de  scabieuse. 

248 

— 

de  colchique. 

293 

—     sèche. 

44a 

— 

—     (semences). 

293 

—     de  simarouba. 

246 

— 

diurétique  de  la  Charité. 

297 

—     sudorifique. 

254 

*      

émétlque. 

294 

—     de  sureau. 

248 

— 

de  gentiane. 

292 

-i-     de  tamarins. 

249 

*      __ 

d'opium  composé. 

294 

—     de  tilleul. 

248 

*      ___ 

—     par  fermentation, 

■  295 

—     de  tussilage. 

249 

*      _____ 

de  quinquina. 

292 

—     de  valériane. 

246 

*     

scillitique. 

293 

—     de  véronique. 

248 

VINAIGRES  MÉDICINAUX. 

298 

—     de  violettes. 

249 

*  Vinaigre  antiseptique. 

3o2 

*  Toile  de  mai. 

488 

— 

—       anglais. 

3oi 

Tkochisques  escharotiques. 

5io 

— 

camphré. 

3oo 

—     de  minium. 

5io 

— . 

colchique. 
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TuRBiTH  minéral. 

95 

*     ___ 

distillé. 

126 

u 

*      

framboise. 

3oo 

==_ 

de  lavande. 

3oo 

Ur^e. 

175 

— 

d'œillets. 

3oo 

V 

*     

d'opium. 

3o3 

* 

radical 

125 

VÉRATRINE, 

140 

— 

de  romarin. 

3oo 

Vernis  pour  cmbaumemens. 

444 

~ 

rosat. 

299 

VINS  MÉDICINAUX. 

290 

— 

de  sauge. 

3oo 

*ViN  d'absynthe. 

291 

*      ___ 

scillitique. 

^99 

—     amer  sclllitique. 

297 

— 

de  sureau. 

3oo 

*     —     antimonié. 

294 

ir 

des  4  voleurs. 
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